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Contenant  un  Recueil  de  prihres  choisies,  la  dé^ 

votton  auxSS.  Anges,  àOt.  Joseph  etmxdnq 

s  ,\.     ^^^^*  complets  de  la  Ste.  Vtersl 

tvA  ''''^':  ."  fr^^"  "^'^  ^^Sréganistts, 
les  V^res  elles  Hymnes  du  Dimanche  et  des 
principales  Fêtes  de  l'année, 

AVEC 

iJes  Litanies,  des  Proses 
ne  trouve  pas  ordinairei 
«eul  Volume. 


A  QUEBEC, 
Chez  C.  Lb  François,  Imprimeur  Libraire» 

1827.       . 

Avec  l'Approbation  de  Monseigneur  fEvêguc 

de  Québec.  * 
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Approbation. 


t, ,.  .  -L^  ^U^  approuvons  la  présente 
Edition  du  Manuel  du  Chrétien,  et 
nous  en  recommandons  la  lecture  aux 
Fidèles  de  notre  Diocèse. 

Donné  à  Québec ,  le  5  Septembre  1827. 

^  BERN.  CL.  Ev.  de  Québec. 
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PRIERES  DU  MATIN. 

In  nomine  Patris,  &  Filii,  &  Spiritûs 
Sancti.  Amen.  ,  - 

Metlez'VouÈ  en  la  présence  de  Dieu» 
Adorez  son  saint  Nom» 

iBEs-sainte  et  très-auguste  Trinité, 
Dieu  seul  en  trois  Personnes,  je 
crois  que  vous  êtes  ici  présent.  Je 
vous  adoro  avec  les  sentimens  de  Thu- 
milité  la  plus  profonde  ;  et  vous  rends 
de  tout  mon  cœur  les  hommages  qui 
48ont  dûs  à  votre  souveraine  M^ajesté* 

Remerciez  Dieu  des  grâces  qu'il  vous 
a  faites,  et  offrez-vous  à  lui.       ' 

MON  Dieu,  je  voiis  remercie  très- 
humolement  de  toutes  les  grâces 
que  VOUS  m'avez  faites  jusqu'ici.  C'est 
encore  par  un  effet  de  votre  bonté  nue 
je  vois  ce  jour;  je  veux  aussi  rem- 
ployer uniquement  à  vous  servir.  Je 
vous  en  consacre  toutes  les  pensées,  les 
paroles,  les  actions  et  les  peines.    Bé- 


^  .4 


*  Prières  du  Matin, 

nissez-les.  Seigneur,  afin  qu'il  n'y  en 
ait  aucune  qui  ne  soit  animée  de  votre 
amour,  et  qui  ne  tende  à  votre  plus 
S™?,^,^  gloire.  ^ 

Formez  la  résolution  d'éviter  le  péché 
,,,,       «*  de  pratiquer  la  vertu. 

A  DORABLE  Jésus,  divin  modèle  de  la 
xa.  perfection  à  laquelle  nous  devons 
aspirer  !  je  vais  rh'appliquer  autant  que 
je  pourrai  a  me  rendre  semblable  à 
vous  :  doux,  humble,  chaste,  zélé,  pa- 

S'  ^?-"r*'''?'  «*  »•««•.?««  comme 
vous.  Et  je  ferai  particulièrement  tous 
mes  efforts  pour  ne  pas  retomber  au- 
jourd  hui  dans  les  fautes  que  je  com- 
mets si  souvent,  et  dont  je  souhaite  sin- 
cèrement de  me  corriger. 

Demandez  à  Dieu  les  grâces  qui  vous 
sont  nécessaires^ 

■|tJ"oN  Dieu,  vous  connoissez  ma  foi- 
XTJ.  blesse.  Je  ne  puis  rien  sans  le 
•ecours  de  votre  grâce.  Ne  me  la  re- 
fusez pas  ô  mon  Dieu  :  proportionnez- 
te  a  mes  besoins  :  donnez-moi  assez  de 

tWCe  pour  éviter  inut  l^ 1  _ -.._ 

«éfendez,  pour  pratiquer  tout  le  biea 


Prièrei  du  Mâtiné  S 

que  vous  attendez  de  moi^  et  pouf  souf- 
frir patiemment  toutes  les  peines  qu'il 
vous  plaira  de  m'envoyer. 

Oraison  Dominicale* 

PATER  noster,  qui  es  in  Cœlis  ;  sanc- 
tificetur  nomen  tuum;  adveniat 
regnum  tuum  ;  fiât  voluntas  tua,  sicut 
in  cœlo  et  in  terra;  panem  nostrum 
quotidianum  danobis  hodie  ;  et  dimitte 
nobis  débita  uostra,  sicut  et  nos  dimit-^ 
timus  debitoribus  nostris  ;  et  ne  nos  in- 
dueas  in  tentationem;  sed  libéra  nos  à 
malo.  Amen# 

Salutation  Angélique* 

AVE,  Maria,  gratiâ  plena,  Dominus 
tecum  :  benedicta  tu  in  mulieribus^ 
et  benedictus  fructus  ventrîs  tui,  Jesus« 
Sancta  Maria,  Mater  jJei^  ora  pro 
nobis  peccatoribus^  nunç  et  io  bori 
mortis  nostrae.  Amen. 

Symbole  des  Apôtres, 

CREDO  in  Deum,  Patrem  omnipoten* 
^  tem,  ^reatorem  cœli  et  terras,  et 
in  Jesum  Christum  Filium  ejus  unicuoi 
Dominum  nostrum:  qui  conceptoi  est 


*  Prières  du  MatîrÛ 

de  Spirilu  Sancto,  nat js  ex  Maria  Vii, 
gine,  passus  sub  Pontio  Pilafo,  cruciH. 
xm,  mortuus  et  sepultus;  descendit  ad 
mferos;  tertia  die  resurrexit  à  mortuis  • 
ascend.t  ad  cœlos,  sedet  ad  dexteram 
Uei  Patns  omnipotent is,  indè  venturus 
estjudicare  vivos  et  mortuos. 

tam  Ecclcsiam  Cailiolicam,  Sanctomn» 
t^ommunionem,  remissionem  peccato^ 
rum,  carnis  resurrectionem,  vitam  œter- 
nam.  Amen. 

Confession  des  péchés. 

^ONFiTEOR  Deo  omnipotenti,  beafœ 
V^  Mariae  semper  Vir^ini,  beato  Mi- 
chael,  Archangelo,  beato  Joanni-Bap- 
tistae,  sanctis  Apostolis  Petro  et  Paolo 
et  omnibus  Sanctis,  quiapeccavi  nimia 
cogitatione,  verbo  et  opère  :  meâ  cul- 
pa,  mea  culpa,  meâ  maximâ  culpâ  •  idéà 
precor  beatam  Mariam  semper  Viro-i- 
nem  beatum  Micbaelem  Archangelum 
înlTi  •'2?n»e'"-Baptistam,  sanctos' 
Apostolos  Petrum  et  Paulum,  et  om- 


ïf  ' 


aria  Vit- 
,  crucifi-i 
endit  ad 
Tiortuis; 
exteram 
^enturus 

If,  sanc- 
ictorum 
>eccato^ 
m  aeter- 


.  bealaB 

ito  Mi^ 

n-Bap- 

Paulo, 

i  nimis 
eâ  cul- 

a  :  idéo 
Vir^î-i 

?elum, 
anctos 
>t  om- 
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MisEREATUR  nostrî  omnipotens  De- 
us,  et  dimissis  peccatis  noslris, 
perducat  nos  ad  vitam  aeternam.  Amen* 

INDULOENTiAM,  absolutioncm  et  re^ 
misBionem  peccatorum  nostroruinf 
tribuat  nobis  omnipotens  et  misericors 
Dominus,  Amen. 

Invoquez  la  sainte  Vierge,  votre  bon 
Ange,  et  votre  saint  Patron. 

SAINTE  Vierge,  Mère  de  Dieu,  ma 
Mère  et  ma  Patrone,  je  me  mets 
sous  votre  protection,  et  je  me  jette 
avec  confiance  dans  le  sein  de  votrq 
miséricorde.  Soyez,  ô  Mère  de  bonté, 
mon  refuge  dans  mes  besoins,  ma  con- 
solation dans  mes  peines,  et  mon  avo- 
cate auprès  de  votre  adorable  Pilsj^ 
aujourd'hui,  tous  les  jours  de  ma  vie, 
et  particulièrement  à  l'heure  de  m^ 
mort. 

Ange  du  Ciel,  mon  fidèle  et  chari* 
tabb  guide,  obtenez-moi  d'être  si  do^ 
elle  à  vos  inspirations,  et  de  régler  si 
bien  mes  pas,  que  je  ne  m'écarte  ea 
rien  de  la  vnîp  ilpie  nf\mmanAg^,r^r^^^  ^^ 

mon  Dieu. 
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pour  moi  ;  afin  oue  if^"   '    ?"*« 

b;eu  com'me  vo?rsu-';,ÎSe'':;t 
glorifier  éternellpm^r»*         *^errre,  et  le 

fe  Ciel.  Aini  soit-Tr      ""'  "°"^  ^«»« 
■tes  rf/x  Commandemms  de  Dieu 

d.  Les  Dimanches  ta  tarderas  en  «. 

5.  Homrcde  point  ne  seras  de  fait,  ni 
volontairement.  '    ' 

6i  Impudique  point  „e  seras  de  corps 
"'.  de  consentement  ^' 

/.  Le  bien  d'autrui  tu  ne  prendras  ni 
redendras  sciemment.^  '  "' 

».  Faux  témoignage  ni  diras,  ni  ne 

^  mentiras  aucunement. 
9.,  L  œuvre  de  chair  ne  désireras  qu'en 
m   «.""«"afe  seulement.  ^     ° 

WaiT^r-""-"  "*^  a<^sireras,  pour 
ie»  avoir  injustement.  *^ 
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Leê  sept  Commandemens  de  l'EgLse. 

l.JjEs  Fêtes  tu  sanctifieras,  qui  te 
sont  de  commandement. 

2,  Les  Dimanches  messe  entendras,  et 
les  Fêtes  pareillement. 

S.  Tous  tes  péchés  confesseras,  à  tout 
le  moins  une  fois  l'an, 

4.  Ton  Créateur  tu  recevra-,  au  moins 

à  Pâques  humblement. 

5.  Quatre-temps,  vigiles,  jeûneras,  et 

le  carême  entièrement, 

6.  Vendredi  chair  ne  mangeras,  ni  le 

Samedi  mêmement, 

7.  Droits  et  dîmes  tu  payeras  à  l'E- 

glise fidèlement. 

Litanies  en  l'honneur  du  saint  Nom  de 

Jésus* 

T7- YRiE.  eleison.  Christe.  eleison. 
A^  Kyrie,  eleison.  Jesu,  audi  nos. 
tiesu,  exaudi  nos. 

Pater  de  cœlis,  Deus    Miserere  nobis. 
l  ih  Redemptor  mundi,  Deus,       mis 
Spiritus  sancte,  Deus,  "  r 

Sancta  Trîtii^oc   »«.,-  rw^.-_  ""> 

mis. 
mis. 


Jesu  Pili  Dei  vivî 

J«su  spleaOpr  P^ti^it 
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8  Prières  du  Matin. 

Jem  candor  lucis  aeternœ.      Miserere* 
Jesu  Rex  gloriae, 

Jesu  Sol  justitiaé, 

Jesu  Fili  Mariaè  Virginis,  ^ 

Jesu  amabilis, 

Jesu  admirabilis, 
Jesu  Deus  fortis, 

Jesu  Pater  futuri  sœculi, 

Jesumagni  consilii  Angele, 

Jesu  potentissime, 

Jesa  patietitissîme, 

Jesu  obedientissime, 

Jesu  mitis  &  humilis  corde, 

Je§u  amator  castilatis, 

Jesu  amator  noster,. 

Jesu  Deus  pacis, 
, Jesu  auctor  vita;, 

Jesu  exemplar  virtutum, 

Jesu  zelator  animarum, 
Jesu  Deus  noster, 
Jesu  refug-ium  nostrum, 
Jesu  pater  pauperum, 
Jesu  thésaurus  fidelium, 
Jesu  bone  pastor, 
Jesu  lux  vera, 
Jesu  sapientia  œterna, 
Jesu  bonitas  iufînita, 
Jesu  via  &  vita  nostra. 
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Miserere* 
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Prières  du  Matin é 
Jesu  jçaudium  Angelorum, 
Jesu  Rex  Patriarcharum, 
Jesu  inspirator  Prophetarum, 
Jesu  magister  Apostolorum, 
Jesu  doctor  Evangelistarum, 
Jesu  fortitudo  Martyrum, 
Jesu  lumen  Confessorum^ 
Jesu  puritas  Virginum,     • 
Jesu  corona  Sanctorum  omnium. 


m 

8 

I: 


Parce  nobis,  Jesu.' 

Exaudi  nos^  Jesu. 

Libéra  nos^  Jesu. 

Libera« 

Libéra. 


Propitius  esto, 

Propitius  esto, 

Ab  omni  malo, 

Ab  omni  peccato^ 

Ab  ira  tua, 

Ab  insidiis  diaboli, 

A  spiritu  fornicationîs, 

A  morte  perpétua, 

A  negicctu  inspirationum  tuarum, 

Per   mysterium  sanctae    incarnationîg 

^"®^  Libéra  nos^  Jesu. 

Per  nativitatem  tuam, 
Per  intantîam  tuam, 
Per  divinissimam  vitam  tuam, 
Per  labores  tuos, 
Per  agoniam  &  passionem  tuam, 

Per  CPÏ4r^tn   /ir  r1ûrol;^4;^r«»*v«  4 


Per  ladguores  tuos. 


v;iii   iUciiii, 


i  I 
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Per  mortem  &  sepulturam  tuam.    lib 

Per  resurrectionem  tuara, 

Per  ascensionem  tuam, 

Per  gaudia  tua, 

Per  gloriam  tuam, 

^Kety  tÏÏ"^  P--*«  -ndi, 

'euStrJer  "  ^^^-^  ^^^^^^ 

Jesu  audi  nos  Jes»,  exaudi  nos. 

«■  Ex  hoc  nunc  &  «sque  in  saiculum. 

r»^  .  petite,  &  accipietis;  quœrite    & 

SûlV  'f'^'r""  aperietu^vobisl 
q«œsumus,  da  nobis  petentibus  divi- 
n'ssjmi  tu,  amoris  affectum,  ut  te  toto 
corde,  ore  &  opère  diligam  .s  &  à  luâ 

régnas  in  sœcula  sacculornm.  Amen. 

VM«Mrf  on  sowwei'A  ngelus. 
Angeius  Domini  nuntiavit   Mariœ 

&  coneepu  de  Spiritu  S,  ,cto.  JS: 


cund 


um 


verb^(n  tuum.  Ave,  ^i 


làtù,   lib. 


ta  mundî, 

ta  mundi^ 

a  mundi, 

audi  nos, 

ictum. 

aeculum* 

î  dixisti  : 
aerite,  & 
ir  vobis  : 
ms  divi- 
t  te  toto 
&  à  luâ 
i  vivis  et 
^men. 
s. 

Mariœ, 
ive^  Sfc. 
uhi  se« 
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Et  Verbum  caro  factum  est, 
bitavit  in  nobis.  Ave,  Mariafj^e, 

V.  Ora  pro  nobis,  sanjné^'jDei  Gè^ 
nitrix.  f^"/     ^^^^* 

R.  Ut  digni  efficiamurf  5>|[jon^l(Miir 
bus  Christi.  l    V       VJ^ 

Oremus.    \  V^       ^^^«> 

GRATiAM  tuam,  quaesumiî^l^éfnii^ 
mentibus  nostris  infunde,  ifT^ui 
Angelo  nuntiante,  Christi  Filii  tui  In- 
carnationem  cognovimus,  per  passio* 
nem  ejus  &  crucem,  ad  resurrectioni» 
g'ioriâm  perducamur  ;  Per  eumderti 
Christunf)  Dominum  nostrum,  r.  Amen; 


Acte   d'Offrande  de  tout  soi-même  à 

Dieu, 

■  ?  i 
■  / 

Vivent  Jésus,  Marie,  Joseph,  main* 
tenant  et  à  toute  heure.  Je  me  recom- 
mande à  vous,  8  mon  Dieu,  et  je  me 
repose  dans  les  plaies  de  Jésus,  et  dans 
le  cœur  de  Marie.  O  mon  Dieu^  je 
vous  offre  mon  cœur,  mon  corps,  mon 
âme,    mon    travail,    mes  peines,    meâ 

croix.  TYIPS    finilfFrîinPPfi      fmifpa  vnaa  an^. 

tions,  tous  mes  mouvemens,  ma  vie  et 
ma  mort.   C'est  au  nom  de  Jésu».  et 


I^-I 


Iff 


'?i 


t 
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sacré  Cœqr  de  Jdsus 
yeux  aujourd'hui  tout 


',  que  je 
tout 


commencer 
""Ah,si7oU-r"''"  ''   ''''  «°"«'"'-- 
Prière  de  St.  Bernard  à  la  Ste.  Vierge. 

Souvenez-vous,  ô  très-pieuse  Vier.J 
Marie,  qu'on  n'a  jamais  oSï  dh e  S! 
cun  de  ceux  qu.  ont  eu  recours  à'vo^^e 
protection,  unploré  votre  secours  et  de 
mandé  vos  suffrafl-es    nif  Z'    i      \ 
né     Anim'Ji.    ^    '  a"  ete  abandon- 

SLt.    'T''  J?  ^^«"'•^  ^  vous/et 
£cm,ssant  sous  le  poids  de  mes  péchés 

ou  verbe  ne  méprisez  pas  mes  prières 

wand  Saint,  qui  êfp/n^  <5«    •* 
sap-P  pf  fî^M    N  ^  .  ^^6*»  ce  berviteur 

jo."  de  sa  familleT'vourqJ,ratabH 
iieT jTT  ''  '^  r'^^'^'^  delà 

^ooheuVdr;^,;-ji;-z^e^i^ 


s.  que  je 
încer,  tout 
'  souffrir. 

e.  Vierge, 

se  Vierge 
ii'e  qu'au- 
ï's  à  voire 
urs  et  de- 
ibandon- 
tiance^  ô 
vous,  et 
s  péchés, 
O  Mère 
5  prières^ 
t,  et  dai- 


erviteur 
onfié  Je 
a  établi 
r  delà 
l'appui 
érateur 
?demp- 

s  eu  le 
Marie, 
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et  de  mourir  entre  leurs  bras  ;  chaste 
époux  de  la  Mère  de  Dieu,  modèle  et 
patron  des  âmes  pures,  humbles,  pa- 
ticntea  et  intérieures,  soyez  touché  de 
la  confiance  que  nous  avons  en  vous 
et  recevez  avec  bonté  les  témoignaffes 
de  notre  dévotion. 

Nous  remercions  Dieu  des  faveurs 
singulières  dont  il  lui  a  plû  de  vous 
combler,  et  nous  le  conjurons,  par 
votre  intercession,  de  nous  rendre  imi- 
tateurs de  vos  vertus.  Priez  donc  pour 
nous,  grand  Saint,  et  par  cet  amour 
que  vous  avez  eu  pour  Jésus  et  Marie 
et  que  Jésus  et  Marie  ont  eu  pour 
vous,  obtenez-nous  le  bonheur  incom- 
parable de  vivre  et  de  mourir  dans 
ramour  de  Jésus  et  de  Marie,  Ainsi 
soit-il. 

Prière  au  sacré  Cœur  de  Jésus. 

Cœur  aimable  de  Jésus,  à  qui  pour- 
rai-je  donner  les  affections  de  mon 
cœur  SI  je  ne  vous  les  consacre  à  ia- 
mais  ?  vous  les  méritez  sans  réserve  ; 

elles  seront  à  xrana  fianc  xA^o...^        TA_ 

mes  doutes,  vous  serez  ma  lumière- 
dans  mes  tentations,  vous  serez  mi 


j*  Prières  du  Matin, 

s«.  vous  serez  mon   tout      r1 
mon  cœur,  dounez-morïe  vô^e  T 

ce  dans  ce  cœur  adorable  d'oS  fi!" 
pere  ne  sortir  jamais      Ah  (  «  •    ^  *^" 
«'•  YO"s  vouliei"me  damnée:?";"""' 
«criez  pas  monté  sur  une  'crolï       • 
vous   ne  m'aviez   nao  alm'  '    *' 

"•'«"riez  pas  do^Pé^rotrevT'.r"'    "' 

ouverte.   "'  P"'*^^'^^'  «'  dans  ce  cœur 
ouvert  pour  mon  amour.    Ainsi  soi^S 

^'^^'^  à  la  Ste   Vierge,  q^^e  peut  faire 
■    une  âme  affligée.  '' 

Très-Sainte  Vierge,  ma  mère  ^i  m« 
patronp    ni.;»^  i'  "icre  et  ma 

des  affli^s  '  ,!"'  P''"'"  •"°'  '•  ^^«-e 
vn..«  -s  *'  '  y*^^  f"*  consolation- 
vous  êtes  mon  modèle  et  mon  so  f;l' 

dans  mes  peines  et  mes  aEonf  ! 
courez  moi  dans  l'abandon  iù  "e  ; J^I 

ia^'^Slïnce'rairSr'S^^^^ 
vnno    oK>_>_     Tr  '-'  csi  Clone  a 

--..    «p. es    Jésus,   que   j'ai  recour«, 
Soyez  donc  mon  guide  et  mon  Sen 


de 
mi 

I  m( 

I  sai 

1  COI 

I  vo 

I  J^ 

i  ce! 


f  nie 


in» 

vous  serez 
les,  vous  se- 
toutes  cho- 

«     Recevez 

vôtre  ;   du 
er  une  pla- 
d'où  j 'es- 
Seigneur, 
%  vous  ne 
croix;   si 
»  vous   ne 
;  je  remets 
ternitéen- 
is  ce  cœur 
nsi  soit-il. 

^eut  faire 

're  et  ma 
>i  ;  Mère 
îolation  ; 
\  soutien 
ions,  se- 
se  trou- 

'obtenir 

donc  à 

recours, 

soutien 
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lans  cet  exil  ;  obtenez-moi  de  votre 
divin  fils  d'être  fidèle  à  remplir  les  de- 
voirs de  mon  état.     Ainsi  soit-il. 

I     Acte  d'abandon  à  Jésus  crucifié. 

O  Jésus  mon  Sauveur  !  attaché  pour 
moi  sur  la  Croix,  je  vous  adore  avec 
les  Saints  An^es  en  cet  état  d'humilia- 
lion  et  de  soutlrance  ;  je  me  jette  entre 
Ivos  bras,  et  je  m'abandonne  entière- 
ment à  vous,  n'ayant  d'autre  espéran- 
ce pour  mon  salut,  que  celle  que  m'ins- 
pire votre  passion  et  votre  mort. 

Prière  à  la  Sainte  Vierge. 

O  Marie  !  mon  auguste  Souveraine, 
dès  à  présent,  pour  tous  les  jours  de 
ma  vie  et  pour  l'heure  de  ma  mort  ;  je 
:  me  mets  sous  votre  spéciale  et  puis- 
sante protection,  je  recommande  mon 
corps  et  mon  âme  à  la  tendresse  de 
votre  cœur  plein  de  miséricorde,  et 
j'abandonne  à  vos  soins  mes  espéran- 
ces et  mes  consolations,  mes  peines  et 
mes  misères,  ma  vie  et  la  fin  de  ma 
vie,  afin  que  par  votre  très-sainte  in- 
tercession et  par  vos  mérites,  toutes 
mes  œuvres  soient  réglées  selon  votre 


ï«*  Prièreu  du  Soir. 

volonté  et  celle  de  votre  divin  Pil, 
Ainsi  8oit-il.  "• 
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In  nomine  Pa.ris,  &  Pi,ii^  &  Spintù» 
Sancti.  Amen. 

Mettons  nom  en  la  présence  de  Dieu 

adorons  le,  ' 

Te  vous  adore,  ô  mon  Dieu,  avec  la 

parce  que  vous  hL  iJSt^  ^  ^**"S' 
Je  Ja  air  iX  f  To^'o^r; 

iîemera^.  i)/e«  rfe.  gradées  y„.iZ„,„, 

û  faites. 

a...  «,„se  a  moi  de  toute  éter^iitéj 


lîvin  Fila. 


2  Spiritû» 
de  Dieu, 


avec  la 
'la  pré- 
'•andeiir, 
ous  êtes 
^  vous, 
ni  bon. 
[    cœur, 
înement 
comme 

!S» 

'il  nous 


m  Ten- 
ir tous 
?  Vous 


1" 
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vous  m'avez  tiré  du  néant  ;  vous  avez 
donné  votre  vie  pour  me  racheter,  et 
vous  me  comblez  encore  tous  les  jours 
d'une  infinité  de  faveurs.  Hélas!  Sei- 
gneur, que  puis-je  faire  en  reconnois- 
sanee  de  tant  de  bontés?  Joignez-vous 
à  moi.  Esprits  Bienheiu'eux,  pour  louer 
le  Dieu  des  miséricordes,  qui  ne  cesse 
de  faire  du  bien  à  la  plus  indigne  et 
la  plus  ingrate  de  ses  créatures. 
Demandons  à  Dieu  de  connoître  nos 

péchés»  .  r 

SOURCE  éternelle  de  lumière.  Esprit 
Saint,  dissipez  les  ténèbres  qui 
me  cachent  la  laideur,  et  la  malice  du 
péché.  Faites-m'en  concevoir  une  si 
grande  horreur,  ô  mon  Dieu,  que  je  le 
haïsse,  s'il  se  peut,  autant  que  vous  le 
haïssez  vous-même,  et  que  je  ne  craigne 
rien  tant  que  de  le  commettre  à  Tavenir.. 

Examinons-nous  sur  le  mal  commis:  Envers  Dî"u.  O- 
missions  ou  négligence  dans  nos  devoirs  de  piéié,  irrévé- 
rences dans  l'Eglise,  distractions  volontaires  dans  nos 
prières,  défaut  dMntention,  résistance  à  lagrâce,  jiire- 
mens,  murmures,  manque  de  confiance  et  de  résignation. 

Envers  le  Prochain,  Jugemens  téméraires,  mépris,  hai- 
ne, jalousie,  désir  de  vengeance,  querelles,  emportemens, 
imprécations,  injures,médisances,rallleries,faux  rapports, 
dommages  aux  biens  ou  à  la  réputation,  mauvais  ex^ 
emples,  scandale,  manque  de  respect,  d'obéissance,  do 
charité,  de  sèle,  de  fidélité. 

&W9rê  iitfiit.mcm«.  Vuité,  respect b«main,meniQngei^> 


1« 


i 


,1 

m  È 


I 


ihiètfê  (lu  Soir, 


|H^ii4H,  r,  ««l^rr.  IniimUnN  r.  vir  tiiulll 


|»Ar«<Mr  k  r««m|tllr  lo«  d^voii«  d 


f  luMrr  «Mi4l, 


ï"»'»  MriiMirlIi*. 


K  VOICI,  Hpij<;uoiir.  Iniit  couvert  do 
coiifiiHU.n.  f  t  \,Hxvir{'  do  (l<)iil,>nr 
il»  vur  (le  iii«>N  f.inl..|i.  Je  vieiii,  |<,h  M- 
tTHter  «Ipvani  vouh,  nvpc  iiii  vnii  déplai- 
«irjl  avoir  o(h.n8,^  un  Dion  .si  bon.  «i  ai- 
nml)lo  ot  si  «ligne  d/i|reiiin.é.  Ktoil-co 
donc  là.  ft  mon  Dieu,  o  que  voiii  de- 
viez lUJendre  de  niH  roconnoiN8anco. 
*I»r.-s  in-HVoir  aim<'<   ju^qi.;^  n^pmidro 

4  ««  pouss.^  tron  l„i„  „„i  ,„„|icc  ^^  „„„' 

i»t»n<(itii.Io.    Je  vous  en  demande  tr«\s 

Juinhlement  |>«rUon.  «t  je  vous  conjure. 

fl  mon  Dmmi.  fwrrett..  m/inic  bontt'dont 

J  «I  ressenti  tuiit  ilc  («is  Ic8  cflèta,  de 

mnccorder  lu  gr/icc  d'en  fuiro,  dès  au- 

jourd  hin,  ot  jusqu'à  la  mort,  une  sin- 

cev^  penilonce. 

Fitisom  un  ferme  propos  de  ne  phm 

pécher. 

QvK  je  souluitoroi».  fl  mon  Dieu,  ne 
vous  avoir  jamais  ortensé!  Mais 
UUîsc^n*;  ,;ai  été  assez  maliteureux  que 
cle  v©,w  .'  .Jasre,  je  vais  vous  marquer 

"   ;  "  "'    ^  '^J  «^"  J'.  par  luie conduite 
leute  i;p|K.see  à  celle  que  j'ai  gardée 


j*ï 


II»'»'!  NriiNiirlIr. 

couvert  do 
Jo  douleur 
IMIR  loH  do- 
niidéplai- 
iion,  81  ui« 
f.  Utoit*co 
J  vous  de* 
loiNsanco, 
njiandro 
Seigneur, 
c  et  mou 
ûnde  tr(\s 
s  conjure, 
:)nté  dont 
L*illîl«,  de 
j  dès  au- 
une  sia- 
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*» 


ne  p 


Dieu,  ne 
!  Mais 
eux  que 
narqucr 
conduite 
g;ardce 


juiinu'icii   Je  nnionce  di^n  à  pr^*fient  au 
prdit*,et  i\  l'occuNion  du  pccli/\Rur-tout 
de  celui  ovï  J'ai  la  tbibie^He  de  n  touiber 
I  wiHouvent.  Kt  Ni  vouHdaif|^le;9?m*ttccor- 
|  dor  votre  s'râce,  aiiivi  que  je  la  denriau- 
de  et  qui  y  Tespèro,  je  tâcherai  de  reirt- 
plir  (idèlement  uich  devoiri,  et  rien  ne 
ftrr^   eu|ml)le   de  in'urrôtcr,   quand   il 
«'aj»ira  do  voua  servir.    Ainsi  soit-il. 
Oraison  Dominicale» 

NOTRE  Père,  qui  ètc»  aux  cieux,  que 
votre  nom  soit  sanctifié,  que  vo- 
tre rc«;ne  arrive  ;  (|ue  votre  volonté  soit 
faite  eu  la  terre  comme  au  ciel.  Don- 
nez-nous aujourd'hui  notre  pain  quo- 
tidien ;  et  pardonnez-nous  nos  offenses» 
comme  nous  pardonnons  à  ceux  qui 
nous  ont  ofTensés.  Et  ne  nous  induisez 
point  en  tentation;  mais  délivrez- 
nous  du  mal.  Ainsi  soit-iL 

Salutation  Angélique» 

K  vous  salue,  Marie,  pleine  de  grâce, 

le  Seigneur  est  avec  vous:   voiJs 

êtes  bénie  entre  toutes  les  femmes,  et 

Jésus  le  fruit  de  vos  entrailles  est  béni. 

Sainte  Marie,  mère  de  Dieu,  priez 

pour  nous  pécheurs,  maintenant  et  à 

Theure  notre  mort.   Mm  ^oit-il. 


j 
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%mbole  des  pâtres 
Dieu 


•  ■  „*^'^?'*  T  *'"="  "^  ''ère  t©ut-nuis- 
•^  sant.  créateur  du  ciel  et  de  la  tJrre 
et  en  Jésus-Christ  son  Fils  uniqurno: 
tre  Seigneur  qui  a  été  conçu  du  Sa"nt 
Espnt,  est  né  de  la  Vierge  Marie» 
souffert  sous  Ponce  Pilât,.  »  ^ya"e,  a 
fié  P6f  «.«„♦     ""»;e  t-iiate,  a  été  cruci- 
ne,  est  mort  et  a  été  enseveli  :  est  de,, 
cendu  aux  enfer?   In  «r«;o:^        p' «es- 
re«i<iii«n;.l    j        '       «roisieme  jour  est 
ressuscite    des  morts,  est   mo  té  aux 
cieux  est  assis  à  la  droite  de  Dieu  le 
Père  tou  -puissant,  d'où  il  viend  a  ji! 
ger  Jes  vivans  et  les  morts 

__      ^^  Confession  des  péchés. 

Jut^y,  '  ^'""  *°"t-puissant,  à 
V  '«»  bienheureuse  Marie  tonm,,™ 
vierge  à  Saint  Michel  Archange  TsI 

i's„"  %''^  B"x  Apôtres  Sa^Pierre 
et  Sauit  Paul,  et  à  tous  les  Saintr  on^ 
J'a.  grandement  péché  en  pe"ées,l"„" 

C  est  pourquoi  je  prie  la  bienheureus. 


I 


de  la  terre, 
inique,  no- 
'u  du  Saint 
'  Marie;  a 
i  ^té  cruci- 
i;  est  des- 
ïe  jour  est 
"onté  aux 
de  Dieu  le 
îendra  ju* 

la  sainte 
union  des 
lés,  la  Ré- 
éternellci 

lés. 

lissant,  à 
toujours 
ge.  à  St, 
^t  Pierre 
nts  que 
isées,  en 
^y^ie,  par 

feute. 

leureuse 
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Marie  toujours  vierg^e.  St.  Michel  Ar- 
change, St.  Jean  Baptiste,  les  Apôtres 
St.  Pierre  et  St.  Paul  et  tous  les  Saints 

I  de  prier  pour  moi  le  Seigneur  notre 

I  Dieu. 

Que  le  Dieu  tout-puissant  nous  fasse 
miséricorde,  et  que  nous  ayant  par- 
donné nos  péchés,  il  nous  conduise  à 
I la  vie  éternelle.  Ainsi  soit-il.  , 

l  ^  Que  le  Seigneur  tout-puissant  et  mi- 
séricordieux nous  accorde  le  pardon, 
l'absolution  et  la  rémission  de  nos  pé- 
chés. Ainsi  soit-il. 
Recommandons -nous  à  Dieu,  à  la  8te, 
Vierge  et  aux  Saints. 

BENISSEZ,  ô  mon  Dieu,  le  repos  que 
je  vais  prendre,  pour  réparer  mes 
forces,  afin  de  vous  mieux  servir.  Vier- 
ge sainte,  mère  de  mon  Dieu,  et  après 
lui  mon  unique  espérance,  mon  bon 
Ange,  mon  saint  Patron,  intercédez 
pour  moi,  protégez-moi  pendant  cette 
nuit,  tout  le  temps  de  ma  vie,  et  à 
l'heure  de  ma  mort.  Ainsi  soit-il. 
Prions  pour  les  vivans  et  pour  les 

REPANDEZ,  Seigneur,  vos  bénédic- 
tions  sur  mes  parens,  mes  bien- 


.1  ' 


»'"•; 


Un 


m 


iii 


i! 


®8  Prière»  du  Soir, 

feiteun,  mes  amis  et  mes   ennemis. 

Frote^ez  tous  ceux  que  vous  m'avez 
lionnes  pour  maîtrefe,  tant  spirituels 
que  temporels  ;  secourez  les  pauvres 
les  prisonniers,  les  affligés,  les  voya- 
geurs, les  malades,  et  les  agonisans. 
Convertissez  les  hérétiques,  et  éclairez 
les  infidèles. 

Dieu  de  bonté  et  de  miséricorde 
ayez  aussi  pitié  des  âmes  des  fidèles' 
qui  sont  dans  le  purgatoire.  Mettez 
fin  a  leurs  peines;  et  donnez  à  celles 
pour  lesquelles  je  suis  obligé  de  prier 
te  repos  et  la  lumière  éternelle.    Ainsi 

80lt-ll. 

lÂlaniet  de  la  sainte  Vierge, 

KYRIE,  eleison.     Christe,  eleison. 
Kyrie,  eleison. 
Christe,  audi  nos. 
Christe,  exaudi  nos. 
Pater  de  cœlis,  Deus,  miserere  nobis. 
*ili  Redemptor  mundi,  Deus,        mi. 
bpintus  Sancte,  Deus,  „; 

Sancta  Trinitas,  unus  Deus,  mi.' 

Sancta  Maria,  ora  pro  nobis. 

Sancta  Dei  Genitrix, 


Mater  Clirist; 


irgo  Viririnum. 


s  ennemiis. 
ous  m'avez 
t  spirituels 
es  pauvres, 
,  les  voya- 
agonisans. 
et  éciairez 

isérîeorde, 
ïes  fidèles 
.  Mettez 
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le.    Ainsi 
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re  nobis. 
t        mu 

mi. 

mi. 
*o  nobis. 


Prièrei^  du  Soir. 

Mater  divinae  gratiae,      ora  pn> 
Mater  purissima. 
Mater  castissima, 
j  Mater  înviolata, 
?  Mater  intemerata^, 
tMater  amabilis. 
Mater  admirabilis^ 
|Mater  Creatoris, 
Mater  Salvatoris, 
Vhgo  prudentissima, 
Virgo  veneranda, 
Virgo  prsedicanda, 
Virgo  potens, 
Virgo  clemens, 
Virgo  fidelis. 
Spéculum  justitias, 
Sedes  sapientiae. 
Causa  nostrae  lœtitise. 
Vas  spirituale. 
Vas  honorabile. 
Vas  insigne  devotionis, 
Rosa  mystica, 
Turris  Davidica, 
Turris  eburnea, 
Domus  aurea, 
Pœderisarca, 
Janua  cœli, 

Stella  matutina. 

Salua  iàfirmorunij.         , 
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34  Pn^m  du  Soir. 

Refu§:ium  peccatorum,  Ora  pro  nobis, 

i^onsolatnx  afflictorum, 

Auxilium  Christianorum, 

Regina  Angelorum, 

Regina  Patriarciiarum, 

Reg-ina  Prophetanim, 

Regina  Apostolorum, 

Regina  Martymm, 

Regina  Confessorum, 

Regina  Virginum, 

Regina  Sanctorunn  omnium, 

Agnus  Dei    qui  tollis  peceata  mundi. 

Farce  nobis.  Domine. 
Agnus  Dei,  qui  tollis  peceata  raundi, 

l^xaudi  nos.  Domine. 
Agnus  Dei,  qui  tollis  peceata  mundi. 

Miserere  nobis. 
Christe,  audi  nos.  Christe,  exaudi  nos. 
,  V.  Ura  pro  nobis,  sancta  Dei  Ge- 

^'^^^^'    ^;.y^  ^'^"'  efficiamurpromis- 
sionibus  Christi Oremus. 

GRATiAM  tuam,  quaesumus.  Domine 
meiitibus  nostris  infunde,  ut  qui 
Angelo  nuntiante,  Christi  Filii  tui  In- 
carnationem  cognovimus,  per  passio- 

"f"^-T^  *  crucem,  ad  resurrectionis 
g.oriâiii    perducamur;    Fer   eumdem 
Christum  Dominum  nostrum.  r.  Amen. 
Angélus  Domini,  &c.  pag,  10. 
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avant  de  se  coucher. 
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ON  uiEv,  je  sais  que  je  mourrai  ; 
peut-être  n'ai-je  que  peu  demo- 
I  mens  à  TÎvre  :  peut-être  ne  sortirai-je 
|pas  du  lit  où  je  me  coucherai  aujour- 
d'hui. Aussi  m*avertissez-vou§  d'y  en- 
trer comme  dans  mon  tombeau.    Je 
sais.  Seigneur,  qu'à  l'heure  de  ma  mort 
Je  voudrai  avoir  vécu  sans  péché  et 
'fvous  avoir  toujours  aimé.    Mettez-moî 
ip  des  a  présent  dans  ces  saintes  disposi- 
tions* Oui,  mon  Dieu^  je  déteste  le  pé- 
ché: je  crois   tout   ce   que  l'Eglise 
m'enseigne;   je  mets    en  vous  toute 
onon  espérance  :  je  vous  aime  de  tout 
mon  cœur  et  j'aime    mon    prochaia 
comme  moi-même.    Je  veux  vivre  et 
mourir  dans  votre  amour.    Je  vous  re- 
wets  mon  âme  qui  vous  a  i^ant  coûté, 
1  ô  mon  Dieu  !  ne  permettez  pas  que  le 
1 9ang  précieux  que  vous  avez  versé  poi^ 
']  elle,  lui  soit  inutile. 
K  Vierge  sainte,  intercédez  pour  moi, mon 
:  bon  Ange  gardien,  mon  saint  Patron, 
tous  les  Saints  et  Sainte?  du  Paradis, 
obtenez -moi  la  grâce  de  vivre  dans  la 
,  crainte  de  Dieu>  de  mourir  dans  son^ 
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26  L'Aspersion  de  VEau» 

amour,  do  le  servir  sur  la  terre,  afin  de 
le  louer  pendant  réternité.  Ainsi  soit-il 

L'ASPERSION  DE  l'eAU  BENITE. 

Depuis  la  Trinité  jusqu* à  Paque$. 

ASPERGES  me.  Domine,  hyssopo  & 
mundabor  :  lavabis  me,  &  super 
nivem  dealbabor,— Ps.  Miserere  meî, 
Deus,  secundùm  magnam   misericor- 
diam  tuam.   Gloria  Patri,  &  Pilio,  &c. 
Asperges  me. 

De  Pâques  à  la  Trinité. 

VI Di  aquam  egredientem  de  tem- 
plo,  à  latere^dextro,  alléluia:  & 
omnes  ad  quos  pervenit  aqua  ista,  salri 
feeti  sunt,  &  dicent  :  alléluia,  alléluia. 

Ps*  Confitemini  Domino,  quoniara 
bonus  :  quoniam  in  saeculum  misericor- 
dia  ejus.  Gloria  Patri,  &c.  Vidi  aquam. 

V.  Ostende  nobis.  Domine,  miseri- 
cordiam  tuam, 

R.  Et  salutare  tuum  da  nobis, 

V.  Domine, exaudi  orationem  meam, 
H.  Et  clamor  meus  at  te  reniât, 

V.  Dôminus  Vobiscum, 

R#  Et  cum  spiritu  tuo. 
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Oremus. 

EXAUDI  nos.  Domine  sancte,  Pater 
omnipotens,  aeternc  Deus,  &  mit- 
tere  digneris  sanctum  Ângelam  tuum 
de  cœlis,  qui  custodiat,  foveat,  prote- 
gat,  visitet  atque  defendat  omnes  ha- 
bitantes in  hoc  habitaculo.  Per  Chris- 
tum  Uomipum  nostrum.  Amen. 


Le  Cantique  des  Anges, 

GLORIA  in  excelsis  Dec.  Et  in  terra 
pax  hominibus  bonae  voluntatis. 
llaudamus  te.  Benedicimus  te.  Ado- 
^amus  te.  Glorificamus  te.  Gratias 
Bgirnus  tibi  propter  magnam  gloriam 
tuam.  Domine  Deus,  Hex  cœlestis, 
Deus  Pater  omnipof  ens.  Domine,  Pili 
Unigenite,  JesuChriste.  Domine  Deus,' 
lAgnus  Dei,  Pilius  Patris.  Qui  tollis 
peccata  mundi,  miserere  nobis.  Qui 
tollis  peccata  mundi,  suscipe  depreca- 
tionem  nostram.  Qui  sedes  a^  dexte- 
ram  Patris,  miserere  nobis*  Quoniam 
tu  solqa  Sanctus.  Tu  solus  Dominus. 
Tu  solus Altissimus,  JesuChriste.  Cum 
Sancto  Spiritu^  in  gloriâ  Dei  Patris; 
Amen.' 


Le  Symbole  de  Nicée, 

CREDO  in  unum  Deum,  Patr^m  om- 
nipoten'tem.factorem  cœli  &  terrée, 
yisibilium  omnium  &  invisibilium.  Et 
in  unum  Dominum  Jesum  Christum, 
Filiiim  Deî  unigenitum.    Et  ex  Pâtre 
natum  an  te  omnia  sa^cnla.    Deum  de 
Deo,  lumen  de  lumine,  Deum  verum  de 
Deo  vero,  Genitum  non  factum,  con- 
substantialem  Patri,   per  quem  omnia 
fàcta  sunt    Qui  propter  nos  homines, 
&  propter  nostram  salutem,   descendit 
de  cœlis,  &  incarnatus  est  de  Spiritu 
sancto   ex  Maria   Virgine  :  Et  Homo 
FACTus  EST.  Crucifixus  etiam  pro  nobis 
iub  Pontio  Pilato,  passus  &  sepultus 
est.  Et  resurrexit  tertiâ  die,  secundùm 
Scripturas.  Et  ascendit  in  cœlum,  sedet 
ad  dexterani  Patris.    Et  iterùm  ventu- 
rus  est  cum  gloriâ  judicare  vives  & 
mortijos,  cujus  regni  non  erit  finis.  Et 
m  Spiritum  Sanctum  Dominum  &  vivi- 
ficantem,  qui  ex  Pâtre  Pilioque  proce- 
dit.  Qui  cum  Pâtre  &  Pilio  siniul  ado- 
ratur,  &  conglorificatûr,  qui  lôcùtus 

Patholicam  6^  Apostolicam  Ecciésîâna, 


;! 


M 


a 

tr(^m  om- 
i  &  terrae, 
lium.  Et 
'hristum, 
ex  Pâtre 
)eum  de 
verurn  de 
um^  con- 
m  01  n  nia 
homines, 
lescendit 
3  Spiritu 
ît  Homo 
)ro  nobis 
sepultus 
îcundùm 
im,  sedet 
n  ventu- 
vivos  & 
Snis,  Et 
1  &  vivi- 
e  proce- 
iiul  ado- 
lôcutiis 

^ciiJULuiii 

dèsiàm^ 


Exercice  pour  la  MéUe,  g9 

Confiteor  unum  Baptisma  in  remi^sio- 
neiu  peccatorum.  Et  expecto  Resiir- 
rectionem  mortuorum.  Et  Vitatn  ven- 
turi  sa3culi.     Amen, 


EXERCICE  POUR  LA 

SAINTE  MESSE. 

Jésus- Christ. 

Vous  êtes  dans  ma  maison,  qui  eât 
une  maison  de  prière.  Que  le  mys- 
tère auquel  vous  allez  assister  est  au- 
guste! Je  vais  offrir  un  sacrifice;  c-est 
moi  qui  vais  me  sacrifier  par  les  mains 
de  mon  ministre;  je  vais  m'immoler 
pour  vous;  cet  autel  doit  être  à  v<^ 
yeux  un  nouveau  Calvaire.  Entrez 
dans  les  sentimens  dont  Marie  ma  mère 
était  animée  aux  pieds  de  la  croix; 
immolez  -  vous  spirituellement  pout 
mon  amour,  en  reconnaissance  de  l'a- 
mour que  je  vous  témoigne  en  m'im- 
molant  pour  vous. 

Le  Disciple.— O  mon  adorable  Sau- 
veur, mon  aimable  Jésus!  je  désire  de 
ne^  faire  avec  vous  qu'une  seule  et 
mênie  victime,  Vous  m'avez  racheté  à 
un  si  grand  prix  !  Que  ce  ne  soit  pas 
«n  vam  ;  daignez  achever  votre  ourra- 
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ge.  Lavez-moi^  purifiez-moi  si  parfai* 
tcment  dans  votre  précieux  sang,  que 
je  sois  très-agréable  à  vos  yeux. 

Je  vous  offre  ce  sacrifice  pour  les 
mêmes  fins  pour  lesquelles  vous  l'offrez; 
c'est  pour  honorer  Dieu  et  le  remercier 
de  ses  bienfaits,  pour  l'appai^er,  et  ob- 
tenir les  dons  précieux  de  la  grâce  et  de 
la  gloire.  Remplissez  mon  cœur  de  toui 
îes  sentimens  qui  ont  été  dans  le  vôtre. 
Le  Prêtre  étant  au  bas  de  l'AuteL 
Jésus- Christ. —  Vous  avez   péché, 
vous  devez  gémir  et  prier.  Quand  vous 
n'auriez  péché  qu'une  seule  fois  mor- 
tellement dans  tout  le   cours  de  votre 
vie,    vous  ne  pourriez  vous  humilier 
trop  profondément,  gémir  trop  amère- 
ment, implorer  la  grande  miséricorde 
de  votre  Dieu  trop  souvent.    Mais  de 
combien  de  péchés,  et  de  quels  péchés 
ne  vous  êtes  vous  pas  rendu  coupable? 
Prosterné  la  face  contre  terre,  dans  le 
jardin  des  Oliviers,  j'ai  pleuré  \o»  pé- 
chés avec  des  larmes  de  sang.  Unissez 
les  larmes  amères  d'une  vive  contrition 
à  mon  sang  dans  lequel  je  veux  vous 
laver  ;  vous  serez  purifié,  et  j'oublierai 
vos  ingratitudes. 

Le  Disciple,^  Ah  !    mdheureux. 
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qu'ai-jc  fait  en  consentant  à  pécher? 
A  qui  ai-je  refusé  d'obéir  ?  CoHtre 
qui  me  suis-je  révolté  ?  A  quels  biens 
\  ai-je  renoncé  ?  Qu'ai-je  mérité?  O  mon 
1  Dieu!  comment  ai-je  pu  me  détermi- 
;  ner  à  pécher  contre  vous^  et  en  votre 
I  présence?  C*est  uniquement  par  ma 
':  faute  que  j'ai  péché  si  souvent  et  de 
-^  tant  de  manières.  Pardon,  Seigneur,  je 
ne  veux  point  cesser  de  vous  demender 
pardon.  Je  voudrais  mourir  de  douleur 
^  de  vous  avoir  offensé.  Vierge  sainte, 
I  Anges  et  Saints  du  ciel,  j'implore  votre 
^  intercession,  priez  pour  un  enfant  pro- 
digue, cjui  ne  veut  point  cesser  de 
'tlire  à  Dieu:  mon  Père,  j'ai  péché. 

^/Introït. 
Jésus- Christ, —  Le   Seigneur  tout- 
puissant  et  miséricordieux  vous  accor- 
dera le  pardon,  l'absolution  et  la  remis- 
.  sion  de  vos  péchés,  si  vous  lui  offrez  le 
''  sacrifice  d'un  cœur  contrit  et  pénétré 
I  d'amour;  si  vous  lui  demandez  miséri- 
corde par  les  mérites  de  mes  vertus,  de 
mes  humiliations,  de  mes  souffrances 
et  de  ma  mort.  Que  votre  cœur  dousba 
des  cris  vers   lui,  et  ayez  confiance! 
I    Unissez-vous  à  moi,  et  rendez  au  Sei- 
f  gneur  toutis  sorte»  d'hpmmagos. 
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Le  Diictple. — Mon  Dieu,  tournez  vos 
regards  vers  nous;  faites-nous  sentir 
le^cirelsde  votre  miséricorde.  Daignez 
écouler  notre  prière;  que  nos  cris  pé- 
nètrent jusqu'à  vous.  Nous  vous  sup* 
plions^  par  les  mérites  de  Jésus-Christ 
et  par  l'amour  que  vous  avez  pour  les 
Saints^  d'elfacer  nos  iniquités,  de  nous 
pardonner  tous  nos  péchés.  Seigneur, 
ayez  pitié  de  nous,  ayez  pitié  de  nous, 
ayez  pitié  de  nous.  Gloire  vous  soit 
rendue.  Nous  vous  louons^  nous  vous 
bénissons  ;  nous  vous  glorifions  ;  nous 
vous  rendons  grâces,  O  Jésus!  fils  u- 
nrique  de  Dieu,  Agneau  de  Dieu,  qui 
effacez  les  péchés  du  monde;,  ayez  pitié 
de  nous,  selon  votre  grande  miséri- 
corde. Je  déteste  tous  mes  péchés. 
Je  préfère  la  mort,  mille  morts,  au 
moindre  péché. 
Pendant  les  Oraisons  et  à  VEpttre. 

Jésus-Christ, — Vous  n*êtes  rien,  et 
vous  ne  pouvez  rien  sans  moi.  Si  je  ne 
vous  assiste  continuellement  de  ma 
grâce,  que  de  péchés  ne  commettre?- 
vous  pas,  et  quel  sera  votre  sort  pen- 
dant T  Eternité!  Conjurez-moi  d'être 
toujours  avec  vons,  de  me  souvenir  que 
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je  vous  ai  racheté  par  mon  précieux 
sang.  Je  suis  votre  niaître,je  puis  seul 
vous  instruire  ;  dites-moi  de  voui  par- 
ler, et  promettez-moi  de  m'obéir, — 
Heureux  ceux  dont  le  cœur  est  pur  ! 
Suppliez-moi  de  vous  purifier. 

Le  Disciple. —  Seigneur,  ne  cessez 
point  de  me  regarder  dans  votre  bonté  ; 
tenez-moi  bien,  de  peur  que  je  ne  vous 
trahisse.  Soyez  toujours  avec  moi» 
Soyez  toujours  dans  ma  mémoire,  afin 
que  je  n'oublie  point  vos  bienfaits. 
Soyez  toujours  dans  mon  esprit,  afin 
que  je  fasse  mes  délices  de  méditer 
vos  perfections  et  votre  divine  loi. 
Soyez  toujours  dans  mon  cœur,  afia 
qu'il  ne  cesse  point  de  vous  dire  :  je 
vous  aime.  Mon  Dieu,  vous  avez  parlé 
à  nos  pères  par  vos  prophètes,  parlez- 
nous  par  votre  fils.  Que  toutes  les 
créatures  se  taisent,  que  Jésus  seul  me 
parle.  O  mon  Sauveur  !  vous  avez  les 
paroles  de  la  vie  éternelle  ;  parlez,  mon 
divin  maître,  je  vous  écouterai,  je  vous 
obéirai,  mon  cœur  est  prêt.  Dieu  trois 
fois  saint,  purifiez  mon  misérable  cœur 
que  le  péché  a  souillé.    Que  voulez- 
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vous  que  je  fasse  pour  obtenir  la  pu- 
reté que  j'avais  en  sortant  des  sacrés 
Fonts?  Créez  en  moi  un  cœur  pur,  je 
vous  demande  cette  grâce,  afin  d*être 
très-agréable  à  vos  yeux. 

A  l'Evangile  et  au  Credo. 
Jésus-Christ. — L*Evangile  est  le  livre 
par  excellence  ;  il  renferme  ma  doc- 
trine, qui  est  toute  céleste.  Croyez  et 
faites  ce  qui  est  écrit.  Si  vous  voulez 
être  mon  disciple,  renoncez-vous  vous- 
même,  portez  votre  croix,  et  suivez- 
moi,  Aimez  Dieu  de  tout  votre  cœur, 
et^aimez  votre  prochain  comme  vous- 
même,  pour  l'amour  de  Dieu.  C'est 
Pabiégé  de  ma  morale.  Gardez-vous 
de  rougir  de  mon  Evangile.  Vous  de- 
vez professer  hautement  votre  foi,  et 
être  prêt  à  mourir  pour  sa  défense. 
Gémissez  de  ce  que  vous  Tavez  désho- 
norée par  vos  œuvres. 

Le  Disciple. — O  mon  Sauveur  !  vous 
êtes  mon  maître  et  mon  modèle.  Votre 
Evangile  sera  toujours  ma  règle.  Je 
ne  veux  point  cesser  de  m'humilier,  de 
me  mortifier,  et  je  m'efforcerai  de  vous 
imiter.  Mon  cœur  vous  dira  souvent 
que  je  vous  aime,   et  c'est  vous  que 
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j'aimerai  dans  mes  frères.  Ne  permet- 
tez point  que  cet  amour  soit  stérile.  Je 
crois  tout  ce  que  TEglise  Catholique 
enseigne,  parce  que  vous  l'avez  établie 
la  colonne  de  la  Vérité*  Que  je  m'es- 

1  timerais  heureux  de  verser  tout  mon 
sang  pour  la  Foi  !    Je  vous   demande 

I  pardon  de  ce  que  ma  foi  a  été  infruc- 

^  tueuse,  de  ce  que  je  n'ai  point  vécu 
conformément  à  ma  foi,  de  ce  que  j'ai 
■  fait  si  souvent  des  œuvres  que  la  Foi 
condamne.  Faites  que  je  vive  de  la  Foi. 

A  l'Offertoire. 
Jésus-Christ. — Vous  n'êtes  pas  à  vous, 
vous  êtes  à  Dieu  qui  vous  a  créé.  Vous 
êtes  à  moi  qui  vous  ai  racheté.  Unis- 
sez-vous à  moi  pendant  le  sacrifice  que 
je  vais  offrir  pour  vous  à  Dieu,  et  dont 
je  veux  vous  faire  participant.   Offrez- 

Jlui  avec  moi  tout  ce  que  vous  avez,  et 
tout  ce  que  vous  êtes.  Vous  ne  serez 
bien  agréable  à  mes  yeux,  et  vous  ne 

1  goûterez  le  précieux  don  de  ma  paix 
que  quand  vous  vous  serez  donné  en- 
tièrement à  moi- 

o  ji^fcouey/tu.— "t/c    vu  us    uijiu,  u  ifiiHi 

Dieu  !  avec  Jésus-Christ  mon  Sauveur, 
un  sacrifice  qui  vous  est  nécessaire* 
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ment  agréable  en  lui-même  ;  ie  désire 
vous  l'offrir  d'une  manière    qui  vous 
honore,  qui  acquitte  tout  ce  que  ie  dois 
a  votre  bonté  et  à  votre  justice,  et  qui 
attire  sur  moi  l'abondance  de  vos  «ra- 
ces.  Je  m'offre  entièrement  à  vous*  de 
tout  mon  cœur,    parce  que   je  vous 
•  aime.    Daignez  agréer  l'offrande  que 
je  vous  fais  de  mon  corps  et  de  mon 
ame,  de  tous  mes  biens,  de  tout  ce  qui 
m'est  cher  ;  de  ma  liberté,  de  ma  san- 
te   et  de  ma  vie;  de  ma   mémoire, 
de    mon    entendement,     de   ma   vo- 
lonté.   Je  voudrais  pouvoir  vous  réité- 
rer à  chaque  instant  cette  offrande.   Je 
ne  veux  penser,  parler  et  agir  que  pour 
votre  gloire.    Je  ne  veux  respirer  que 
votre  amour.   Si  j'ai  votre  amour,  ie 
suis  assez  riche.  Vous  voulez  être  tout 
a  moi,  faites  que  je  sois  tout  à  vous, 
l^vez-moi,    purifiez-moi    dans    votre 
précieux  sang,  et  quand  je  serai  pur, 
purifiez-moi  toujours  de  plus  en  plus, 
^  la  l'réface  et  pendant  le  Canon. 
JesMs-CAmi.— Elevez  votre  esprit 
et  votre  cœur  vers  le  Seigneur.   Ad- 
pnquez-vous    entièrement  à  Dieu.— 
Soyez  sur  la  terre  comme  s'il  n'y  avait 
que  Dieu  et  vous.— Unissez-vous  aux 


dé: 


;  je  désire 
qui  vous 
que  je  dois 
iice^  et  qui 
e  vos  grâ- 
'  à  vous  de 
e   je  vous 
rande  que 
ît  de  mon 
eut  ce  qui 
3e  ma  san- 
mémoire, 
e   ma    vo- 
irous  réité- 
rande.   Je 
r  que  pour 
spirer  que 
amour,  je 
5  être  tout 
ut  à  vous. 
ms    votre 
serai  pur, 
s  en  plus, 
Canon* 
re   esprit 
eur.    Ap- 
Dieu.-— 
n'y  avait 
vous  aux 


la  Messe.  37 

[Esprits  bienheureux  et  à  mon  adorable 
cœur,  pour  adorer,  remercier  et  aimer 
Dieu  d'une  manière  digne  de  lui.  For-^ 
^nez  des  vœux  pour  tous  les  membres 
«le  l'Eglise,  et  désirez  ardemment  que 
je  vienne  à  vous. 

Le  Disciple,"^  O  mon  Dieu  !  qu'il 
st  raisonnable^  juste  et  avantageux  de 
ous  remercier  sans  cesse  ;  c'est  de  vous 
que  j'ai  tout  reçu  :  de  vous  aimer  avec 
toute  l'ardeur  dont  mon  cœur  est  capa- 
ble, vous  êtes  l'Etre  infiniment  aimable 
|)ar  vos  perfections:   de  vous  adorer, 

p^ous  êtes  mon  souverain  Seigneur 

feint.  Saint,  Saint,  Seigneur,  que  vous 
ites  Saint.  Quand  me  sera-t-il  donne 
de  chanter  éternellement  dans  le  ciel 
avec  les  Esprits  célestes,  un  cantique  en 
Ihonneur de  votre  sainteté.  Agréez,  ô 
mon  Dieu  !  les  vœux  que  je  forme  pour 
l'Eglise  Catholique,  qui  est  si  horrible- 
ment persécutée.  Souvenez-vous  de 
tous  ceux  qui  en  sont  membres.— O  Jé- 
sus! qui  voulez  vous  immoler  de  nou-- 
veau  pour  nous,  descendez  sur  cet  autel, 
afin  de  rendre  pour  nous  à  Dieu  des 
hommages  qui' lui  soient  agréables! 
O  mon  Jésus  !  venez,  rendez-vous  à  «os 
désirs,  ne  différez  pas. 
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Après  la  Consécration, 
Jésus-Christ —  Imaginez-vous  être 
dans  le  ciel  :  c'est  nnoi  qui  fais  la  joie 
des  saints  du  ciel^  et  je  suis  réellement 
sur  cet  autel.  Adresssz-vous  à  Dieu 
avec  confiance. 

Le   Disciple. —  Seigneur  toutpuis- 
sant,  vous  qui  êtes  mon  père,  et  qui 
m'avez  créé  pour  le  ciel,  jeltez  un  re- 
gard sur  Jésus-Christ  votre  fils  et  mon 
sauveur,  qui  est  pour  mon  amour  dans 
cet  hostie.     Ayez  pitié  de  moi  et  de 
^.ous  les  autres  pécheurs  pour  qui  mon 
divin  rédempteur  a  voulu  mourir,   et 
qui  \Q\\i  acquitter  tant  de  dettes  que 
j'ai  contractées  envers  vous*    Daignez 
m'appliquer,   ô  mon  Dieu  !   les  fruits 
de  votre  douloureuse  passion,  les  mé- 
rites de  votre  sainte  mort.    Que  votre 
âme    me    sanctifie.     Que  votre   cœur 
m'embrase.    Que  votre  sang  m'enivre. 
Que  1  eau  qui  sortit  de  votre  côté,  ou- 
vert par  une  lance,   me  purifie.    Que 
les  douleurs  que  vous  endurâtes   mè 
fortifient.  Cachez-moi  dans  vos  plaies  ; 
ne  nermeUez  point  nu 'il  v  ait  nnoU 
que  chose  qui  soit  capable  de  me  sépa- 
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souffrent  dans  le  purgatoire,  la  déli- 
vrance de  leurs  peines  et  l'entrée  dans 
votre  royaume.  Je  désire  ardemment 
tout  ce  que  vous  m'avez  dit  de  deman- 
der à  Dieu.  (Récitez  le  Paterj. 
A  l'Agnus  Dei  et  à  la  Communion. 

Jésus-Christ. — Désirez  ardemment 
de  me  recevoir. — Reconnaissez  que 
vous  n'êtes  pas  digne  d'avoir  ce  bon- 
heur.— Livrez  votre  cœur  à  tous  les 
sentimens  de  la  Religion* 

Le  Disciple, — O  aimable  Jésus!  qui 
avez  souffert,  qui  êtes  mort,  et  qui 
êtes  ici  pour  moi  en  qualité  de  victi- 
me, ayez  pitié  de  moi;  effacez  mes 
iniquités,  rendez-moi  agréable  à  Dieu* 
Vous  m'aimez,  ô  mon  Sauveur  !  vous 
m'aimez  jusqu'à  vouloir  vous  donner 
à  moi.  Quoi,  vous  à  moi  !  N'y  a-t-il 
pas  une  distance  infinie  entre  vous  et 
moi  ?— Seigneur,  vous  seul  méritez 
bien  le  nom  de  Sauveur.  Non,  je  ne 
suis  pas  digne  de  vous  recevoir.  Eh  ! 
quelle  créature  pourrait  être  parfaite- 

si 


ment  digne  de    recevoir  un  Dieu 


saint!  Hélas!  je  ne  suis  aucune 
ture  pécheresse,  et  vous  haïssez  le 
ché  infiniment  !  Mais  vous  êtes  tout- 
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puissant,  parlez,  d'une  parole  vous 
pouvez  me  purifier,  et  faire  de  mon 
cœur  qui  a  été  si  souillé,  un  cœur  pur, 
capable  de  devenir  le  lieu  de  vos  déli- 
ces. Dites-moi  :  je  vous  aime,  je  suis 
votre  salut.  Dites-moi  d'aller  à  vous, 
et  que  votre  amour  me  conduise  à  vos 
pieds.  Je  crois  en  vous,  parce  que  vous 
êtes  la  Vérité  même.  J*espère  en  vous, 
parce  que  vous  êtes  la  souveraine  Bon- 
té, Je  vous  aime,  parce  que  vous  êtes 
rinfinie  Beauté,  Je  me  repens  de  mes 
péchés,  parce  que  vous  êtes  la  suprê- 
me Majesté,  Je  suis  et  je  veux  être 
toujours  tout  à  vous  ;  donnez-vous  à 
moi,  et  faites  que  je  vous  voie,  que 
je  vous  aime  et  que  je  vous  possède 
pendant  l'éternité. 

Après  la  Communion. 
JesMS-CÀmf.— Suppliez-moi  d'écrire 
mon  saint  nom  dans  votre  cœur  en  ca- 
ractères d'amour,  de  verser  sur  vous, 
tous  les  jours  de  votre  vie,  mes  plus  a- 
boudantes  bénédictions,  et  de  vous  per- 
mettre  d'habiter    éternellement  dans 

Le  Disciple. — O  mon  Jésus  !je  suis 
tout  à  vous,  et  vous  êtes  tout  à  moi  ; 
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vous  êtes  le  Dieu  de  mon  cœur  ;  vous 
êtes  mon  Dieu  et  mon  tout;  vqus  m'êtes 
toutes  choses  !  Vous  me  suffisez,  je  ne 
veux  que  vous.  Je  ne  désire  plus  que 
jd'accomplir  votre  volonté  pour  vous 
Iplaire  ;  que  de  vous  louer  et  de  vous 
glorifier  par  toutes  mes  œuvres  ;  que 
^'être  dans  le  ciel,  afin  d'être  dans  Tira- 
^possibilité  de  vous  offenser,  et  dans 
['heureuse  nécessité  de  vous  aimer  par- 
Taitement,  et  de  vous  posséder  pleine- 
mentf  Je  consens  de  demeurer  encore 
Idans  ce  corps  de  mort,  puisque  telle 
#8t  votre  volonté  ;  mais  faites  que  jç 
^croisse  à  chaque  instant  dans  votre  a- 
Qiour  ;  faites  que  le  principe  de  tous  les 
fUiouvemens  de  mes  yeux,  de  mes  pieds^ 
ie  mes  mains  et  de  mon  cœur  soit  vo- 
tre amour.  Que  ne  puis-je  mourir  d'a- 
aour  pour  vous  !  Accordez-moi  de  vi- 
re de  votre  amour,  et   de  jouir  de 
[vous  dans  le  ciel,  à  l'instant  même  que 
on  âme  affranchie  des  liens  qui  la 
tiennent  captive  dans  ce  corps  de  pé- 
fché,  sortira  de  ce  lieu  d'exil.    Bénis- 
isez-moi,  Seig^neur  ;  daignez  me  favori- 
Iser  de  toutes  les  bénédictions  du  ciel. 
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Au  dernier  Evangile* 
Jésus-Christ, — Je  suis  la  Lumière 
véritable^  je  suit  le  Verbe  fait  chair^ 
plein  de  grâce  et  de  vérité.  Soyez  yu 
veinent  affligé  de  ce  que,  parmi  tant 
d'hommes  pour  qui  je  suis  mort^  il  en 
est  si  peu  qui  croient  en  moi^  et  que, 

fiarmi  ceux  qui  me  reconnaissent  pour 
eur  Dieu,  il  en  est  si  peu  qui  m'adorent 
en  esprit  et  en  vérité.  Recevez-moi 
dans  votre  cœur,  vous  serez  l'enfant 
chéri  du  Seigneur,  et  son  héritier» 

Le  Disciple,— O  Jésus!  lumière  in- 
créée, éclairez-moi  !  Faites  que  je  vous 
connaisse  et  que  je  me  connaisse;  que 
je  connaisse  vos  perfections^  vos  bien- 
faits, votre  charité  ;  et  que  je  connaisse 
mes  misères,  mes  obligations  et  les 
moyens  de  les  bien  remplir. — Donnez- 
tnoi  l'esprit  des  enfans  de  Dieu,  qui  est 
un  esprit  d'amour.  Je  veux  vivre  dans 
le  recueillement,  veiller  continuelle- 
ment sur  moi-même,  et  accomplir  tous 
mes  devoirs  pour  votre  gloire  et  par 
anriour.  Je  ne  veux  penser,  parler  et 
agir,  vivre^  souffrir  et  mourir,  que  pour 
votre  amour.  Comblez-moi  de  vos 
grâces,  afin  que  je  vous  bénisse  en  tous 
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lieux,  en  tous  temps,  et  de  tout;  que 
I  je  ne  mette  mes  complaisances  qu'en 
vous;  que  je  ne  respire  que  votre  divin 
amour.     Am^i  soit-il. 

f         Cantique  d* Action  de  Grâces. 

Nous  vous  louons,  ô  Dieu!  n')U8 
vous  reconnaissons  pour  le  S'îi- 
igneur  de  l'univers. 
I     Toute  la  Terre  vous  adore  comme 
le  Père  éternel. 

Tous  les  Anges,  les  Cieux  et  toutes 

Iles  Puissances, 

Les  Chérubins  et  les  Séraphins  s'é- 
crient sans  cesse  devant  vous  : 

Saint,  Saint,  Saint  est  le  Seigneur, 
le  Dieu  des  Armées. 

Les  Cieux  et  la  Terre  sont  pleins  de 
la  maiesté  de  votre  gloire. 

L'illustre  chœur  des  Apôtres, 

La  respectable  multitude  des  Pro- 
phètes, 

L'éclatante  armée  des  martyrs  cé- 
lèbrent vos  louanges. 
I      L'Eglise  sainte  publie  vos  grandeurs 
J  par  toute  la  terre, 

O  Père,  dont  la  majesté  est  infinie  î 

Elle  adore  également  votre  Fils  uni» 
que  et  véritable, 
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Et  le  Saint-Esprit  consolateur, 

O  Christ  ?  vous  êtes  le  Roi  de  gloire  ; 

Vous  êtes  le  Fils  étemel  du  Père.  * 

Pour  sauver  les  hommes,  vous  n'a- 
vez pas  dédaigné  de  vous  revêtir  de  la 
nature  liumaine  dans  le  sein  u'une 
Vierge.  ^^ 

Vous  avez  brisé  Taiguillon  de  la 
mort,  et  avez  ouvert  aux  fidèles  lé 
Royaume  dés  Cieux. 

Vous  êtes  assis  à  la  droite  de  Dieu, 
dans  la  gloire  de  votre  Père. 

Nous  croyons  que  vous  viendrez  ju- 
ger lé  monde. 

Nous  vous  supplions  donc  de  secourir 
vos  serviteurs  que  vous  avez  rachetés 
de  votre  sang  précieux. 

Mettez-nous   au    nombre    de    vos 

Saints,  pour  jouir  avec  eux  de  la  gloire 
éternelle.   '^  - 

Sauvé»  vôtre  Peuple,  Seigneur,  et 
'  ersez  vos  bénédictions  sur  votre  héri- 
tage. 

Couduisez-les,  et  élevez-les  jusque 

dans  l'éternité  bienheureuse. 

Chaque  jour,  nous  vous  bénissons  : 
WouslôUonà  votre  Nom  à  jamais,  et 

nous  le  louerons  dans  les  siècles  des 

siècles. 
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Daignez,  Seigneur,  en  ce  jour,  nous 
préserver  du  péché. 

Ayez  pitié  de  noua.  Seigneur,  ayez 
pitié  de  nous- 

Que  votre  miséricorde.  Seigneur,  se 
manifeste  envers  nous,  selon  l'espéran- 
ce que  nous  avons  mise  en  vous. 

C'est  en  vous.  Seigneur,  que  j*ai  es- 
péré ;  ne  permettez  pas  que  je  sois  à 
jamais  confondu»  

PRIERES 

pour  la  Confession» 

Il  n'est  rien  de  plus  inrportant  dans 
le  Christianisme,  que  de  recevoir  avec 
les  dispositions  nécessaires  le  Sacrc-^ 
ment  de  Pénitence.  II  ne  faudrait  s'en 
approcher  qu'une  fois  avec  ferveur 
pour  devenir  Saint.  Cependant  après 
plusieurs  Confessions,  on  se  trouve 
toujours  les  mêmes  qu'auparavant» 
D'où  vient  cela?  De  notre  négligence 
à  nous  y  bien  disposer^  et  de  ce  que 
nous  n'apportons  pas  toujours  à  ce  Sa- 
crement toutes  les  conditions  qu'il 
demande. 

Pour  n'avoir  donc  pas  le  malheur  de 
trouver  la  mort  où  vous  cherchez  In 
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M       Prières  pour  la  Confessioné 

rie,  instruisez-vous  à  loisir  et  à  fond 
de  ce  qui  est  requis  pour  faire  une 
bonne  Confession.  Confessez-vous  sou- 
vent, et  tant  gu'il  se  pourra  au  même 
Confesseur  :  lamais  par  routine  et  par 
habitude,  mais  toujours  comme  si  c'é- 
tait pour  mourir  incontinent  après. 
Rentrez  sérieusement  en  vous-même^ 
et  vous  examinez  sur  les  points  ci- 
après  marqués.  Mais  (jue  votre  ap- 
plication principale  soit  d*exciter  la 
douleur  de  vos  péchés,  et  de  la  témoi- 
gner à  Dieu  par  de  fervens  actes  de 
contrition,  tirés  du  cœur  plutôt  que 
des  lèvres.  Demandez-la  des  la  veille, 
et  tout  le  jour  de  votre  Confession. 
Faites  pour  cela  quelques  bonnes 
œuvres.  Allez  la  demander  à  Jésus- 
Christ  au  Saint-Sacrement.  Accompa- 
gnez cette  douleur  d'une  forte  résolu- 
tion de  ne  plus  pécher,  et  de  prendre 
les  moyens  les  plus  efficaces  pour  évi- 
ter les  rechutes. 

Approchez  du  tribunal  de  la  récon- 
ciliation avec  des  sentimens  de  respect 
M  A*an\f\i\r.  de  confiision  et  de  coura- 
ge, de  crainte  et  de  confiance.  Décla- 
rez-Y  toutes  vos  fautes  d'une  manière 
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nette^  simple^  précise  et  discrette^  avec 
humilité  et  sincérité,  comme  si  vous 
parliez  à  Dieu.  Ecoutez  ce  qu'il  vous 
dit  par  la  bouche  de  son  Ministre.  Re- 
cevez avec  de  grands  sentimens  de  re- 
connaissance rapplication  du  sang  et 
des  satisfactions  de  J.  C.  Unissez  votre 
pénitence  àcelle  qu'il  a  faite  pour  vous; 
acquittez-vous  en  au  plutôt,  et  songez 
efficacement  à  vous  punir  de  vos  fautes 
passées,  et  à  vous  en  corriger. 

AFANT  LA  COKFESSIOK, 

Demander  à  Dieu  d'approcher  du 
Sacrement  avec  les  dispositions  néces- 
saires. 
DIEU  saint,  qui  êtes  toujours  favo- 
rablement dispose  à  recevoir  le 
pécheur  et  à  lui  pardonner  :  jetiez  1^ 
yeux  sur  une  âme  qui  retourne  à  vous 
de  bonne  foi,  et  qui  cherche  à  laver 
ses  taches  dans  les  eaux  salutaires  de 
la  Pénitence.  Faites-moi  la  grâce,  ô 
nion  Dieu,  d'en  approcher  avec  les 
dispositions  nécessaires.  Soyez  dans 
mon  esprit,  afin  que  je  connaisse  tous 
mes  péchés;  soyez  dans  mon  cœur, 
afin  que  je  les  déteste  ;  soyez  dans  ma 
bouche,  afin  que  je  les  confesse,  et  qae 
j'en  obtienne  la  rémission, 
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Invoquer   le  secours  du  Saint-Esprit 
pour  connaître  ses  fautes, 

ESPRIT  saint,  source  de  lumière, 
daignez  répandre  un  de  vos  ray* 
ons  dans  mon  cœur,  et  venez  m'aider 
à  connaître  mes  péchés.  Montrez-les 
moi.  Seigneur,  aussi  distinctement  quç 
je  les  connaîtrai,  quand,  au  sortir  de 
cette  vie,  il  me  faudra  paroitre  devant 
vous  pour  être  jugé. 

Faites-moi  connaître,  ô  Dieu  saint, 
et  le  mal  que  j'ai  fait,  et  le  bien  que 
j'ai  omis*  Faites-moi  voir  le  nombre 
et  la  grandeur  de  mes  infidélités  dans 
votre  service.  Faites  que  je  sache 
combien  de  fois,  jusqu'à  quel  point 
j'ai  offensé  le  prochain,  le  tort  que  je 
me  suis  fait  à  moi-même,  et  les  fautes 
que  j'ai  commises  contre  les  devoirs 
de  mon  état« 

Eclairez-moi,  et  ne  souffrez  pas,  ô 
Dieu  de  vérité,  que  l'amour  criminel 
que  j'ai  pour  moi  me  séduise  et  m'a- 
veugle :  8tez  le  voile  qu'il  me  met  de- 
vant les  yeux,  afin  que  rien  ne  m'em- 
pêche de  me  bien  connaître  moi- 
même,  et  de  me  faire  connaître  autant 
qu'il  est  nécessaire,  à  celui  qui  tient 
ici  votre  placei 
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Examinez-vous  sur  les  péchés  qu'on 
peut  commettre» 

CONTRE  DIEU, 

Sur  la  Foi,  Par  doutes  volontaires!^ 
curiosités,  superstitions,  songes,  bonne 
aventure,  lectures  défendues,  railleries 
sur  les  choses  saintes,  négligence  à 
s'instruire  de  la  Religion. 

Sur  l'Espérance,  Par  défiance  de  la 
miséricorde  de  Dieu,  présomption  de 
sa  bonté  ou  de  nos  propres  forces, 
manque  de  soumission,  découragement 
volontaire,  dégoût,  désespoir. 

Sur  la  Charité.  Par  murmure  con- 
tre la  Providence,  résistance  volontai- 
re aux  inspirations  ;  négligence  à  em- 
iïêcher  le  mal  quand  on  le  doit  et  qu'on 
e  peut  ;  en  péchant  par  respect  hu- 
main ;  en  partageant  son  cœur  entre 
Dieu,  et  quelqu'autre  chose  qu'on  ne 
doit  pas  aimer,  ou  n'aimer  que  pour 
Dieu  ;  n'aimant  pas  le  prochain  pour 
Tamour  de  Dieu. 

Sur  la  Religion.  En  omettant  ses 
Revoirs  de  piété,  ses  prières,  la  Mes- 
pe,  la  pénitence,  ou  s'en  acquittant 
mal.    En  commettant  d^a  îpi*^i/^KAr«/«««t 

dans  l'Eglise,  postures  immodestes,  dis^ 
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cours,  vue  égarée,  distractions  volon- 
taires. En  violant  les  saints  jours  de 
Dinoanches  ou  de  Fêtes,  par  le  travail, 
vente  ou  achat,  par  les  jeux,  les  diver- 
tissemens,  les  compagnies  qui  détour- 
nent du  service  de  Dieu.  En  faisant 
de  faux  sermens  ;  en  mentant  ;  en  pre- 
nant le  nom  de  Dieu  en  vain  ;  en  ju- 
rant à  la  légère  ;  en  pratiquant  la  si- 
monie dans  la  recherche  ou  collation 
d'un  Bénéfice  ;  en  manquant  à  louer 
Dieu,  à  lui  rendre  grâces  de  ses  bien- 
faits, à  se  soumettre  à  ses  saintes  vo- 
lontés. 

CONTRE  LE  PROCHAIN. 

En  pensées,  ^arjugemeiis  témérai- 
resj  mépris  de  sa  personne,  de  ses  ac- 
tions. jPar  envie^  haine,  aigreur,  aver- 
sions, désirs  de  vengeance.  Il  faut  dé- 
clarer  si  ces  sentimens  ont  été  volon- 
taires, s'ils  ont  duré,  s'ils  ont  paru  au- 
ilehors,  si  c'est  contre  des  supérieurs. 

En  paroles.  Far  des  calomnies.  Par 
des  mi'disanees  faites,  entendues,  non 
empêchées,  médisances  en  chansons, 
livres,   écrits  et  plaidoyers  dîffiimatoi- 
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si  elles  sont  de  conséquence,  et  préju- 
diciables. Par  disccurs  contre  la  cha- 
rité; rapports  mal-àpropos,  vains  ou 
faux  ;  semence  de  division»,  raillerie, 
mépris-  Par  mauvais  conseils,  flatteries, 
applaudissemens  au  mal,  par  faux  té- 
moignages, déclarations  du  secret  ou 
des  fautes  d'autrui.  Par  affronts^  re- 
proches, paroles  outrageantes^  impré- 
cations, malédictions, 

kn  actions.  Par  Hnjuste  rétention 
du  bien  d'autrui  ;  contrats,  prêts  usu- 
raires  ;  trompn  les  ou  infidélités  dans 
les  marchés,  ventes,  achats,  jeux,  ou- 
vrages, commissions  ;  en  falsifiant,  sur- 
vendant ;  se  compensant,  s'appropriant 
des  restes;  laissant  dépérir;  dérobant, 
recelant  ou  achetant  une  chose  dérobée  ; 
en  négligeant  Touvrage,  en  donnant  ou 
détournant  des  biens  de  Communauté- 
Par  scandale,  complaisance  criminelle, 
mauvais  exemple. 

En  omissions.  Par  négligence  à  res- 
tituer, à  réparer  des  médisances  ;  à  se 
réconcilier;  à  s'acquitter  des  devoirs 
de  mari  et  d'épouse  :  amour,  fidélité, 
respect,  déférence,  soumission,  sup- 
ports, patience  ;  de  père  et  de  mère. 
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de  maître  et  de  maîtresse  :  instruction, 
bon  exemple,  correction,  établisse- 
ment, justice,  charité  ;  d'enfant,  de  do-^ 
mestique  ;  respect,  amour,  obéissance, 
secours,  fidélité  ;  de  Magistrats,  gens 
de  Justice,  d'ouvriers,  &c. 

CONTRE    SOI-MEME. 

Par  orgueiL  En  s'estimanttrop;  en 
parlant  avantageusement  de  soi;  re- 
cherchant les  honneurs;  ayant  pour 
soi  une  vaine  complaisance,  et  du  mé- 
pris pour  les  autres  ;  trompant  le  mon- 
de par  hypocrisie  et  par  une  modestie 
affectée. 

Par  avarice.  En  ne  faisant  pas  des 
aumônes  selon  son  pouvoir  ;  en  s'atta- 
chant  trop  aux  biens  de  la  vie  ;  en 
s'inquiétant  trop  pour  l'avenir,  en  se 
refusant,  et  refusant  à  d'autres  le  né- 
cessairea 

Par  envie.  En  méprisant  et  décriant 
les  autres  ;  en  se  réjouissant  du  mal,  et 
s'affligeant  du  bien  qui  leur  arrive  ;  en 
«ouhaitant  avec  jalousie  ce  qu'ils  ont. 

^Par  impureté.  En  pensées  déshon- 
Detes  et  volontaires,  s'y  arrêtant  négli- 
gemment, y  prenant  plaisir  soit  nn*on 
délire  de  faire  le  malqu'on  pense^  soi^ 
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qu'on  n'en  ait  aucun  désir,  mais  que 
Ton  8*en  tienne  à  une  simple  complai- 
sance. Il  faut  dire  si  elles  ont  causé 
des  mouvemens  déréglés*  En  paroles  : 
disant  ou  entendant  avec  plaisir  des 
paroles  sales,  ou  à  double  sens  ;  en 
chantant  des  airs  dissolus,  en  y  prêtant 
l'oreille,  en  entretenant  des  conversa- 
tions trop  libres  et  trop  familières,  sur- 
tout avec  différent  sexe,  ou  en  les  souf- 
frant dans  ceux  qu'on  doit  reprendrei 
En  regards:  considérant  par  curiosité, 
et  par  sensualité,  de  mauvais  objets, 
comme  tableaux,  mauvais  livres,  ;  eq 
allant  ou  menant  les  autres  dans  des 
assemblées  criminelles  ou  dangereuses; 
en  s'exposant  à  l'occasion  de  pécher, 
ou  en  la  donnant  aux  autres  ;  comme 
de  prêter  de  mauvais  livres,  de  porter 
de  habits  immodestes  et  peu  fermés. 
En  actions  :  prenant  sur  soi  ou  sur  les 
autres  des  libertés  sensuelles  ;  en  les 
permettant,  baisers  lascifs,  attouche^ 
mens,  secrètes  et  infâmes  habitudes  ; 
le  péché  honteux  ;  tout  ce  qui  n*est 
point  permis  entre  personnes  mariées. 
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circonstances  qui  cha,ngent  ou  qui  aug- 
mentent iç  péché;  et  dire  si  l'on  a  em- 
ployé ou  négligé  les  moyens  de  se  dé- 
feire  d'une  si  dangereuse  et  si  damna- 
bie  passion.  Bien  examiner  ce  qui  est 
volontaire  ou  involontaire;  ce  qui  est 
de  pure  négligence^  ou  de  goût  et  de 
complaisance  en  cette  matière  ;  le 
nombre  des  péchés^  le  temps  que  l'ha- 
bitude a  duréj  l'occasion  qu'on  y  a  don- 
née, avec  qui  Ton  a  péché,  ou  désiré 
pécher,  sans  néanmoins  npramer  per- 
sonne, &c. 

Par  gourmandise.  En  mangeant  ou 
buvant  avec  excès,  en  y  excitant  les 
autres;  fréquentant  les  cabarets,  au 
lieu  d'être  à  l'office  divin,  ou  de  travail- 
ler ;  cherchant  à  satisfaire  ses  appétits  ; 
mangeantsans  règle,  et  avec  sensualité; 
manquant  au  jeûnes  oU  abstinences. 

Par  colère.  En  se  laissant  aller  au 
dépit  et  à  l'emportement,  sans  se  rete- 
nir; disant  des  paroles  injurieuses, 
.donnant  des  malédictions  ;  souhaitant 
^dumal;  donnant  occasion  aux  autres 
de  s'emporter;  se  querellant;  frappant, 
persévcrant  dans  sa  colère,  rqfusant  de 
|)»rdonner  et  de  contribuer  à  la  récon- 
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ciliation.  Les  enfans  et  les  domes- 
tiques doivent  s*accuser  des  sujets 
d'impatience  qu'ils  ont  donnés. 

Par  paresse.  En  se  négligeant  sur 
la  fréquentation  des  Sacremens,  la 
Prière,  les  Sermons,  la  mortification 
de  ses  passions^  Tusage  des  moyens  de 
se  corriger,  la  fuite  des  occasions,  l'é- 
tude de  ses  devoirs,  le  règlement  de 
son  ^emps  et  de  ses  affaires  tempo- 
relles, le  soin  de  l'éternité. 

Pour  une  Confession  ordinaire  et  fréqueilte,  ort  peut 
se  contenter  du  petit  Examen  qui  est  à  la  Prière  du 
soir,  p.   M, 

Témoigner  sa  douleur  par  un  acte  de 

Contrition, 

QUEL  sujet  de  confusion  pour  moi, 
ô  mon  Dieu,  de  tomber  toujours 
dans  les  mêmes  péchés,  si  souvent,  si 
facilement,  et  après  vous  avoir  tant  de 
fois  promis  de  ne  les  plus  commettre  ! 
Ai-je  bien  pu  pécher  en  votre  présence, 
pour  si  peu  de  chose,  connaissant  com- 
bien le  péché  vous  déplaît,  et  abusant 
même  de  vos  bienfaits  pour  vous  of- 
fenser? O  mon  Dieu,  mon  Père,  le 
meilleur  et  le  plus  puissant  de  tous  les 

nez-moi,  et  ne  me  punissez  pas  selon 
la  rigueur  de  votre  justice. 
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Laissez-vous  toucher,  ô  mon  Dieu, 
par  les  regrets  d'un  cœur  véritablement 
contrit,  d'un  cœur  plus  touché  de  ses 
fautes,  pour  le  déplaisir  que  vous  en 
avez  reçu,  que  pour  la  peine  qu'elles 
ont  méritée.  Laissez-vous  toucher  par 
les  regrets  d'un  cœur  sincèrement  af- 
fligé de  vous  avoir  déplu,  vous  qui 
êtes  infiniment  bon,  et  si  Jigne  d'être 
infiniment  aimé. 

Pardon,  mon  Dieu,  pour  tout  le  mal 
que  j'ai  commis  et  que  j'ai  fait  com- 
mettre :  pardon  pour  tout  le  bien  que 
je  n'ai  pas  fait,  et  que  je  devais  faire, 
ou  que  j'ai  mal  fait  :  pardon  pour  tous 
les  péchés  que  je  connais  et  que  je  ne 
connais  pas.  Je  les  déteste,  je  les  dé- 
savoue ;  je  voudrais  les  effacer  de  mon 
sang,  et  réparer,  au  prix  même  de 
tout  ce  que  j'ai  de  plus  cher,  le  dé- 
plaisir qu'ils  vous  ont  causé. 

O  si  mes  regrets  pouvaient  égaler 
mes  fautes!  Suppléez  à  ma  douleur. 
Sauveur  agonisant  dans  le  jardin  des 
Oliviers  ;  mettez  dans  mon  cœur  une 
goutte  de  cette  mer  d'amertume  dont 
votre  âme  fut  alors  pénétrée  ;  que  je 
sois  triste  de  mon  péché,  et  triste  jus- 
qu'à la  mort. 
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Former  un  bon  propos, 
E  devais  plutôt  mourir  que  de  vous 
offenser,  o  mon  Dieu  !  mais  puis- 
que j'ai  eu  ce  malheur;,  et  que  le  pa»- 
sé  n*est  plus  à  moi,  je  vais  prendre  de 
si  fortes  résolutions  pour  l'avenir, 
qu*avec  le  secours  de  votre  grâce,  je 
serai  désormais  sur  mes  gardes,  et  plus 
attentif  à  ne  rien  faire  qui  vous  dé- 
plaise. J'éviterai  avec  soin  le  péché, 
les  sources  et  les  occasions  du  péché, 
et  particulièrement  de  celui  que  l'ha- 
bitude, la  malice,  ou  la  foiblesse  me 
font  commettre  avec  plus  de  facilité. 

Je  veux  sincèrement  me  servir  pour 
cela  des  moyens  qui  me  seront  sug- 
gérés par  votre  Ministre^  dont  j'écou- 
terai toutes  les  paroles,  comme  si  elles 
sortaient  de  votre  bouche  ;  pleinement 
persuadé  que  c'est  vous,  ô  mon  Dieu, 
qui  me  parlez  par  la  sienne,  dans  les 
avis  salutaires  qu'il  me  donne  ;  et  que 
c'est  à  vous  que  je  réponds,  et  que  je 
promets,  dans  les  réponses  et  dans  lea 
promesses  que  je  lui  fais. 
Espérer  en  la  miséricorde  de  Dieu, 
IfE  sais,  ô  mon  Dieu,  jusqu'à  quel 
il   point  je  vous  ai  offensé,  et  ce  que 
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je  devais  attendre  de  votre  indigna- 
tion, si  votre  infinie  miséricorde,  et  les 
mérites  de  J.  C.  mon  Sauveur,  n'ap- 
paisaient  votre  justice,  et  ne  sollici- 
taient ma  grâce  auprès  de  vous. 

Non,  mon  Dieu,  vous  ne  rejetterez 
pas  la  prière  que  ce  Fils  aimable  et 
innocent  vous  fait  pour  un  coupable 
qui  connait  ses  fautes,  et  qui  va  les 
déclarer  au  Ministre  à  qui  vous  avez 
donné  le  pouvoir  de  les  remettre. 

C'est  dans  cette  espérance,  ô  Dieu 
de  bonté,  que  je  me  présente  au  sacré 
Tribunal;  plein  de  confiance,  qu'en 
m'accusant  de  mes  péchés  entièrement, 
sincèrement, -et  avec  humiilité,  vous 
ratifierez  dans  le  ciel  la  sentence  d'ab- 
solution qui  sera  prononcée  en  ma 
faveur  sur  la  terre. 

Se  recommander  à  la  Sainte  Vierge  et 
à  VAnge  Gardien, 

VIERGE  sainte,  Mère  de  grâce.  Mère 
de  miséricorde,  et  refuge  assuré 
d;gs  pauvres  pécheurs,  intercédez  en 
ce  moment  pour  moi  ;  afin  que  la  con- 
fession que  je  vais  faire,  ne  me  rende 
pas  plus  criminel  ;  mais  que  j'y  trouve 
au  contraire  le  pardon  dé  tout  le  pas- 
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séj  et  les  grâces  nécessaires  pour  ne 
plus  pécher  à  l'avenir. 

Mon  bon  Ange,  fidèle  et  zélé  Gar- 
dien de  mon  âme,  qui  avez  été  témoin 
de  mes  chûtes,  aidez-moi  à  me  relever, 
et  faites  que  je  trouve  dans  ce  sacre- 
ment la  grâce  de  ne  plus  retomber. 

Ainsi  soit-il. 

Approchez  du  confessional  avec  le  recueillement,  le 
•ilence  et  la  modestie  qtie  vous  auriez,  si  J.  C.,  vi^ible- 
ment  et  en  personne,  était  à  la  place  du  Prêtre,  et  que 
vous  dussiez  vous  confesser  à  lui.  Tenez-vous  en  sa  pré- 
sence dans  les  sentimens  de  confussion,  de  douleur  et  de 
patience  d'un  criminel  qui  paraît  devant  son  juge.  Peut- 
on  s'humilier  assez,  quand  on  a  mérité  l'enfer,  et  qu'on 
cherche  b  obtenir  sa  grâce  ? 

APRES  LA  CONFESSION, 

Former  un  Acte  de  Foi  sur  les  effets 
du  sacrement, 

OSERAis-je  me  persuader,  ô  mon 
Dieu,  que  de  criminel  que  j*é«: 
tais,  il  n*y  a  qu'un  moment,  me  voici 
par  la  grâce  du  sacrement,  justifié, 
et  entièrement  lavé  de  mes  taches? 
Oui,  Dieu  de  bonté,  je  viens  d*être 
absous,  et  cette  sentence  de  miséricoi  ^ 
de  me  remet  dans  vos  bonnes  grâces, 
si,  comme  je  le  souhaite,  et  que  j'es- 

nprp  Pavr\i**  raîé      l'tr   aï   civ%v!k/^\^Z   !#%»   Jll.. 
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C'est  VeÏÏet  du  sang  précieux  que 
vous  avez  répandu  pour  moi,  aima- 
ble Rédempteur  des  hummes.  C'est  à 
vos  sacrées  plaies  dont  la  vertu  a  guéri 
lesriennes,  que  je  dois  ma  réconci- 
liation et  mon  salut. 

Remercier  Dieu, 

OMon  ame,  remercie  ie  Seigneur 
ton  Dieu,  et  reconnais  les  pro- 
diges de  sa  miséricorde  à  ton   égard. 
Pour  d'effroyables  supplices  auxquels 
tu  étais  justement  condamnée,  ce  Dieu 
de  bonté  veut  bien  se  contenter  d'une 
satisfaction  légère,  pardonner  tout,  et 
oublier  tout.    Mon  Dieu,  il  faut  être 
ce  que  vous  êtes,  un  Dieu  plein  de  dou- 
ceur, plein  de  miséricorde,  pour  en  user 
ainsi  envers  de  si  misérables  créatures. 
Que  vous  êtes  bon,  ô  mon   Dieu  ! 
J'en  fais  aujourd'hui  une  expérience 
bien  douce.    Mais  comment  pourrai- 
je  vous  en  témoigner  ma  reconnais- 
sance? Le  moins  que  je  puisse,  ô  di- 
vin Réparateur  de  mon  âme,  c'est  de 
vous  offrir  aujourd'hui,  et  tous  les  jours 
de  ma  vie,  un  sacrifice  de   louanges, 

votre  infinie  miséricorde. 
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Je  le  fais  de  tout  mon  cœur,  mon 
Dieu,  et  je  le  ferai  jusqu'à  la  mort, 
l'oute  ma  vie  je  glorifierai  un  Dieu  si 
bon,  le  meilleur  de  tous  les  maîtres^ 
te  plus  doux  et  le  plus  aimable  de 
tous  les  pères. 
Réitérer  la  résolution  de  ne  plus  pécher» 

MON  Dieu,  ce  que  vous  venez  de 
faire  en  ma  faveur,  m'irr  pire  une 
haine  toute  nouvelle  pourl)  pecté,  et 
me  fait  prendre  une  nouvelle  icscl  ition 
de  n'en  plu*  commettre.  Je  ous  con- 
jure donc,  ô  mon  Dieu,  d'augmenter  en 
moi  le  désir  que  j'ai  de  changer  de  vie* 
Fortifiez  par  votre  grâoe  la  résolution 
où  je  suis  de  ne  plus  pécher  et  ren- 
dez efficace  le  propos  que  je  fais  d'é- 
viter toutes  les  occasions  du  péché,  et 
surtout  du  péché  qui  vous  déplaît  en 
moi  depuis  un  si  long  temps. 

Je  vais  commencer,  ô  mon  Dieu, 
et  faire  voir  dès  ce  moment,  que  j*aî 
eu  le  bonheur  de  me  reconcilier  avec 
vous.  On  s'appercevra  dès  aujourd'hui, 
par  la  régularité  de  ma  conduite,  que 
vous  êtes  avec  moi.  J'en  prendrai  tous 

loci    nnr^xrAnai  •      i£^    rv\£%    -fnii'oi     i^/-kiiir>    r.r^l<k      l<io 
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sans  cesse.  Sûr  de  votre  secours,  et  de 
la  victoire,  si  vous  m'accordez  la  grâce 
de  triompher  de  moi-même  sur  la  terre, 
j'aurai  !e  bonheur  de  régner  éternelle- 
ment avec  vous  dans  le  ciel.  Ainai  soit  iK 

Ne  diil'ércz  pas  à  faire  la  pénitence  qui  vous  a  été  en- 
jointe :  mais,  pour  témoigner  h  Dieu  que  votre  relourest 
lincôre,  recherchez  les  causes  de  vos  péchés,  et  voyea 
comment  vous  pourrez  les  retrancher.  Prévoyez  les  oc- 
casions que  vous  pourrez  avoir  de  retomber  dans  vos  fau- 
tes ordinaires.  Prenez  à  ce  moment  une  forte  résolution  de 
les  éviter,  et  condamnez-vous  dès  à  présent  à  quelque 
pénitence,  que  vous  exécuterez  autant  de  fois  que  vout 
y  retomberez. 

pour  la  Sainte  Communions 
Voici  Tabrégé  des  merveilles  du  Tout- 
Puissant;  le  Sacrement  le  plus  auguste, 
îe  plus  saint,  et  le  plus  capable  de  nous 
sanctifier,  J.  C.  s'y  trouve  en  personne; 
il  y  agit  en  Dieu;  il  y  vient  les  mains 
pleint  s  de  grâces,  et  il  ne  souhaite  rien 
tant  que  de  nous  les  communiquer. 

Une  seule  communion  bien  faite, 
peut  nous  établir  constamment  dans  le 
bien;  de  manière  que  le  Sacrement  du 
Corps  de  J.  C.  soit  pour  nous  un  gage 
de  la  vie  éternelle,  qui  est  la  fin  que 
notre  divin  Fiiiiv#»iir  ***>«:*  r\vn.nrxDA^  «w» 

se  donnant  à  nous, 
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Cependant  tant  de  personnes  com- 
niunient,  et  si  peu  retirent  de  la  com- 
nion  ce  grand  avantage!  D'où  vient 
un  si  étonnant  prodige  ?  C'i^st  que  plu- 
sieurs, ainsi  que  Judas,  communient 
en  péché,  et  cette  manne  céleste  se 
tourne  pour  eux  en  poison  mortel.  C'est 
qu'un  grand  nombre  approche  de  la 
sainte  table  sans  être  suffisamment  dis- 
posé pour  profiter  du  sacré  banquet,  et 
cette  source  intarissable  de  tout  bien, 
qui  leur  étoit  ouverte,  coule  inutile- 
ment pour  eux. 

Apportons-y  donc  les  dispositions 
nécessaires.  Dispositions  éloignées , 
c'est-à-dire,  une  grande  pureté  de 
conscience,  ou  au  moins  une  forte  ap- 
plication à  l'acquérir;  une  fidélité  cons- 
tante à  remplir  les  devoirs  de  notre  état- 
un  désir  ardent  de  répondre  aux  des- 
seins qu'a  le  Fils  de  Dieu  eh  se  don- 
nant à  nous.  Dispositions  prochaines  : 
elles  consistent  dans  les  exercices  qui 
précèdent,  qui  accompagnent  et  qui 
suivent  cette  sainte  action. 

Dès  la  veille,  dressez  à  cette  inten- 
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tiquez  quelques  bonnes  œuvres  ;  li«cz 
quelque  chose  du  quatrième  livre  de 
l'imitation  :  allez  rendre  visite  à  celui 
que  vous  devez  recevoir  :  produisez  in- 
térieurement les  actes  des  vertus  qui 
ont  plus  de  liaison  avec  ce  sacrement  ; 
de  foi,  d'humilité,  de  douleur  de  vos 
fautes,  de  désir,  de  joie,  d'espérance. 
Finissez  la  journée,  et  tâchez  de  vous 
endormir  avec  cette  pensée  consolan- 
te :  Je  dois  demain  recevoir  mon  Dieu, 
Rappelez-laie  lendemain  en  voi\s  éveil- 
lant, et  méditez-la  le  matin. 

Aillez  à  l'Eglise  avec  modestie  :  atten- 
dez-y votre  bonheur,  en  produisant  les 
actes  dont  nous  avons  déjà  parlé,  de 
foi,  d'humilité,  de  contrition,  d'es- 
pérance, de  désir,  d'amour*  Réité- 
rez-les encore  avec  une  dévotion  nou- 
velle, quand  v;ous  posséderez  le  Sau- 
veur- Ménagez  les  momens  d'un  temps 
si  précieux.  Remerciez,  offrez,  de- 
n^andez,  formez  de  généreuses  résolu- 
tions. Votre  piété  vous  suggérera  les 
senti  mens  convenables.  Excitez-les 
en  vous-même,  en  lisant  les  prières 
suivantes.  Lisez-les  lentement  ;  ren- 
dez-vous-les  propres  ;    faites  les  pas- 
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ser  des  yeux   dans  le   cœur,  c'est-là 

Qu'elles  doivent  s^allumer,  vous  en- 
ammer,  et  vous  élever  avec  ferveur 
jusque  dans  le  ciel. 

AFANT    LA    COMMUNION» 

Acte  de  Foi, 

DIEU  du  ciel  et  de  la  terre.  Sauveur 
des  hommes,  vous  venez  à  moi, 
et  j'aurai  le  bonheur  de  vous  recevoir! 
Qui  pourrait  croire  un  semblable  pro- 
dige, si  vous  ne  Paviez  dit  vous-même! 
Oui,  Seigneur,  je  crois  que  c'est  vous- 
même  que  je  vais  recevoir  dans  ce  Sa- 
crement :vous  -même  qui,  étant  né  dans 
une  crèche,  avez  voulu  mourir  jK)ur 
moi  sur  la  croix;  et  qui,  tout  glorieux 
que  vous  êtes  dans  le  ciel,  ne  laissez  pas 
d'être  caché  sous  ces  espèces  adorables. 
Je  le  crois,  mon  Dieu,  et  je  m'en 
tiens  plus  assuré  que  si  je  le  voyais  de 
mes  propres  yeux.  Je  le  crois,  parce 
que  vous  l'avez  dit:  que  j'adore  votre 
sainte  parole!  Je  le  crois,  et  malgré  ce 
que  mes  sens  et  ma  raison  peuvent  me 
dire,  je  renonce  à   mes  sens  et  à  ma 
raison,  pour  me  captiver  sous  l'obéis- 
sance df>  la   1?/^î     Jo  lo  rtttrvÎQ    £1*  e*;l  ^ol- 

lait  souifrir  mille  morts  pour  la  confesi 
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sion  de  cette  vcritc,  aidé  de  votre  grâce, 
8  mon  Dieu,  je  les  souffrirais  plutôt 
que  de  démentir  sur    ce    point    ma 
croyance  et  ma  religion. 

Verè  tu  es  Deus  ahsconditus,  Deus 
Salvator*  Isaïe.  31. 

Credo,  Domine,  adjnva  incredulita- 
tem  meam,  Marc.  9. 

Acte  d'Humilité, 

QUI  suis-je,  o  Dieu  de  gloire  et  de 
majesté!  qui  suis-je,  pour  que 
vous  daigniez  jetter  les  yeux  sur  moi  ? 
D'où  me  vient  cet  excès  de  bonheur, 
que  nio  Seigneur  et  mon  Dieu  veuille 
venir  à  moi  ?  Moi,  pécheur,  moi,  ver 
de  terre,  moi,  plus  méprisable  que  le 
néant,  approcher  d'un  Dieu  aussi  saint! 
manger  le  pain  des  Anges  !  me  nourrir 
d'une  chair  divine!...  Ah!  Seigneur,  je 
ne  le  mérite  pas,  je  n'en  serai  jamais 
digne. 

Roi  du  ciel,  auteur  et  conservateur 
du  monde,  monarque  universel,  je  m'a- 
néantis devant  vous;  et  je  voudrais 
pouvoir  m'humilier  aussi  profondément 
pourvotre  gloire,  que  vous  vous  abaissez 

-  -_ts»->.  13»,    p^J-Wî,     3.    CtlliyJUi     UC     iiJUI» 

Je  reconnais  avec  toute  l'humilité 
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possible,  et  votre  souveraine  grandeur, 
et  mon  extrême  bassesse.  La  vue  de 
l'une  et  de  Tautre  me  jette  dans  une 
confusion  que  je  ne  puis  exprimer,  ft 
mon  Dieu  !  Je  dirai  seulement  avec 
une  humble  sincérité,  que  je  suis  très- 
indigne  de  la  grâce  que  vous  daignez 
me  faire  aujourd'hui. 

Unde  hoc  miki?  Luc.  3. 

Domine,  non  sum  dignus,  ut  intrts 
sub  tecturn  meum.  Matth^  8. 
Acte  de  Contrition» 

Vous  venez  à  moi.  Dieu  de  bonté 
et  de  miséricorde!  Hélas!  ities 
péchés  devraient  bien  plutôt  vous  en 
éloigneri  Mais  je  les  désavoue  en  vo- 
tre présence,  ô  mon  Dieu!  sensible  au 
déplaisir  qu'ils  vous  ont  causé,  touché 
de  votre  inlinie  bonté,  résolu  sincère- 
ment de  ne  plus  les  commettre,  je  les 
déteste  de  tout  mon  cœur,  et  vous  en 
demande  très  humblement  .pardon. 
Pardonnez-les  moi,  mon  Père,  mou  ai- 
mable Père,  puisque  vous  m'aimez 
encore  jusqu'à  permettre  que  je  m'ap- 
proche aujourd'hui  de  vous,  pardon- 
noz-îe*  moiî. 

Je  suis  déjà  lavé,  comme  je  l'espère. 
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par  le  sa  rement  de  pénitence;  mais 
lavez.moi.  Seigneur,  encore  d'avantage- 
purifiez-moi  des  moindres  souillure?; 
créez  en  moi  un  cœur  nouveau,  et  re- 
nouveliez jusqu'au  food  de  mes  entraii- 
les  cet  esprit  d'innocence,  qui  me  mette 
en  état  de  vous  recevoir  dignement. 

Amplius  lava  me  ab  iniquitate  med. 
t^.  M).—  Cor  mtmdum   créa   in   me 
JJeus,^^  mrituin  rectum  innova  in 
visceribus  mefa,  Ib. 

A(^i^  d'Espérance, 
"ITous  venez  à  moi,  divin  Sauveur  des 
T    âmes  :  que  ne  dois-je  pas  espérer 
de  vous  ?  que  ne  dois-je  pas  attendre  de 
celui  qui  se  donne  entièrement  à  nous  ? 
Je  me  présente  donc  à  vous,  8  mon 
Dieu,   avec  toute   la    confiance    que 
m'mspirent  votre  puissance  infinie   et 
votre  mfinie  bonté.     Vous  connaissez 
tous  mes  besoins,  vous  pouvez  les  sou- 
lager, vous  le  voulez  ;  vous  minvitez 
d  aller  a  vous  ;    vous  me  promettez 
de  me  secourir.     Eh  bien,  mon  Dieu, 
me  VOICI,  je  viens  sur  votre  parole  ;  je 
n\i  présente  à  vous  avec  toutes  mes  faï 
blesses,  mon  aveufriement  et  mes  my 
sères  ;  et  j^espère  t^ie  vous  me  forlïfi. 
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rez,  que  vous  m'éclairerez,  que  vous 
me  soulagerez,  que  vous  me  changerez. 

Je  l'espère  sans  crainte  d'être  trompé 
danb  mon  espérance;  câr  nêtes-vous 
pas,  (;  mon  Dieu,  le  Maître  de  mon 
cœur  ?  Et  quand  mon  cœur  sera-t-il 
plus  absolument  dans  voire  disposition, 
que  quand  vous  y  serez  une  fois  entré? 

Ecce  Deus  meus,fiducialiter  agam 
in  €0.  Ps.  11. 

Domine,  ecce  quem  amas,  injirmatur. 
Joan.  11. 

Acte  de  Désir» 

EST-il  donc  possible,  ô  Dieu  de 
bonté,  que  vous  veniez  à  moi,  et 
que  vous  y  veniez  avec  un  désir  infini 
de  m'unir  à  vous?  O  venez,  le  bien 
aimé  de  mon  cœur,  venez  Agneau  de 
Dieu,  Chair  adorable.  Sang  précieux 
de  mon  Sauveur,  venez  servir  de  nour- 
riture à  mon  âme.  Que  je  vous  voie, 
ô  le  Dieu  de  mon  cœur,  ma  joie,  mes 
délices,  mon  amour,  mon  Dieu,  mon 
tout! 

Qui  me  donnera  des  ailes  pour  voler 
vers  vous  ?  Mon  âme  éloignée  de  vous, 

„_ ,    ,_,    ,_.^,  V    ix-îiipuc      ViUC  UU    vous 
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deur,  et  soupire  après  vous,  ô  mon  Dieu, 
mon  unique  bien,  ma  consolation,  ma 
douceur,  mon  trésor,  mon  bonheur,  et 
ma  vie,  mon  Dieu  et  mon  tout  ! 

Venez  donc,  aimable  Jésus,  et  quel- 
que indigne  que  je  sois  de  vous  rece- 
voir, dites  seulement  une  parole,  et  je 
serai  puTifié.  Mon  cœur  est  prêt,  et  s'il 
ne  Tétait  pas,  d'un  seul  de  vos  regards^ 
vous  pouvez  le  préparer,  l'attendrir^ 
l'enflammer.  Venez,  Seigneur  Jésus, 
venez. 

Veni,  Domine  Jesu.  Apec.  22.    Desi- 
derat  anima  mea  ad  te,  Deus.  Ps.  41* 


ii"i 


^PRES  LA  COMMUNION, 

A  ce  momrnt  que  la  plénitude  de  la  Divinité  habite 
corporellpinent  en  voua,  entrée  avec  la  sainte  Vier«-e 
dans  une  méditation  profonde  sur  les  merveilles  qui  s'opè- 
rent en  vous:  regardez-vous  comme  le  tabernacle  vivant 
où  réside  le  Saint  des  Saints.  Arrêtez  par  cette  pensée 
toutes  1rs  distractions  de  votreesprit,  et  tenez-vous  dans  un 
parfait  recueillement. 

Acte  d'Adoration^ 
A  Dorable  majesté  de  mon  Dieu,  devant 
•^^  qtii  tout  c«  qu'il  j  a  de  plUs  grand 
dans  le  ciel  et  sur  la  terre,  se  reconnaît 
indigne  de  paraître  !  que  puis-jé  faiie  ici 
en  votre  présence,  si  ce  rres-tde  me  taire, 
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Je  vous  adore,  8  Dieu  saint  ;  je  rends 
mes  justes  hommages  à  cette  grandeur 
suprême,  devant  laquelle  tout  genou  flé- 
chit ;  en  comparaison  de  laquelle  toute 
puissance  n*est  que  faiblesse;  toute  pros- 
périté que  misère,  et  les  plus  éclatantes 
lumières  que  ténèbres  épaisses. 

A  vous  seul,  grand  Dieu,  Roi  des 
siècles.  Dieu  immortel,  à  vous  seul  ap- 
partient tout  honneur  et  toute  gloire. 
Gloire,  honneur,  salut  et  bénédiction  à 
celui  qui  vient  au  nom  du  Seigneur. 
Béni  soit  le  Fils  éternel  du  Très-Haut, 
qui  daigne  s'unir  aujourd'hui  si  intime- 
ment à  moi,  et  prendre  possession  de 
mon  ccîur. 

Benedictus  qui  venit  in  nomine  Do- 
mini.  Matth.  21. 

Tu  solus  Dominus,   tu  soins   AUls- 
simus,  Jesu  Christe.  Cant.  Ang. 
Acte  d'Amour^ 

J'ai  donc  enfin  le  bonheur  de  vous 
posséder,  ô  Dieu  d'amour  !  Quelle 
bonté!  Que  ne'puis-je  y  répondre! 
Que  ne  suis-je  tout  cœur  pour  vous  ai- 
mer, pour  vous  aimer  autant  que  vous 
êtes  aimable,  et  pour  n'aimer  que  vous! 
Embrâsez-moi,  mon  Dieu,  brûlez,  con- 
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sumez  iRun  cœur  de  votre  amour. 
Mon  bien  aimé  est  à  moi.  Jésus,  l'ai- 
mable Jésus  se  H^  M  moi...  Aiio-ea 
du  ciel.  Mère  tîe  moc.  Jieu,  Saints  du 
ciel  et  de  la  terre,  prêtez-moi  vos 
cœurs,  donnez-moi  votre  amour  pour 
aimer  mon  aimable  Jésus* 

Oui,  je  vous  aime,  ô  le  iJieu  de  mon 
cœur!  je  vous  aime  de  toute  mon  âme; 
je  vous  aime  souverainement  ;  je  vous 
aime  pour  l'amour  de  vous,  et  avec 
une  ferme  résolution  de  n'aimer  jamais 
que  vous.  Je  le  jure,  je  le  proteste. 
Mais  assurez  vous-même^  ô  mon  Dieu, 
ces  saintes  résolutions  dans  mon  cœur, 
qui  est  présentement  à  vous. 

Dilectus  meus  mihi,  et  ego  illL  C.  3. 
Tu  scis, Domine,  quiaamote.  Joan.  "?!. 
Acte  de  Remercîment, 

Quelles  actions  de  gra^  -s,  ô  mon 
Dieu,  pourraient  égaler  la  faveur 
que  vous  me  faites  aujourd'hui  ?  Non 
content  de  m'avoir  aimé  jusqu'à  mourir 
pour  moi.  Dieu  de  bonté,  voiî  daignez 
encore  venir  en  personne  l'h^  norer  de 
votre  visite,  et  vous  donnt  t  ^  moi  î  O 
mon  âme,  glorifie  le  Seigneur  ton  Dieu  ! 
reconnais  sa  bonté,  exalte  sa  magniâ> 
ccnce,  publie  éternellement    samiséri- 
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corde.  C'est  avec  un  cœur  attendri  et 
plein  de  reconnaissance,  ô  mon  doux 
Sauveur,  que  je  vous  remercie  de  la 
grande  grâce  que  vous  daigne74  me 
faire.  J'ai  été  un  infidèle,  un  lâche, 
un  prévaricateur,  mais  je  ne  veur  pas 
être  un  ingrat.  Je  veux  me  souvenir 
éternellement  qu'aujourd'hui  vous  vous 
êtes  donné  à  moi,  et  marquer,  par 
toute  la  suite  de  ma  vie,  les  obliga- 
tions excessives  que  je  vous  ai,  ô  mon 
Dieu,  en  me  donnant  parfaitement  à 
vous. 

Çuid  retribuam  Domino,  pro  omni- 
bus quce  retribuif  mihi  ?  Psal.  1 15. 

Gratiati  ag  nus  tibi,  propter  mag-* 
nnm  glorir     tuam,  Cant.  Ang. 
Acte   'e  1  emande. 

Vous  êtes  en  aïoî,  source  inépuisa- 
ble de  tous  biens  !  Vous  y  êtes 
pi  in  de  tendresse  pour  moi,  les  mains 
pleines  de  grâces,  et  prêt  à  les  répandre 
dans  mon  cœur.  Dieu  bon,  libéral  et 
magnifique,  répandezks  avec  profu- 
sion, voyez  mes  besoins,  vovei  votre 
pouvoir.    Faites  en  moi  ce  pour  quoi 
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dans  mon  cœur,  mettez-y  ce  qui  peut 
me  rendre  agréable  à  vos  yeux.  Puri- 
fiez mon  corps;  sanctifiez  mon  âme; 
appliquez-moi  les  mérites  de  votre  vie 
et  de  votre  mort  :  missez-vous  à  moi, 
chaste  Epoux  des  âmes,  unissez-moi  à 
vous,  vivez  en  moi,  afin  que  je  vive 
en  vous,  que  je  vive  de  vous,  et  à  ja- 
mais pour  vous. 

Faites  en  moi,  aimable  Sauveur,  ce 
pourquoi  vous  y  venez  :  accordez-moi 
les  grâces  que  vous  savez  m'être  né- 
cessairesc  Accordez  ies  mêmes  grâces 
à  tous  ceux  et  celles  pour  qui  je  suis 
obligé  de  prier.  Pourriez-vous,  mon 
aimable  Sauveur,  me  refiiser  quelque 
chose,  après  la  grâce  que  vous  me  fai- 
tes aujourd'hui  de  vous  donner  vous- 
même  à  moi  ? 

Non  dimittam  te,  donec  benedixeris 
mihL  Gen.  35. 

Fac  cum  servo  tuo  secundùm  mise' 
ricordiam  tuam,  Psal.  118. 
Acte  d'Offrande, 

Vous  me  comblez  de  vos  dons.  Dieu 
de  miséricorde,  et  en  vous  don- 
nant à  moi  vous  voulez  nue  i 
plus  que   pour  vous.    C'est  aussi 
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mon  Dieu^  le  plus  grand  de  tous  mes 
désirs^  que  d'être  entièrement  à  vous. 
Oui,  je  veux  que  tout  ce  que  j*aurai 
désoruiais  de  pensées,  tout  ce  que  je 
formerai  ou  exécuterez  de  desseins, 
soit  dans  l'ordre  de  la  parfaite  soumis- 
sion que  je  vous  dois. 

Je  veux  que  tout  ce  gui  dépend  de 
moi,  santé,  forces,  esprit,  talens,  cré- 
dit, biens,  réputation,  ne  soient  em- 
ployés que  pour  les  intérêts  de  votre 
gloire.  Assujettissez -vous  donc,  ô  Roi 
de  mon  cœur,  toutes  les  puissances  de 
mon  âme  :  régnez  absolument  sur  ma 
volonté,  je  la  soumets  à  la  vôtre.  Après 
la  faveur  dont  vous  m'honorez,  je  ne 
souffrirai  pas  qu'il  y  ait  rien  dans  moi 
qui  ne  soit  parfaitement  à  vous. 

Ego  servus  tuuèy  et  jilius  ancillce 
iuœ»  Psal.  115. 

In  manus  tuas.  Domine^  commendo 
spiritum  meum»  Psal.  30. 

Acte  de  bon  propos^ 

OLE  plus  patient  et  le  plus  gêné* 
reux  de  tous  les  amis  !  qu'est-ce 
qui  pourrait  désormais  me  séparer  de 
vous  ?  Je  renonce  de  tout  mon  r«»«ï«'  ^ 
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et  je  me  propose,  avec  le  secours  de 
votre  grâce,  de  ne  plus  retomber  dans 
mes  fautes  passées. 

Ainsi  donc,  ô  mon  Dieu,  plus  de 
jiensées,  de  désirs,  de  paroles  ou  d'ac- 
tions, qui  soient  le  moins  du  monde 
contraires  à  la  pudeur  ou  à  la  charité  : 
plus  d'impatiences,  de  juremens,  de 
mensonges,  de  qiierelles,  de  médisan- 
ces: plus  d'omissions  dans  mes  de- 
voirs, ni  de  langueurs  dans  votre  ser- 
vice :  plus  de  liaisons  sensibles,  ni  d'a- 
mitiés naturelles  :  plus  d'attache  à  mes 
sentimens,  ni  à  mes  commodités  :  plus 
de  délicatesse  sur  les  mépris  et  sur  les 
discours  des  hommes  :  plus  de  passion 
pour  l'estime  et  Taltention  du  monde. 
Plutôt  mourir,  Ô  mon  Dieu,  plutôt 
expirer  ici  devant  vous,  que  de  jamais 
vous  déplaire. 

Vous  êtes  au  milieu  de  mon  cœur, 
divin  Jésus;  c'est  en  votre  présence 
que  je  conçois  ces  résolutions,  afin 
que  vous  les  confirmiez,  et  que  votre 
adorable  Sacrement  que  je  viens  de 
recevoir,  en  soit  comme  le  sceau,  qu'il 

ne  me    soit    îîimnîa    nprmîc    rlâ    \rîi-ilAt« 

Confirmez  donc,  ô  Dieu  de  bonté.  Je 
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désir  que  j'ai  d'être  uniquement  à 
vous,  et  de  ne  plus  vivre  que  pour 
votre  gloire.  Ainsi  soit-iL 

Juravi  et  statut  custodire  judicia 
justitiœ  tuœ.  Psal.  118. 

Confirma  hoc,  Dcus,  quod  operatus 
es  in  nobis,  Ps»  67. 

PRIERE  ' 

Pour  demander  la  héiiédictïon  du  très- 
saint  Sacrement» 

DIVIN  Sauveur  de  nos  âmes,  qui 
avez  bien  voulu  nous  laisser  vo- 
tre précieux  corps  et  votre  précieux 
sang  dans  le  très  saint  Sacrement  de 
Tautel,  je  vous  y  adore  avec  un  pro- 
fond respect;  je  vous  remercie  très 
humblement  de  toutes  les  grâces  que 
vous  nous  y  faites  ;  et  comme  vous  y  êtes 
la  source  de  toutes  les  bénédictions  Je 
vous  conjure  de  les  répandre  aujour- 
d'hui sur  moi,  et  sur  ceux  et  celles  pour 
lesquelles  j'ai  intention  de  vous  prier. 
Mais  afin  que  rien  n'arrête  le  cours 
de  cesbénédictiouG,  otez  de  mon  cœur 
tout  ce  qui  vous  déplaît,  ô  mon  Dieu  ; 
pardonnez-moi  mes  péchés  ;  je  les  dé- 
^^^i.x^  oiii«.ciciîiciJi,  |juui  i  amour  de 
vous;  purifiez    mon  cœur,  sanctifiez 
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mon  âme;  bénissez-moi,  mon  Dieu, 
d'une  bénédiction  semblable  à  celle 
que  vous  donnâtes  à  vos  disciples,  en 
les  quittant  pour  monter  au  ciel.  Bé- 
nissez-moi d'une  bénédiction  qui  me 
change,  qui  me  consacre,  et  qui  m'u- 
nisse parfaitement  à  vous,  qui  me  rem- 
plisse de  votre  esprit,  et  qui  me  soit, 
dès  cette  vie,  un  gage  assuré  de  la  bé- 
nédiction que  vous  préparez  à  vos  élus. 
Je  vous  la  demande  au  nom  du  Père, 
et  du  Fils,  et  du  Saint-Espriti 

Prière  devant  le  très-saint  Sacrements 

Doux  Jésus,  aimable  Sauveur,  qui 
par  l'excès  du  plus  prodigieux 
amour,  avez  voulu  demeurer  avec  nous 
dans  le  Sacrement  de  l'Autel,  je  vous  y 
reconnais  pour  mon  souverain  Sei- 
gneur et  mon  Dieu  ;  je  vous  y  adore 
avec  les  sentimens  de  l'humilité  la  plus 
profonde;  je  vous  remercie  de  tout  mon 
cœur  de  la  tendresse  infinie  que  vous 
nous  y  témoignez,  malgré  les  mauvais 
traitemens  que  vous  y  recevez  de  nous  ; 
et  pénétré  de  douleur  à  la  vue  de  nos 
ingratitudes,  je  viens,  ô  Dieu  de  ma- 
jesté, vous  faire  amende  honorable  pour 
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toutes  les  profanations,  les  sacrilèges 
et  les  impiétés  qui  se  sont  jamais  com- 
mises, et  qui  pourront  se  commettre 
contre  cet  adorable  Sacrement.  Que 
ne  puis-je,  ô  mon  Dieu,  vous  témoi- 
gner la  douleur  que  je  ressens,  d'avoir 
moi-même  paru  devant  vous  avec  tant 
d'irrévérence,  et  de  m'être  approché 
de  vous  avec  si  peu  d'amour  et  de  fer- 
veur ! 

Oubliez,  Seigneur,  nos  iniquités, 
pour  ne  vous  ressouvenir  que  de  vos 
miséricordes.  Agréez  le  désir  sincère 
que  j'ai  de  vous  honorer  et  de  vous 
voir  bourré  dans  le  Sacrement  de  votre 
amour.  Oui,  je  souhaite  de  tout  mon 
cœur,  de  vous  y  aimer,  bénir,  louer  et 
adorer  autant  que  les  Saints  et  les  An- 
ges vous  y  aiment,  vous  y  bénissent  et 
vous  y  adorent  ;  et  je  vous  conjure  par 
ce  corps  adorable,  et  ce  sang  précieux 
devant  lesquels  je  me  prosterne,  que 
désormais  je  vous  y  adore  si  respec- 
tueusement, et  vous  y  reçoive  si  digne- 
ment, qu'après  ma  mort  je  puisse^ 
avec  tous  les  bienheureux,  vous  fflori- 
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AMENDE  HONORABLE 

AU  SACRE  CŒUR  DE  JESUS. 

OCŒUR  adorable  de  mon  Sauveur 
et  de  mon  Dieu,  toujours  embra- 
sé d'amour  pour  les  hommes,  et  tou- 
jours outragé  par  leur  ingratitude  !  pé- 
nétré de  la  plus  vive  douleur  à  la  vue 
des  injures  que  vous  avez  reçues,  et 
que  vous  recevez  encore  tous  les  jours 
dans  le  sacrement  de  TEucharistie,  je 
me  prosterne  devant  vous  pour  vous 
en  faire  amende  honorable  aux  pieds 
des  saint  autels  :  que  ne  puis-je,  par 
mes  profonds  hommages,  réparer  votre 
honneur  méprisé  !  Que  ne  puis-je  effa- 
cer de  mes  larmes  et  de  mou  sang  tant 
d'irrévérences,  de  profanations  et  de 
sacrilèges  dons  le  souvenir  me  remplit 
d'horreur  !  Oh  !  que  ma  vie  serait  bien 
employée,  si  je  pouvais  la  donner  pour 
un  si  digne  sujet.  Accordez-moi,  ^ 
mon  Dieu,  dans  votre  infinie  misé- 
ricorde, le  pardon  que  je  vous  de- 
mande pour  tous  les  ennemis  de  votre 
saint  nom,  les  hérétiques,  les  impies, 
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moi-même  qui  vous  ni  si  souvent  ou-» 
tragr.  Souvenczvous  que  votre  cœur 
adorable,  portant  le  poids  de  mes  pé- 
chds,  a  été  triste  jusqu'à  la  mort  :  ne 
permettez  pas  que  vos  soufirances  et 
votre  sang  i^e  soient  inutiles  ;  anéan-* 
tissez  mon  cœur  criminel.,  et  m'en  don- 
nez un  selon  le  vôtre,  un  cœur  contrit 
et  humilié,  un  cœur  pur  et  sans  taclie^» 
un  cœur  qui  ne  soit  désormais  qu'une 
victime  consacrée  à  votre  gloire  et  em- 
brasée du  feu  sacré  de  voire  amour^ 
De  ma  part,  je  promets  de  réparer 
dans  la  suite,  par  ma  modestie  dans  le» 
Eglises,  par  mon  assiduité  à  vous  visi- 
ter, par  ma  dévotion  et  par  ma  Terveur 
à  vous  recevoir,  les  irrévérences  et  les 
sacrilèges  que  je  déplore  dans  Taïner- 
tume  de  mon  cœur.  Pour  vous  rendre 
mes  hommages  plus  agréables,  je  lea 
unis  aux  adorations  des  Anges  qui  sont 
toujours  prosternés  aux  pieds  des  sa- 
crés tabernacles  ;  exaucez  mes  vœux, 
ô  cœur  sacré  de  mon  Jésus^  et  ne  re- 
jetiez pas  un  péchei!r  qui  revient  sin- 
cèrement à  vous,  dans  le  désir  d'être 

tnnf  h    vniis    ^  vrtna    jqpiiI    pi    r^r&nr    fAii> 

jours*    Ainsi  soit-iL 
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DÉVOTION 

AUX   SAINTS   ANGES 

PARTICVLIEREHEMT 

AUX  ANGES  GARDIENS. 

A  pratique  d'honorer  et  d'invoquer 
les  Saints  Anges^,  est  si  universel- 
lement et  si  anciennement  établie  dans 
l'Eglise  Catholique,  qu'il  seroit  inutile 
d'en  faire  ici  l'éloge,  pour  l'inspirer 
aux  Fidèles.  Il  n'y  a  point  de  règle 
plus  assurée,  ni  de  raison  plus  forte 
pour  nouscporter  à  cette  dévotion,  que 
l'exempré  et  l'autorité  de  l'Eglise. 

Nous  ne  saurions  nous  égarer  du 
droit  chemin  de  la  vraie  piété,  en  sui- 
vant sa  conduite,  et  pour  nous  acquit- 
ter parfaitement  de  no?  devoirs,  nous 
n'avons  qu'à  nous  conformer  à  ses  usa- 
ges, et  faire  ce  qu'elle  pratique. 

Or  nous  voyons,  dans  les  plus  an- 
ciennes liturgies,  des  marques  bien 
cvlâ^iAÎcis   de    1  honneur  et  du  culte 
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qu'elle  a  rendus  de  tout  tems,  et  qu'elle 
continue  de  rendre  tous  les  jours  à  tou- 
tes les  Hiérarchies  célestes.  Elle  nom- 
me au  Saint  Sacrifice  de  la  messe  cha- 
cun de  leurs  ordres  en  particulier  ;  elle 
y  récite  le  même  hymne  que  ces  bien- 
heureux Esprits  ont  chanté  en  la  nais- 
sance de  J.  Ct;  elle  demande  à  Dieu^ 
dans  la  préface^  qu'il  ait  agréable  que 
les  Fidèles  joignent  leur  voix  aux 
louanges,  que  les  Anges,  les  Ar- 
changes, &c.  font  retentir  à  son  hon- 
neur dans  le  ciel  ;  à  Tentrée  du  canon, 
elle  entonne  le  même  cantique  que  le 
Prophète  avoit  entcv'i  chanter  par 
les  Séraphins  devant  le  trône  de  Dieu; 
elle  supplie  sa  divine  Majesté  qu'JI  com- 
mande que  ses  oblations  et  ses  ■irièr^îs 
lui  soient  portées  et  présentées  f  n  son 
Saint  Ange  ;  elle  termine  tous  les  jours 
les  divins  offices  par  un  souhait  que 
les  Saints  Anges  daignent  demeurer 
avec  nous  et  nous  conserver  en  paix  ; 
et  dans  ses  litanies  et  supplications  so- 
lennelles, elle  implore  l'intercession 
des  Anges,  des  Archanges  et  de  tous  les 
Ordres    des   Esprits  célestes,   qu'ellie; 
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noinme  et  invoque  immédiatement 
après  la  très-Ste.  Vierge  et  devant  tous 
les  autres  Saitits  :  ennn^  elle  a  établi 
plusieurs  fctes  durant  le  cours  de  l'an- 
née en  leur  honneur  :  et  tout  cela  pour 
exciter  les  Chrétiens  à  concevoir  un 
sentiment  particulier  de  respect,  de  vé- 
nération e^  de  dévotion  envers  les  bien- 
heureux Esprits,  et  à  se  rendre  par-là 
de  plus  en  plus  dignes  du  secours  de 
leurs  intercessions  et  de  la  continuation 
de  leurs  assistances. 

C'est  pour  faciliter  la  piété  des  per- 
sonnes qui  désirent  honorer  ces  Prin- 
ces du  ciel,  et  qui  ne  pourroient  facile- 
iper^t  se  procurer  les  livres  nécessaires, 
que  nous  leur  offrons,  avec  la  permis- 
sion de  nos  Supérieurs  ecclésiastiques, 
une  Neuvaîne  à  Thonneur  des  neuf 
Chœurs  des  Anges,  et  diverses  autres 
prières  que  nous  avons  extraites  des 
meilleurs  auteurs  qui  traitent  de  la  dé- 
votion envers  les  saints  Anges,  et  sur- 
tout envers  nos  Anges  Gardiens. 

On  ne  peut  douter  que  les  bons  Ar^- 
gps  n'ayeqt  reçu  de  Dieu  la  mission 
d'aider   les  homme»  f^ji  l'niTîiirA  An  en. 
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lut,  à  moins  que  de  vouloir  révoquer 
en  doute  la  véritë  des  Sà'^;  tes  Ecritures, 
Dieu  a  commandé  à  ses  Anges,  dit  lé 
Prophète,  de  vous  garder  dans  tontëi^ 
vos  démarches.  L'Apôtre  St.  Paul 
nous  dit  :  que  tous  les  Anges  sont  en- 
voyés pour  servir  les  hortime^,  et  pour 
les  aider  à  se  rendre  capables  de  pos- 
séder rhéritage  de  leur  Père  céleste, 
qui  est  le  Salut  éternel. 

L'obéissance  que  ces  bienheureux 
Esprits  doivent  à  Dieu,  les  porte  à  nous 
assister,  quoique  nous  ne  le  méritions 
pas.  Mais  il  est  certain  qu'ils  le  fe- 
ront bien  plus  volontiers,  quand  ils  re- 
connaîtront que  nous  aurons  pour  eux 
de  Taffection  et  du  respect- 

Les  Ecritures  et  les  histoires  ecclé- 
siastiques sont  pleines  de  faveurs  ex- 
traordinaires qu'ont  reçues  des  Saints 
Anges,  tous  ceux  qui  ont  été  soigneux 
de  les  honorer.  Soyez  assuré  que  si 
vous  avez  dévotion  pour  votre  Ange 
Gardien,  il  prendra  un  soin  particulier 
de  votre  salut. 

Voici  ce  que  vous  pouvez  faire  pour 
lui  rendre  vos  devoirs,  et  pour  gagner 
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8ca  bonnes  grâces-  Pensez  souvent  à 
lui,  soit  pour  le  respecter,  soit  pour 
l'invoquer.  Aimez-le  et  tâchez  de  l'i- 
miter. Pour  cela  accoutumez-vous  aux 
pratiques  suivantes» 

1^.  Le  matin,  aussitôt  que  vous  se- 
rez éveillé,  pensez  à  ce  fidèle  gardien, 
qui  pendant  que  vous  dormiez,  n'a  pas 
cessé  de  veiller  auprès  de  vous  ;  et  qui 
vous  a  préservé  de  beaucoup  de  mal- 
heurs qui  menaçoient  votre  âme  et 
votre  corps» 

3^.  Au  commencement  de  votre 
oraison,  ou  de  votre  prière,  suppliez- 
le  de  présenter  â  flîeu  votre  prière  et 
d'y  joindre  la  s^eiyie. 

3^.  Dans  toute  ^  vos  actions,  deman- 
dez-lui qu'il  vous  assiste  de  ses  lumiè- 
res, de  son  conseil,  et  de  sa  protectionit 
En  sortant  de  la  maison,  recomman- 
dez-vous à  lui,  principalement  si  vous 
d«ve3  faire  quelque  voyage.  Dites-lui 
en  toutes  rencontres. 

**  Ange  mon  protecteur,  ne  m'abandonneis  pas  ; 
"   llclairez  mon  esprit  et  conduisez  mes  pas  ; 
"  Procurer  mon  salut,  mon  divin  Tutélaire  : 
•*  Inspirez-inoi  toi^ours  le  désir  de  bien  faire. 
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En  un  mot,  dans  loutc'^  vos  actions 
ne  faiicâ  rien  qui  1  li  puisse  déplaire* 
Fuyez  le  pèche  et  les  mauvaises  com- 
pagnies :  l'un  et  Tautre  lui  donneroit 
du  dégoût  de  votre  personne  ;  il  ne 
demeurerait  auprès  de  vous  qu'avec 
déplaisir^  il  ne  remarquerait  vos  ac- 
tions que  pour  vous  en  accuàer  devi 
Dieu,  et  lui  en  demander  justice.  Fi 
tes  donc  en  sorte  qu'il  prenne  plaî^- r 
d'hve  ivec  vous,  et  qu'il  vous  aime  ; 
vobB  vous  en  tro  verez  bien  et  durant 
la  vie  et  à  la  moi  û 


DES  NEUF  CHŒURS  DES  ANGES* 

Un  sait,  dit  St.  Grégoire,  que  les  An- 
ges sont  divisés  en  trois  Hiérarchies,  et 
chaque  Hiérarchie  en  trois  Ordres.  La 
première  ïliérarchie  est  composée  des 
Séraphins,  des  Chérubins,  et  'es  Trô- 
nes. Les  Séraphins  excellent  ^^ans  le 
pur  amour  de  Dieu  ;  aussi  leui  nom  ne 
veut  dire  qu'incendie,  ardeurs.  Tous 
les  Anges  sont  admirables  dans  rameur 
divin  ;  mais  les  Séraphins  y  sont  incom- 
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Ce  àoïit  eux  qiii  p^rten^  l'àmbur  et  la 
ttiarîté  datis  tous  lés  Cfaœuts  des  Auges 
inférieurs. 

'"On  attribue  spiécialement  aux  Ché- 
rubins la  scientre^  càtnme  Tamotir  aux 
Séraphins:  ils  ne  sont  pas  seuleitient 
appelés  les  sarans  de  la  bel1%  science  du 
Ciel;  mais  Sti  Grégoire  assure  qu'ih  en 
ont  la  plénitude. 

Les  Trôbes  sont  des  Esprits  qui  ser- 
vent côn^lYie  de  trôné  à  la  Majesté  de 
0iëti.  Ces  Trônes  cplestes  sortt  dârts 
«ne  élévation  très-sublime,  et  proche 
de  la  gloire  de  Dieu.  Comme  fes  Rois 
de  la  terre  dorment  leurs  jugemens  sur 
leurs  trônes,  c'est  aussi  du  milieu  de 
ces  Trônes  que  Dreu  prononce  ses  or- 
dres; c'est  là  que  ses  divirts  jugemens 
et  ses  conseils  se  manifestent. 

'■:*JLa  secondé  Hiérarchie  eét  composée 
des  Doniinatrôtis,  des  Vertus  et  des  Puis- 
sanées.  Les  Dominations  sont  des  Es- 
prits qui  ont  empiré  sur  les  hommes,  et 

^ui  dominent  surles  Atiges  des  Ordres 

inférieurs.    Ce    sont  les    Dominations 

'^ilî  dotitiént  fe  drdrcB  de   Dieu,  nous 

font  connaître  su  sainte  volonté. 

Les  Vertus  sont  des  Anges  qui  ex-* 
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cell.cnt  en  force,  peut  opérer  des  chbses 
miraculeuses.  C'est  par  eux  que  Dieu 
gouverne  les  saisons,  et  généràlèmiéfit 
les  ciéux  et  les  ëlémens.  St,  Grégoire 
estime,  que  c'est  par  les  Vertus  que 
Dieu,  ordinairement,  fait  la  plupart  des 
miracles.  Que  la  dévotion  à  ces  puii- 
santés  Intelligences  soit  donc  notre  res- 
source contre  nos  fbiblesses. 

Lés  Puissances  sôilt  deis  Esprits  qui 
arrêtent  le  pouvoir  et  la  malice  des  dé- 
mons. La  dévotiou  aux  t^uissances  est 
une  des  plus  nécessaires  et  des  plus 
avantageuses.  Quand  on  voit  des  ora- 
ges s'élever  dans  l'Eglise  ou  dans  Té- 
tât, des  soulèvemens  contre  dies  person- 
nes qui  travaillent  à  la  gloire  de  Dieu, 
des  oppositions  extraordinaires  au  bleti 

3u'ôn  pensait  à  faire  dans  les  Diocèses, 
ans  les  villes,  les  èànipàgnes  ièt  les  pro- 
vinces ;  c'est  alors  qiiHl  faut  invoquer 
et  honoreJrles  Puissances  du  ciel,  afin 
qU'eïles  détruisent  et  Renversent  toute 
la  puissance  et  les  misérables  desseins 
de  l'enfer, 

La  troisième  Hiérarchie  est  compo- 
sée des  Principautés,  des  Archanges  et 
des  Àngest 
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,  v,^^JLes  Principautés  sont  de&  Anges  qui 
ont  un  pouvoir  particulier  sur  les  Roy- 
auiDçs^  pour  les  garder  et  les  défendre. 
Quoique  le  noni  d'Anges  soit  commua 
à  tous  les  Esprits  célestes^  on  l'attribue 

Earticulièrement  à  ceux  qui  tiennent  le 
uitième  et  le  neuvième  rang  dans  la 
Hiérarchie  des  Esprits  célestes.  Le  mot 
Ange  signifie  Messager^  ou  Envoyé» 
Il  y  a  cette  différence  entre  les  Anges 
et  les  Archanges^  c'est  que  les  Anges 
sont  envoyés  de  Dieu  pour  les  choses  or- 
dinaires^ et  que  les  Archanges^  qui  sont 
d'un  rang  supérieur  aux  Anges^ne  sont 
envoyés  que  pour  des  choses  extraor- 
dinaires et  très-importantes. 

Cette  dernière  Hiérarchie  est  appli- 
quée spécialement  aux  soins  des  hom- 
mes, des  Royaumes  et  des  Provinces, 
ou  des  autres  choses  particuHères  qui 
regardent  le  bien  de  l'homme. 

Nos  Anges  Gardiens  sont  pris  or- 
dinairement du  iroi^èm^, Ordre  de  cet- 
le  Hiérarchie, 
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En  Vhonneur  des  neuf  Chœurs  des 

Anges. 

VyE  n*est  pas  une  chose  nouvelle  clans 
PËglise  que  de  destiner  un  certain 
nombre  de  jours  ?  quelques  exercices 
de  piété.  Nous  lisons  dansTEcriture 
Sainte  que  Moïse  passa  quarante  jours 
en  prières  sur  la  montagne  de  Smaï; 
qu'Elie  à  son  imitation  jeûna  quaran- 
te jours  sur  celle  d'Horeb;  que  Daniel 
jeûna  l'espace  He  trois  semaines  ;  que 
Salomon  célébra  la  dédicace  du  temple 
durant  huit  jours.  L'Evangile  nous 
apprend  que  notre  N.  S.  J.  C,  demeu- 
ra quarante  jours  dans  le  désert,  qu'il 
réitéra  par  trois  fois  la  même  prière 
dans  le  jardin  des  Olives  ;  et  l'histoire 
ecclésiastique  nous  témoigne  que  plu- 
sieurs vertueux  personnages  ont  fait 
quelque  chose  de  semblable  :  non 
qu'ils  atribuassent  aucune  vertu  par- 
ticulière à  quelque  nombre  que  ce  soit; 
ruai»>  ou  pour 
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tère  dans  lequel  se  trouve  un  sembla- 
ble nombre,  ou  pour  imiter  ce  qu«  les 
Saints  ont  pratiqué,  et  à  leur  exemple 
persévérer  plus  particulièrement  quel- 
que tems  en  la  prière  et  autres  exerci- 
ces de  piété.  L'usage  des  fidèles  a  rendu, 
dans  tous  les  tems,  la  dévotion  dès 
Neuyâines  très-célèbre;  et  la  Séraphi- 
qdè  Sté.  Thérèse  nous  apprend  qu'elle 
pt*àt1quait  cette  dévotion,  et  qu'elle  fai- 
sait quantité  de  Neuvaines  en  ses  be- 
sbihs. 

C'est  donc  une  louable  pratique  de 
feîi;edes  Neuvaines,  et  spécialement 
en  l'honneur  des  neuf  Chœurs  des  An- 
gés,  pour  leur  rendre  quelques  devoirs 
plus  particuliers  de  religion,  et  leur 
donner  des  marques  plus  expresses  de 
notre  affection  et  de  notre  reconnais- 
sance ;  et,  par.  un  même  moyen,  les 
obliger  de  plus  en  plus  de  nous  conti- 
nuer leur  inteifcession  auprès  dé  Dieu 
et  leur  protection  contre  tous  nos  enne- 
mis. 

'*  Ceux  ^ui  en  ont  voulu  faire  l'expé- 
riénce,  ont  rendu  témoignage  des  i?râ- 
cèl  extraordinaires  qu'ils  oHt  obtenues 
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par  cette  dévotion  :  on  a  vu  arriver  de^ 
choses  merveilleuses  pendant  que  l'oi;i 
honorait  tous  les  Saints  Anges  par  cet 
exercice.  C'est  un  nioyen  très-efficace 
pour  obtenir  les  secours  du  Ciel  dans 
les  calamités  publiques  et  dans  les  be- 
soins particuliers. 

Comme  il  faut  une  méthode  pour 
mieux  suivre  les  exercices  de  la  Neu- 
vaine  que  nous  proposons  ici,  voici 
l'ordre  qui  nous  a  paru  le  plus  aisé  et 
que  nous  avons  tiré  de  U  dévotion  aux 
neuf  Chœurs  des  Anges  par  Mr.  Henri 
Marie  Boudon. 

♦»♦  Quoique  cette  Neuvaine  puisse  se  faire  en  tous  lefl 
teras  de  l'année,  cependant,  le  commun  des  personnes  qui 
la  font,  la  commence  le  jour  de  St.  Michel,  29  !$eptem* 
bre,  et  la  terminent  le  7  d'Octobre,  '  "  \ii 
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INTENTIONS 


Pour  chaque  jour  de  cette  Neuvaine, 

JLâE 'premier  jour ^ — Honorez  les  An- 
ges du  dernier  Chœur  :  vous  pouvez 
leur  demander  de  vous  obtenir  la  foi, 
qui  est  le  conjmencement  et  le  fonde- 
ment de  la  vie  spirituelle.  '  '  -  "  ' 
JLe  jjèçowd  your.--Honorez  les  Ar- 
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changes  :  demandez  le  zèle  de  Tintérêt 
de  Dieu  que  la  foi  nous  fait  connaître, 
en  souhaitant  la  même  connaissance  de 
la  foi  à  tous  les  infidèles  et  à  nos  frères 

séparés. 

Le  troisième  Jour. — Honorez  les 
Principautés  :  priez-les  pour  la  conser- 
vation et  l'augmentation  de  la  foi  dans 
les  pays  catholiques  ;  et  comme  la  foi 
doit  être  accompagnée  delà  bonne  vie, 
offrez  ce  jour-là,  vos  vœux  pour  l'ané- 
antissement du  péché,  et  la  réforma- 
tion des  mœurs. 

Le  quatrième  jour. — Honorez  les 
Puissances  :  invoquez  leur  secours  con- 
tre la  force  des  démons  qui  nous  com- 
battent dans  les  voies  de  la  foi,  et  dans 
les  desseins  que  nous  prenons  d'exercer 
la  mortification  chrétienne. 

Le  cinquième  jour. — Honorez  les 
Vertus  :  implorez  leur  assistance,  pour 
surmonter  les  difficultés  que  la  chair  et 
le  monde  nous  livrent  dans  le  chemin  de 
la  vie  spirituelle,  et  pour  obtenir  une 
sainte  générosité  dans  la  pratique  des 


Le  sixième  joMr.---Honorez  les  Do- 
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minations^  afin  que  vous  connaissiez  les 
ordres  de  Dieu^  ce  qu'il  demande  de 
T0US4  et  que  sa  divine  volonté  vous  soit 
manifestée. 

Le  septième  jour. "^Honorez  les  Trô- 
nes^ afin  qu'ils  vous  obtiennent  un  par- 
fait assujettissement  et  un  entier  aban- 
don à  la  divine  volonté^  en  quoi  consiste 
cette  paix  qui  surpasse  tout  sentiment. 

Le  huitième  jour. — Honorez  les  Chef 
rubins^  pour  obtenir  l'établissement  dé 
la  lumière  de  J«  C.  en  vous^  et  l'éloi- 
gnement  de  toutes  les  maximes  dti  mon- 
de qui  lui  sont  opposées. 

Enfin  le  neuvième  jour,-— Vous  ho- 
norerez les  Séraphins^  pour  obtenir  le 
règnt  et  le  triomphe  de  l'amour  de  Dieu 
dans  nos  cœurs. 

Cette  dévotion  des  Neu vaines  est  très- 
avantageuse  pour  obtenir  la  délivran- 
ce dci  calamités  publiques  que  Dieu 
nous  envoie  quelquefois  pour  nous  pu- 
nir de  nos  péchés^  ou  pour  nous  faire  re- 
tourner vers  lui.  Nous  demandons  à 
pieu  sa  paix,  et  nous  lui  faisons  tou- 
jours la  guerre  ;  nos  vies  ne  changent 
s  péchés  s'augmentent  tous 
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Pquç  liiçn  fairç  cjeUç  Neuvaine,  cha- 
ci,in  p^Mt  aoîvieçpn  s^ttrait^  consulter  ses 
moyens  et  ses  occupations.  Les  uns  pç^7 
vent  faire  dire  quelques  messes  en  Thon- 
neiu;  des  Anges;  mais' surtout,  chacun 
doit  s'Vfforçer  d'y  assister  tous  les  jours* 
Les  autrea  qui  ne  peuvent  ni  l'an  ni  l'aiif 
ire,  pourront  pratiquer  quelques  raorti- 
èqaùôn8,soitintérieMre8,soitextérieurcs. 

£i)i^n^  il  y  en  a  qui  pourront  faire  une 
vjsi^ç/  au  St.  Saçreppient  pii  J.  C.  est  ac- 
compagné de  ses  Anges,  ou  faire  neuf 
a)ii)ii0nç«  en  Thonneur  des  neuf  Chœurs 
dîes  Anges.    Ceux  qui  nç  savent  pas  lire 

Sieuvçnt  réciti^r  neuf  fois  le  Pater  et 
J^t?e.  St.  Françoia  Xavier  ne  man- 
quait j^majs  de  4irç,  clique  jour,  neuf 
fois  le  Gloria  Pairi. 


-^îHi^  PRIERES 

"^  Pour  la  Neuvaine  des  Saints  Anges. 

IMITANTES  DES  SS.  ANGES. 

YRiE,  eleisQ^.    Christe^  eleison* 
BjTie,  elçîsoq. 
ïhriste,  audi  np8« 
Ch^^te,  exaudi  npa.      [serere  nobîs. 
Pater,  cœlestium  Spirituum  Deus,  Mi- 
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Fili  Dei,  Angelorum  caput,  himc, 

Spiritus  Dei,  Angelorum  amor,      mwe. 
Sancta  Ti  initas  unua  Deus,  Saoctorum 
Angelorum  gloria,  naiie. 

Sancta  Maria,  Dei  genitrix» 
Regiua  Angelorum^ 
Regina  Archangelorum, 
Sancte  Michael  Arcbangele^ 
Princeps  militias  cœlestis^ 
Prasiiator  fortissime^ 
Sancte  Gabriel  Archangelc, 
Incarnationis  Verbi  Dei  Nuntie^     ^-^i^, 
Virgini  Mari»  acceptissime^ 
Sancte  Raphaël  Arehangele, 
Dus  et  Cornes  in  itinere, 
Effugator  dsBmonuni> 
Sancti  Serapbim,  Orate  pro  nobis. 

Sancti  Cherubim^ 

Sanct»  Dominationes»  O 

Sanctfe  Virtutes,  S. 

Sanctas  Potestates^ 
Sancti  Throni^ 
Sancti  Principatus^ 
Sancti  Arcfaangeli, 
Sancti  Angeli  custodes  Qostri^ 

Sancti  Angeli  in  ministerium  missi^ 
Sancti  Angeli  qui  Sanctus  Uco  con- 
ciaitis^  m 


€^ 


o 
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Sandi  Angeli  simiil  Domino  jubi- 
lantes^ orate  pro  nobi^. 
Sancti  Angeli  in  morte  defensoies,  orate* 
Sam;H  Angeli  patientis  Ecclesiae  solati- 

tim^  orate  pro  nobis. 
Sancti  Angeli  Christo  ad  judicium  prae- 

vii,  orate  pro  nobis. 
Sancti  Angeli  malos  à  bonis  séparantes^ 
Sancti  Angeli  ad  gloriam  ductores^  ora. 
OmnesSanctse  Virtutescœlorum^  orate* 
Oiiines  Sancti  beatorum  Spirituum  Or- 

dines,  orate  pro  nobis, 
Sancti  Angelorum  Chori,         orate  pro, 
A  cunctis  periculiSj  libéra  nos^  Domine*: 
Ab  insidiis  diaboli,  libéra. 

A  subitaneâ  &  improvisa  morte>  libera« 
Ut  Efeclesia  tua  Angelicis  abundet  virtu». 
.  tibus,  te  rogamus,  audi  nos. 

Ijt  Angelicam  nobis  custodiam  deputare 
-■^digneris,  te  rogamus,  audi  nos. 

Ut  Angelicam  nobis  vitam  ducere  con- 
«  >  cédas,        te  rogamus,  audi  nos. 
Ut  fratres  nostros  Angelorum  semula* 
*^  tores  esse  concédas,         te  rogamus. 
Ût  ardçant  igné  Deo,  terog. 

Ut  sitit  cor  unum  iii  Christo  et  anima 
lâlà,  t^B  rogamus,  audi  nos. 
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Agnus^  Dei,  qui  tollis  peccata  mundij 

Parce  nobis.  Domine.  .  > 

Agnus  Dei,  qui  tollis  peccata  mundî, 

xExaudi  nos.  Domine. 

Agnus  Dei,  qui  tollis  peccata  mundi^ 

Miserere  nobis. 
Christe;  audi  nos. 

Cbriste,  exaudi  nos.  la^i ■  »  j,c 

Oremus.  '     H>î 

DEU8,  qui  ineffabili  providentiâ  Sanc- 
tos  Angelos  tuos,  ad  nostram  eus- 
todiam  mittere  dignaris,  largire  suppli- 
cibustuis,et  eorum  semper  proteclione 
defendi,  et  œternâ  societate  gaudere. 
PerChristumDominumnostrum.Amen, 

Prière  à  Notre-Dame  des  Anges. 


V 


IER6E  sainte,  souveraine  des  Hiérar-^ 
chies  célestes,  qui  par  Tauguste  titr^ 
de  Mère  de  Dieu,  dont  vous  êtes  revê- 
tue, avez  été  élevée  à  la  dignité  de 
Reine  des  Anges,  je  viens,  en  m'unis-^ 
sant  à  ces  Esprits  bienheureux,  vous 
rendre  mes  devoirs  et  mes  plus  profonds 
respects.  Je  reconnais  que  vous  êtes  > 
plus  remplie  de  grâces  qu'aucun  des 
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Princee  de  la  milice  céleste^  et  que  par 
vos  vertus  sublimes  vous  les  avez  tous 
surpassés  en  mérites  devant  Dieu. 
\  ous  avez  été,  par  excellence,  le  trône 
du  Roi  des  rois.  Votre  cœur  brûla  tou- 
jours d'un  amour  plus  pur  que  celui 
des  Séraphins.  Répandez  donc  dans 
nos  cœurs  quelqu'étincelle  de  ce  feu 
tout  céleste. 

Ménagez-nous,  nous  vous  en  sup- 
plioiip,  les  bons  offices  des  Esprits  de 
lumière.     Pourraient-ils    refuser  leur 

S^Qtection  à  ceux  pour  qui  vous  vou- 
lez bien  vous  intéresser  ?  maisâurtout, 
faites  sentir  votre  puissance  aux  Esprits 
cfe  ténèbres.  Arrêtez  leur  fureur,  vous 
qui  pouvez  contre  eux,  plus  que  des  lé- 
sions entières  d'Anges  et  d'Archanges* 
Votre  nom  saintement  invoqué,  est  ca- 
pable de  les  mettre  en  fuite^  et  d*ins« 
pirer  un  nouveau  courage  pour  les 
combattre.  Ne  permettez  donc  pas  que 
les  ennemis  de  la  gloire  de  votre  Fils, 
prévalent  jamais  contre  ceux  qui  ont 
recours  à  vous.  Obtenez-leur  la  grâce 
de  mener  sur  la  terre  une  vie  Angéli- 
que, afin  dç  mériter  d'être  secouru» 
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par  voue  et  par  eux^  à  l'heure  de  la 
mort^  et  d'être  récompensés  de  la  mê* 
me  gloire  dans  le  Cieu  Ainsi  soit-il. 
Prière  à  SU  Michel  Archange^ 
Glorieux  Saint  Michel,  prince  de  la 
milice  céleste,  qui  êtes  toujours  prêt  à 
secourir  le  peuple  de  Dieu,  et  qui  ayez 
autrefois  combattu  le  dragon  infernali 
l'ancien  serpent,  en  le  précipitant  du 
haut  descieux,  qu.  défendez  aussi  a'E- 
glise  de  Dieu,  pour  que  les  puissances 
de  l'enfer  ne  prévalent  jamais  contre 
elle^  assistez-moi,  pauvre  et  faible  créa» 
ture  que  je  suis,  dans  le  combat  diffi- 
cile que  je  dois  sc:i tenir  contre  cet  en- 
nemi formidable  ;  que  par  votre  assis- 
tance il  soit  vaincu,  et  qu'il  n'ose  rien 
entreprendre  contre  une  âme  que  Je* 
sus-Christ  a  bien  voulu  racheter  par 
son  sang.  Obtenez-moi,  par  votre  in- 
tercession, la  grâce  de  triompher  de 
telle  sorte  des  embûches  du  démon^ 
que  je  puisse  un  jour  avec  vous,  et  a- 
vec  tous  les  Anges  fidèles  louer  à  ja- 
mais la  bonté  et  la  justice  de  celui  qui^ 
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ses  jugemens^    la    miséricorde    aux 
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jes  prévaricateurs;  a  ^ndanifioihs 
voulu  l'accorder  à  l'homifrïé  après  sa 
chute,  par  un  effet  eitraorditîàire  de  sa 
clémence.  Ainsi  soit-il.  ^'^ 


£  ip^.  Prière  au  St.  Ange  gmdien. 

'  Atige  de  Dieti,  Sainte  Intelligence, 
Prince  très-noble,  et  mon  fidèle  gar- 
dien, qui  depuis  le  premier  moment  de 
ma  vie  n'avez  cessé  de  me  protéger  et) 
de  me  défendre,  après  Dieu,  je  suis  re- 
devable à  votre  charité  de  ce  qui  m'est 
arrive  de  bonheur;  je  ne  saurais  di- 
gnement vous  remercier  du  soin   cha- 
ritable que  vous  avez  pris  de  moi  depuis 
tant  d'années,  et  de  la  fidélité  avec  la- 
quelle vous   me  procurez  le  salut  du 
corps  et  de  l'âme,  sans  vous  rebuter  de 
ma  négligence.  De  combiende  maux 
né  m'avez-vous  pas  préservé  ?  que  de 
grâces  ne  m'avez- vous  pas  procurées  ?  et 
cependant  combien  peu  vous  ai-je  re- 
mercié? que  j'ai  pensé  rarement  à  vous, 
généreux  et  constant  ami  !  Désormais 
plus  reconnaissant,  et  plus  attentif,  le 
îie  nensenii    '         "     '       * 


^^ 


rien  en  votre  présence  d'indigne  d'un         i 
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chrétien  ;  j'imiterai  vos  vertus,  surtout 
la  pureté  :  fortifiez  ma  faiblesse,  préser- 
vez-moi des  embûches  de  l'ennemi  ^  de 
mon  salut,  obtenez-moi  la  grâce  de 
persévérer  jusqu'à  la  fin,  pour  pouvoîf 
glorifier  Dieu  avec  vous  dans  le  Ciel 
éternellement.    Ainsi  soit-il. 

Nota. — les  Litanies,  les  prières  à  N.  D.des  Anges,  à 
St.  Michel  et  au  St.  Ange  Gardien,  doivent  se  dire  tous 
les  jours  de  la  Neuvaine. 


f:^  -f  ■ 


PREMIER  JOUR. 


Oraison  aux  Anges. 

MON  Dieu,  Souverain  dès  Anges, 
.  qui  avez  confié  le  salut  des  hom- 
mes à  la  vigilance,  et  à  la  garde  de  ces 
Esprits  bienheureux,  je  vous  offre  tous 
les  services  et  la  parfaite  soumission 
qu'ils  ont  à  vos  ordres.  Accordez-moi, 
par  leur  intercession,  une  parfaite  obé- 
issance à  vos  commandemens  ;  donnez- 
moi,  ô  mon  Dieu,  cette  inestimable 
vertu  de  pureté,  qui  tait  un  des  carac- 
tères de  la  nature  angélique,  et  déli- 
vrez-moi de  tout  ce  qui  pourrait  tant 
soit  peu  souiller  mon  ame  à  vos  yeux. 
Ainsi  soit-il. 
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SECOND  JOUR. 
Oraison  aux  Archanges* 

ODieu  !  Roi  des  Archanges,  à  qui 
vous  avez  commis  les  plus  împor- 
Idntes  affaires  de  votre  gloire,  et  les 
œuvres  les  plus  intéressantes  de  votre 
Eglise  pour  servir  à  leur  accomplisse- 
ment, et  pour  perfectionner  le  corps 
mystique  de  Jésus-Christ  votre  Fils,  je 
vous  offre  tout  l'empressement,  et  toute 
ia  ponctualité  de  ces  Esprits  fervens,  et 
fidèles  à  tout  ce  qu'il  vous  plaît  de  leur 
ordonner.  Je  vous  prie,  ô  mon  divin 
Maître^  de  me  faire  la  grâce  de  me 
bien  acquitter  de  tous  les  devoirs  de 
mon  état,  selon  les  adorables  desseins 
de  votre  i)rovidence  :  et  puisque  vous 
m'avez  fait  la  grâce  de  m'instruire  de 
vos  sacrés  mystères,  je  vous  prie  de 
m'en  donner  Tintelligence,  et  une  foi 
vive  qui  opère  par  la  charité. 
Ainsi  soit-il. 

TROISIEME  JOUR. 

Oraison  aux  Principautés. 
ÇJeigneur  des  seigneurs,  créateur  des 
O  Principautés  qui  sont  dans  le  ciel. 
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à  qui  voua  faites  porter  les  traits  de 
voire  souveraineté^  et  qui,  quoique 
supérieurs  aux  Auges  et  aux  Archan- 
ges, s'intéressent  avec  tant  de  zèle  au 
salut  des  hommes  ;  je  vous  offre  les  dé^ 
sirs  empressés  de  ces  bienheureux  Es- 
prits, pour  tout  ce  qui  est  de  votre 
gloire.  Donnez-moi,  s'il  vous  platt, 
un  peu  de  part  au  zèle  ardient  qu'ils 
ont  pour  le  salut  des  âmes,  et  surtout 
une  grande  envie  de  me  sanctifier  moi- 
même.  Envoyés;,  dans  les  royaumes 
qui  ne  connaissent  pas  votre  nom,  de^ 
hommes  apostoliques  pleins  du  même 
feu  que  ces  astres  brillants,  afin  qu'ils 
enflamment  et  embrasent  toute  la  terre 
du  feu  de  votre  amour,  par  la  publica- 
tion de  TEvangile.  Ainsi  soit-il, 

QUATRIEME  JOUR. 

Oraison  aux  Puissances. 

ODieu!  Seigneur  tout-Puissant, 
maître  des  Puissances  mêmes,  qui 
ont  reçu  de  vous  tant  de  pouvoir  sur 
les  malins  esprits,  et  tant  d'ardeur  pour 
ruiner  leur  empire,  je  vous  loue  de 
toute  la  force  que  vous  leur  avest  inspi- 
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ree.  Donnez-moi  aissez  de  courage 
pour  repousser  avec  promptitude  les 
tentations  des  esprits  de  ténèbres,  et 

{>our  m'opposer  géft creusement  à  tous 
es  traits  dont  ils  voudraient  me  per- 
cer :  délivrez  encore  des  liens  du  pé- 
«ché/  par  l'intercession  de  ces  Intelli- 
agences,  tant  d'aines  qui  sont  encore 
captives  et  retenues  dans  les  filets  du 
IJémon,  afin  que  rien  ne  les  empêche 
de  s]attacher  irrévocablement  à  vous. 
'■^;Ainsi  soit-il.      *>  ^^ii 

CINQUIEME  JOUR. 

Hfj'r  Oraison  aux  Vertus» 

SEIGNEUR,  Dieu  des  Vertus  angélî- 
Cjues  !  par  qui  se  sont  opérés  les 
prodiges  de  la  nature  et  de  la  grâce,  je 
vous  rends  mes  hommages  avec  ces  su- 
blimes Esprits,  instrumens  de  vos  mer- 
veilles.   Rendez-moi  capable  de  tout 
entreprendre  pour  Taccomplisseiiaent 
de  vos  volontés  en  moi.     Faites-moi 
surmonter  tous  les  obstacles  qui  se  ren- 
contrent dans  la  pratique  de  la   vertu, 
afin  que  par  l'intercession  des  Saints 
Anges,  rien  ne  me  retarde  dans  le  che- 
min qui  conduit  à  vous.    Ainsi  soit-il. 
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r    f       SIXIEME  JOUR.     ^ 

Oraison  aux  Dominations, 

O  Souverain  Maftrè  des  célestes IÇ^oi- 
minations  !  qui  les  faites  servir 
au  gouvernement  du  nionde  et  des 
créatures  qu'il  renferme,  je  vous  a^orp 
dans  le  domaine  absolu  que  vous  çxt 
çrçez  sur  toute  créature.  Vous  gour 
vernez  tout  par  votre  providence,  et 
vous  humiliez  toutes  les  puissances 
contraires  qui  voudraient  troubler  Tor- 
dre que  vous  avez  établie  Je  vous  of- 
fre les  profonds  abaissemens  des  Es- 
prits dominateurs  ;  donnez-moi  quel- 
que part  à  la  fidélité  avec  laquelle  ils 
se  soumettent  à  vous  ;  et  faites  que 
par  leur  intercession,  j'obtienne  la  grâ- 
ce de  vous  être  soumis,  et  à  toute  créa- 
ture, pour  l'amour  de  vous.  Ainsi  suit-il. 

SEPTIEME  JOUR. 

Oraison  aux  Trônes^ 

MON  Dieu  !  Juge  équitable,  et  ar- 
bitre de  mon  éternité,  qui  vous 
reposez  sur  les  Trônes  pour  juger  tous 
ics  hommes  ;  vous  qui  résidez  en  vous- 
même  et  dans  votre  sainteté,  comme 
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étant  votts^rnSme  votre  repos  et  votre 
paix,  votre  palais,  votre  fermeté  et  vo- 
tre  stabilité  étemefle;  prenez  posses- 
sion  de  mon  cœor.  et  faites-en  le  trône 
de  votre  gloire.   Régnez  en  moi,  Seî- 
gneur,  afin  que  je  ne  sois  pas  condam- 
né avec  ceux  qui  ne  veulent  pas  que 
youîi  régniez  sur  eux.  Faites,  par  Mn^ 
tercession  des  saints  Anges,  qu'à  leur 
exemple  je  ne  serve  désormais  qu'à 
vous  glorifier,  à  vous  faire  connaître,  à 
vous  faire  aimer,  et  qu'ainsi  je  puisse 
vous  préparer  dans  mon  âme  un  trône 
cl  honneur  et  de  grâce,  où  vous  puissiez 
prendre  vos  complaisances  à  jamais. 
Ainsi  soi t-il.  .,  «^ 

HUITIEME  JOUR. 
Oraison  atix  Chérubins, 

GRAND  Dieu  !  Soleil  de  justice,  lu- 
mière  substantielle  et  incréée 
première  et  souveraine  vérité,  docteur 
des  Chérubins,  sur  qui  vous  avez  ré- 
pandu SI  abondamment  les  lumières  de 
votre  divine  Sagesse,  par  une  impres^ 
sion  singulière  de  ces  propriétés  divi- 
nés,  je  vous  remercie  d'avoir  commu- 
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nique  à  ces  bienheureux  Esprits  tant 
de  sublimes  connaissances  sur  vos  in« 
compréhensibles  perfections,  de  si  vi« 
ves  lumières  et  l'intelligence  de  vos 
mystères  les  plasprofonds  :  daignez  ir'é- 
clairer.  Seigneur,  des  rayons  de  votre 
grâce,  afin  ^ue  je  vous  connaisse  moi- 
même  ;  dissipez  mes  ténèbres»  guériS'' 
sez  mon  aveuglement,  et  donnez-moi 
cette  vraie  sagesse,  qui  me  fasse  mé- 
priser tout  ce  qui  est  contraire  à  votre 
sainte  loi,  et  toute  antre  connaissance 
en  comparaison  de  la  science  de  Jé- 
sus-Christ crucifié.     Ainsi  soit-il, 

NEUVIEME  JOUR. 

Oraison  aux  Séraphins* 

ODieu  î  Amour  incréé  éternel.  Sei- 
gneur de  ces  Intelligences  qui 
sont  nommées  Séraphins,  parce  qu'il» 


•>-..>.««^AAi^ui,    uuia  a  VUU9    i|ui    cieif    1  a- 

mour  essentiel  ;  vous  qui  les  embrasez 
de  vos  divines  flammes,  du  feu  le  plus 
pur  de  la  charité,  ie  vous  offre  toutes 
les  vives  ardeurs  dont  ces  Esprits  se- 
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raphiqties  sont  enflammés  ;  faites-moi 
sentir^ômon  Dieu,  quelques  étincel- 
les de  cet  ardent  amour,  et  détruisez 
en  iitoi  tout  amour  profane,  Famour 
du^monde  et  celui  des  créatures,  afin 
qu'après  vous  avoir  aimé  ici-bas  de  l'a- 
mour des  Séraphins,  je  continue  de 
vous  aimer  dans  le  Giel  d'un  amour 
immuable  et  éternel.  Ainsi  soit-il. 
'  *.Fin  des  Prières  de  la  Neuvaine  aux 
neup  Chœurs  des  Anges, 

"  AMENDE  HONORABLE 

-,  '^ 

,,    AU  TRES-SAINT 

SACREMENT  DE  L'AUTEL. 

EN    UNION 

AUX  S:S.  ANGES. 

ApoRABLE  Sauveur,  en  présence  du-, 
quelles  Séraphins,  et  les  plus  su- 
blimes Intelligences  tremblent;  qui 
après  nous  avoir  rachetés  par  l'immola- 
tion  de  votre  Corps  et  l'effusion  de  votre 
sang  sur  la  croix,  reproduisez  l'un  et 
l'autre  sur  l'autel  pour  nous  y  servir  de 
nourriture  et  de  breuva^ej  sou^  voici 
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prosternés  en  votre  divine  présence  pour 
rendre  hommage  à  votre  Majesté  sun 
prême  cachée  dans  ce  divin  Mystère  : 
nous  reconnaissons  que  vous  y  êtes  ré» 
ellement  présent^  et  digne  en  qualités 
d'Homme-Dieu  de  toutes  les  adoration» 
que  la  créature  doit  à  son  Souveraio^i 
sans  que  jamais  elle  puisse,  ni  égaler  ce 
qui  vous  est  dû,  ui  vous  rendre  ce  qu'el<^ 
levons  doit,  \ 

Mais,  ô  le  Dieu  de  nos  cœtir8>  à  quoi 
votre  amour  infini  vous  a-t-il  exposé  ea 
restant  sur  la  terre/ caché  sous  les  voile* 
du  Sacrement  ?  Vous  ne  de viezj  attendre 
de  nous  que  des  respects  et  des  témoi- 
gnages de  la  religion  la  plus  parfaite,  cU 
de  la  reconnaissance  la  plus  tendre,   et 
vous  y  éprouvez  un  nouveau  genre  dé 
martyre,  plus  sensible  que  celui  que  vous 
endurâtes  autrefois  sur  le  calvaire,  non 
seulement  de  la  part  des  hérétiques  et 
des  ennemis  de  la  foi,  mais  encore  de  la 
part  des  mauvais  chrétiens.  Vous  y  êtes 
Seigneur,  exposé  aux  plus  sanglans  ou^ 
trages  des  impies,  des  pécheurs,  des  li^ 
hertins,  et  des  bJasphéniateurs  qui  vous 
crucifient  de  no^yeaupar  leurs  sacrilé^ 
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geê,  leurs  irrévéreoccss^  et  leurs  indéiro- 
tions. 

C'estj  ô  mon  Sauveur,  pour  satisfaire 
à  votre  justice^pour  de  si  grandes  profa- 
nations^ que  comme  des  criminels  drgnes 
de  la  mort  éternelle^  que  nous  confes* 
sons  avoir  justement  méritée,  nous  vous 
faisons  avec  un  cœur  contrit^  et  profon- 
dément humilié,  en  union  aux  saints 
Anges  qui  vous  adorent  sans  cesse  en 
ce  divin  Mystère,  Amende  honorable 
tant  pour  nous  en  particulier  que  pour 
tous  ceux  en  général  qui  vous  ont  of- 
fensé. 

O  Jésus  !  nous  noos  unissons  à  la  dou- 
leur que  votre  cœur  adorable  a  conçue 
de  nos  péchés,  pour  suppléer  à  Pimper- 
fection*de  la  nôtre.  Aidez-nous  de  votre 
grftce  à  les  détester  et  à  les  pleurer,  com- 
me ils  méritent  de  l'être  avec  les  larmes 
les  plus  amères* 

Nous  protestons  hautemi^iu»  k  la  face 
du  ciel  et  de  la  terre,  au  pied  de  vos  au- 
tels, et  en  présence  tous  les  Esprits  bien- 
>.fe»i^  qui  vous  servent  avec  respect 
tl  è  âible^rient,  et  qui  assistent  à  cet  ac- 
te, q^k  l^avenif  nous  vous  servirons  a- 
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▼ec  pliis  de^délété^et  que  nous  ne  man- 
quarofts  plus  au  tuUé  et  à  l'adoration 
qui  vous  sont  dûs.  Nous  promettons^  d€ 
plus^  de  réparer  autant  qu'il  nous  sera 
possible,  les  otktrages  que  vous  recelez 
dans  h  divÎQe  Eucbariatie,  d'empêcher 
même,  si  nous  le  pouvons,  que  ce  divin 
Sacrement  ne  soit  profané  de  nouveau. 

O  Jésus  !  Gr^nd  Prêtrç  de  la  nou  vel- 
le  loi,  et  victime  d'un  prix  infini,  n  ms 
vous  immolons  nos  cœurs  en  holocaus- 
te ;  nous  voudrions,  au  prix  de  notre 
vie,  expier  l'ingratitude  et  l'insensibi- 
lité de  tant  de  profanateurs  ;  mais  au 
raoins  qvi'il  nous  sait  permis  çle  ^mir 
à  vos  pieds  sur  tant  d'opprobres  doi|t 
on  vou^  pharge,  et  de  vous  demander 
pardoji   pour  des  coupables.   Que  la 
homié  ip  votjrç  Cœur  ^dpr«ble  se  fasaçi, 
sentir  à  tous  les  pécheuri^,  et  en  parti-^ 
cuUer  à  ceux  dont  nous  déplorons  les 
attentats.  ;  qu'ellç  les  cqnvertisse  par 
sa  grâce,  rt  c}M'enfiatQu)t^s  nos  délices.  ' 
p^nda^tjçett^  vie,  soient  d'être  au  pie^ 
de  vo^^i^ti^l^pQfjr  TOUS  J  rendre  flos 
hon(v»ftgf§,.M*ps  resp^çt^  epmprje  des 


r 


III 

il 


fi 


;  .iî  i  t 


lï*  Dévotion 

sujets  à  leur  prince,  des  enfans  à  leur 
père,  et  des  esclaves  à  leur  cher  libé- 
rateur. 

iLoué  soit  à  jamais  le  très-saint  Sa- 
crement de  Tautei.   Ainsi  soit-iL 

ACTE  d'adoration. 

DE  JESUS 

EkPIRANT  SUR  LA  CROIX, 

Pour  tous  les  Vendredis,  et  sur-tout 
pour  le  Vendredi  Saint, 

Vous  expirez,  ô  Jésus  !  et  votre  âme 
sainte  se  sépare  enfin  de  votre 
corps.  Homme  de  douleurs,  épuisé  de 
forces,  après  avoir  perdu  tout  votre 
sang,  vous  devenez  l'innocente  et  la 
triste  victime  de  la  mort.  Je  vous 
adore  avec  respect,  comme  mon  Dieu 
etiTion  Créateur,  dans  ce  moment  où 
vous  rnourez  sur  la  croix,  comme  le 
plus  foible  et  lé  plus  misérable  des 
lionfimes.'  C'e^t  votre  amour  pour  moi 
qui' vous  a  débouîllé  deVotre  fl^mmlpur 
qui  vous  a  rendu  l'opprobre  des  hom- 
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mes,  et  rabjection  du  peuple.     Une 
triste  pâleur,  hélas  !  couvre  votre  visa- 
ge ;  vos  yeux  obscurcis  se  ferment  à  la 
lumière  ;  votre  bouche  est  mourante, 
votre  tête  penchée  se  repose  sur  votre 
poitrine,  et  ne  s'élève  plus  que  par  les 
derniers  soupirs    que  vous  en    tirez* 
Mon  âme,  voilà  votre  ouvrage,  voilà 
jusqu'à  quel  point  on  peut  outrager  un 
Dieu!  voilà  jusqu'où  un   Dieu  peut 
aimer  sa  créature  !   Sera-t-il  vrai,  mon 
Dieu,  que  je  combattrai  toujours  votre 
amour  immense  par  ma  criminelle  in- 
sensibilité? Ah  !  il  n'y  a  que  trop  long- 
temps que  je  me  rends  coupable.   Que 
mes  yeux  donc  se  fondent  en  larmes, 
que  mon  cœur  soit  lui-même  pénétré 
de  la  plus  vive  douleur  ;  Jésus  expire, 
Jésus  meurt,  Jésus  est  mort,  et  ce  sont 
mes  crimes  qui  l'ont  fait  mourir. 

Ici  l'on  fait  une  petite  pause,  et  l'on 
baise  la  terre. 

C'en  est  fait,  mon  divin  Sauveur, 
c'en  est  fait.  Si  mon  crime  et  Votre 
amour  sont  la  cause  de  votrs  mort,  vo- 
tre mort  et  VOtri^  nnrmi^r  cor/^nf  o.^««:  1« 
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cause  de  ma  conver^on<  Je  veux  ré- 
pondre, ô  mon  Dieu,  à  la  grâce  d'une 
mort  ai  touchante,  par  la  sainteté  de 
ma  vie  ;  je  sens  mon  cœur  se  pénétrer 
des  sentimens  du  vôtre  par  la  charité  ; 
je  veux  aimer  tous  mes  frères,  et  jus- 
qu'à mes  ennemis,  comme  vous  les 
avez  aimés  ;  je  vous  prie  pour  les  pé- 
cheurs, je  pleure  sur  leurs  crimes  :  ô  Jé- 
$us  expirant  sur  la  croix,  je  vous  prie 
pour  tous  les  hommes,  pour  toute  l'E- 
glise souffrante  ,pour  toute  l'Eglise  mi- 
litante, pour  la  conversion  des  pécheurs, 
le  retour  des  hérétiques,  la  vocation  des 
iafidèl^s  à  la  Foi,  et  enfin  pour  la  sanc- 
tification de  tous  les  n^embres  de  votre 
corps  mystique. 

Vous  eûtes  trop  de  part  aux  souf- 
frances de  Jésus.,  ô  Marie,  sa  divine 
mère,  et  le  glaive  de  douleur  qui  per- 
ça ce  fils  pour  notre  rédemption,  per- 
ça aussi  trop  profondément  votre  seia, 
pour  ne  pas  vous  en  marquer  les  senti- 
mens d'une  tendre  compassion,  pour 
ue  pas  vous  offrir  ces  témoignages  de 
mon  araour,  de  ma  dévotion,  de  ma 
fidèle  reconnaissances 


aujourd'hui,  en  protestant  au  pied  de 
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la  croix,  qu'à  votre  exemple,  je  ferai 
désormais  mon  possible  pour  porter 
avec  résignation  toutes  les  peines  qu'il 
plaira  à  la  divine  Providence  de  m'en- 
voyer,  afin  de  mériter  d'avoir  part  à  la 
gloire  promise  à  ceux  qui  se  seront 
rendus  conformes  à  votre  divin  Fils, 
qui  quoique  crucifié  sur  le  Calvaire, 
vit  et  règne  dans  tous  les  siècles  des 
siècles.     Ainsi  soit-ih 


Neuvaine  à  la  Ste.  Vierge. 

Nous  connaissons  plusieurs  person- 
nes pieuses,  et  sur-tout  des  Com- 
munautés religieuses,  qui  ne  manquent 
jamais  de  faire,  tous  les  ans,  des  Neu- 
vaines,  en  l'honneur  de  la  très-sainte 
Vierge,  Reine  des  Anges,  et  en  l'hon- 
neur de  son  glorieux  époux  Saint 
Joseph. 

\  Comme  tous  ceux  qui  ont  dévotion 
aux  Saints  Anges,  ne  peuvent  manquer 
d'avoir  une  dévotion  particulière  à  la 
Reine  du  ciel,  nous  plaçons  ici  le»  priè- 
res ordinairement  usitées  en  cette  neu- 
vaine, afin  de  leur  rendre  plus  facile 
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la  pratique  d'une  dévotion  si  avanta- 
geuse et  si  louable.  Cette  dévotion 
n'a  pas  besoin  d'éloge  pour  y  exciter 
les  fidèles  ;  nous  pouvons  dire  avec  vé- 
rité que  les  cieux  racontent  sa  gloire 
et  ses  miracles  en  faveur  des  hommes, 
et  que  le  firmament  publie  ses  gran- 
deurs. 

Cette  Neuvaine,  qui  est  particulière- 
ment pour  obtenir  la  grâce  d'une  bon- 
ne mort,  doitcommencer  la  veilledePAs- 
soraption  de  la  Ste.  Vierge,  etsetermi- 
ner  ledernier  jourde  son  octave; en  fai- 
sant chaque  jour  les  prières  suivantes. 
Les  Litanies  de  la  Ste.  Vierge,  p.  22. 

SAINTE  Marie,  mère  de  Dieu  !  Vier- 
ge pure  et  immaculée  qui  avez  re- 
çu de  Dieu  toute  puissance  au  ciel  et 
en  la  terre  ;  trésorière  des  grâces.  Reine 
des  Anges  et  des  hommes,  refuge  des 
pécheurs,  qui  nous  avez  donné  le  cœur 
aimable  et  divin  de  Jésus  ;  protectrice 
des  malheureux,  renouvelez,  dans  toute 
retendue  de  la  terre,  l'esprit  de  la  reli- 
gion et  la  pureté  de  la  Foi.  Obtenez- 
nous,  Vieirge  sainte,  la  grâce  de  vivre 
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maximes  évangéliqueç^  et  de   mourir 
dans  un  acte  de  l'amour  de  Dieu. 
Ainsi  soit-il, 

TRES-sainte  Vierge,  quand,  à  l'arti- 
cle de  la  mort,  je  ne  pourrai  plus 
parler,  parlez  pour  moi,  demandez  mi- 
séricorde pour  une  pauvre  âme  qui  a 
tant  coûté  à  votre  cher  fils  Jésus,  et 
recevez-la  au  moment  qu'elle  quittera 
le  corps,  pour  la  présenter  à  son  Juge. 
Que  le  moment,  ô  mon  Dieu,  dans  le- 
quel vous  me  jugerez  pour  l'éternité, 
me  soit  un  moment  de  grâce  et  de  sa- 
lut.   Je  remets,  entre  vos  mains,   mon 
âme  teinte  de  votre  précieux  sang; 
répandez  sur  elle,  au  moment  de  mon 
éternité,  vos  infinies  miséricordes.  Sain- 
te Vierge,  voilà  le  temps  d'aider  votre 
pauvre  esclave  :  mère  pleine  de  bonté 
et  de  miséricorde,  fléchissez  vos  ge- 
noux devant  votre  cher  fils  Jésus  pour 
moi,  et  je  serai  sauvé.  Ainsi  soit-iî. 

Fille  du  Père  céleste,  couronnée  de 
puissance,  secourez-moi  puissamment, 
maintenant  et  à  l'heure  de  ma  mort. 
Ainsi  8oit-il,  Pater  et  Ave. 

Mère  du  Verbe  incarné,  couronnées 
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^ë  8à  sôgëssei  éclairez  mon  esprit, 
maintenant  et  à  Pheufe  de  ma  mort. 
Ainsi  soit-il.  Pater  et  Am. 

^  Epouse  du  Saint-Bsprit,  ecHjronnée 
d'atrtotir  et  de  bontéi  embrasez  mon 
cœur  de  l'amour  divin,  maintenant  et 
à  l'heure  de  ma  mort..     Ainsi  soit-iL 

Pater  et  Ave. 

Maria  mater  gratiae^ 

Mater  m  isericord iœ. 

Tu  nos  ab  hoste  protège. 

Et  horâ  mortis  suscipa 
Gloria  tibi.  Domine^ 

Qui  natus  es  de  Virgine, 

Cum  Pâtre  et  Sancfo  Spiritu, 

In  sempiterna  sœcula.     Amen. 

Neuvaine  à  St.  Joseph. 

LÀ  protection  d^  St.  Joseph,  pour 
tous  ceux  qui  l'honorent,  est  trop 
universellement  connue,  pour  avoir  be- 
soin ici  de  recommandation.  Il  suffit 
d'entendre  parier  la  seraphique  Ste. 
Thérèse,  pour  nous  inspirer  la  plus 
haute  confiance  dans  la  dévotion  au 
glorieux  époux  de  la  sainte  Vierge. 
.  r  vi^a  ^v  v|«  cjic  uii,  ;     «f  u  pris  pour  pa- 
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à  Saint  Joseph,  Igl 

"^  tron  et  intercesseur  le  glorieux  St. 
*'  Joseph.., J'ai  reconnu  depuis  claire- 
''  ment,  que  ce  grand  Saint  m'a  déli- 
''  vrée  du  besoin  où  j'étais,  et  encore 
'"  dans  beaucoup  d'autres  occasions,  où 
''il  allait  même  de  mon  honneur  et  de 
*'  mon  salut.  Je  ne  me  souviens  poittt 
*'  de  l'avoir  prié  jusqu'à  présent  d'au- 
''  cune  chose,  qu'il  ne  me  l'ait  obtenue. 
"  D'autres  l'ont  reconnu  aussi  bien  que 
''  moi  par  leur  propre  expérience.  Je 
"  voudrais  pouvoir  porter  tout  le  monde 
"  à  la  dévotion  à  ce  grand  Saint.  Si 
''  quelqu'un  a  peine  à  me  croire  sur 
"  son  utilité,  jeleconjure  pour  l'amour 
''  de  Dieu  d'en  faire  l'épreuve,  et  il 
''  verra  combien  elle  est  avantageuse." 
Ch.  6.  de  la  vie  de  Ste»  Thérèse. 

Cette  Neuvaine  commence  le  11 
Mars,  et  se  termine  le  19.  On  dit  tous 
les  jours  les  prières  suivantes. 

Prière  à  Saint  Joseph. 

GRAND  saint  Joseph,  digne  Epoux 
de  la  plus  pure  de  toutes  les  Vier- 
ges, et  dé  la  plus  heureuse  de  toutes 
»-ws  iîi^icô  i  ui,  par  ie  pius  insigne,  et  le 
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^^  Neuvaine 

plus  auffusto  privilège  qui  fut  jamais. 
Je  Fere  nourricier  de  notre  Sauveur  Jé- 
8us-thrist  :  daignez  écouter  favorable- 
ment les  très-humbles  prières  que  je 
vous  fais.  Votre  crédit  auprès  de  Dieu 

estsansmesurejempioyez-le^jevousen 
supplici  en  ma  faveur,  pour  ni'obtenir 
toutes  les  grâces,  et  tous  les  secours 
qui  mesont  nécessaires.  Si  Jésus-Christ 
a  bien  voulu  vous  être  soumis  durant 
sa  vie  mortelle  sur  la  terre,  pourrait-il 
vous  rien  refuser  dans  le  Ciel  i»  Plein 
de  celte  confiance,  je  vous  conjure, 
grand  Saint,  par  cet  amour  de  prédi- 
ection  que  vous  avez  toujours  eu  pour 
Ju  chasteté,  de  m'obtenir  cette  inesti- 
mable vertu,  ef   toutes  les  autres  qui 
me  sont  nécessaires.  Obtenez-moi  sin- 
gulièrement un  amour  ardent  pour  Jé- 
sus-Chnst,  que  vous  avez  aimé  si  par- 
faitement ;    une  tendresse  filiale,  une 
dévotion  constante,  une  confiance  en- 
tière envers  la  sainte  Vierge,  que  vous 
avez  toujours  si    tendrement    aimée 
comme  voire  chère  épouse,  et  honorée 
çoiume  Ja  nièrede  votre  Sauveur.  Quel 
incompaiable  bonh^'iir  r»niir  .,«„„  .i... 


ur  Jé- 
rable- 
que  je 

Dieu 
3U8en 
btenir 
cours 
lîhrist 
urant 
rait-il 
Plein 
ijure, 
►rédi- 
pour 
lesti- 

qui 
isin- 
•Jé- 
par- 
une 

en- 
tons 
rnée 
née 
fuel 

,!«.. 
L*  «4* 


à  Saint  Joseph.  \^ 

voir  eu  si  loug-tems  sous  vos  yeux  Jé- 
sus et  Marie^  ces  modèles  parfaits  de 
la  sainteté  !  Faites,  par  votre  inter- 
cession, que  je  ne  les  perde  jamais  de 
vue  ;  mais  quelle  faveur  plus  insigne 
que  celle  qui  vous  fut  accordée,  de 
mourir  entre  les  bras  de  Jésus  et  de 
Marie  !  daignez,  grand  Saint,  me 
prendre  sons  votre  protection  spéciale 
tout  le  temps  de  ma  vie  ;  et,  particuliè- 
rement à  madernièreheure,m'obtenant 
la  grâce  finale,  la  grâce  de  laire  une 
sainte  mort.   Ainsi  soit-il, 

Hymne.^ 

TE,  Joseph,  célèbrent  agmina  cœli-^ 
tum. 
Te  cuncti  resonent  Christiadum  Chori, 
Qui  clarus  meritis,  junctus  es  incljtaei 
Casto  fœdere  Virgini. 
Almo  cùm   tumidam  germine  con- 
jugem 
Adroirans,  dubio  tangeris  anxius, 
Afflatu  superi  Flaminis  Angélus 
Conceptum  puerum  docet. 
Tu  natum   Dominum  stringis,   ad 
'  •  exteras^^*^^*^  ■  •        *^^^ 
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Amssnni  Solymis  quasris,  et  învenis, 
Miscens  gaiidîa  fletibas. 
Post  mortem  reliquos  mors  pia  con- 
secrat, 

Palmamque   mérites  gloria  suscipit: 
Tuvivens,  superig  par,  frueris  Deo, 
Mîrâ  sorte  beatior. 
Nobîs,  su  m  ma  Trias,  parce  precan- 
tibus, 

Da  Joseph  mentis  sidéra  scandere  : 
Ut  tandem  liceat  nos  tîbi  perpetim, 
Gratum  promerecanticum.  Amen. 

Psaume  116. 

LAUDATB  Dominnm,  omnes  gentes  r 
laudatc  eum  omnes  populi. 
Qnoniam  confirmata  est  super  nos 
mîserîcordia  eju8;et  veritas   Domini 
manet  in  a;ternum. 
Gloria  Patri,  &c. 

On  dit  ensuite  le  Chapelet  des  morts, 
qui  commence  par  trois  Pater  et  trois 
Ave  Maria  :  après  quoi,  Requieni  œter- 
nam  dona  ek.  Domine:  Et  lux  perpé- 
tua luceat  eis.  Pater  noster  à  chaque 
dizaine  :  puis  dix  fois.  Pie  Jesu.  Domi- 
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ne.  R.  Dona  eis  requiem.  A  la  fin  de 
chaque  dizaine^  Requiem  œternam, 
^c. — Le  chapelet  est  composé  de  trois 
dizaines  :  après  la  dernière,  on  ajoute  : 

PSADME  129. 

DE  profundis  clamaTiad  te.  Domi- 
ne ;  Domine^  exaudirocf  m  meann« 

Fiant  aures  tuœ  intendantes^  in  vo- 
cem  deprecationis  mese. 

Si  iniquitates  observaverîs.  Domine; 
Domine^  quis  sustinebit  ? 

Quia  apud  te  propitiatio  est  ;  et  prop- 
ter  legem  tuam  sustiâui  te.  Domine. 

Sustinuit  aninm  mea  in  Terbo  cgus  : 
eperavit  anima  mea  in  Domino. 

A  custodiâ  matutinâ  usque  f^  noe- 
tem,  speret  Israël  in  Domino.     : 

Quia  apud  Domipum  misericordia, 
et  copiosa  apud  eum  redemptio.   i  j^oii 

Et  ipse  redimet  Israël,  ex  omnibus 
iniquitatibusejus.      Requiem,  &c« 

«S)  A  porta  inferi.  R*  Erue,  Domû»^^ 
animas  eorum.  ^.,,,^ 

V.  llequiescant  in  ptpe.  b.  Amen« 

V.  Domine,  exaudi  orotionem  nieam. 

R»  Et  clamor  meus  ad  te  veniat^ . . 
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'Or  émus. 


FiDELtuM,  Deiis,  omnium  Corulitor 
et  redemptor,  animabus  fainiilo- 
rurti  famularnmqiie  tiiarum,  remissio- 
nem  cunctorum  tribue  peccatorum  ;  ut 
indulgentiarn^quamsemperoplaverunt, 
piis  8upplicationibusconsequantur.  Qui 
viyis  et  régnas  in  saeeula  sœeulorum, 
R.  Amen. 

"        "Tn\AP«  ES 

.  jj  Pour  obtenir  une  bonne  mort. 

Composées  par  une  Demoiselle  nouvel- 
:  lement  converii€,  et  morte  religieuse, 

ADORABLE  Sauveur!    je    me     pré- 
sente devant  Vous   avec   un  cœur 
contrit  et  humilia  ;  je    vous    recom- 
mande ma  dernière  heure  et  ^  ce  qui 
doit  la  suivre,        î^^n-  ^^.^"^v,  j^^t)':' 

Quand  mes  yeux  obscurcis^t  trou- 
blés par  les  approches  de  la  mort, 
porteront  leur^  regards  mourans  vers 
vous,  miséricordieux Jésusiwycz pitié 

Quand  mes  lèvres  froides  et  trem-  g- 
blanles  protidiwîeront   pour  la  der-g 
nière  fois' vofiie 'adorable  nom«  2, 

Quand  mes  joues  pales  et  livides 
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inspirerant  aax  assrtans  '  la  corrt[iiis. 
sion  et  la  terreur. 

Quand  mes  oreilles  prêtes  à  se  fer- 
mer pour  toujours  aux  discours  des 
hommes,     trembleront  d'entendre    à 

tous  momens  votre  voh  prononçant  l'ar- 
rêt porté  contre  tous  les  hommes. 

Quand  mes  pieds  immobiles  m'a-  ^ 
vertiront  que  ma  course  en  ce  mon- r? 
de  est  prête  à  finir,  S. 

Quand  mon  imagination  agitée  de  S' 
fantômes  sombres  et  effrayans,  me  |^ 
plongera  dans  des  tristesses  mortelles,  S" 

Quand  mon  esprit  troublé  par  la  S 
vue  de  mes  iniquités  et  par  la  crainte  ^ 
de  votre  justice  luttera  contre  Tange  §" 
deténèbres,qui  voudrait  me  dërober-"^ 
la  vue  de  vos  miséricordes,  et  me*^ 
jetter  dans  le  désespoir,  *  ^  i     g  » 

Quand  mon  foiblecœur,  déjà'ai^^»© 
cable  par  la  douleur  de  la  maladie,  U 
sera  saisi  des  horreurs  de  la  mort,  et  c^ 
épuisé  par  Fes  efforts  qu'il  aura  faits  ^  ' 
contre  les  ennemis  de  son  saltif,  f 

^^^iiarid  mes  parctià,  mes  amis  assem-  "' 
^Tf«^«tour  de  itfôi/s'attendriront  sur 
moti  état,  et  vous  iiifoqueroni  pour 
moi. 
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188  Neuvame 

Quand  j'aurai  perdu  l'usage  de  tous 
mes  sens,  et  que  le  monde  aura  dispa- 
ru pour  moi, 

Qua^d  je  verserai  les  dernières  lar- 
mes, dernier  sjn^ptôuie  de  la  caort,  g 
recevez-les  en  sacrifice  d'expiation^  5' 
afin  que  ces  larmes,  sanctifiées  par  la  S- 
péniiejace^  n»e  fassent  expirer  comme  % 
une  victime, 

-Quand  je  serai  danîs  les  oppressions  s 
de  mon  agonie  et  dans  les  angoisses  ^ 
de  la  mort,  ^ 

-Quand  les  derniers  soupirs  de  mon  g 
cœur  presseront  mon  âme  de  sortir  p 
de  mon  <3orps,  acceptez;- les  commet 
venant  d'une  sa'uU^  wpatieuce  d'al-^ 
ler  a  vous,         è»jr»«i«ve»r,ni'  **-  zir 

Quand  mon  ame,  çur  .le  bord  de  ^^ 
mes  lèvres,  sortira  poqr  jamais  de  ce  %" 
monde,  ^t  laissera  mon  corps  pâle,  3 
glacé  et  sans  vie,  acceptez  la  des-2- 
tructîon  de  mon   être,   pomme  un* 
hom^age^qup  je  v^uj^  reudre^  vo- 

Eafia,  quand  .mpnâm^e  paxoîtra 
seule  dfivant  vou8,^çt  qv^^l^  verr^  pour 
la  pronriièri^  foi»  l'^jûjaidê  votre^gioi^^^ 

f  f  »  s    •  • 
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ne  la  rejetiez  pas  de  devant  votre  face. 

Oraison. 

O  Dieu  !  qui,  nous  condamnant  à  la 
inort^  nous  en  avez  caché  l'heure  et  le 
moment^  faites  que,  passant  dans  la 
justice  et  dans  la  sainteté  tous  les  jours 
de  ma  vie,  je  puisse  mériter  de  sortir 
de  ce  monde  dans  la  paix  d'une  bon- 
ne conscience,  et  mourir  dans  votre 
saint  amour,  par  notre  Seigneur  Jé- 
sus-Christ, qui  vit  et  règne  avec  vous 
dans  l'unité  du  Saint-Esprit. 

Ainsi  soit-il. 

Prière  pour  demander  une  bonne  mort, 

PROSTERNC  devant  le  Trône  de  vo- 
tre adorable  Majesté,  je  viens 
VOUS  demander,  ô  mon  Dieu,  la  der- 
nière de  toutes  les  grâces,  la  grâce 
d'une  bonne  mort.  Quelque  mauvais 
usage  que  j'aie  fait  de  la  vie  que  vous 
m'avez  donnée,  accordez-moi  de  la 
bien  finir  et  de  mourir  dans  votre 
amour. 

Pardonnez-moi,  8  mon  Dieu,  tout  le 
mal  que  j'ai  fiait,  et  ayez  pour  agréable 
le  peu  de  bien  nn^  î'fii  faîf  n»t.  1^ 
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130       Neunaine  à  Saint  Joseph» 

cours  de  votre  grâce.  Pardonnez-moi, 
car  je  me  repens  de  mes  fautes,  et  je 
les  déteste  par  le  seul  motif  de  votre 
infinie  bonté.  Pardonnez-moi,  car  je 
pardonne  de  tout  mon  cœur  à  ceux 
qui  ont  pu  m'offenser. 

Je  crois,  mon  Dieu,  tout  ce  que 
vous  avez  révélé  à  votre  Eglise-  J'es- 
père en  vous,  fondé  sur  vos  promesses, 
et  sur  vos  mérites  infinis,  divin  Sau- 
veur, vous  qui  ne  voulez  pas  que  je 
périsse,  et  qui  êtes  mort  pour  moi.  Je 
vous  aime,  8  mon  Dieu,  de  toute  l'é- 
tendue de  mon  âme,  et  de  toutes  les 
affections  de  mon  cœur. 

Je  vous  adore  avec  une  humble  sou- 
mission ;  je  vous  remercie  de  toutes 
les  grâces  que  nous  m'avez  faites  en 
cette  vie,  et  surtout  de  ce  que  vous 
me  donnez  le  moyen  de  me  préparer 
à  la  mort. 

Je  l'accepte  en  esprit  de  pénitenv^e, 
en  union  de  celle  de  mon  Sauveur,  et 
par  obéissance  à  vos  adorables  volontés. 

Père  saint,  ayez  pitié  de  moi,  faites- 
fnoi  miséricorde  ;  ie  remets  mon  âme 
lîntre  vos  mains.     Je^s,    soyez-moi 
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Jesus^  maintenant^  et  à  l'heure  de  ma 
mort. 

Sainte  Marie,  Mère  de  miséricorde, 
montrez,  dans  ce  dernier  moment  de 
ma  vie^  que  vous  me  regardez  comme 
un  de  vos  enfans  :  intercédez  pour  moi* 

Heureux  saint  Joseph,  glorieux 
Epoux  de  Marie,  obtenez-moi  de  mou- 
rir en  prédestiné. 

Ange  du  ciel,  fidèle  Gardien  de  mon 
âme,  grands  Saints  que  Dieu  m'a  don- 
nés pour  Protecteurs,  pendant  ma  vie, 
ne  m'abandonnez  pas  à  l'heure  de  ma 
mort.  Ainsi  soit-il. 

L'AME  DEVOTE 

AUX  PIEDS  DU  Crucifix, 
Pour  adorer  les  cinq  Plaies. 

LA  dévotion  aux  sacrées  Plaies  de  Jésus- 
Christ  est  si  profitable  à  l'âme  pécheresse, 
qu'au  dire  de  saint  Augustin,  il  n'est  point  de 
remède  plus  efficace  pour  guérir  les  péchés.  Et 
le  dévot  S.  Bernard  qui  en  a  fait  l'expérience, 
dit  que  quand  le  monde  nous  sollicite  de  suivre 
son  parti,  quand  la  chair  nous  tente  par  ses  ap- 
pétits sensuels,  quand  le  diable  nous  attaque  à 
dessein  de  nous  vaincre,  il  ne  faut  que  nous  re- 
tirer À  l'abri  du  giaiid  Crucifix,  et  nous  cachant 
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.(\ans  ses  sacrées  Plaies,  nous  sommes  assurés  de 
la  victoire  sur  ces  trois  ennemis  de  notre  per- 
fection. De  là  vient  que  saint  Bernard  voulant 
exhorter  Tâme  dévote  à  se  retirer  souvent  dans 
"ces  cinq  Plaies,  lui  parle  en  ces  termes  :  Sucez, 
petite  abeille,  sucez  avec  plaisir  la  douce  liqueur 
qqi  sort  du  Crucifix  :  retirez-vous  dans  ses  Plaies^ 
cachez-yous  dans  ses  sacrées  ouvertures  :  atta- 
chez-vous à  ses  .précieuses  cicatrices,  et  vous  y 
trouverez  de  quoi  contenter  vfitre  goût. 

Or  pour  goûter  la  douceur  qu'il  y  a  de  se  re- 
tirer dans  ces  sacrées  Plaies,  il  est  bon  de  pro- 
duire trois  actes. 

Le  1.  (P Adoration, 
Le  2.  d^ Application. 
Le  â.  de  Demande. 

Et  parce  que  ce  serait  une  témérité  de  vouloir 
se  retirer  dans  un  lieu  si  auguste,  sans  être  ap- 
puyé de  la  faveur  de  quelque  personne  considé- 
rable, il  faut  s'adresser  à  la  glorieuse  Vierge,  et 
la  prier  de  nous  conduire  et  introduire  dans  cha- 
que Plaie,  lui  disant  avec  l'Eglise. 

Fac  ut  portera  Christi  mortem, 

Passionis   fac  consortem, 

Et  plagas  recolere. 

A  LA  PLAIE 

DE  LA  MAIN  DROITE é 
^  Adoration. 

SACRCE  Plaie  de  la  main,  droite  de 
Jésus  mon  Sauveur,  je  vous  adore, 
et  reconnais  que  le  sang  que  vous  avez 
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versé,  a  été  un  sang  très-noble,  très- 
précieux,  et  d'un  mérite  kifini,  étant 
sorti  du  corps  du  Fils  de  Dieu  fait 
homme,  qui  en  tous  les  états  do  sa  vie, 
et  particulièrement  en  sa  mort,  mérite 
d'être  aimé,  servi  et  adoré  des  hommes 
et  des  AngeSà 

Application. 

Permettez-moi,  mon  doux  Sauveur,' 
d'appliquer  le  mérite  du  sang  qui  sortit 
de  votre  Main  sacrée,  pour  perfectian>- 
ner  mes  actions  qui  sont  mes  mains 
spirituelles  ;  afin  que  travaillant  tou- 
jours pour  votre  gloire,  je  sois  fortifié 
par  votre  précieux  sang. 

Demande. 

O  très-aimable  Jésus  !  votre  bonté 
me  donne  la  liberté  de  vous  demandier 
qu'en  considération  de  cette  sacrée 
rlâie,  vous  regardiez  d'un  œil  de  mi-' 
séricorde  la  sainte  Eglise  votre  Epouse, 
le  Pape  votre  Vicaire,  les  Cardinaux, 
Archevêques,  Evêques,  Abbés,  Curés, 
Religieux,  et  tous  les  Ecclésiastiques, 
que  je  vous  recommande  de  tbuté  Taf- 
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A  LA  PLAIE 

DE  LA  M^IN  GAUCHE, 
Adoration. 

ADORABLE  cicatrice  de  la  main  gau- 
che de  Jésus  mon  Sauveur,  je 
vous  honore  et  vous  baise  avec  un  sen- 
timent de  respect:  et  je  reconnais 
que  le  sang  qui  sortit  de  Vous,  quand 
vous  fûtes  percée,  était  un  sang  dont 
mie  seule  goutte  pouvait  satisfaire  à  la 
justice  de  votre  Père  pour  les  pèches 
de  mille  et  mille  mondes. 

Application.. 

Appuyé  sur  votre  bonté  toute  divine, 
j*applique  le  prix  de  ce  sang,  pour 
payer  ce  que  je  dois  à  la  justice  de  vo- 
tre Père,  pour  tant  et  tant  de  mauvai- 
ses actions  que  j'ai  faites  durant  ma 
vie  ;  et  j'espère  en  recevoir  le  pardon, 
parce  que  votre  Père  est  infiniment 
bon,  et  votre  sang  d'un  niérite  infini. 

Demande. 

-  Dans  cette  sainte  confiance,  je  vous 
recommande  ce  royaume,  la  personne 
du  Roi,  tous  les  Princes  et  Ministres 
de  son  Etat,  tous  les  Jiiorf^e  f^^  Mucvio, 
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trats,  enfin  tout  le  Peuple,  que  je  vous 
prie  de  sanctifier  par  votre  précieux 
sang,  Pater  noster,  Ave,  Maria. 

A  LA  PLAIE 

DU  PISD  DROIT* 

Adoration. 

JE  VOUS  considère  avec  honneur,  sa- 
crée Plaie  du  pied  droit  de  Jésus 
mon  Sauveur^  et  je  me  réjouis  de  croire 
qu'à  votre  ouverture  vous  m'avez  don- 
né un  sang  digne  de  tout  honneur. 
Dans  cette  pensée  je  l'adore,  et  crois 
qu'il  peut  être  le  payement  des  péchés 
de  tous  les  hommes  à  cause  du  mérite 
de  la  personne  souverainement  divine^ 
qui  l'a  épanché  en  mourant. 

Application. 

Oserai-je  bien,  mon  doux  Jésus,  ap- 
pliquer la  vertu  de  ce  sang  à  toutes 
les  bonnes  affections  de  mon  âme  ;  afin 
qu  elles  se  fortifient  dans  l'exercice  des 
vertus  et  dans  la  seule  volonté  de  vous 
plaire,  comme  étant  le  principal  objet 
qu'elles  désirent. 

Demande. 

Animé  d'une  sainte  espérance,   je 
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vous  recommande  tous  mes  parens^ 
amis^  et  bienfaiteurs^  soit  qu'ils  vivent^ 
soit  qu'ils  soient  parmi  les  morts  ;  et 
je  vous  prie  qu'en  vertu  de  ce  sang^  ils 
ne  détournent  jamais  leurs  pieds  du 
sentier  de  vos  divins  commandemens, 
afin  qu'accomplissant  votre  divine  vo- 
lontéj  ils  vous  aiment  durant  l'éternité» 
Pater  nostei\  Ave,  Maria,, 

A  LA  PLAIE 

DU  PIED  GAUCHE. 

Adoration. 

PRECIEUSE  et  adorable  cicatrice,  je 
vous  regarde  avec  tous  les  senti- 
mens  d'honneur  et  de  respect  que  mon 
cœur  peut  produire  ;  et  me  souvenant 
du  sang  que  vous  avez  versé  lorsque 
la  pointe  du  clou  vous  perça,  je  vous 
adore,  et  confesse  hardiment  que  vous 
méritez  l'adoration  de  tous  les  Anges 
et  de  tous  les  Princes  de  la  terre. 

Application. 

C'est  en  toute  humilité,  mon  Dieu, 
que  je  fais  une  application  de  ce  pré- 
cieux sang  à  mon  âme  criminelle,  pour 
tant  de  mauvaises  affections  qu'elle  a 
eues  et  nourries  au  préjudice  de  votre 
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gloire  ;  afin  que  Javée  d'une  de  ses 
gouttes,  elle  en  reçoive  te  pardoD>  et 
soit  eritièremeni  ren  iseen  votre  grâce. 

Demande. 

Je  VOUS  prie,  inoa  doux  Sauveur, 
qu'en  considération  de  cette  sacrée 
Plaie,  vous  fassiez  miséricorde  à  tous 
mes  ennemis,  à  mes  calomniateurs  et 
mes  envieux,  et  leur  donniez  les  grâces 
qui  leur  sont  nécessaires  pour  leur  sanc- 
tification et  pour  leur  salut  éternel,  afin 
que  tous  ensemble  nous  vous  aimions 
et  vous  servions  durant  réternité. 

Pater  noster.  Ave,  Maria. 
A  LA  SACRE'E  PLAIE 

DU  C0TE\ 
Adoration. 

SACRée  Plaie,  vive  source  d'amour, 
qui  d'un  coup  de  tance  avez  été 
ouverte  au  côté  de  Jésus  mon  Sauveur, 
je  vous  adore  ;  et  reconnaissant  raan 
néant  et  mon  iniquité,  je  confesse  que 
vous  avez  donné  un  sang  capable  de 
purifier  mon  âme,  et  de  l'enrichir  de 
toutes  les  grâces  qui  lui  sont  néces- 
saires» Dans  cette  confession,  j'aime 
à  vous  adorer  et  à  vous  faire  hom- 
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mage  de  tout  ce  que  je  suis,  et  de  tout 
ce  que  je  puis. 

Application. 

Appliquez,  je  vous  supplie,  mon 
doux  Sauveur,  appliquez  le  mérite  du 
sang  qui  sortit  de  votre  côté  ouvert,  à 
mon  cœur  sujet  à  tant  d*:mperfections  ; 
afin  que  purifié  de  tous  ses  désirs  inu- 
tiles, de  ses  pensées  superflues,  et  de 
ses  sinistres  intentions,  il  n'aime  plus 
que  vous,  et  n*ait  point  d'autre  désir 
que  de  vous  plaire. 

Demande. 

C'est  en  considération  de  cette  sa- 
crée Plaie,  que  j'ose  vous  recomman- 
der mon  corps,  mon  esprit  et  mon  âme, 
ma  mémoire,  mon  entendement  et  ma 
volonté,  mes  yeux,  ma  langue  et  ma 
bouche,  en  un  mot  tout  ce  qui  est  en 
moi  ;  afin  que  je  vous  sois  toujours 
agréable,  et  capable  de  vous  louer  et 
aimer  durant  l'éternité. 

Pater  noster.  Ave^  Maria* 
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que  la  sainte  Mère  de  Dieu  a  reçues  en 

ce  monde, 

^*  XVejouissez-vouSj  Marie,  de  ce 
qu'étant  saluée  d'un  Ange  des  deux, 
vous  avez  conçu  l«  Verbe  divin  dans 
vos  sacrées  entrailles,  avec  un  contente- 
ment inBni  de  votre  âme  irès-s&inte. 
Ave,  Maria. 

2.  Réjouissoz-vous,  Marie,  de  ce  que, 
brûlant  du  divin  amour,  et  animée  du 
Saint-Esprit,  vous  avez  surmonté  la 
hauteur  et  les  difficultés  des  montagnes 
de  Judée  pour  aller  trouver  votre  cou- 
sine Elisabeth,  où  vous  ouïtes  les  belles 
louanges  qu'elle  vous  donna,  et  où,  éle- 
vée en  esprit,  vous  glorifiâtes  votre 
Dieu  et  Seigneur.  Ave,  Maria*. 

3.  Réjouissez-vous,  Marie,  de  ce 
qu'an  bout  de  neuf  mois,  ce  divin  Mes- 
sie que  vous  aviez  tant  désire  au  mon- 
de pour  notre  salut,  naquit  de  vousbriU 
lant  d'une  céleste  lumière,  et  fut  adoré 
de  toutes  les  troupes  des  Esprits  bien- 
heureux. Ave,  Maria, 
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4.  Réjouissez-vous^  Mari^,  de  ce 
que  vous  l'avez  vu  adorer  et  recon- 
naître pour  vrai  Dieu,  Roi  et  Sauveur 
du  monde,  par  trois  Rois  de  l'Orient; 
parce  que,  ô  Mère  bienheureuse,  ce 
vous  devait  être  un  grand  contente- 
ment de  voir  de  si  bonne  heure  des 
marquesde  sa  grandeur,  et  de  si  assurés 
présages  de  la  future  conversion  des 
Gentils.  Ave,  Maria» 

5.  Réjouissez-vous,  Marie^  de  ce 
qu'après  l'avoir  cherché  trois  jours  du- 
rant, avec  une  très-grande  atfiiction 
et  ennui  de  votre  pauvre  cœur,  vous  le 
trouvâtes  enfin  dans  le  Temple  au  mi- 
lieu des  Docteurs,  tout  étonnés  de  sa 
prodigieuse  doctrine,  et  de  sa  facilité  à 
résoudre  leurs  plus  subtilsargumens,  età 
expliquer  les  points  les  plus  cachés  de 
la  sainte  Ecriture.  Ave^  Maria. 

6.  Réjouissez-vousj  Marie,  de  ce 
qu'après  avoir  demeure  tout  le  Vendre- 
di et  le  Samedi  dans  un  rigoureux  o- 
céan  de  douleurs,  vous  en  fûtes  mira- 
culeusement tirée  et  doucement  ranimée 
d'une  joie  égale  à  votre  seul  mérite,  le 
Uuïianche  aupoiatdu  jour,  voyant  res- 


de  la  Samte  Vierge,  141 

suscité  de  mort  à  TÎe  votre  cher  Fils, 
rame  de  vos  désirs  et  de  vos  plus  chères 
pensées  ;  le  voyant,  dis-je,  accompagné 
de  tous  les  saints  Pères^  triomphant  de 
lamort^chargédes  glorieuses  dépouilles 
de  l'enfer,  et  enfin,  aussi  plein  de  gloi- 
re et  de  félicité,  que  vous  Taviez  vu 
deuxjours  auparavant  rempli  de  dou- 
leurs et  d'afflictions*  Ave,  Maria* 

7.  Réjouissez-vous,  Marie,  de  ce 
qu'étant  parvenue  à  l'heure  de  votre 
heureux  trépas,  les  Apôtres  s'y  trouvè- 
rent miraculeusement  ;  et  dece  qu'ayant 
rendu  l'âme,  vous  fûtes  trois  jours  après 
élevée  au  ciel  couronnée  et  établie 
par  la  trè.«  «Aime  Trinité,  Reine  des 
Anges  et  de  tout  l'univers.  Ave^Maria»  , 

LES  SEPT  JOIES 

dont  la  glorieuse  Vierge  Jouit  au  Cieh 

*'  JlVejouissez-vous,  8  Epouse  du 
Saint-Esprit,  pour  le  contentement  que 
vous  recevez  maintenant  en  Paradis; 
parce  que,  pour  votre  pureté  et  votre 
virginité  vousêtesexaltéeau-dessus  tous 
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2.  Rejouîssez-vons,  ô  Vierge  Mère 
de  Dieu,  pour  la  joie  que  vous  sen- 
tez en  Paradis  ;  parce  que,  comme  le 
soleil  ici-bas  en  terre  illumine  tout  le 
monde,  de  même  avec  votre  splendeur 
vous  embellissez  et  faites  reluire  tout 
le  Paradis.  Ave,  Maria. 

3.  Réjouissez  vous,  ô  Fille  de  Dieu, 
pour  le  bien  aue  vous  possédez  à  cette 
heure  en  Paradis;  d'autant  que  tous  les 
Chœurs  des  Anges  et  Archanges,  Trô- 
nes et  Dominations,  et  tous  les  Esprits 
bienheureux  vous  honorent,  vous  révè- 
rent et  vous  reconnaissent  pour  Mère  de 
leur  Créateur,  et  se  rendent  très-obéis- 
8ans  au  moindre  signe  que  vous  leur 
faites.  Ave,  Maria, 

4.  Réjouissez-vous,  ô  servante  de  la 
très-sainte  Trinité,  pour  la  très-grande 
joie  que  vous  sentez  et  possédez  en  Pa- 
radis; parce  que  toutes  les  grâces  que 
vous  demandez  à  votre  Fils,  vous  sont 
aussi-tôt  accordées.  Ave,  Maria. 

5.  Réjouissez-vous,  ô  très-illustre 
Princesse,  parce  que  vous  seule  avez 
mérité  d'être  assisse  à  la  droite  de  votre 
très-saint  Fils,  qui  est  à  la  droite  du 
Père  éternel.  Ave,  Maria. 
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6»  Réjouissez- vous,  ô  espérance  des 
pécheurs,  refuge  des  affligés,  pour  cet- 
te très-grande  joie  que  vous  possédez 
en  Paradis  ;  parce  que  tous  ceux  qui 
vous  louent  et  révèrent,  le  Père  éter- 
nel les  récompensera  de  sa  très-sainte 
grâce  en  ce  monde,  et  en  ]*aatre  de  sa 
très-sainte  gloire.  Ave,  Maria. 

7.  Réjouissez- vous,  ô  Mère,  Fille  et 
Epouse  de  Dieu  ;  parce  que  toutes  les 
grâces,  allégresses  et  faveuri^  dont 
vous  jouissez  en  Paradis,  ne  dimi- 
nueront jamais,  mais  plutôt  s'augmente- 
ront jusqu'au  jour  du  jugement,  et  du- 
reront jusqu'aux  siècles  des    siècles. 

Ainsi  soit-il,  Ave,  Maria,  ^c.  Gloria 
Patri,  Sfc. 

LE  PATER  DE  LA  JARDINIERE. 

Cette  prière  fut  ainsi  nommée  parce  qu'une  bon^ 
ne  Jardinicrc  la  dit  ainsi  à  M,  de  Flamenville^ 
Evêque  de  Perpignan^  lorsqu'il  demeurait 
dans  la  communauté  de  Saint-Sulpice,  U  avoue 
que  jamais  il  n'avait  entendu  personne  si  bien 
prier  Dieu. 

Notre  Père  qui  êtes  aux  Cieux. 
'E  je  sais  heureuse,  ô  mon  Dieu, 
de  vous  avoir  pour  Père,  et  que 


Q 


îli 


:  'H   I 


! 


ni 


î: 


i- 


111! 


lillll 


ni!! 

:ii 
'  iï 
i 


!i 


1 44  Pater  de  la  Jardinière, 

j'ai  d^  joie  de  penser  qu'un  jpur  le  ciel 
doit  être  ma  demeure  ;  faites-moi  la 
grâce,  ô  mon  Dieu  !  de  ne  point  dégé- 
nérer de  la  qualité  de  votre  enfant,  et 
ne  permettez  pas  que  je  fasse  rien  qui 
me  prive  d'un  si  grand  bonheur* 

Votre  nom  soit  sanctifiée 
Mon  Dfeo,  je  ne  suis  qu'une  pauvre 
femmelette^  et  par  conséquent  hors 
d'ëtat  par  moi-même  de  pouvoir  sanc- 
tifier votre  saint  Nom  ;  mais  je  désire 
de  tout  mon  cœur  qu'il  soit  sanctifié 
par  toute  la  terre. 

Que  votre  règne  nous  arrive» 
Je  désire,  ô  mon  Dieu  !  que  vous  ré- 
gniez dès  à  présent  dans  mon  cœur  par 
votre  grâce,  afin  que  je  puisse  régner 
éternellement  avec  vous  dans  la  gloire. 
Que  votre  volonté  soit  faite  en  la  terre 
*comme  au  cieL 
Mon  Dieu,  vous  m'avez  condamnée 
à  gagner  ma  vie  par  le  travail  de  mes 
mains  :  j'accepte.  Seigneur,  cette  heu- 
reuse condition,  et  je  ne  voudrais  pas 
la  changer  pour  une  autre,  contre  vo* 
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Donmz'nous  aujourd'hui  notre  pain 

quotidien,  f     .^ 

Mon  Dieu,  je  vous  demande  trois 
sortes  de  pain,  celui  de  votre  divine  pa- 
role, pour  in'apprendre  ce  que  je  dois 
faire  ;  celui  de  la  sainte  Eucharistie  qui 
fortifie  mon  âme,  et  celui  qui  m'est  né- 
cessaire pour  nourrir  et  sustenter  mon 
corps  ;  et  je  promets,  mon  Dieu,  après 
avoir  pris  ce  qui  me  sera  nécessaire,  d'as- 
sister du  reste  ceux  qui  pourront  en  a,: 

*»     î  besoin.  H»y«*iH 

Pardonnez-nous    nos  offenses   comme 

nous  les  pardonnons  à  ceux  qui  nous 

ont  offensés. 

Seigneur,  je  sais  que  j'ai  offensé  plu- 
sieurs personnes,  je  leur  en  demande 
pardon  de  tout  mon  cœur  :  mais  pour 
ceux  qui  m'ont  offensée,  je  leur  par- 
donne ;  je  vous  prie,  mon  Dieu,  de  leur 
faire  tout  le  bien  que  je  me  souhaite  à 
moi-même. 

Ne  nous  laissez  point  succomber  dans 

la  tentation,  ^ 

Seigneur,  vous  voyez  de  combien 
d'ennemis  ie  suis  environnée,  et  qu'il 
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m'est  difficile,  sans  votre  grâce,  de  ne 
pas  succomber  à  leurs  sugj^estions  ;  je 
vous  la  demande  de  tout  mon  cœur. 
Mais  délivrez-nous  du  mal. 

Je  vous  demande,  ô  mon  Dieu  !  la 
grâce  de  me  délivrer  du  plus  grand  de 
tous  les  maux,  qui  est  le  péché,  qui 
seul  me  peut  faire  perdre  votre  grâce. 

Ainsi  soit'iL 

Accordez-moi,  ô  mon  Dieu  !  par  ce 
mot,  l'accomplissement  de  toutes  les  de- 
mandes que  je  viens  de  vous  faire. 

Sirik - 


PARAPHRASE 

SUR  LE  MISERERE) 

Çui  exprime  les  sentimens  d'un  cœur 
pénitent  à  la  vue  de  la  mort. 

J'implore  en  ce  jour  votre  infinie 
miséricorde,  ô  mon  Dieu  !  elle  est 
mon  unique  ressource  dans  les  mortel- 
les frayeurs  que  me  causent  la  vue  de 
mes  péchés  et  l'étendue  de  vos  redou- 
tables jugemens. 

Les  plaies  de  mon  âme  sont  profon- 
des et  invétérées,  je  le  confesse  avec 
douleur;  mais  sont-elles  incurables 
pour  un  médecin   tout-puissant?    et 


de  ne 
ons  ;  je 
îœur. 
iL 

ieu  !  la 
rand  de 
îhé,  qui 
grâce. 

parce 
i  les  de- 


ire. 


^Ù 


n  cœur 
t. 

infinie 
elle  est 
nortel- 
i^ue  de 
redou- 

»rofon- 
3  avec 
arables 
t?    et 


sur  le  MisererCâ  147 

puisque  toute  la  terre  est  remplie  de 
vos  miséricordes,  ne  me  sera-t-il  pas 
permis^  comme  à  tant  d'autres,  d*en 
faire  l'objet  de  ma  confiance  ? 

Que  votre  grâce.  Seigneur,  amollisse 
la  dureté  de  mon  cœur;  frappez  ce 
rocher,  faites-en  sortir  une  source  de 
larmes  assez  abondantes  pour  me  laver; 
purifiez-moi  des  fautes  que  mon  or- 
gueil voudrait  dissimuler,  comme  de 
toutes  celles  dont  je  m'accuse  devant 
vous  ;  et  ne  laissez  rien  en  moi  qui 
puisse  vous  déplaire. 

Ah  !  malgré  les  ténèbres  qui  sont  la 
peine  ordinaire  du  péché,  j'apperçois 
encore  l'excès  de  ma  misère  :  tout  me 
trace  le  nombre  et  l'horreur  de  mes 
iniquités;  j'éprouve  quel  mal  c'est 
pour  moi,  et  combien  il  est  amer  d'a- 
voir abandonné  son  Dieu,  et  de  n'a- 
voir pas  toujours  eu  devant  les  yeux 
sa  sainte  crainte. 

Oui,  Seigneur,  j'ai  porté  l'insolcnc» 
et  la  témérité  jusqu*à  commettre  le  pé- 
ché devant  votre  présence;  je  n'ai 
point  redouté  votre  puissance  souve- 
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rairte  ;  j'ai  outragé  votre  sainteté,  violé 
les  lois  de  votre  sagesse,  et  abusé  de 
votre  bonté  :  si  vous  entrez  en  juge- 
ment avec  moi,  il  n'est  point  de  châ- 
timens  qui  ne  soient  dûs  à  mon  ingra- 
titude; mais  puisque  je  reconnais  les 
droits  de  votre  justice,  n'oubliez  pas 
ceux  de  votre  miséricorde,  qui  ne  veut 
point  la  mort  du  pécheur,  mais  sa  con- 
Tersion  et  sa  vie* 

^  Car  vous  savez.  Seigneur,  que  j'aî 
été  conçu  dans  le  péché,  vous  savez 
que  je  suis  né  criminel  et  enfant  de 
colère  :  voilà  la  source  malheureuse  de 
la  faiblesse  que  j'éprouve  dans  la  pra- 
tique du  bien,  et  la  cause  du  funeste 
penchant  qui  me  porte  au  mal. 

Vous  demandez  cependant  de  moi, 
6  ^on  Dieu,  un  amour  sincère  de  vo- 
tre vérité  ;  vous  daignez  me  découvrir 
les  nriystères  du  salut,  et  vous  voulez 
que  je  marche  dans  les  voies  de  votre 
sagesse;  mais  qui  peut  opérer  un  si 
prodigieux  changement  ?  qui  peut  faire 
qu'un  homme  faible  et  corrompu  soit 
capable  de  répondre  à  vos  desseins,  si 
ce  n'est  vous  seul,  qui  êtes  la  pureté 
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sans  tache^  la  lumière  sans  nuage  et  la 
force  exempte  du  moindre  affaiblisse- 
ment* 

Vous  répandrez  donc  sur  moi.  Sei- 
gneur, le  sang  de  Jésus-Christ,  qui 
seul  peut  purifier  nos  consciences  des 
œuvres  mortes  et  nos  âmes  de  la  lèpre 
du  péché  :  vous  me  laverez  dans  les 
eaux  de  la  pénitence  et  de  l'humilité 
figurée  par  Thysope  ;  vous  me  rendrez 
cette  robe  blanche,  ce  vêtement  d'in- 
nocence que  j'ai  reçu  au  saint  bap- 
tême, et  que  je  dois  représenter  au 
tribunal  de  i* Agneau. 

Alors  vous  ferez  entendre  à  mon 
cœur  ces  paroles  pleines  de  douceur  et 
de  consolation  :  Vos  pèches  vous  sont 
remis:  mon  corps  en  ressentira  l'im- 
pression, et  mes  os  brisés  par  la  dou- 
leur et  desséchés  par  la  crainte,  revi- 
vront et  tressailliront  de  joie. 

Faites-moi  goûter  dès  maintenant 
Seigneur,  les  prémices  de  cette  grâce 
que  j'espère  ;  détournez  vos  yeux  de 
nies  péchés,  et  couvrez-les  par  l'abon- 
dance de  vos  miséricordes. 

Je  vous  l'ai  dit,  ô  mon  Dieu  !  il  n'y 
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a  rien  de  bon,  rien  de  saint  en  moi  ; 
reformez  votre  ouvrage  défiguré  par  le 
péché  :  otez-moi  le  cœur  de  picire,  et 
rendez-moi  le  cœur  de  chair,  un  cœur 
pur,  un  cœur  droite  un  cœur  docile  et 
sensible  à  tous  les  mouvemens  de  vo- 
tre esprit. 

O  vraie  lumière  !  éclairez  toujours 
mes  pas,  ou  je  retomberai  dans  mes 

Eremières  ténèbres  :  ô  force  des  fai- 
tes !  préservez-moi  des  rechutes  que 
je  dois  appréhender  :  8  vie  de  mon 
âme  !  ne  retirez  pas  de  moi  votre  es- 
prit, ou  je  rentrerai  dans  la  voie  qui 
conduit  à  la  mort. 

Renouvelez  en  moi  Cdtte  onction 
secrète,  ce  goût  spirituel  et  divin  qui 
me  fera  marcher  avec  ardeur  dans  les 
voies  du  salut  :  donnez-moi  un  esprit 
de  force  et  de  courage  pour  m'y  sou- 
tenir jusqu'au  dernier  moment  de 
ma  vie. 

Pour  être  reconnaissant  de  tant  de 
miséricordes,  je  les  publierai^  ô  mon 
Dieu  !  j'instruirai  les  pécheurs,  je  les 
inviterai,  je  les  presserai  de  retourner 
à  vous  ;  je  leur  ferai  voir  dans  tout  ce 
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que  vous  aurez  fait  pour  moi,  un  ex- 
emple capable  de  les  toucher,  et  de 
ranimer  leur  confiance. 

O  Dieu  !  qui  êtes  l'auteur  de  mon 
salut,  pardonnez<moi  les  péchés  dont 
j'ai  été  la  cause  ou  l'occasion  dans  les 
autres  ;  pardonnez-moi  les  coups  mor- 
tels que  j'ai  portés  aux  âmes  de  mes 
frères  par  mon  imprudence,  par  les 
mauvais  conseils  que  j'ai  donnés,  par 
les  scandales  de  ma  vie  déréglée  :  dé- 
chargez-moi devant  le  trône  de  votre 
justice  de  ces  homicides  spirituels, 
d'autant  plus  terribles  qu'ils  sont  moins 
apperçus,  et  ma  langue  chantera  des 
cantiques  à  votre  gloire. 

Comme  je  ne  puis  rien  vous  offrir. 
Seigneur,  qui  soit  dignq,  de  vous,  que 
par  vous-même,  déliez  ma  langue,  ou- 
vrez ma  bouche,  que  le  péché  a  rcti- 
due  muette  et  profane  ;  purifiez  mes 
lèvres  comme  celles  de  votre  Prophète, 
par  le  feu  de  votre  amour,  et  préparez- 
vous  vous-même  le  tribut  de  louanges 
que  vous  demandez  de  moi. 

Si  l'avais  cru  nouvoir  vous  anoaiser 
par  les  sacrifices  de  la  loi,  je  me  se- 
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rais  empressé  de  vous  en  offrir;  mais 
vous  n'exigez  point  du  pécheur  des 
victimes  étrangères^  et  vous  lui  donne- 
rez quelque  chose  de  plus  que  le  sang 
des  animaux» 

O  Dieu  ^  qui  êtes  espi  it  et  vérité, 
vous  voulez  aes  hosties  spirituelles  et 
sincères  :  c'est  le  cœur  qui  a  enfanté 
le  péché  :  c'est  la  volonté  qui  s'est  ré- 
voltée contre  vos  préceptes  ;  il  faut 
que  Tun  et  l'autre  soient  immolés  par 
une  douleur  amère,  par  une  humilia- 
tion profonde,  et  par  une  crainte  salu- 
taire qui  préparent  l'holocauste  du  di- 
vin amour  ;  voilà  le  sacrifice  que  vous 
avez  promis  de  ne  point  rejeter. 

Achevez,  Seigneur,  l'ouvrage  de  vo- 
tre grâce  :  et  après  avoir  détruit  dans 
mon  cœur  l'empire  du  péché,  faites-y 
régner  la  justice  ;  rendez-vous  en  le 
maître,  ô  mon  Dieu,  qui  ne  l'avez 
formé  que  pour  vous  :  ô  Pasteur  d'Is- 
raël !  veillez  à  la  garde  de  ce  nouveau 
sanctuaire,  et  soyez  vous-même  un 
mur  de  défense  contre  les  pièges  et  les 
«fforts  des  ennemis  de  mon  sahjt^ 

Alors,  Seigneur,  vous  recevrez  en 
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odeur  de  suavité  l'oblation  de  lliostîe 
pacifique,  Jésus-Christ  immolé  pour 
la  justification  des  pécheurs  ;  par  ce  sa- 
crifice saint,  qui  est  la  vérité,  le  prix 
et  la  perfection  des  victimes  anciennes^ 
je  satisferai  à  tout  ce  que  je  dois  à  vo- 
tre grandeur,  à  votre  justice,  à  votre 
sainteté,  je  deviendrai  moi-même  votve 
victime,  en  me  consacrant  en  lui  et  par 
lui  tout  à  vous,  8  Père  de  miséricorde  ! 
ô  le  Dieu  de  mon  cœur  et  mon  parta- 
ge pour  l'éternité  ! 

Oraison  que  l^on  doH  dire  avant  de  commencer 

VOjjice  divin, 

A  PERI,  Domine,  os  meum  ad  benedîrondum 
nomen  saïkctum  tuum  ;  munda  quoque  cor 
meum  ab  omnibus  vanis,  perversis,  &  alienis  co- 
gitationibus  ;  intellectum  illumina,  affectum  in- 
llamma  ;  ut  digne,  attenté,  intègre,  ac  devotè  hoc 
Officium  recitare  valeam,  &  exaudire  merear  an- 
te  conspectum  divinae  majestatis  tuac.  Per  Chris- 
tuni  Dominum  nostrum.  r.  Amen. 

Domine,  in  unione  illi'is  divinaî  întentionis, 
quâ  ipse  in  terris  laudes  Deo  persolvisti,  lias  tibi 
floras  persolvere  intendoï 

Oest  une  pratique  de  dévotion  assez  ordii- 
naire  aux  personnes  qui  ont  un  peu  de  loi- 
sir^ de  réciter  VOffice  de  la  Sainte  Vierge  ;  mavt 
7t  est  dangei'cux  qu'on  m  Ufçisse  par  hatn^d^* 


il;  M: 
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Pour  éviter  cet  inconvénient,  avant  de  comment 
cer,disposez-vous  y  par  un  acte  de  contrition,  et 
parlez  a  Dieu  avec  respect,  avec  attention  et  a^ 
vec  devotîon.  Imaginez^vous  d'être  au  milieu  des 
chœurs  des  Anges  dont  ici  vous  faites  POmce,  joi^ 
gnez  vos  prières  à  leurs  célestes  cantiques;  chantez 
avec  un  cœur  pénétré  de  Joie  et  de  reconnaissance 
ies  louanges  de  Dieu  et  celles  de  lasainte  Vierge, 
que  Chglise  joint  presque  toujours   ensemble. 
Imtez  cette  pratique,  vous  ne  sauriez  î(lori/îer 
Dteu  (Tune  manière  qui  lui    nt  plus  agréable, 
qu  en  rendant  vos  hommages  à  la  plus  parfaite 
dq  toutes  les  créatures^. 

Lorsqu'on  dit  TOffice  de  Notre-Dame  ou  ce- 
lui des  Morts,  dans  les  Assemblées  de  laConiçré- 
gation,  il  faut  prendre  gardreaiix  lettres' qui  sont 
au  commencement  des  Invitatoires,des  Hymnes 
des  Antiennes,  des  Psaumes,  des  Versets,  des' 
Leçons  et  des  Répons. 

Le  P.  marque  que  le  Préfet  doit  les  commen- 
cer ou  les  lire. 

Le  Premier  A.  signifie  que  c'est  au  premier 
•/xSsistant. 

Le  second  A.  que  c'est  au  second  Assistant. 

l.a  première  L.  au  premier  Lecteur. 

La  seconde  L.  au  second  Lecteur. 

Les  deux  LL.  aux  deux  Lecteurs. 
LL.    A  NGELus   Domini  nuntiavit  Mariœ,    & 
-tX.  concepit  de  Spiritu  Sancto.  u.  Ave, 
Maria,  &c.  ' 

LL.  Ecce  ancilla  Domini,  fiât  mihi  secundum 
verbumjuum.  R.  Ave,  Maria,  &c. 

LL.  m  verbum  caro  tactum  est,  &  habitavit  in 
nobis.  R.  Ave,  Maria^  &c. 
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V.  LL.  Ora  pro  nobis,  sancta  Dei  genitrix  ! 
n.  Ut  digni  efficiamurproiiiissionibuB  Christir 

Okemus. 

GRATiAM  tuam,qua;sumus,  Domine,  mentibus 
noBtris  infunde  :  ut  qui  Angelo  nuntiantc 
Christi  Filii  tui  incarnationem  cognovimus,  per 
Pussionem  ejus,  &  crucem,  ad  Resurrectionis 
gloriam  perducamur.  Per  eumdem  Chrietum  Do- 
minum  nostnim.     f".  Amen. 

i;orFiCE 

DE  LA  SAINTE  VIERGE, 

A  MATINES. 
Le  Préfet  commence* 

AVE,  Maria,  gratiâ  plena,  Dominus 
tecum» 

Les  autres  continuent, 
Benedicta  tu  m  mulieribus»  &  bene- 
dictus  frucf us  ventris  tui  Jésus. 

Sancta  Maria,  Mater  Dei,  ora  pro 
nobis  peccatoribus,  nunc  &  in  hora 
mortis  nostrae.  r.  Amen. 

Cette  Prière  se  dit  au  commencement 
de  tous  les  Offices  de  Notre-Dame. 
p  Tr\oMiNE,  labia  mea  aperies  ;  Et 
'  -L#  os  meurn  annuntiabit  laudem 

tlIQrrt 
•-i1AZ.i.Si 

P.  Deus  in  adjutorium  mcum  intende. 
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Domine,  ad  adjuvandum  me  festint. 

Gloria  Palri,  &  Pilio,  &  Spiritui 
Sancto» 

Sicut  crat  in  principio  &  nunc  & 
semper  et  in  sœcula  saK^ulor nm.  Amen. 

Alléluia^  ou  depuis  la  Scptuagésime 
jusqu'au  Jeudi-Saint  :  Laus  tibi.  Do- 
mine, Rex  aîternae  gloria;. 

On  ajoute  aussi  Alléluia,  à  la  jin  de 
chaque  Antienne,  Verset,  ou  Répons, 
depuis  le  Samedi-Saint  jusqu'à  la  veil- 
le de  la  Trinité. 

Invitatoire. 

LL,  Ave,  Maria,  gratiâ  plena.  Do- 
minus  tecum.     On  répète,  Ave,  Maria. 

Psaume  94. 
j^j^  XT'enite,     exuUemus     Domino, 
T    jubilemus  Deo  salutari  nos- 
tro  :  prseoccupemus  faciem  ejus  in  con- 
fessione  &  in  psalmis  jubilemus  ei. 

Ave,  Maria,  gratiâ  plena,  Dominus 
tecum. 

LL.  Quoniam  Deus  magnus  Domi- 
nu9,  &  Rex  magnus  super  omnes  dcos  ; 
quoniam  non  repellet  Dominus  plebem 

Sua.m.    nnisi.   in  mniiii  pînc  ciinf    nninz-ic 

fineiï  terrae  :  &  allitudines  montium  ip- 
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seconspicit.     Dominus  tecum. 

LL,  Quoniam  ipsins  est  mare,  & 
ipsc  fecit  illud,  &  aridam  fundaverunt 
manusejus.  Venite,  adoremua,  &  pro- 
cidamus  ante  Deum  :  ploremus  coram 
Domino  qui  fecit  nos  :  quia  ipse  est 
Dominus  Deus  noster:  nos  autem  po- 
pulus  ejus,  &  oves  pascuae  ejus. 

Ave,  Maria,  gfa:iâ  plena.  Dominas 
tecum, 

LL.  Hodiè  si  vocem  ejus  audieritis, 
nolite  obdurare  corda  vegtra,  eicut  in 
exacerbatione,  secundùm  diem  tenta- 
tionis  in  deserto,  ubi  tentaverunt  me 
patres  vestri,  probaverunt  &  videront 
opéra  mea.     Dominus  tecum. 

LL,  Quadraginta  annisproximusfuî 
génération i  hiiic,  &  dixi  :  sempcr  hi 
errant  corde  ;  ipsi  verô  non  cognove- 
runt  vias  meas  :  qnibus  juravi  in  ira 
meâ,  si  introibunt  in  requiem  meam, 

Ave,  Maria,  gratiâ  plena,  Dominus 
tecnm. 

LL,  Gloria  Pétri,  &  Pilio,  &c. 
Dominus  tecum. 

tecum. 
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Hymne. 
p  ^^UEM  terra,  pontu?,  sidéra 

'\al  Colunt,  adorant,  praedicant, 
Trinam  regentem  machinam, 
Claustrum  Mariae  bajulat, 

Cui  lu  lia,  sol  &  omnia 
Deserviunt  per  tempora, 
Perfusâ  cœli  gratiâ, 
Gestant  puellae  viscera. 

Beata  Mater  munere  ! 
Cnjus  supernus  artifex, 
Mundura  pugillo  continens, 
Ventris  sub  arcâ  clausus  est. 

Beata  cœli  niintio  ! 
Fœcunda  Sancto  Spiritu, 
Desideratus  gentibus 
Cujus  per  alvum  fusus  est. 

Gloria  tibi.  Domine, 
Qui  natus  es  de  Virgine, 
Cum  Pâtre  &  Sancto  Spiritu, 
In  sempiterna  sœcula.  Amen. 
L  NOCTURNE, 
Les  trois  Psaumes  suivants  se  disent 

le  Dimanche^  le  Lundi  8s  le  Jeudi, 
Ant.  l.  L  Benedictatu. — Psaume  8. 


1.  A. 
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tuum  in  universâ  terra  ! 

Quoniam  elevata  est  magnîfieentia 
tua  :  super  cœlos. 

Ex  ore  infiintium  &  lactentium  per- 
fecisti  laudem,  propter  inimicos  tuos  : 
ut  destruas  inimicum  &  ultorem. 

Quoniam  videbo  cœlos  tuos,  opéra 
digitorum  tuorum:  luoam  &  stellas 
quas  tu  fundasti. 

Quid  est  homo^quod  memor  es  ejus  : 
autfiliusiiominis, quoniam  visitaseum. 

Mmuisti  eumpaulô  miaù*  ab  Ano-e- 
lis,  gloriâ  &  honore  coronas  eum  Ta 
constituisti  eum  super  opéra  manuum 
tuarum. 

Omnia  subjecisti  sub  pedibus  ejus  : 
oves  &  boves  universas,  insuper  &  pe- 
cora  campi. 

Volucres  cœli  &  pisces  maris  :  qui 
perambulant  semitas  maris. 

Domine,  Dominus  noster  :  quàm  ad- 
mirabiie  est  nomen  tuum  in  universâ 
terra  !       Gloria  Patri,  &c. 

Ant.  Benedicta  tu  in  mulieribus,  & 
benedictus  fructus  ventris  tui. 
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Office  de  la  Vierge, 
Psaume  18. 


^(ELi  enarrant  gloriam  Dei  :  & 
3.  A.^  opéra  manuuin  ejiis  annun- 
tiat  firmamentum. 

Die»  diei  éructât  verbum  :  &  nox 
nocti  indicat  scieiitîam. 

Non  sunt  loquelaî,  neque  sermones  : 
quorum  non  audiantur  voces  eorum. 

In  omnem  terram  exivit  sonus  eo- 
rum: &  in  fines  orbis   terrœ    verba 

eorumc 

In  sole  posuit  tabernaeulum  suum  : 
&  ipse  tanquàm  sponsus  procedens  de 

thalamo  suo, 

Exultavit  ut  gigas  ad  currendam  vi- 
aro  :  à  summo  cœlo  egressio  ejus. 

Et  occursus  ejus  usquè  ad  summum 
ejus  :  nec  est  qui  se  abscondat  à  calo- 

re  ejus. 

Lex  Domini  immaculata  convertens 
animas  :  testimonium  Domini.  fidèle, 
sapientiam  prsestans  parvulis. 

Justitiae  Domini  rectae  laetiticantes 
corda:  praceptum  Domini  lucidum 
illuminans  oculos. 

Timor  Domini  sanctus,  permanent 
in  seeculum  sseculi  :  judrcia  Domini  re- 
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tu,  JMStificata  in  semetipsa. 

Desiderabilia  super  aurum  &  Iapi« 
deoi  pretiosum  multùm  :  &  dulciora 
super  mel  &  favum. 

Eteiiim  servus  tuus  custodit  ea:  iqi 
custodiendis  illis  retributio  multa* 

Deiieta  quis  intelligU?  Ab  occulti$ 
ineia  munda  me  :  &  ab  alienis  parce 
servo  tuo. 

Si  mei  non  fqerint  domioati^  tune 
imiifiaeulatus  ero  :  &  emundabor  à  de* 
licto  maximo. 

Et  erunt  ut  complaceant  eloquia 
oris  mei  :  &  meditatio  cordis  mei  ia 
conspeetu  tuo  semper. 

Domine^  adjutor  meus  :  &  redemptoc 
meus.    Gloria  Patri,  &c. 

Ant.  Sicut  myrrha  elccta^  odorent 
dedisti  suavitatis^  sancta  Dei  geaetrix. 

Ant,  1.  h.  Ânte  thorum. 
Psaume  23. 
Y  4  T^OMiNi  est  terra  &  plenitudo 

'    *  JL/  ejus  :  orbis  terrarum  &  upi^ 
versi  qui  habitant  in  eo« 

Quia  ipse  super  maria  fundavit  ettQi  • 
&  super  tlumiaa  pra^paravit  eum. 
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Quis  ascendet  in  inontem  Domiai? 
aut  quîs  stabît  in  loco  siuicio  ejos  ? 

Innocens  manibos^  Sï  muodo  i:o  de  : 
qui  non  accepit  in  vano  ?^nimam  suam, 
nec  juravitin  clolo  proximosuo. 

Hic  Bccipiet  benedictionem  à  Domi- 
no: &  miscricordiara  àDeosoJiitarisuo. 

I  îaec  est  generatio  qogerentium  eum  : 
giiîErepfiurn  faciem  Dei  Jacob. 

Attoilite  portas^  principes,  vestras,  & 
islcvamini,  portas  œternales  :  &  introi- 
bit  Rex  gloriae. 

Quis  est  iste  Rex  gloriae  ?  Dominas 
fortis  &  potens,  Dominus  potens  in  prae- 
lio. 

Attoilite  portas,  principes,  vestras, 
&  elevamini,  portas  aeternales  :  &  in- 
trolbit  Rex  gloriae. 

Quis  est  iste  Rex  gloriae  ?  Dominus 
virtutum  ipse  est  Rex  gloriae. 

Gloria  Patri,  &  Filio,  &c. 
^?Ant,  Ante  thorum  hujus  Virginisfre- 
qtiéntate  nobis  dulcia  cantica  dr&matis. 

Le  Verset^  V Absolution,  kn  trois  Leçons^  et 
leà  trois  Répo?is  proppes  #»'  tcms,  sont  à  lajfin 
du  Iroitième  Nocturne* 


à  Matines. 
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II.  NOCTURNE. 

Pour  le  Mardi  et  le  Vendredi» 
Ant.  1.  L.  Specie  tua 
Psaume  44 


1.A.E 

Régi. 


RucTAviT  cor  meum   verbum 
bonum  :  dico  ego  opéra  mea 


Lingua  mea  calamus  scrîbae  :  velo- 
citer  scribentis, 

Speciosus  forma  prae  filiis  hominum^ 
diffusa  est  gratia  in  labiis  tuis  :  prop- 
tereà  benedixit  te  Deus  in  aeternum. 

Accingere  gladio  tuo  super  fémur 
tuum  :  potentissime. 

Specie  tua  &  pulchritudine  tuâ  :  în- 
tende^  prospéré  procède^  &  régna. 

Propter  verifatem  &  mansuetudi- 
nem  &  justitiam  :  &  deducet  te  mira- 
biliter  dextera  tua. 

Sagittae  tuae  acutae,  populî  sub  te 
cadent  :  in  corda  inimicorum  Régis. 

Sedestua,  Deus,  insseculum  saeculi  : 
virga  directionis,  virga  regni  tuî» 

Dilexisti  justitiam  &  odisti  iniquîta- 
tem  :  proptereà  unxit  te  Deus,  Deua 

tuus.  otfin  l»tîtîi¥k  r\vçp.  rnnsortihiis  ttiisL 
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Mjrrha  &  guita^  &  casia  à  vesti- 
mentis  tuis^  à  domibus  eburneîs  :  ex 
quibus  delectaverunt  te  filise  Regum 
in  honore  tuo. 

Astitit  Regina  à  dextris  tuis  in  ves- 
titu  deaurato  :  circumdata  varietate. 

Âudi^  filia,  &  vide^  &  inclina  aurem 
tuam  :  &  obliviscere  populum  tuum^ 
&  domum  patris  tui. 
,  £t  concupiscet  Rex  decorem  tuum  : 
quoniam  ipse  est  Dominas  Deus  tuus^ 
&  adorabunt  eum« 

Et  filiœ  Tyri  in  muneribus  :  vultum 
tuum  deprecabuntur  omnes  divites 
pkbis. 

Omnls  gloria  ejus  filiae  Régis  ab  in- 
tùs  :  in  fimbriis  aureis  f!ircumamicta 
varietatibus. 

Âdducentur  Régi  virgines  post  eam  : 
proximae  ejus  afferentur  tibi. 

AiFerentur  in  laetitiâ  &  exultatione  : 
âdducentur  in  templum  Régis. 

Pro  patribus  tuis  nati  p  :nt  tibi  filii  : 
constitues  eos  principes  super  omnem 
lerram. 

Memores  erunt  nominis  lui  :  in  omni 
generatione  &  generationemi 


À  vesti- 
eis:  ex 
Regum 

3  în  ves- 
etate. 
a  aurem 
(1  tuum^ 

n  tuum  : 
us  tuus^ 

vultum 
divites 

is  ab  in- 
mamicta 

>st  eam  : 

tatione  : 

ibi  filii: 
omnem 

:  in  omni 


à  Matinée»  16$ 

Proptereà  populi  confîtebuntur  tibi 
in  sternum  :  &  in  aaeculum  sasculi; 

Gloria  Patrie  etc. 

AnL  Specie  tua  &  pulehritudine  tufi« 
intende^  prospéré  procède,  &  régna* 

Ant.  âé  L.  Âdjuvabit  eam. 
Psaume  45. 
Q   .  TVEUsnosterrefugîum&  virtu»: 
a.A*^j   adjutor  in    tribulationibua 
quae  invenerunt  nos  nimis. 

Proptereà  non  timebimus,  dùm  tur- 
babitur  terra  :  &  transferentur  montes 
in  cor  maris« 

Sonuerunt  &  turbatae  sunt  aquse 
eorum  :conturbati  sunt  montes  in  forti- 
tudine  ejus, 

Fiummis  impetus  laetificat  civîtatem 
Dei  :  sanctificavit  tabernaculum  suum 
Âltissimus. 

Deus  in  medio  ejns,  non  commo- 
vebitur  :  âdjuvabit  eam  Deus  manèdi* 
luculoi 

Conturbatœ  sunt  gentes  &  indinata 
sunt  régna  :  dédit  vocem  suam,  mota 
est  terra. 

Dominus  vi^tutum  nobiscum:  «usi** 
€eptof  nos^r  iléus  Jacob* 
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Venite  &  videte  opéra  Domini,  quae 

po?i''Ur    -rîigia  super  terram:  auferens 

l:  *^:*  ».  i^aè  ad  finem  terrae. 

Arcum  conteret  &  confringet  arma  : 

&  scuta  comburet  igni. 

Vacate  &  vï^ot-»"  q,,oniam  ego  smn 

Deus  :  exaitabor  in  gentibus  &  exalta- 

bor  in  terra. 

Dominus  virtutum  iiobiscum  :   sus- 
ceptor  noster  Deus  Jacob. 

Gloria  Patri,  etc. 

Ant.  Adjuvabiteam  Deus  vultu  suo; 
Deus  in  inedio  ejus,  non  commovebiturl 

AnU  L  L.  Sicut  Ia3tantiuin. 
Psaume  86. 

1,  A.TT'"^^^^^^'^^  ejns  in  moniibus 
*X    sanctis  :  diligit  Dominus  por- 
tas   SioTi    super    omnia    tabernacula 
Jarob. 

<bIoriosa  dicta  sunt  de  te:  vivitas 
•Dei. 

Momor  ero  Rahab  &  Bab-lonis  : 
scientium  nne. 

Eccè  ali  ^ig^nœ  &  Tvrus,  &  popu- 
lus  iEthiop  m    hi  fuerur  t  illk. 

Numquid  Sion  dicet  :  ^^mo,  &  ho- 
îïïo  natus  est  in  eâ  :  A  ipse  fundavit 
ciam  Altissimus, 


à  Matines é  1(J7 

Dominas  narrabit  in  scripturis  po- 
pulorum  &  principum  :  horum  qui 
fuerunt  in  eâ. 

Sicut  lœtantium  omnium  :  habitatào 
est  in  le.     Gloria  '^atri,  etc. 

Ant,  Sicut  lœtantium  omnium  nos- 
trûm  habitatio  est  in  te^  sancta  Oei 
Genitrix, 

Le  Verset^  VAhsoluilon^  les  trois  Levons  et 
les  trois  Répouù  sont  à  la  Jin  du  troisième 
ÎSûcturne, 

III.  NOCTURNE. 

Pour  le  Mercredi  et  le  Samedis 

Ant,  1.  L.  Gaude,  Maria  VîrgOé 
Psaume  95. 
-    A  iplANTATE  Domino  cantîcum  no- 
V'  vum  :  cantate  Domino  omnis 
terfct. 

Cantate  Domino,  &  benedicite  no- 
mini  ejus  :  nnuntiate  de  d' ^  m  diem 
saiutare  ejus 

Annuntiati  ntergentesgloriamejus: 
in  omnibus  pop  ilis  niirahilia  ejjus. 

Quoniam  iiagous  D«  minus  &  ki, 
dabiiis  nimis  ?  terrib^'-s  est  sup  r  om- 
?)§$  deos» 
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Quoniatn  omnes  dii  gentium  dœtno- 
nia  :  Dominus  autem  cœlos  fecit 

Confessio  &  pulchritudo  in  con&pec- 
to  f^u8  :  sanctimonia,  &  magnificentia 
in  sanctîficatione  ejus. 

AfFerte  Domino,  patriae  gentium, 
afferte  Domino  gloriam  &  honorem  ; 
afFerte  Domino  gloriam  nomini  ejus. 

Tollite  hostias,  &  introite  in  atria 
ejus  :  adorate  Dominum  in  atrio  sanc- 
to  ejus. 

Commoveatur  à  facie  ejus  imiversa 
terra  :  dicîte  in  geutibus  quia  Domi- 
nus  rcgnavit. 

Etenim  correxît  orbem  tern-B,  qui 

non  commQvcbiku-rjudicabit  populos 
in  aequitatiî. 

Lœtentur  cœlî,  et  exultet  terra,  com- 
moveatur  mare  et  plenitudo  ejus: 
gaudebunt  çampi  et  omnia  quœ  in  eis 
sunt« 

Tune  exultabunt  omnia  l%na  silTa- 
rura  â  facie  Domini,  quia  venit:  quo- 
niam  venit  judicare  terram. 

Judicabit  orbem  terrae  în  asquitate  : 
jBt  populos  în  veritate  suâ. 

Glora  Pfttrî-  p*c. 


Ant.  Gaude^  Maria  Virgo,  cunclas 
haeresos  sola  intereinîsti  m  ûairerso 
mundo« 

Ant.  2.  L.  Dignare. 

PSIUMB  96. 

S.  A.T^^^'^"^  regnavit,  exultet  ter- 
•^^  ra  :  laetentur  insul»  muttae. 

Nubes  et  caligo  in  circuiiu  ejus  : 
juslitiaet  judicium  correctio  sedis  ejus, 

ïgnis  ante  ipsum  prascedet  :  et  io- 
flainmabit  in  circuitu  inimicos  ejus. 

Illuxerunt  fulgura  ejus  orbi  lerrae: 
vidit  et  commota  est  terra. 

Montes  sîeut  eera  fluxerunt  à  facîe 
Domini  :  à  facie  Domini  omnis  t«rra. 

Annuntiaverunt  cœli  justitiam  ejus  : 
et  viderunt  omnes  populi  gloriam  ejus. 

Confundantur  omnes  qui  adorant 
sculptilia  :  et  qui  gloriantur  iu  gimula- 
cris  suis. 

Adorate  eum,  omnes  An^eli  ejus- 
audivit  et  laetata  est  Sion, 

,   Et  exulta verunt  filiae  Judae  :  propter 
judicia  tua.  Domine. 

Quoniam  tu  Daaiinus  altissimus  su- 
per omnem  tcrram  :  nimis  exaltatus  es 
êupef  uaîûeâ  deû9^« 
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Qui  diligitîs  Dominum,  oditemaîum  : 
custodit  Dominus  animas  Sanctorum 
suorum^  de  manu  peccatoris  libeirabit 
eos. 

Lux  orta  est  justo  :  et  rectis  corde 
lœtitia. 

LjEtamini,justi,  in  Domino  :  et  con- 
litemini  memoriaB  sanctificationis  ejus, 

Gloria  Patri,  etc. 

Ant.  Dignare  me  laudare  te,  Virgo 
sacrata  :  da  mihi  virtutem  contra  hos- 
tes  tuos. 

Ant.  1.  L.  Post  partum. 

Pendant  V Aventt  Ant.  1.  L.  Angé- 
lus Domini. 

PsAU]<iE  97. 
]    A  /Cantate  Domino  canticum  no- 
*  vy  vum  :  quia  mirabilia  fecit. 

Salvavit  sibi  dextera  ejus  :  &  bra- 
chium  sanctum  ejus. 

Notum  fecit  Dominus  salutare  suum: 
in  conspectu  gentium  revelavit  justi* 
tiam  suam. 

Recordatus  est  misericordiaî  suae  :  & 
veritatis  suae  doniui  Israël. 

Viderunt  omnes  termini  terras  :  ea^ 

I..A r\_; A„; 
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à  Matinesi  171 

Jubilate  Deo,  omnis  terra  :  cantate^ 
4  exultate,  &  psallite. 

Psallite  Domino  in  cytharâ,  in  cytha- 
râ  &  voce  psalmi  :  in  tubis  ductilibus 
&  voee  tubae  corneae* 

Jubilate  in  conscpectu  régis  Domî- 
ni:  moveatur  mare  &  plenitudo  ejus, 
orbis  tcrrarurn  &  qui  habitant  in  eo. 

Plumina  plaudeut  manu,  simul  mon- 
tes exultabunt  à  conspectu  Domini  : 
quoniam  venit  judijcare  terram. 

Judicabit  orbem  terrarum  in  justi- 
tiâ  :  &  populos  in  sequitatei 

Gloria  Patri,  ete, 

Ant.  Post  partum,  Virgo  inviolafa 
permansisti:  Dei  Genitrix,  intercède 
pro  nobis. 

Pendant  VAvenU  AnL  Angélus  Do- 
mini nuntiavit  Mariae,  &  concepit  de 
Spiritu  sancto, 

V.  LL.  Diffusa  est  gratia  in  labiis 

tuis. 

n.  Proptereà  benedixit  te  Deus  in 
asternum. 

P.  Pater  noster,  etc. 

V.  Et  ne  nos  inducas  in  tentationtm. 

«^«  Seu  libéra  nos  à  maîo. 
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ABSOLVTIOir. 

p  XjRECiBus  &  meritis  bgatœ  Marîae 
'JL     semper    Virginis  &    ommum 

Sanctorum,  perducat  nos  Dominus  ad 

régna  cœlorum.  lu  Âmen. 
V.  1.  L.  Jtibe^  Domne^  benedîcere, 
Ben*  P.  Nos  cum  proie  piâ  benedi« 

cat  Virgo  Maria,  r.  Amen* 

On  dit  les  trois  Leçons  suivantes  depuis  Noël 
jusqu*à  VAvent  ;  et  durant  l^Avent,  on  dit  les 
trois  Leçons  qui  sont  après  le  Te  Deum. 

Première  Leçon,  Eccl.  34, 
I  j^  XN  omnibus  requiem  quaesîvi,  & 
*A  înhaereditateDomini  morabor. 
Tune  prœcepit  &  dixit  mihi  Creator 
omnium,  &  qui  creavit  me,  requievit 
in  tabernaculo  meo,  &  dixit  rnihi  :  in 
Jacob  inhabita,  &  in  Israël  haereditare, 
&  in  electis  meis  mitte  radices.  Tu  au- 
tem.  Domine,  miserere  nobis. 

R.  Deo  gratias, 

R.  Sancta  et  immaculata  virginîtas, 
quibus  te  laudibus  efFeram  nescio: 
*  Quia  quem  eœli  capere  non  poterant, 
tuo  gremio  contulisti. 

T.  I-  L.  Benedicèa  tu  in  mulieribus. 


8. 


à  Matines.  173 

quem  cœli  capere  non  poterant^  tuo 
grcmio  contulisti. 

V.  2.  L.  Jube^  Domne,  benediccre. 

Ben.  P.  Ipsa  Virgo  virginum  inter- 
cédât pro  «obis  ad  Dominura.  a.  Amen. 
Deuxième  Leçon, 

2  L  Tn"^  ®'^  ^^  ^^^^  firmata  sum,  & 
'Hj  in  civitate  sanctificatâ  sirai- 
liter  requievi,  &  in  Jérusalem  potestas 
mea.  Et  radicavi  in  populo  honorifica- 
to,  &  in  parte  Dci  mei  baereditas  illius, 
&  in  plenitudine  Sanctoruoi  detentio 
mea,  Tu  autem.  Domine^  miserere 
nobis«      R.  Deogratias. 

R.  Beata  es,  Virgo  Maria^  quœ  Do- 
minura portasti  Creatorem  mundi  :  *  Ge- 
nuisti  qui  te  fecit,  &  in  aeternum  per- 
mânes  Virgo, 

V.  2.  L.  Ave,  Maria,  gratiâ  plena  ; 
Dominus  tecum.  ♦  Genuisti  qui  te 
fecit^  et  in  aeternum  permanes  Virgo. 

Quand  on  doit  dire  le  Te  Deum^  on 
dit  à  la  fin  de  ce  Répons  : 

V.  2.  L.  Gloria  Patri,  &  Filio,  & 
Spintui  Sancto.  *  G^uisti  qui  te  fe- 
cit^  etjn  aeternum  permanes  Virgo, 

V.  P.  Jubé,  jpomne,  benedicere. 
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Ben.  1,  A.  Péï  Virginem  Matrem 
concédât  nobis  Dominus  salutem  & 
paoem.  r.  Amen. 

Troisième  Leçon. 
p  ^^uAsi  cedrusexaltata  sum  in  Liba- 

^aJR  no,  &  quasi  cypressus  in  mon- 
te Sion.  Quasi  palma  exaltata  sum  in 
Cades,  &  quasi  plantatio  rosœ  in  Jéri- 
cho. Quasi  olivaspeciosain  campis,  & 
quasi  platanus  exaltata  sum  juxta 
aquas  inpiateis  ;  sieut  cinnamomum  et 
baisamum  aromatisans  odorem  dedi  : 
quasi  myrrha  electa  dedi  suavitatem 
odoris.»  Tu  autem.  Domine,  miserere 
nobis,    R.  Dcogratias. 

On  ne  dit  point  le  Répons  suivant^  quand 
on  dit  le  Te  Deum. 

R.  Félix  namque  es,  sacra  Virgo 
Maria, &omni  laudedignissima  :*Quia 
ex  te  ortus  est  sol  justitiae  Christus 
Deus  noster. 

V.  P.  Ora  pro  populo,  interveni  pro 
Ckro,  intercède  pro  devoto  fœmineo 
sexu.  Sentiant  omnes  tuum  juvamen 
quicumque  célébrant  tuam  sanciam 
commemorationefn» 


à  Matines.  176 

*  Quia  ex  te  ortusest  sol  justitîœ,  Chris- 
tus  Deus  noster, 

P.  Gloria  Patri,  et  Piiio,  et  Spiri- 
tuî  Sancto. 

*  Quia  ex  te  ortus  est  sol   justitiœ, 
Christus  Deus  noster. 

On  ne  dit  point  de  Te  Deura  durant  PAvent^ 
ni  depuis  la  Septuagésime  jusqu'à  Pâques,  ex- 
cepté  aux  Fêtes  de  la  Vierge, 

HYMNE 
-DeS.  Ambroise  et  de  S.  Augustin, 
pnpE  Deum  laudamus:    te  Domi- 
'  JL    num  coniîtemur. 

Te  aeternuni  Patrem  :  omnis  terra 
veneratur. 

Tibi  onines  Angeli:  tibi  cœli,  et 
universae  Potestates. 

Tibi  Cherubirn  et  Seraphim  :  inces- 
sabili  voce  proclamant. 

Sanctus,  Sanctus,  Sanctus:  Domi- 
niis  Deus  Sabaoth, 

Pleni  sunt  eœli  et  terra  :  majestatîs 
gloriae  tuae. 

Te  .glorl  )sus  :   Apostolorum  chorus- 

Te  Fîophetarum  :  kudabilis  nume- 
rus. 


176  Office  de  la  Vierge, 

Te  Martyrum  candidatus  :  iaudat 
exercitus. 

Te  per  orbem  terrarum  :  sancta  con- 
fitetur  Ecclesia, 

Patrem  :  immensae  maj estât isi« 

Venerandum  tuurp  veram  :  et  upi^ 
cum  Filium. 

Sanctum  quoque  :  Paracletum  Spi-* 
rituin. 

Tu  Rex  glorîœ,  Chrîste, 

Tu  Patris  :  sempiternus  es  Pilius. 

Tu  ad  liberandum  suscepturus  ho- 
minem  :  non  horruisti  Virginis  uterurn. 

Ta  devieto  mortis  aculeo  :  aperuisti 
credentibus  régna  cœlorum. 

Tu  ad  dexteram  Dei  sedes  :  in  gloriâ 
Patris. 

Judex  crederis  :  esse  venturus. 

Teergô,  quassunans^  famuiis  tiiis  sub- 
veni:  quos  pretioso  saqguine  rede* 
xnisti. 

iEteina  fae:  cum  Sanctis  tuîs  in 
gloriâ  numerari. 

Salvum  fae  popnlum  tuunij  Domine  : 
et  benedie  hereditatt  tuje. 

Et  regf^  eos  :  et  extolle  Ulos  ùiquè 
ia  iêîerriuiii. 


I  f 


Pér  fHngulos  aies  bencâicimua  te. 

Et  laudamus  nomefii  tuum  in  saaeu^ 
lum  ;  à  in  sÉeeuIum  «ieculi. 

DigURtei,  Domifie>  die  isto  ;sinepeo« 
cato  nos  custodire. 

Miserere  noviti,  Dôtlnine  :   miserere 
nostrî. 

Fiat  misericordla  tua^  Domine^  super 
iios  ;  quemadmodùm  speravimas  in  te^ 

In  te^  Domipe^  speravi  ;  noa  coa« 
fundar  in  aeternum. 

Commencez  ici  tes  Lauâes. 

On  dit  les  Levons  suivantes  après  Us  P»au^ 
mes  de  Matines^  durant  VAvent  et  h  jour  de 
VAnnouû:cH'inu 

igiSOLUTIOM. 

p  T|iaiiciâus  à,  mcrfiis  beats  Marias 
'Jl     semper    Yîrgipis  &    omnium 
Sanctorum,  perdu  jat  nos  Dominus  ad 
regaa  eoeloriiRi.  b*  Âmen. 

V*  1.  L,  Jubé,  Damne,  benedicere. 

^én.  P,  Nos  cum  proie  piâ  beaedi- 
cat  Virgo  Maria,  b.  Amen. 

I.  Leçon.  Luc.  !# 
1  î  ItJTissus  est  Angélus  Gabriel  à 

•*'jyj.  Deoin  mitajl^em  Galite», 
cui  nomen  Njizareâi,  ad  f  irgmcm  des;^ 
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ponsatam  viro,  cuî  nomen  erat  Joseph, 
de  domo  David^  .&  nomen  Virginis  Ma- 
ria. Et  ingressus  Angélus  ad  eam^ 
dixit  :  Ave,  Maria,  gratiâ  plena  :  Do- 
minus  teeum  :  benedicta  tu  in  mulieri- 
bus.  Tu  autem.  Domine,  miserere 
nobis.    R.  Deo  gratias. 

jR,  Missus  <^st  Gabriel  Angélus  ad 
Mariam  Virginem  desponsatam  Jo- 
seph, nuntians  ei  verbum;  &  expa- 
vescit  Virgo  de  lumine.  Ne  timeas. 
Maria,  învenisti  gratiara  apud  Domi- 
jQum  :  *  Eccèconcipies  &  paries  fiiium, 
&  vocabitur  Altissimi  Pilius. 

¥•  l.L.  Dabit  ei  Dominus  Deus  se- 
dern  David  patris  ejus,  &  regnabit  in 
domo  Jacob  in  îEternum.  *  Eccè  con- 
cipies  &  paries  Slium  et  vocabitur  Al- 
tissimi Filius. 

V.  2.  L.  Jubé,  Domne,  benedicere* 
Bénédiction» 

P.  Ipsa  Virgo  virginum  intercédât 
pro  nobis  ad  Dominum.    b.  Amen. 

IL  Leçonm 
g  L,/^^^  cûm  audissët,  turbata  est 


in  sermone  eius,  &  cogita- 
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Angélus  ei  :  Ne  timeas.  Maria,  inve- 
nisti  eaim  gratiam  apud  Deum.  Eccè 
concipies  in  utero,  &  paries  filium,  & 
vocabis  noinen  ejus  Jesum.  Hic  erit 
maguus,  &  Filius  Altissimî  vocabîtur^ 
Et  dabit  illi  Dominus  Deus  sedem  Da- 
vid patris  ejus,  &  regnabit  in  domo  Ja- 
cob in  œternum,  &  regni  ejus  nom  erit 
finis.  Tu  autem.  Domine,  miserere 
nobis«     R»  Deo  gratias. 

R.  Ave,  Maria,  gratiâ  plena,  liomî- 
nus  tecum.  *  Spirîtus  Sanctus  superve- 
niet  in  te^  &  virtus  Altissimi  obumbra- 
bit  tibi:  quod  enîm  ex  te  nascetur 
sanctum,  vocabitur  Filius  Dei. 

V-  P.  Quomodô  fiet  istud,  quonîam 
vîrum  non  cognosco  ?  Et  respondens 
Angélus,  dixit  ei.  *  Spiritus  Sanctus  su- 
perveniet  in  te,  &  virtus  Altissimî 
obumbrabit  tibi  :  quod  enim  ex  te 
nascetur  sanctum,  vocabitur  Filius  Deû 

Quand  on  dit  le  Te  Deum,  le  2<f.  Lecteur  dit 

'iyT^^''''^^  P^-*"5  &  ^^^^"^y  &  Spiritui  sancto. 
*  Spiritus  sanctus  superveniet  in  tej  &c. 

V.  P.  Jube,  Domne,  benedicere. 
JS^'^*  1.  A,  Per  Vîrginem  Matretn 
concéda  iîobis    Dotninus  salutem  & 
pacem»    r.  Amen.  r8 


im 
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Office  de  la  Vierge^ 
IIL  Leçon. 


P  TV^'*^  autem  Maria  aà  Ângelam 


quomodô  fiet  istud^  quoniam 
tirum  non  cognosco?  Et  respondens 
Angetus  dixit  ei  :  Spiritus  Sanctus  su- 
perveniet  in  te:  &  virtus  Âltissimi 
obumbrabit  tibi  :  ideoque  &  quod  uas- 
cetur  ex  te  sanctum^  vocabitur  Filins 
Dei.  Et  eecè  Elisabeth  cognai i  tua^  & 
ipsa  concepit  filium  in  senectut  ^'  .« 
£t  hic  mensis  est  sextas  illi^  quk  vo- 
catur  sterilis^  quià  non  erit  impesi^bile 
apud  Deom  omne  verbum*  Dixit  au- 
tem Maria  :  ecce  ancilla  Domini^  fiât 
iBihi  seeundùm  verbum  tuum.  Ta  au- 
ttm,  Domine^  miserere  nobi9« 

R.  Deogratias. 

R.  Suscipe  verbum,  Virgo  Maria^ 
quod  tibi  à  Domino  per  Angelum 
traAsmissum  est;  concipies  &  paries 
Deum  pariter  &  hominem.  *  Ut  oene- 
cticta  dicaris  inter  omnes  mulieres. 
V.  P.  paries  quldem  filium^  &  virginî- 
tatisL  uûn  patieris  detrinientum  :  effi« 
cieris  gravida>  &  eria  mater  aemper 
ktacta»  ^  Ut  beoodÀctà  dijcaris  indter 
omneâ  mulieres» 


& 
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G'orîa  Patri,  &  Filio,  &  Spiritu» 
Sancto«  *  Ut  benedicta  dicaris  iatar 
onioes  iBulieres. 


A  LAUDES, 

p  T\eus,  în  adjuU      a  meum   în- 
mLW  tende. 

Domine,  ad  adjiiva.  Jum  me  festîna. 
Gloria  Patri,   &  Filio,  &  Spîritui 

5  icto*  Sicut  erat  in  principio,  &  nunc^ 

6  sempcr.  Se  in  saecula  sseculorum. 

R.  Amen,     ^illeluia,  ou  Laus  tîbî. 
Domine,  Rex  œlernae  giorias. 

De  la  Purification  à  V Avent,  1,  Office. 

AnU  1.  L.  Assumpta  est  Maria* 
En  VAvent,  g.  Office. 

Ant.  1.  L.  Miasus  e$t  Gabriel* 

i^e  Noël  à  la  Pv  ificatian,  3.  Office. 

^  Ant.  I,  If  O  lidiRiimbite  eommer- 
cium  ! 

Psaume  93. 

1.  A.Tl^^'^NiMi  regnavit,  decorem  in- 
.  '-■-^.dutafi  esl;  indtitiis  est  Do- 

mmus  fortitudincm,  &  pr«ciaxi.  te. 
Ëtenim  firniavit  m*hmvi  #mn<m  •  m..: 

iHWi  commovebitinr^ 
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18i  Office  de  la  Vierge, 

Parata  sedcs  tua  ex  tuoc  :  à  saeculo 
tues.  "^""■-  '^  "'-'îiBonad  ^^..     ■   ,. 

Elevaverunt  flumîna^Ddrtiîne  :  elera- 
verunt  flumina  vocem  suam.  .  -f 

Elevaverunt  flumina  fluctus  suos  : 
à  vocibus  aquarum  multarum.    ,    . 

Mirabiles  elaliones  maris  :  .mirabilis 
in  altis  Dominus. 

jj,.-re3timonîa  tua  credibillà  facta  sunt 
Brmis  ;  dpmum  tua,m  decet  sanctitudo, 
Domipe,  in  longitudiriem  dierum. 

<5iprîfi^Patrî;etç. 
De  la  Purification  à  VAvent,  1 ,  Officel 

Atkt.  Assumpta  est  .Maria  in  cœlum  : 
gaudënt  Angeb,  iaudantes  benedicunt 
Domînum. 

Antt  3.  L.  Maria  Virgo. 

En  VAvent,  S.  Office.        - 
^^  â(W€«  'Missus  est  Gabriel  Angélus  ad 
Mariam  virginem  desponsatam  Joseph* 

Ant.  3.  L.  Ave,  Maria*  ,m^j,^ 

De  Noël  à  la  Purification,  2.  Offl 

AnU  O  admirabile  commercium! 
Creator  generis  humani,  animatum 
corpus  sumens,  de  Virgine  nasci  dig- 
natus  est  :  &  procedens  homo  sine 
semine,  largitus  est  nobis  suam  dei- 
tatem. 


s  suos : 


à  Laudes* 
ÀnU  S.  L.  Quandô  natus  es^ 
Psaume  99. 
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o  A  TuBiLATE  Deo  omnîs  terra  :  ser- 
'^•'^•«1   vite  Domino  in  laetitiâ. 

Introite  in  conspeçtu  ejus  :  in  exul- 
tatione* 

Scitote  quoniam  Dominus  ipse  est 
Deus  :  ipse  fecit  nos^  &  non  ipsi  nos. 

Popultis  ejus  &  oves  pascuas  ejus  : 
introite  portas  ejus  in  confessione^  atria 
ejus  in  hyrnnis^  confitémini  iiii. 

Laudate  nomen  ejus^  quoniam  sua* 
vis  est  Dominus^  in  sternum  miseri* 
cordia  6jus  :  &  usquè  in  ^enerationem 
&  generationem  veritas  ejus, 

Gloria  Patri,  etc. 

De  la  Purification  à  VAventy  1.  Off» 

AnU  Maria  Virgo  assumpta  est  ad 
aethereum  thalamum^  in  quo  Rex  re- 
gum  stellato  sedet  solio. 
AnU  1.  L.  In  odorem* 

En  V Avenu  2-  Office. 
-Ant.  Ave,  Maria,  gratiâ  plena,  Do- 
minus tecum  :  benedicta  tu  in  muUeri-^ 
hii«    AUoliiîo  i  .À 

AnU  1«  L(  Ne  timeas.  Mariai 


1 
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I84f  Office  d$  Uc  Vhrge, 

De  NO0I 4U  Pmificëiion,  3.  C^. 

Ant.  Quandd  natun  «1  ineffabiiitep 
es  yirçine,  tune  impktae  sunt  scriptu- 
rœ;  sicut  pliivià  iti  vëlius  dèstiiidilt^ 

ut  dalvvm  feeerès  gènus  humanuçri: 

te  làudàmus^  Déiiô  tiOâte)r« 
^n^  le  J^Ruburn. 

ï  A^TV*^*  ^^^  ""^"^  c  a^  le  de  lu- 

Sitivit  îo  teapima  méa  :  quâiH  BiuUi- 
plicit«r  libi  jcaro  ii^ea, 

|p  tarrà  ^fSmià,  &  inviaç,  &  înaquo- 
^.fjLcJBtaDi^lo  apparu!  iibi:  ut  ylde- 
rem  virtutem  tpaoi,  &  s^oriaBj  tuam. 

Quoniam  nielior  e^t  inifijerkordia  tus^ 
supar  vita3  :  labia  mea  laudabuot  te« 

Sic  beitédieatii  jte  iti  vitâ  mèâ  :  &  iq 
âtmite  ttkti  lievabo  ttiàmis  toeM, 

Bicûtadipie  &  piÉj^uèdJiie  repltatur 
anima  mea  :  &  labliii  ^iiItatiMi»  laudttr 
bitosmeum. 

Si  mesiM  Ali  tuS  sApsr  stratiNn  meum^ 
jn  ûlatGtîsib  meiditab^  iû  te  ;  quia  fuisr 
fi  adjutor  meus» 

]E!t  io  velameoto  alarup)  timrum  exult- 
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tabo^  adhœsit  aoiioa  inea  post  U  ;  mt 
Buscepit  dextera  tua* 

Ipsiveroin  yaoum  quaBsierunt  ani- 
mam  meanij  ÎDtroibunt  io  ioferiora  ter* 
rae  :  tradentur  ia  œanus  gladii,  partes 
Tulpium  erunt. 

Kexyerà  lastabitur  iû  lûko,  lauda- 
bUDtur  omnes  qui  jurant  in  «o  :  quia 
cbstruetum  est  os  lûquentium  ioiqua. 
On  ne  dit  point  Gloria  Patri. 
PsÀCMfi,  66. 

DEUs  misereatur  nostr!^  &  beoedicat 
Dob^s  ;  illuminet  yultum  suuni  su- 
per nos,  &  misere&tur  nostrl» 

Ut  Gognoseamus  in  terra  Tiam  tmim: 
in  omnibus  g^tibus  salutare  tuum. 

Confiteantur  tibi  populi^  Deus  :  con- 
fiteantur  tibi  pc^iili  omties* 

Lasteotur  &  exultant  gentes  i  quoni- 
amjudicas  populo*  in  ssquijtatt^  &  gea« 
tes  in  terra  dirigip. 

Conâteantur  tibipopuli^Deus^  coofi- 
teantur  tibi  popqU  omoes  :  ters^a  dedil 
fruetum  suum, 

Benedictt  nos  Deus,  Dsms  noster^ 
benedicat  nos  Deus  ;  &  metuant  «um 
oufflen  Soei  teir»f   Glioqa  Patri,  &c. 


! 


186  Office 'de  In  Vierge, 

De  la  PurificatioTii  à  VAventj  I .  Off. 

.  Ani*  In  ddôrem'^ïgïièiitorùm  Quo- 
rum éurrimus  :  âdolescentutsë  dilexe- 
ruhtte  nimis.     a  ^*^^h*^i^-        .^m^^.a 

JnL2;L.  Bencèictù:  fijia.    ^^"   •  -^^ 

a  -^wt.  Ne  timeas^  Mari^;,  invenisti  gra- 
tiamapud  Domiauxu  :   £ccè  concipies 
&  paries  filium»  AUeluia, 
Ant.  3.  L.  Dabjl  (51  Oominusi 

^r  De  Noël  à  la  Purification,  3^  OJf^ 

^^.  Rubum  quein  viderat  Moyses 
incombustuin^  coaservatam  agnovimus 
tuam  jaudabilem  virgiaitateai  :  Del  ge- 
nitrîx»  intercède  pro  nobis. 
..1  AM,  2.  L.  Germinavit.  i 

Cantique  des  trois  ^Enfans.  Dan«  3. 

q'"^  X^^t^cÎTÏi  i)iHnia  opéra  Do- 
A4|*  J3  mini.  Domino:  laudate  & 
superexaltate  ^um  in  ssBCula, 

Benedicîte,  Angeii  Domini,  Domino: 
benedicitCj  cœlî  Domiho.        *'^^:         ? 

Benedicite,  aquœ  omnésy  q^îé 'su^r 
tœlôa' sunt,  Doïhino  :  bene^icite,  om- 

m^a 'vf«'#tii#>ft  Tlnmifii     lYrtniinn. 

Bètoedicitei  soi  éi  luna.  Domino :%€- 
nedicite.  stellse  cœli.  Domino* 
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Benedicite^  omnis  imber  &  ros.  Do- 
mino :  benedicite^  omnes  spiritus  Deî^ 
Domino^  ^^j>iiio%i  aai 

Benedicite^ ignis &  asistus^  Domino: 
benedicite^  frigus  &  asstus^  Domioo^  il 

Benedicite^  rores  &  pruina^  Domioo  : 
benedicite,  gelu  &  frigus^  Domino. 

Benedicite^  glacies  &  nives^  Domino: 
benedicite^  noctes  &  dies,  Doraino« 

Benedicite^  lux  &  tenebrœ^  Domino  : 
benedicite^  fulgura  &  nubes^   Domino. 

Benedicat  terra  Dominum  :  hiudet  & 
superexaltet  eum  in  s^cula. 

Bepedicite^  montes  &  colles^  Domino: 
benedicite^  universa  germinantia  in  ter- 
ra. Domino. 

Benedicite,  fontes^  Domino  :  bençdî- 
cite^  maria  &  flumina.  Domino. 

Benedicite,  cete  &  omnia  quas  mo- 
^entur  in  aquig,  Pomino:  beiledicite> 
omnes  Yolucres  cœli.  Domino.  .^ 

Benedicite,  omnes  bestias  &  pécora^ 
Domino  :  benedicite,  filii  hotniniim. 
Domino..  7/^%^ 

Benedicat  Israël  Dominum  :  laudet 
&  superexaltet  eum  in  sascula.  i 

Benediritle,  sacerdotes  Domini,  Domi- 
no :  benedicite,  servi  Domini^  Domino, 


.iA 


18B  Office  âala  Vierge, 

-  BeBedicile^  tpîrilus  &  animse  jasto- 
xmù,  Domino  :  benedicitCj  sancti  &  hu- 
miles  corde^  Domino. 
.  vJBenedicite,  Ânania^  Azaria^  Misael^ 
Domino  :  lawlate  &  sqpere:ialtate  eum 
io  laeciala. 

Beoedicamut  Palrem  &  Filium  cum 
Saacto  Spiritu  :  laudemuset  supereiaU 
temtu  eum  in  sœcyla. 
.  Benedicius  es^  Domioe^  in  firmamen- 
io  cœli  :  et  laudabilia  et  gloxiosus^  et 
itiperexaUatus  in  sœcola. 

On  ne  dU  pomt  Gloria  Patri« 

De  ta  Purification  àVAvent,  1.  Office. 
Ant»  Bénedicta  filia  tu  à  Domino  : 
quia  per  te  fruetum  vitse  communies^- 
Vimus. 

Antvl.  L«  Puichra  es. 
*^*         pendant  VAtent,  %  Off, 

Ant.  Dabit  ei  Dominus  sedem  David 
Patrifl  ejus^  etregnâbitin  seternum^ 
"^  ^Ant.  1.  L.  Ëccè  ancithi  Domini. 

De  Noël  à  la  Purification,  3.  C^fiee, 

Aàt.  Qexmimmt  radix  J^ase»  orta  est 
Stella  ex  Jacob^  Yirgo  psperit  folva^ 
torem  :  te  îaudamua,  Deuâ  noetfer* 
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I  «  T  AUBATE  Dominutn  de  cdslit: 
*   *'JlJ  laudate  eum  in  excdsîs. 

lAudate  eum^  omnes  Angeliejus: 
laudate  eum^  omnes  rirtutes  cgiis« 

Laudatè  eum,  scd  &  Inna  :  laudate 
eum,  omne:^  stellœ  &  lumen. 

lÂuUate  eum,  coâi  cœlorum:  & 
aquœ  omaea  quag  super  coalot  sun^ 
kudent  Domeu  Domini. 

Quia  ipse  dixit  &  facta  sudt  :  ipse^ 
maudavit  &  creata  sunii 

Statuit  ea  in  aeternum,  &  in  saeci> 
lum  sceeuli  :  prœceptum  posuit,  et  non 
prseleribit. 

Laudate  Dominum  de  terra:  dira- 
coneÉj  et  omnes  abyssi.  a 

Ignis,  grando,  nix,  glacies,  àpiiritus 
proceUaruai  :  qusefaciunt  verfoum  c^us^ 
^  AdoGÉtes  et  omnes  roUes  :  ligna  lruc« 
tifera,  et  omnes  eedri. 

Bestise,  et  universa  pecora  :  serpeu^ 
tes,  et  rolucres  peiuiatâ^« 

Regea  terrae,  et  omaes  popuU  :  pria- 
cipes,  et  omnes  judices  terras. 

fhimfBie%  et  virgines,  aenes  com  ju« 


m 
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Office  de  la  Vierge, 

nioribus^  laudent  nomen  Domini  :  quia 
exàltatum  est  aomen  ejus  solius* 

Confcssio  ejus  fluper  cœlum  et  ter- 
ram  :  et  exaltavit  cornu  populi  suu 

Hymn-is  omnibus  S^nctis  ejus  :  filiis 
Israël^  populo  appropin quanti  sibi. 

Psaume  149, 

CANTATE  Domîno  canticum  novum  : 
laus  ejus  iii  Mûclesiêi  Sanetorum* 

Laetetur  Israël  in  co  qui  feeit  éum  : 
&  filii  Sion  exultent  in  rege  suo. 

Laudent  nomen  ejus  in  choro  :  in  tym* 
pano  et  psalterio  psallant  ei. 

Quia  beneplacitum  est  Domino  in 
populo  suo  :  et  axaltabit  mansuetos  in 
salutem. 

Exultabunt  Sanctî  in  gloriâ  :  lœta- 
buntur  in  cubilibys  suis. 

Exaltationes  Dei  in  gutture  eorum  : 
et  gladii  ancipites  in  manibus  eorum* 

Ad  faciendam  vindictam  in  nationi* 
bus  :  încrepationes  in  populis* 

Ad  alligandos  reges  eorum  în  com- 
pedibus  :  et  nubiles  eorum  in  manicis 
ferreis.  '^-^^ 

Ut  faciant  în  eis  judicium  conscrip* 
tum  :  gloria  hœc  est  omnibus  Sanctis 
ejiis. 


6"^^' 
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Psaume  150.  ^i\ 

LAUDAT£  Doviinum  ifi  Sanctis  ejus: 
hudate  eum:  ia J&roiaraeuto  virtu- 

lis    61X1  s»     '  .  .       .jKvY    ««-4      .V.... 

taudate.eum  in  virtutibus  ejus  :  lau* 
date  eum  {jecundùm  multitudinem  mag- 
nitudiniff  ejus.  ^        j; 

Laudale  eum  in  sonotubœ  ;  lauda^ç 
eum  in  psaiterio  &  citUarâ.       ri^^f  ^^ 

Ifaudate  eum  in  tympano  &  choro  ; 
laudate  eum  in  chordis  &  organo. 

Laudate  eum  in  cymbalis  beneso- 
nantibus,  landateeum  in  cymbalis  ju- 
bilationis  :  omnis  spiritus  laudet  Do- 
niinum*     Gloria  Patri,  etc.  .  V 

De  la  Purification  à  VAvent,  l.  Off. 

AnL  Pulcha  es,  &  décora,  filia  Jéru- 
salem :  terribilis  ut  castrorum  acies  or- 
dinata. 

Pendant  VAvent,  2.  Office.  ;Cy'^. 

Ant.Eccè  ancilla  Domini,  fiât  mihi 

secundùm  verbum  tuum. 

De  Noël  à  la  Purification,  Z  Office. 

AnU  Eccè  Maria  genuit  nobis  Sai- 

vatorem,  quem  Joannes  videns  excla- 

mavit  dicens:  Eccè  Agaus  Dei,  eccè 

nui  tollif    nA/*/>Qfo  rviti».i:  ^11^1..:^ 
^      _  -^.^    „_..,,;_^ç^-^^  .j-y..-j^j^  ^jjj^„j.„.^^ 
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192  Office  de  la  Vierge, 

De  Noël  à  VAvmt,  l.et  3.  Office. 
Chapitiis,    Cant.6^    '     ^ 

p  *VT>i>B^vN''  ^^  A'^®  ^îon«  ^  ^^^ 
•  T    tissimam  praedicaverunt,  4  re- 

ginœ  laudaverunteam.  r.  Deo^tias» 
Pour  VAvent,  %^  Office^ 
Chapitre,  haie  U« 
P  iE^€^<i8'>ï«*^**  y\t%^  é&  radfce  Jes- 
*^'  m^A  se,  &  flo9  àt  radier  qoB  ascen- 
det,  &  requieacet  8Ut>er  ftun  Splritus 
Damitii.  R.  Deo  gratia», 

flTMltE« 

p  ^^  GLORioSA  Domina, 
*^' Vr  Excella  sufier  sidéra. 
Qui  te  creavît  pfofîdè, 
Lactasti  eaoro  ubtfre. 

Quod  Era  tristis  abstulH, 
Ta  reddis  aVmo  germine  : 
Intrent  ut  astra  flebiles, 
Cœli  fcneatra  facta  es. 

Tu  régis  atti  jarwa. 
Et  porta  lucis  fulgida  : 
Vîtaw  datant  per  Vii^îâem, 
Gentes  redcmptO!,  plaitdite4 

CFloria  tibî.  Domine, 
Qui  nattis  ^  de  Viiçiae  ;  ^ 
Cum  ratre  et  saueto  ï^nto. 
In  sempitema  ss^nla*    i)gn(ien« 


p. 


B 


è 'Laudes  é  tt93 

Ti  LL.  Ben^âieta  tu  in  timKepibiis. 
R.  £t  benedietusi  fructttsvtnùds'tui» 
Delà  Pi.rificatiêH'à  VAvent,  l«<^ce« 
Ant.  ï.  L.  Beata  Dei  genitrix.'^d*?  ? 
De  Pâques  au  samedi  avant  la  Trinité» 
AnL  I.'Ij.  'Regina  cœli^  lœtare/àlle. 

Pendant  VAvent,  2%  Office. 
AnU  1*  L.Spiritus  Sanctus.         Hiiii 
De  Noël  à  la  Purification,  S  Offléc^ 
Ant.  1 .  L.  Mirabile  mysteriuai»   ■ 
Cantique  ie  Zneharie^lMt^l: 

lEiKBDifctusBomrausDeàs  lErrareh 
quia  "viâltavit  &  fecit  redipiitip- 
tionem  plebis  sdse. 

Et  erexit  cornu  salutis  nobis  :  in  do- 
mo  David  pueri  sui. 

Sicut  locutus  est  per  os  sanctorum  : 
qui  à  saeculo  sunt  Prophetaruiii  ejus* 

Salutem  ex  inimicis  nostris:  &  de 
manu  omnium  qui  oderunt  nos. 

Ad  faciendam  tnisericordiatn  çum 
patribu»  nostris:  &  memorari  testa- 
menti  ^i^atïctiâ      ; 

J>iisgÙFandutn'quàdjurftyit  ad  Abra-* 
hampatremnôstrum:  daturuniBe  nobis. 

Ut  Bine  tittî6t«  de  manu  ifiimicomin 
nostrorum  iiberati  :  HrnsLmtm M.. ri 

a 


ïï. 


pi 


19*  Office  de  la  Vierge] 

In  raiictitate  &  justitiâ  coram  ipso  : 
omhtbfls  diebus  nostris. 

JÇt  tu,  puer,  Propheta  Altissimî  vo- 
caberis  :  praeibie  enîm  an  te  faciem  Do- 
iiiiBi  parare  vias  ejus. 

^Ad  dandam  scientiam  salutis  plebi 
ejus:.in  remissionem  peccatorum  eo- 
rum. 

/iPer  vîscera  misericordiae  Dei  nostri  : 
in  quihus  visitavit  nos  oriens  ex  altOâ 

Illuminare  bis  qui  in  tenebris  et  in 
umbrâ  mortissedent  :  ad  dirîgendos  pe- 
des  nostros  in  viam  pacis» 
Gloria  Patri,  &  Filio,  etc. 

De  la  Furification  à  VAvent,  1.  Off» 

Ant.  Beata  Dei  genitrix  Maria,  Vîr- 
go  perpétua,  temglum  Dominî,  sacra- 
riùm  Spiritûs  Sancti  :  sola  sine  exem- 
ploptacuisti  Domino  nostro  Jesu  Chris- 
xo  ;  orapro populo,  intervenipro  clero, 
intercède  pro  devoto  fœmineo  sexu. 

2)e  Pâques  au  samedi  avant  la  Trinités 

irAni.  Regina  cœli,  laetare,  alléluia  ; 
quia  quem  meruisti  portare,  alléluia  ; 

_^^ îA  _?^--x    jî_:j.    _ii^i..:„  -   _„_ 

ItcfaurreAit  âiyUt.  illAlît^  iliâiiïiuiâ*  îJ»iii  pli/ 

nobis.  Peum,  alléluia. 


,  y^    %  j*       i  *  ^  . 
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En  VAvent,  2  Office. 

ÀnL  Spiritus  Sanctus  in  te  descen- 
àet.  Maria  :  ne  limeas,  habebis  in  ute- 
ro Filium  Dei,  alléluia*  <  ^ 

P*  Kyrie,  eleison*  Christe>   eleisoUi 
Kyrie,  eleison, 

V.  Domine,  exaudi  orationem  meam. 

R.  Et  clamor  meus  ad  te  veniat, 

Oremus. 
p  TTVeus,  qui  de  beatœ  Marise  Virgif 
*  '  JL^  nis  utero,  Verbum  tuum,  Ange- 
15  nuntiante,  carnem  suscipere  voluîsti  ; 
praesta  supplicibus  tuis,  ut  qui  verè 
eam  genitricem  Dei  credimus,  ejus  a- 
pud  te  intereessionibus  adjuventur.  Fer 
eumdem  Dominum  nostrum  Jesum 
Christum  Pilium  tuum,  &c,  r.  Amen^ 
De  Noël  à  la  Purification,  3.  Office. 

i4n«.  Mirabile  mysterium  declaratur 
hodiè,  innovantiir  naturae,  Deus  homa 
factus  est,  id  quod  fuit  permansit^  & 
quod  non  erat  assumpsit,  non  commix- 
tionem  passus,  neque  divisionem. 

P.  Kyrie,  eleibon.  Christe,  eleison. 
Kyrie,  eleison. 

R«  Et  clamor  meus  ad  te  veniat. 


I9C 


' 


>    A 


Office  de  la  Vierge, 
Oremus* 


p.T%BUS,  qui  salutis  aeternœ  beatas 
JLr  Mariœ  virginîtate  fœcundâ  hu- 
mano  generi  prasmia  praBstitisti  :  tri- 
bue^  quaesumuSj  ut  ipsam  pro  nobis 
intercedere  sentiamus^  per  quam  me- 
j?uimu6  Autorem  vitae  suscipere  Domi- 
num  nostrum  Jesum  Christum  Filium 
tuum.  R,  Amen. 
1^       Antienne  à  Saint  Josephg 

P  17''^'^^'^  servus  &  prudens,  quem 
^*J0  constituit  Dominus  suas  matris 
solatium^  suas  Garnis  nutritium  ;  &  so- 
lumin  terris  magni  consilii  coadjuto- 
lem  iidelissiinum. 

¥•  LL.  Ëooè  homo  sine  qaerelâ^  ve- 
rus  Ddi  cultar. 

n.  Âbstinens  se  ab  omni  opère  malo^ 
^  pi^irxai^nens  io  innocentiâ  suâ. 

Oremus* 
p  i^AMCTigsiM j"  geqitricis  tuae  Sponsi^ 
^  'O  qvaB^umqs,  Domine,  meritis  ad- 
juvemiir>  ut  quod  possibilitas  nostra 
rtw  ql)tia6tj,  fîjus  nobis  inteprcessione 
donetur* 

le»  Saints* 
Ant,  P,  Sancti  Dei  omnes,  intercedere 
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digDémini  pronostrâ  omnîumque  salute. 

v«  LLâ  LsQtamini  in  Domino  &  exul- 
laie  justi. 

R.  Et  gloriaminî  omnes  recti  corde. 

Oremus* 

p  T)R0TE6B>  Domine^  popuIumtuuin> 
'-ir  &  Apa^'iolorum  tuorum  Pétri  & 
Pauli^  &  aliorum  Apostolorum  patro- 
cinio  confidentem  perpétua  defençipiie 
conserva, 

OMNES  Sanctitui^  quœsumus^  Domi- 
ne^ nos  ubique  adjuvent  :  ut  dikn 
eorum  mérita  recolimus^  patrocinia  sea- 
tiamus  ;  &  pacem  tuam  npstris  conce- 
det^poribu8^&  ab  Ecclesiâ  tua^cunc* 
tam  repelle  nequitiam  :  iter^  actus>  & 
voluntates  nostras^  &  omnium  famulo*- 
rum  tuorum  in  salutis  tuae  prosperitalei 
dispone  :  benefactoribus  nostri&sempi- 
terna  bona  rétribue^  &  omnibus  fideli- 
bus  defunctis  requiem  aeternanv  concè- 
de. Fer  Dominum  nostrum  «fesum 
Christum  Filium  tuii»^  &c.  r.  Amen. 
y^  Domine^  exaudi  orationem  meam* 
R«  Et  clamor  meus  ad  te  v^niaA. 


«r       l^#Mr^  ^%^  «  .«->«^  w«^  ««—    Ta ._.  •.ui»  .  _  .^ 


R«  Deo  gratîsus, 
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T.  Fidelium  animas  per  misericordi^ 
am  Dei  requiescant  in  pace.  r.  Amen« 

Pendant  VAvent,  pour  les  SaintSé 

4nL  P-  Eccè  Dominus  veniet,  et 
omnes  Sancti  ejus  eu  m  eo^  et  erit  in 
die  illâ  lux  magna.  Âileluia* 

v«  LL.  Eccè  apparebit  Dominus  su- 
per nnbem  candidam. 

R.  Et  cum  eo  Sanctorum  millia« 
Oremus. 
-p  ^^ôNsciENTiAs  nostras^  quœsumus^ 
'\^  Domine^  visitaodo  purifica,  ut 
veniens  Jésus  Cbristus  Filius  tuus  Do- 
minus noster^  cum  omnibus  Sanctis, 
paratam  sibi  in  nobis  inveniat  mansi- 
onero.  Qui  tecum  vivit  &  régnât  in 
unitate  Spiritus  Sancti  Deus,  per  om- 
nia  sœcula  sseculorum.  r.   /Vmen. 

v«  Domine^  exaudi  orationem  meam> 

R.  Et  clamor  meus  ad  te  veniat, 

V.  Benedicamus  Domino. 

R,  Deo  gratias* 

V.  Fidebum  animas  per  misericor- 
diam  Dei  requiescant  in  pace. 

R.  Amen. Pater  noster^  &c.  toui  bas, 

R.  Et  vitam  œternam.  Âmen. 
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Après  on  dit  une  des  Antiennes  de  ta 
Vierge  selon  le  temps.    ^  ^  , , 

Depuis  les  premières  Vêpres  de  l^Avent Jusqu'à 
la  Purification^  inclusivement, 

p  A  LMA  Redemptoris  Mater^  quas 
XJL  pervia  cœli.  Porta  raanes^  et 
Stella  maris,  succurre  cadenti,  Sartre 
qui  curât  populo  :  tu  qusB  genuuii, 
Naturâ  miraote,  tuum  Banctum  Genito<^ 
rem,  Virgo  priùs,  ac  posteriùs,  Gabrie- 
lisab  ore,  Sumeos  ill^d  Ave,  peccato- 
rum  miserere.  -    r^--i aîi^/v 

Pendant  VAventm 

* 

V,  LL.  Angélus   Domhiî  nuntiaTit 
Mari8B« 
R»  Et  concepit  de  Spiritu  Sancto^ 
Oremus*  ^. 

GRATiÂM  tuam,  quaesumus;  Domi- 
ne, mentibus  nostris  infun^e,  ùt 
qui,  Angelo  nuntiante,  Christi  Pilii  tuî 
Incarnationem  cognovimus,  per  passio* 
nem  ejus  &  crucem  ad  resurrectionis 
gloriam  perducamur.  Per  eumdeni 
Christum  Dominum  nostrum.  k.  Amen4 
Divinum  auxilium  maneat  s«inper 
nobis  cum.    »%  ^tneni» 


Il  Éi 


«»*"»*■■  t 


SQft  OjffieeJkda  Vierge, 

Dêpui9  les  premières  Vêpres  de  Noël  Jusqu'aux 
secondes  V^res  de  la  Purification. 

V.  LL.  Fost  partum,  Virgo,  inviolata 
pennansi^tj• 

K.  Deigenitrix,  inteœedepro  nobis. 

OR£|kfX;s« 

|«U9^  qui  salutis  aetemae,  beatœ 
h  Marias  virginitate  fœcundâ^  hu- 
MônDgeneri praerniapraestitisti-:  tribue, 
qu«^àiu«,  ut  ipatm  pro  nobis  intercé- 
der», fifiiitiamusy  per  quam  n^ruimus 
Autorem  vitas  suscipem  Doininum 
nostrum  Jesuin<3hii^tiim.Piliura  tuum. 

Depuis  le  lendemain  de  la  PuHJication  jusqu'au 
Jeu(U»Stii9H  inclusivement.^ 

P-  A  ^^f  I^egînaicolomm  :  Ave,  Do- 
rr<€^mina  Aogj^loruw:  Salve  radixisal- 

veiMM-la^  ExqMâmaado  lux  estorta. 

Mau^i  Virgo  glpriosaj  Super  omnes 

spççiosa;  Vale,  ô  valdè deqqra,  Et  pro 

nobis^^tiriituri)  exorai 
y.ij^.  D%narerme  laudare  to,  Vir- 

^  Da  mihi virtii tem coni^a hoat^ç tuos. 
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O&EMVS. 

p  #^ONCEDE,  misericora  Deus^  fragilf-^ 
•V-/  tatî  nostrse  prassidiiim  :  ut  qui 
sancta?  Dei  genitricis  memoriain  agi- 
mus^  intercessionis  ejus  auxilio^  à  nos- 
tris  iniquitatrbus  resurgamus.  Per  eum- 
dem  Christum  Dominumnostrum. 
R.  Amen.  Divinum  auxilium^  &c. 

Depuis  Connues  duSamedùSamt^  jusqu'à  Non» 
du  Samedi  d'après  la  Pentecôte  inclusivement^ 

pXjEGiNA  cœlî,  laetare,  alléluia  : 

'XI;  Quia  quem  meruisti  portai e^  al- 
léluia :  Resisrrexit,  aicut  dixit.alleluia  : 
Ora  pro  nobis  Deum,  alléluia, 

V,  LL  .  Gaude  &  lœtare^  Virgo  Ma- 
ria^ alléluia. 

R.  Quia  surrexit  Dominus  verè,  ail. 

Obemus, 

p  T^B^s,  qui  per  reaurrectionem  Filii 
'MJ  tui  Domini  nostri  Jesu  Christi 
mundumlœtificare  dignatus^  :  prsBsta, 
quaesumus,  ut  per  ejus  genitricem  Vir- 
ginem  Mâriam^  perpetu»  capiamush 
^udia  vitœ.  Per  eiimdem  Christum 
Dominum  nostrura.  «.  Amen, 
Divinum  auxillup^  âc. 
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Depuis  les  premières  Vêpres^'  de  la  trh-^ainie 
Trinité  y  jusqu'à  None  du  Samedi  devant  VAvent, 

p  Oalve.  Regina. mater  misericordig». 

*  O  vita,  dulcedo^  &  spes  nostra,  salve. 
Ad  te  clamamus^  exules^  iilii  Hevœ. 
Ad  te  suspiramus  gementes  &  fientes  in 
hâclacrymarum  valle.  Eia  ergô^  advo- 
catanostra^  illostoos  miséricordes  ocu- 
los  ad  nos  converte.  Et  Jesum  bene- 
dictum  fructum  ventris  lui  nobis  post 
hoc  exilîum  ostende.  O  clemeus^  ô  pia^ 
ô  dulcis  Virgo^  Maria. 

r.  LL.  Ora  pro  nobis^  sancta  Dei 
genitrix. 

R.  Ut  digni  efficiamur  promissionibus 
Christi.  Oremus. 

p  ^^MNiPOTENs»  sempiiterne  Deus^  qui 
'  V-^  gioriosas  Virginis  matris  Maris 
corpus  et  animam^  ut  digoum  Filii  tui 
faabîtaculum  effici  mereretur^  Spiritu 
Sancto  coopérante^  prseparasti  :  da  ut 
cujus  commemoratione  la?tamur^  ejus 
piâ  intercessione  ab  iosfantibus  malis^ 
«t  à  morte  perpétua  liberemur,  Per 
eumdem  Dominum  nostrum  Jesum 
Christum  Filium  tuumi  &c.  r.  Amen, 
r,  Divinum  auxilium  inaueat  seniper 
nobiscum«  Ra  Ameu» 
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PRIERES 

qui  se  disent  aux  Assemblées  des  Çon- 

gréganistes. 

Les  Litanies  de  la  sainte  Vierge^  aux  Prières 
du  Soir,  page  22.  après  lesquelles  on  dit  : 

F,  Christe^  audi  nos.  b.  Christe^  ex- 
audi  nos. 

Kyrie^  eleison.    Christe,  eleison* 

Kyrie,  eleison.    Pater  noster. 

T.  Et  ne  nos  inducasin  tentationem. 

R.  Sed  libéra  nos  à  malo. 

V.  Mémento  Congregationis  tuà. 

B.  Quam  possedisti  ab  initio. 

Y.  Oremusprobenefactoribusnostrîs. 

B.  Retribuere  dignare.  Domine^  om- 
nibus nobis  bona  facientibus  propter 
nomen  tuum  vitam  aeternam, 

V.  Oremus  pro  fratribus  nostrîs  de- 
functis. 

Ri  Requiem  aeternam  dona  eîs^  Do- 
mine, &  lux  perpétua  luceat  eis. 

y.  Requiescant  in  pace.     r.  Araén. 

y.  Pro  fratribus  nostris  absentibus. 

R.  Salvos    fac    servos    tuos,    Deus 


meus,  sperantes  m  te. 

Sancto.    R,  £t  de  Sion  tuer«  eoji. 


:i:^ j^ 
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V.  Domine^exaudiorationemmeain. 
R«^  Et  clamor  meus  ad  te  veniat. 

Oremus« 

p  'Oic'^^'^A  tuâ^  quœsumus.  Domine, 
\9l  nostrorum  solve  vincula  peccato- 
rum,  &  intercedente  beatâ  Maria  cum 
omnibus  Saiictis  tuis^  nos  famulos  taos, 
benefactores^  atque  loca  nostra  in  cm* 
ni  sanctitate  custodi,  omnesque  con- 
sang^uinitate^  affinitate,  atque  familiari- 
tate  nobis  conjunctos  à  vitiis  purga, 
virtutibus  illustra,  pacem  &  salutem 
nobis  tribue,  hosles  visibiles  &  invisi- 
biles  remove^  camalia  desideria  repelle, 
aërem  salubrem  &  terrae  fertilitatem 
indulge,  amicis  nostris  charitatem  lar- 
gire,  atque  urbem  hanc  N.  cuna  omni- 
bus in  eâ  habitacitibus,  ab  omni  peste, 
înfideliumque  feritate  &  potentiâ  illas- 
sam  conserva^  &  omnibus  fidelibus  vi- 
vis  &  defunctis,  in  terra  viventinm  vi- 
tam  &  requiem  aeiernam  coucede  :  & 
Pontificem  nostrum  N.,  Antistkeinnos- 
tmm  N.,  Regem  postrum  N»,  onrvnes 
Praelatos,   &  cunatui»  populum  chcis- 

benedietio  tua;si4sttpet  nos  s^r.perw  Vev 
Christum  Dominumnostrtim.  r«  Àmcn. 


à  Laudês, 


1805 


AUTRES  PRIERES 

Pour  les  diverses  nécessités  de  la  Con- 
grégation^ 

P    A  ^^'  ï"aris  Stella^ 

'jljL  Dei  mater  aima, 
Atque  Bemper  Virgo, 
Félix  cœli  porta« 

Sumens  illud  ave« 
Gabrielis  ore, 
Funda  nos  in  pace, 
Mutans  Evae  noraen. 

Solve  vincla  reis, 
Profer  lumen  caecis^ 
Mala  nostra  pelle  : 
Bona  cuncta  posce« 

Monstra  te  esse  Matrem, 
Sumat  per  te  preces. 
Qui  pro  nobis  natus, 
Tulit  esse  tuus- 

Virgo  singularisa 
Inter  omnes  miiis, 
Mos  ouipis  solutos, 
Miies&c  &  castog^ 

Vitam  praesta  puram, 
Ibér  p»ra  tutitm. 

Ut  vidoîte»  JesuiM^ 
Semfief  coUœteoAttr. 


.Vu 


W^  Office  de  la  Vierge, 

Sit  laiie  D^o  Patri, 
Summo  Christo  decus, 
Spiritui  Sancto, 

Tribus  honor  unus.   R.  Amen. 
V.  LL.  Diffusa  estgratia  in  labiistuîs. 

R.  Proptereà  benedixit  te,  Deus,  in 
aeternum.— Oraison  pour  les  malades. 

Oremus. 
p  ^^MNiPOTENS,  sertipîterne  Deus,  sa- 
*^*  V^  lus  aeterna  credentium,  exaudi 
l\os  pro  infirmis  famtilis  tuis  pio  qui- 
Bustiîisericordiœ  tuas  imploramùs  auxi- 
lium  ;  ut,reddilâsibisanitate,gratiarum 
tibi  in  eeclesiâ  tuâ  référant  action«s. 
Pour  ceux  qui  sont  en  voyage^ 

Adesto,  Domine,  supplicationibus 
nostris  &  vîam  faraulorum  tuorum  in 
salutîs  tuae  lîrosperitate  dispone,  ut  in- 
ter  omnes  viœ  &  vitœ  hujus  yarietates, 
tuo  semper  protegamur  auxilio« 
Pour  ceux  qui  sont  recommandés  aux 
prières  de  la  Congrégation. 

Deus,  qui    >îaritatis  dona  per  gra- 
lîam  Sancti  Spi/   a^L^^orum  cordibusfi- 


^  I 


r  _  j  ; 


! 
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corporîs  :  lit  te  totâ  virtute  diligan  & 
quse  tibi  placila  sunt^  totâ  dilectione 
perficiant. Pour  U  Roi.  ' 

QuaBSumus,  omnîpotens  Deus,  ut  fa- 
mulus  tuus  N.  Rc\  noster,  qui  tuâ  mi- 
seratione  susc^piit  rejçni  gubernaçula, 
virtutum  etiam  omnium  percipiat  in- 
crémental quibus  decenter  ornatus, 
vitiorum  monstra  devitare,  hostes  supe- 
rare,  &  ad  te  qui  via,  veritas  &  vita  es, 
gratiosus  valeat  pervenîre. 

Pour  toutes  sortes  de  nécessités. 

Deus,  refugium  nostrum  &  virlus 
adesto  piis  EcclesisB  tuae  precibus,  au- 
toripse  pietatis^  &  praesta^ut  quod  fide- 
liter  petimus,  efficaciter  oonsequamur, 
Per  Dominum  nostrum  Jesum  Chris- 
tum  Plium  tuum,  &c.  ji.  Amen. 

A  PRIME. 

Ave^  Maria^  Sfc. 

p  TT^EUS  in  adjutorium  raeum  intende. 
JL^   Domine,  ad  adjuvandum  me  festina.    - 
Gloria  Patri,  &  Filio,  &  Spiritui  sancto. 
Sicut  erât  in  pnncipio,  &  nunc  &  semper,   & 

in  saecula  saeoulonim.     Amen.       .*i^     ^U,**.» 

Aîieittia,  oM  Lan»  tîbî,  Domine,  Rcx  eteniaî 
glorias. 


!i 
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Hymne. 

p  "RLA*!!! ENTO,  salutis  Autor, 
^'JJfM.  Quôd  nostri  quondam  corporu> 
Ex  illibata  Virgîne      , 
Nascendo,  formam  aumpserii. 

Maria  mater  ^atiœ, 
Mater  misericordiœ, 
Tu  nos  ab  hoste  protège, 
Et  horà  mortis  auscipe. 

Gloria  tibi,  Domine, 
Quinatus  es  de  Virgîne, 
Cum  Pâtre  &  Sancto  Spirîtfi| 
In  sempiterna  sœcvla.      Ajmcnr 

De  la  Purification  à  VAventy  1.  Office: 

AnU  AsBumpta  est  Maria. 

En  VAvent,  2.  Office. 

Ant,  Missus  est  Gabriel. 

De  No'èl  â  la  Purification,  3.  Office, 

Ant.  O  admirabile  commercium  ! 

Psaume  53« 

DBus,  in  noraine  tuo  salvum  me 
fac  :   &  in  virtute  tuâ  judica  me. 

Deus^  exaudi  orationem  meam  :  au^ 
ribus  percipe  verba  oris  mai. 

Quoniam  alieni  insurrexwunt  ad- 
versùm  me,  &  fortes  quaesierunt  ani- 
mam  meam:  &  non  proposuerunt 
Deum  ante  comspectum  suum. 

Eccè  enim  Deusadjuvat  me  :  &  Do« 
minus  susceptor  est  animes  m€(». 


à  Prime.  20» 

Averte  mala  inimicis  meis  :  &  in  re^ 
rltate  tuâ  disperde  illos. 

Voliintariè  sacrifieabo  tibi,  &  conii« 
tebor  nomini  tuo^  EkMnine:  quoniant 
bonum  est. 

Quommm  ex  CHnni  tribulatione  eri'* 
puisti  me  :  &  super  inimicos  meos  de* 
spexit  oculus  mem. 

Gloria  Patri,  &  Filio^  &o. 

PSAUWE    9td 

BENEDixisTi^  Domine,  terram  tuam  : 
avcrtîstî  captivitatem  JaCob» 

Remilsisti  iiliquîtatém  plebhr  tuas: 
operuisti  omnia  peccata  eorum^ 

Mitiga^ti  omnem  iram  tuam  :  avet- 
trsti  ab  ira  itidignationis  tuae. 

Concerte  nos^  Detis,  salutaris  nos- 
ter  :  &  averte  iram  tuam  à  nobi^. 

Numquid  in  aetemum  irasceris  no- 
bis:  aut  extendes  iram  tuam  à  gène- 
ratione  in  generationem. 

Deus,  ta  conversas  vivificabîs  nos  : 
&  plebs^  tua  laetabitur  in  te. 

bstende  nobis^  Domine^  misericor" 
diam  tuam  ;  &  saJutare  tuum  da  nobist 
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nus  Deus:  quoniam  loquetur  pacem 
in  plebem  suarn. 

Et  super  sanctos  suos  :  &  in  eos  qui 
convertuntur  ad  cor* 

Verumtamen  propè  timentes  eum 
salutare  ipsius  :  ut  inhabitet  gloria  in 
terra  nostrâ. 

Misericordia  &  veritas  obviaverunt 
sibi  :  justitia  &  pax  osculatœ  sunt. 

Veritas  de  terra  oiita  est  :  &  justitia 
de  cœlo  prospexit. 

Etenim  Dominus  dabit  benignita- 
tem  :  &  terra  nostra  dabit  fructum 
suum.  ' 

Justitia  ante  eum  ambulabit  :  &  po* 
net  in  via  gressussuos.  Gloria  Patri,&c, 

Psaume  116. 

LAUDATE  Dominum^  omnes  Gentes  : 
laudate  eum,  omnes  Populi. 
Quoniam  confirmata  est  super  nos 
misericordia  ejus:  &  veritas  Domini 
manet  in  «ternum.     Gloria  Patri,  &c. 

De  la  Purification  à  PAvent^  1.  Office* 
4ntf  Assumpta  est  Maria  in  cœlam^  gaudent 
Ângeli,  laiidantes  benedicunt  Dominum. 
EnPJvent^  second  Office.  '  **1^ 


Tir^nem  desponiatam  Joseph, 


à  Prime.  211 

De  Noël  à  la  Purification^  3.  Office. 

Ant,  O  admirabile  commercium  !  Creator  ge- 
neris  humani  animatum  corpus  siimens,  de  Vir- 
gine  naeci  dignatus  est,  &  procedens  homo  sine 
semine  largitus  est  nobis  suam  Deitatem. 

De  la  Purification  à  PAvent^  1.  Office, 
Chapitre*    Cant.  6. 

p  £^  UiE  est  ista  quae  progreditur  quasi  aurora 

'^{f  ccnsurgens,  pulchra  ut  luna,  electa  ut 
sol,  terribills  ut  castrorum  acies  ordinata. 

R.  Deo  gratias. 

V.  LL.  Dignare  me  iaudare  te,  Virgo  sacrata. 

R.  Da  mihi  virtutem  contra  hostes  tuos. 

P.  Kyrie,  eleison.    Christe,  eleison.    Kyrie, 
eleison. 

V.  P,  Domine,  exaudi  orationem  meam. 
R.  £t  clamor  meus  ad  te  veniat. 

Oremus. 


pD 


EUS,  qui  virginalem  aulam  beat»  Mari» 
Virginis  in  quâ  habitares,  eligere  di- 
gnatus es  ;  da,  quaesumus,  ut  suà  nos  defensione 
munitos,  jucundos  facias  suae  intéresse  comme- 
morationi.  Qui  vivis  &  régnas  cura  Dec  Pâtre, 
in  unitate  Spiritûs  Sancti  Deus  ;  Per  omnia  sge- 
cula  saîculorum.    r.  Amen. 

V.  Domine,  exaudi  orationem  meam. 
R.  Et  clamor  meus  ad  te  veniat. 
V.  Benedicamus  Domino,    r.  Deo  gratias. 
y.  Fideliùm  animœ  per  misericordUn^  Dei  re-* 
^ulescttut  in  pace.    r.  Àmen.  /^  --"   ^ 


fS 
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Four  ^ Avenir  2.  Office. 
Chapitre,    Isaie  7, 


^irj^cçE  Vii;go  concipiet  &  pariet  fiUum,  & 
^'JJ^À  focabitur  nomen  ejus  Emmanuel  :  buty- 
rum  »roel  coaiedet,  ut  sciât  reprobare  malum 
&  eligere  bonum.    r.  Deo  gratîas. 

V.  jLIj.  Dignare  me  laudare  te,  Virgo  sacrata. 

R.  Da  mihi  virtutera  contra  hostes  tuos. 

ïP.  Kjne,  eleison,   Cbriete,  ekifioa.    I^^ôe, 

«leifien. 

V.  Domina,  exaudi  ^iratîoBem  meam» 
B.  Et  clamor  meus  ad  te  vealat» 

.OliMIiXiS, 

t>  T^^*>  4iui  de  beatae  Marîae  Vîrginîfl  utero, 
'^•JL#  Verbum  tuum,  Angelo  numtiante,  car- 
nem  suicîpere  voluisti  ;  praesta  supplioibus  tuis, 
ut  qui  yerè  «am  genitricem  Dei  credimvs,  ejus 
apud  te  întercessionitus  adjuvemur.  Per  eum- 
dem  Christum  Dominum  nostrum.   R.  Ainen. 

V.  Domine,  exaudi  orationem  meam. 

il.  ^  rpimewr  meijw  ad  te  v«niat.  . 

y.  ^qnedic^wimp  Domino.    R.   Deo  gi^atiis. 

;v,  f  Î4eUwsn  aaiiii^  ^per  mi^exioardi^  P^i  re« 
*pift«ioant  in  piMse.    a.  Amen.  a,' 

J)^  JSfikêdit  ia  Purification,  3.  Office. 
Ch^itre.   X^ant.  6. 
p  f\vM  est  ista  qu*  prog^dMw  quasi  curera 

\at  Gonwg««9,  ^^ulchra  ut  l\ma,  electa  ut 
sol,  terribilis  uâ  ,c;ast^oiwm  jicle^  ordÎRata. 

§,  J^^^lt^ia»* 

y.  ÎX»  1%W!^  we  laudare  te,  Virj^^o  faci-ata. 

p.  Kyrie,  ^isQU,   Christe,  eleison»   Kyrie, 


à  Tieree. 


%19 


T«  Domine,  exaudi  oratienien»  niBam. 
■Rm  £t  clamor  meus  ad  te  veniat* 

OftBMUS. 

p  T^EUS,  qal  salutis  aetemat,  beat»   MafÎKi 

'  JLJr  Tirginitate  fcacuodâ,  humaiM»  g^ijifiti  praï« 
mia  praestitisti  ;  tribue^  quassumufi,  ut  i^am  pro 
iiobis  intercedere  sentîanras,  pev  quam  nferuimua 
Autorem  vitcC  suscipere  Dcôniniun  ii^sânioat  Je« 
sum  Chrîstum  Filium  tuum.    r.  Amen* 

T.  Domine,  exmidii  orationem  meam. 

R.  Et  clamor  meus  ad  te  veraat. 

V.  Benedicamus  Domino,    r.  Deo  gratias. 

V.  Fidelium  animai  per  mîsenoordiaiB  De>  re«^ 
quiesoant  in  pace.    r.  Amen. 

A  TIERCE. 

^ve^  Maria,  S^c» 
p  "V^EUS,  in  adjutorium  meum  întnnde. 
*  JL^  Domine,  ad  adjuvandum  me  festina* 
Gloria  Patri,  &  FiKo,  &  Spirituî  Sancto. 
Sicut  erat  in  principio,  &  nunc  Sa  semp«r^   ^ 
itt  saoula  sKculomm.    r.  Amen. 

Alléluia,  ou  L&us  tibi.  Domine,  Rvx.  mt^mm 
çloriae. 

Hymne. 

p  TWJTemento,  salutis  Autor, 

'jjfjL  Quôd  nostri  quondam  cwporii, 
Ex  illibatâ  Virgine, 
Nascendo  form'am  sumpsoris* 

Maria,  mater  grati», 
Mater  miserîcordice, 
Tu  nos  ab  hoste  protège. 
Et  horà,  mortii  suseip»* 
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Gloria,  tibî,  Domine, 
Qui  natus  es  de  Virgine, 
Cum  Patre  &  Sancto  Spiritu, 
In  sempitérna  ssGula.       r.  Amen. 

De  ta  Purification  à  VAvent^  1.  Office, 
Ant.  2.  L.  Maria  Virgo. 

Pour  VAvent^  2.  Office, 
Ant,  2.  L.  Ave,  Maria. 

De  Noël  à  la  Purification,  3.  Office. 
Ant,  2.  L.  Quandô  natus  es. 

Psaume  119. 

3  j^^  A  D  Dominum  cùm    Iribularer 
'-itfL  clamavi  :  &  exaudivit  me.    ^ 

Domine,  libéra  animam  meam  à  la- 
biis  iniquis  :  &  à  linguâ  dolosâ, 

Quid  detur  tibi,  aut  quid  apponatur 
tibi  :  ad  linguam  dolosam. 

Sàgittse  potentis  acutœ  :  cum  carba- 
nibus  desolatoriis. 

Heu  mihi,  quia  incolatus  meus  pro* 
longatusest!  babitavi  cum  habitanti- 
bus  Cedar  :  multùm  incola  fuit  anima 
mea. 

Cum  bis  qui  oderunt  pacem^  eram 
pacificus:  cùm  loquebar  illis,  irapu- 
gnabant  me  gratis, 

Gloria  Patri,  &  Pilio,  &c. 
Psaume  120. 

LEVAvi    oculos    meos    in   montes: 
undè  veniet  auxilium  mihi. 


S"i 
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Âuxilium  meum  à  Domino  :  qui  fe- 
cit  cœlum  &  terrain. 

Non  det  in  commotionem  pedem 
tuum  :  iieque  dormitet  qui  custodit  te« 

Eccè  non  dormitabit,  neque  dor- 
miet  :  ^ui  custodit  Israël. 

Dominas  cust:>dit  te^  Dominus  pro- 
tectio  tua:  super  manum  dexteram 
tuam. 

Per  diem  sol  non  uret  te  :  nèque  lu* 
na  per  noctem. 

Dominus  custodit  té  ab  omni  malo  : 
cufitodiat  animam  tuam  Dominust 

Dominus  custodiat  introïtum  tuum^ 
&  exitum  tuum  :  ex  hoc  nunc^  &  us- 
que  in  sseculum.  Gloria  Patrie  &c. 

Psaume  121. 

LiETATUs  sum  in  his^  quse  dicta  sunt 
mihi:  in  domum  Domini  ibimus. 
Stantes  erant  pedes  nostri  :  in  atriis 
tuis^  Jérusalem. 

Jérusalem  quae  œdificaturutcivitas: 
cujus  participatio  ejus  in  idipsum. 

Illùc  enim  ascendçrunt  tribus,  tri* 
bus  Domini:    testimonium  Israël  ad 

wiiiiLCiiUUiii  iiUiiiiiJi  x/iiiiiiiil* 

Quia  illic  sederunt  sedes  in  judicio  : 
sedes  super  domum  David, 


fi 
If 
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Rogate  quœ  ad  pacem  sunt  Jérusa- 
lem :  &  abundantia  diligentibus  te. 
,   *iôt  pax  in  virtMte  tuâ  :  &  abundan- 
tm  in  turribus  tuis. 

Propter  fratres  meos,  &  proxicnos 
meos  :  loquebar  pacem  de  te, 

Propter  domum  Domini  Deî  nbslrî  • 
quœsivi  bona  tibi.    Gloria  Patri,  &c,  ' 

De  la  Purification  à  l'Jventy  1.  Office. 
Ant.  Maria  Vîrgo  assumpta  est  ad  œthertum 
tlialanium,  in  quo  Rex  regum  stellato  sedet  solio. 
En  l'Avent,  2.  Office. 
Ant.  Ave,  Maria,  gratiâ  plena,  Dominus  te- 
cum  :  benedicta  tu  in  mulieribus.  AHelnîa. 
DeNoU  à  la  Purification.,  S,  Office^ 
Ant.  Quando  natus  es  inefîabiliter  ex  Vircî- 
ne,  tune  impletatt  sunt  Scriptur»  ;  sicut  pluvJa 
in  vellus  descendisti,  ut  salvum  faceres   cenus 
humanum  ;  te  laudamus,  Deus  noster. 
;       De  la  Purification  à  PJvent,  l.  Office. 
Chapitre.   Eccl.  24. 

P.T?/  ^'*^  î"  Sion  firmata  sum,  &  in  ciritale 
J-l  sanctificatâ  simiiiter  requicfi,  &  in  Jg, 

xusaiem  potcstas  mea.    e.  Deo  gratits. 
V.  LL.  Diffusa  est  gratia  in  labiis  tuis. 
K.  Proptereà  benedixit  te  Deus  in  «ternum. 

^^.  Kyrie,  eleison.    Christe,  eleison.    Kyrie, 

V.  Domine,  exaudî  orationem  mt «m. 
:  *^^  *^  <?ia«w)r  m&^  ad  te  Teiuat, 


miÊMii^r-i  M  11.-^.. 


^-^^^ 


à  Tierce» 

Okemus. 
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|)  T^  E^^-^9  <(">  saiutis  aeterna;,  beats  Maria:  vir« 

'MJ  giuitut^  fœcundâ,  humano  generi  prae- 
mia  prxBtitisti  ;  tribue,  quaesumuS)  ut  ipsam  pro 
nobis  intercedere  eentiainus,  per  quam  merui- 
mus  Autorem  vita;  «uscipere  DoiniiHini  oostruu 
Jesum  Christum  Fiiium  tuum.    r.  Amen, 

y.  Domine,  exaudi  orationem  mearn. 

R.  Et  clamor  meus  ad  te  vcniat. 

V.  Benedicamus  Domino,  r.  Deo  gratias. 

V.  Fideiium  animas  per  misericordiam  Dci  re« 
quiescant  in  pace.    r.  Amen.' 

En  VAvent^  2.  Office, 

Chapiire.   Isaîe  11. 

p  Xj^greûiktuu  virga  de  radice  Jesse,  &  flos 

'3là  de  radice  cjus  ascendet,  &  requiescet 
super  eum  Spiritus  Domini.    r.  Deo  gratias. 

Y.  LL.  Diffusa  est  gratia  In  labiis  tuis. 

R,  Proptereà  benedixit  te  Deus  in  aetemum. 

P.  Kyrie,  eleison.  Christe,  eleison.  K;yrie, 
eleison. 

V.  Domine,  exaudi  orationem  meam. 

R.  £t  clamor  meus  ad  te  veniat. 

Oremus. 
p  TT^EUS,  qui  de  beatœ  Mari»  Virginig  «éero, 

'MJ  Verbum  tuum,  Angelo  nuntiante,  car- 
nem  susciperc  voluisti  ;  praesta  supplicibus  tuis, 
ut  qui  verè  eam  genitricem  Dei  credimus,  ejua 
apud  te  intercessionibug  adjuvemur.  Per  eum- 
dem  Christum  Dominum  nostrum.   b.  Amen. 

V.  Domine,  exaudi  orationem  meam. 

T.  Benf  dicaqiiis  Domino,   r.  Deo  gratias» 


mi 
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▼.  Fideliuçn  anims  per  miaericordiam  Deï  re- 
quiescant  in  pace.    r.  Amen. 

De  Noël  à  la  Purification,  S.  Office. 

Le  Chapitre,  Verset,  Répons  et  rOremus. 
tout  généralement  comme  au  1.  Office  de  la  Pul 
rification  à  PAvent,  pag.  216. 

ASEXTE. 
Ave,  Maria,  Sçc. 
p.TA*us  in  adjutorium  meum  intende. 
'JLM  Domine,  ad  adjuvandum  me  festina. 
Gloria  Patri,  &  Filio,  &  Spiritui  Sancto. 
Sicut  erat  in  principio,  &  nunc  &  semper,  & 
m  sœcula  saiculorum.     r.  Amen. 

Alléluia,  ou  Laus  tibi,  Domine,  Rex  »terna 
glonae. 

Hymne. 

p^"nLJ[EMBNTo,  salutis  AutOF, 
-L^-i-  Quôd  nostri  quondam  corporis. 

Ex  illibatâ  Virginc,  •  V.     >       . 

Nascendo  formam  sumpseris. 
Maria,  mater  gratias. 

Mater  misericordia;, 

Tu  nos  ab  hoste  protège. 

Et  horâ  mortis  suscipe. 
Gloria  tibi,  Domine, 

Qui  natus  es  de  Virgine, 

Cum  Pâtre  et  Sancto  Spiritu, 

In  sempitema  saicula.     r.  Amen. 

De  /«  Purijicuiion  à  VAvent,  1 .  Office. 
Ant,  1.  L.  In  odorem. 

Ant.  1.  Xi.  iVe  timeas,  Maria. 


H' 


a 


Sexte, 
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De  Noël  à  la  Purification^  3.  Office, 
Ant,  1.  L.  Riibum  quY^ni  viderat. 
PSAUMB  122. 

j  A ,  A  '^  *^  levavi  oculos  meos  :  qui 
*J\.  habitas  in  cœlis. 

Eccè  sicut  oculi  servorum  :  in  omni- 
bus dominorum  suorum. 

Sicut  oculi  ancillffî  in  manibus  do- 
minai suae:  itâ  oculi  nostri  ad  Domi- 
num  Deum  nostrum^  donec  niisereatur 
nosiri« 

Miserere  nostrî.  Domine^  miserere 
nostrî:  quia  multùm  repletisumus  de- 
spectione. 

Qoia  multùm  repleta  est  anima  nos- 
tra  :  opprobrium  abundantibus,  &  d*- 
spectio  auperbis.    Gloria  Patri,  &c. 

Psaume  123, 

Nisi  quia  Dominus  erat  in  nobis, 
dicat  nune  Israël  :  nisi  quia  Do- 
minus erat  in  nobis. 

Ciim  exurgerent  hoinînes  in  nos: 
forte  viyos  déglutissent  nos. 

Cùm  irasceretur  foror  eorum  in  nos: 
forsitan  aqua  absorbuisset  nos. 
Torrentem  pertransivit  anima  nos- 

ira  1  fnrsitîin  nArtranoiacA^  «nîm 

aquam  intolerabilem. 


s»  livrai  i<« 
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Benediclus  Dominu»  :  qui  non  de« 
dit  DOS  in  captionem  dentibus  eoram. 

Anima  nostmâicut  passer  ereptaest: 
de  laqueo  venantium. 

Laqueus  contritus  est  :  et  nos  libe- 
rati  sumus. 

Adjutorium  nostrum  in  nomîne  Do- 
mini  :  qui  fecit  coelum  &  terram, 

Gloria  Patri,  &  Pilio,  &Câ 

\  Psaume  124. 

QUI  confidunt  in  Domino,  sicut  nnons 
Sioù  :  noncommoTebiturin  seter- 
num^  qui  habitat  in  Jérusalem^ 

Montes  in  circuitn  ejus,  &  Dominus 
in  circuitu  populi  sui  :  ex  hoc  niinc  & 
usqtiè  in  saeculum» 

Quia  non  rdinquet  Dominus  vir- 
gam  peccaloruHi  super  sortem  juste- 
rtim  :  ut  non  extendant  justi  ad  iniqui- 
tatem  manus  suas. 

Bencfae,  Domine^  bonis  :  &  rectis 
corde« 

Déclinantes  autem  in  obligationes, 
adducet  Dominus  cum  operanlibus  ini- 
quitatem  :  pa%  super  Israël. 


mi  à 


à  Sextel  321 

De  la  Purification  à  VAvent^  1.  Office. 
Ant.  In  odorem  unguentorufii   tuonnn  currU 
mus  :  adoleacentulae  dilexeruBt  te  nimis* 
En  l'Jventy  %  Office. 
Ant.  Ne  tinieas,  Maria,  inveiiieti  gratiam  apud 
Dominum:    Eccè   concipies    &    paries    fiUura. 
Alléluia. 

De  Noël  à  la  Purification^  3.  Office. 
Ant.  Rubuin  quem  viderai  Mcyscs    incom- 
bustum,  conservatam  agnovimiu  tmm  laudftbi- 
lem  virgittitatem  :  Dei  geiiitrix,  ÎDteirftâe  pro 

nobis. 

De  la  Purification  à  PAvent,  l.  Office* 

Chapitre.   Eccl.  24. 
pXJlT  radicavi   in  populo   honorificato   8£  m 
JCi  parte   Dei  mei  htereditaa    iUiua,  k   i» 
plenitudine  sanctorum  detentio  mea. 
R.  Deo  gratias. 

V.  LL.  Benedicta  tu  in  mulierilnis. 
R.  Et  benedictus  fructus  ventria  toi. 
P.  Kyrie,  eleison.    Christe,  eleison.    Kyri^*! 
eleison. 

V.  Domine,  exaudî  oratîonem  meam. 
Z.  Et  clanior  meus  ad  te  veniat. 

Oremus. 
p  â^  ONCEDE,  misericors  Deus,  fra^îKtatî  no»- 
^^'V^'  tr»  praesidium;  ut  qui  sancts  Dai  geni- 
tricis  memoriam  agimns,  intercessionis  ejus  auxi- 
lio  à  nostri»  iniquitatibua  resurgaœus.  Per  eum- 
àeai  ChristuBt  Dominum  nostrum.  R.  Ammi. 
T.  Domine,  exaudi  oraliioneni  oieaiB. 

T.  Benedicasmia  Dpivdn^-   b.  Deo  gracia». 
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V.  Fîdelium  animas  per  misericordiam  Dei  re- 
quiescant  in  pace.    r.  Amen. 

Pour  le  temps  de  PAvênt,  1.  Ojke. 

Chapitre,    Lut.  1. 

p.TT^ABiT  ei  Dominus    Deus  sedem    David 

'JuM  patris  ejus,  &  regnabit  in  domo  Jaoob 
in  sternum,  &  regni  ejus  non  erit  finis. 

H.  Deo  gratias. 

V.  Benedicta  tu  in  mulieribus. 

R.  Et  benedictus  fructus  yentris  tui. 

P.  Kyrie,  eleison.    Christe,  eleison.    Kvîcl 
eleison.  "^ 

V.  Domine,  exaudi  orationem  meam. 
V.  Et  clamor  meus  ad  te  veniat. 

OftEMUS. 

p,T^«:us,  qui  de  beatae  Mari»  Virginis  utero, 

'JLf  Verbum  tuum,  Angelo  nuntiante,  car- 
nem  suscipere  t'oluisti  :  praesta  supplicibus  tuis, 
ut  qui  verè  eam  genitrtcem  Dei  credimus,  ejus 
apud  te  intercessionibus  adjuvemur.  Per  eum- 
deni  Chrîstum  Dominum  nostrum.    r.  Amen. 

V.  Domine,  exaudi  orationem  meam. 

R.  Et  clamor  meus  ad  te  veniat. 

V.  Benedicamus  Domino,    r.  Deo  gratias. 

V.  Fîdelium  animae  per  misericordiam  Dei  re- 
quiescant  in  pace.    r.  Amen. 

De  Noël  à  la  Purification^  3.  Office, 
Chapitre.    Eccl.  24. 
p  XjlT  radicavi  in  populo  honorificato  &  in  par- 
JCi  te  Dei  mei  hsredilkis  illius,  &  jn  pleni- 
tudine  sanctorum  detentio  mea.   r>  D&r,  rri^o^^:..» 
V.  LL.  Benedicta  tu  in  mulieribus. 
R.  Et  benedictus  fructus  ventria  tui. 


P. 


à  None. 


223 


n  Dei 


re- 


ce. 

n    David 
10  Ja(X)b 


Kjj^i^ 


s  uteroy 
te,  car- 
us  tuis, 
is,  ejus 
r  eum- 
men. 


:ias. 
Dei  re« 


mpar- 
pleni- 

,2  vi^ikOksa 


P.  Kyrie,  eleison.  Christe,  eleison.  Kyrie, 
eleison. 

V.  Domine,  exaudi  orationem  meam. 

B.  Et  clamer  meus  ad  te  veniat. 

Okemus. 
p  TT^Eus,  quisalutis  aeternae,  beatae  Marias  vir- 

*JLF  ginitate  fœcundâ,  humano  generi  prasmia 
praestitisti  :  tribue,  qusesumus,  ut  ipsam  pro  nobis 
intercedere  sentiamus,  per  quam  raeruimus  Au- 
torem  vitae  su  icipere  Domiaum  nostrum  Jesum 
Christum  FiKum  tuum.    k.  Amen. 

V.  Domine,  exaudi  orationem  meam, 

'R,'  Et  clamor  meus  ad  te  veniat. 

T.  Benedicamus  Domino,    r.  Deo  gratias. 

V.  Fidelium  animas  per  misericordiam  Dei  re- 
quiescant  in  pace.    r.  Amen. 

A  NONE? 

•  •  Ave^  Maria^  Sçc. 

p  T^EUS,  in  adjutorium  meum  intende. 

*MJ  Domine,  ad  adjuvandum  me  festina. 

Gloria  Patri,  &  Filio,  &  Spiritui  Sancto 

Sicut  erat  in  principio,  &  nunc  &  semper,  & 
in  sœcula  saeculorum.  Amen. 

Alléluia,  ou  Laus  tibi,  Domine,  Rex  aeternae 
gloriae. 

Hymne. 
p  "M/j"EMENTO, salutis  Autor, 

'JLvJL  Quôd  nostri  quondam  corporis, 
Ex  îllibatâ  Virgine, 
Nascendo  formam  sumpseris. 

Maria,  mater  gratiae. 
Mater  misericordias, 
Tu  nos  ab  hoste  protège, 
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£t  horà  nMNrtî»  suscipe. 
Gloria  tibi,  Domine, 
Qui  natus  es  de  Virgine, 
Cum  Pâtre  et  Sancto  Spiritu, 
In  sempiterna  saccula.  r.  Amen. 

De  kt  Purification  à  VAvent,  1.  Ojîcâ* 
ArU,  2.  L.  Pulcbra  es. 

En  l'Jvent,  2.  Office. 
Ant.  2.  L.  Eceè  ancilla  Domini. 

DiiNù'êiàlaFtirifiiaiim,3.0Jic<f. 
AnU  1,  L.  Eccè  Maria. 

Psaume  135. 

2  A  T^  convertendo  Domînus  capti- 
X  vitaletn  Sîon  :  factî  sumus  sicut 
consolatî. 

Tune  repîetum  est  gaudk>  os  nosK 
trum  :  &  lingue;  nostra  exultatione. 

Tune  diceut  înler  gantes  :  Magoifi- 
cavit  Dominus  facere  oum  eis. 

MagnifiemYii  Dombiis  facere  nobk- 
cum  :  facti  sumus  laetaivtes. 

Couverte,  Domine,  captivitatem  nos- 
tram  :  sicut  torrens  in  Austro. 

Qui  semiuant  m  kt^rymis  :  in  exulta-» 
tione  metent, 

Ëuntes  ibant  et  flebant  :  mitteûtesi 
semina  sua. 

Venientes  autem  venient  cum  exuHa- 
tione:  portantes  manipules suob» 

Gloria  Patri,  &  Pffio,  &c. 


à  Nohe.  iib 

Psaume  126. 

Nisi  Dominus  aedificaveritdomum: 
in  vanum  laboraverunt  qui  aedîfi- 
cant  eam. 

Nisi  Domînus  custodierit  civitatem: 
frustra  vîgilat  qui  custodit  cam. 

Vanum  est  vobisante  lucem  surgere: 
surgite  postquàm  sederitis^  qui  mandu* 
catis  panem  doloris, 

Cùm  dederit  diiectis  suis  somnum  : 
eccè  hsereditas  Domini^  filii  merceSj 
fructus  ventriçi. 

Sicut  sagittae  in  manu  potentis:  ità 
filii  excussorum. 

Beatus  vir  qui  implevit  desiderinio 
suum  ex  ipsis  :  non  confundetur^  cùm 
loquetur  inimicis  suis  in  porta. 

Gloria  Patrie  &  Filio^  &c. 

Psaume  137. 

BEATi  omnes  qui  t'ment  Ûomîhum  : 
qui  ambulant  in  viis  ejus. 
Labores  manuum  tuarum  quia  man- 
ducabis  :  beatus  es  &  benè  tibi  erit. 

Uxor  tua  sicut  vitis  abundans  :  in 
lateribus  domus  tuae. 

Filii  tui  sicut  novelî»»  olivBîurn  -  ÎU 

circuitu  mensas  tuas*  u 


I,, 
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Eccè  sic  benedicetur  homo  :  qui  ti- 
met  Dominum. 

Bénedicat  tibi  Dominns  ex  Sion  :  & 
videas  bona  Jérusalem  omnibus  drebus 
vitaB  tuœ. 

Et  videas  filios  filiorum  tuorum  :  pa- 
cem  super  Israël.  Gloria  Patri,  &c. 

De  la  Purification  à  CAvent^  1.  Office, 
Ant,   Pulchra  es  &  décora,  filia  Jérusalem  : 
terribilis  ut  castrorum  acies  ordinata. 
Four  VAventy  2.  Office, 
Ant  Eccè  ancilla  Domini,  fiât  mihi  secundùm 
verbum  tuum. 

De  Noël  à  la  Purification^  3.  Office, 
Ant.   Eccè  Maria   genuit   nobis   Salvatorem, 
qnem  Joannes  videns  exclamavit,  dîcens  :  Eccè 
Agmïs  Dei,  eccè  qui  tollit  peccataiiiundi,  alléluia. 
JD#  la  Purification  à  VAvent^  1.  Office, 
'      Chapitre,    Eccl.  24. 
p  Iî'n  plateis  sicut  cinnamomum,  &  balsamum 
'JL  aromatizans  odorem  dedi  :  quasi  myrrha 
electa  dedi  suavitatem  odoris.    r.  Deo  gratias. 
"%  LL.  Postpartum  virgoinviolatapermansîsti. 
H.  Dei  genitrix,  intercède  pro  nobis. 
P.  Kyrie,  eleison.    Christe,  eleison.    Kyrie  y 
eleison. 

V.  Domine,  exaudi  orationem  meam. 
V,  Et  clamor  meus  ad  te  veniat. 

Oremus. 
p  I  ilAMULORUM  tuorum,  quaesumus,  Domine^ 
*JÎ-   delictis   ignosce,   ut  qui  tibi   placcre  de 
actlbas  noBtrj^  non  valemus,   genilricis  Filii  tui 
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Domini  nostri  intercessioiic  salvemuf.  Per  eum- 
dem  Dominum  nostrum  Jesum  Christum  Filium 
tuum,  qui  tecum  vivit  &  régnât  in  «nitate  Spiri- 
tûs  Sancti  Deus,  per  omnia  saccula  aœculorum. 

B.  Amen. 
.  V.  Domine,  exaudi  orationem  meara. 

R.  Et  clamor  meus  ad  te  veniat. 

V.  Benedicamus  Domino.    R.    Dec  gratias. 

V.  Fidelium  anima;  per  misericordiam  Dei  re- 
quissent in  pace.    r.  Amen. 

Pour  VAvent^  2.  Office, 
Chapitre,    Isaie  7. 

-w-^ccE  Virgo  concipiet  &  pariet  filium,  & 

Jji  vocabitur  nomen  ejus  Emmanuel  :  buty- 
Tum  &  mel  comedet,  ut  sciât  reprobare  malum 
&  elîgere  bonum.    r.  Deo  gratias. 

V.  LL.  Angélus  Domini  nuntiavit  Mari». 

B.  Et  concepit  de  Spiritu  Sancto. 

P.  Kyrie,  eleison.    Christe,  eleison.    Kyrie, 

eleison. 

T.  Domine,  exaudi  orationem  meam* 

»•  Et  clamor  meus  ad  te  veniat. 

Oremus. 

TT^Eus,  qui  de  beatae  Mariae  Virginia  utero, 
^'  I  3  Verbum  tuum,  Angelo  nuntiante,  car- 
nem  suscipere  voluisti  :  praesta  supplicibus  tuis, 
ut  qui  verè  eam  genitricem  Dei  credimus,  ejua 
apud  te  intercessionibus  adjuvemur.  Per  eum- 
dem  Christum  Dominum  nostrum.    R.  Amen. 

T.  Domine,  exaudi  orationem  meam. 

R.  Et  clamor  meus  ad  te  veniat. 

T^  Bpnç^dicamus  Domino-    R#  Deo  ffratiaa* 

Y.  Fidelium  animae  per  misericordiam  Dei  re* 
quiescant  in  pace.    r«  Amen.  u  2 
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De  Noël  à  la  Pûrifitmî<yn^  3.  Office.   ' 
Chapitre.    Eccl.  24. 
T,  "jfîî  plateis  sicut  cinirainottïum  &  balsamiim 
JL  ai-omatiians  odorem   dedi  :  quasi  myrrha 
«lecta  dedi  suavitatem  odoris.  r.  Deo  gratias. 
V.  LL.  Postpartumvirgo  inviolata  permansisti. 
R.  Dei  genitrix,  intercède  pro  nobis. 
P.  kyrie,  eleison.    ChrîstCj  eleison.    Kyrie, 

fîieifeô^. 

T.  Domine,  exaudi  orattônem  meam. 

K.  Et  clamor  meus  ad  t«  veniat. 

Oremus. 
^  Tri|EUS,  qui  salutis  aeternae,  beatae  MarisB  vîr- 
*  •  M  *  ginitatè  f œcundâ,  humaiio  generi  prsemia 
prsestitisti  :  tribue,  quaesumus,  ut  ipsam  pro  nobis 
intercedere  sentiamus,  per  quam  meruimus  Au- 
torem  vitœ  suscipere  Dominum  nostrum  Jesum 
Christum  Filium  tuum.    r.  Amen. 

V.  ponoine,  exaudi  onitionem  meam. 

B.  Et  clamor  meus  ad  te  veniat. 

V.  Benedicamus  Domino.    R.  Deo  gratias. 

V.  Fidelium  animas  per  misericordiam  ï)ei  re- 
quiescant  in  pace.    u.  Amen. 


A  VEPRES. 

Ave^  Maria,  Sçc, 
_  "tpki^^s,  In  adjutorium  m€um  intende. 

jLJr  I>t)miîie,  ad  adjuvandum  me  festina. 

•Gldrîa  Patri,  &  Filio,  &  Spiritui  Sancte. 

Srcttt  erkt  in  ^rrinciptd,  &  nunc  &  sempèr,  ^ 
in  saecula^àRetélmllm.  Amen. 

Alléluia,  oa  hktts  tîbi,  Doifftîne,  Rex  «tetnè 

De  làlPHèrffictethnà  fAt^mt^  î.  Office, 


à  Vêpres.  sa» 

En  VAaent,  2.  OJ}ce. 
AnL  1.  L.  Missus  est  Gabriçl  Angç|us. 
De  Noël  à  h  Purtficçition,  3.  Çjîce, 
Ant,  1.  L.  O  admirj^bile  commerciu^n  1 

PSAUMÇ109. 

,    .  TTVïxiT  Dominus  î)or^ino  rp^o  : 
1.  f^«  JL#  Sede  à  dextris  meis. 

Donec  ponam  inimicos  tuos  :  scabel- 
lum  pedum  tuorum. 

Virgam  virtutis  tuae  emittet  Honfii 
nus  ex  Sion  :  dominare  in  raedio  ini- 
mîcorum  tuorum, 

Tecum  principiumindie  virtutis  tu® 
in  splendoribus  sanctorum  :  ex  utero  an- 
te  luciferum  genui  tCr 

Juravit  Dôrninus,  &  non  pœnitebit 
cum  :  Tu  es  sacerdos  in  œternum  sé- 
cundùm  ordinem  Melchisedech, 

Dominus  à  dextris  tuis:  confregit 
in  die  iraB  suae  reges, 

Judicabit  in  nationibus,  implebit 
ruinas  :  conquassabit  capita  in  têrrâ 
multorum. 

De  torrente  in  viâbil?et:  proptereà 
exaitabit  caput,  Gloria  Patri,  &c. 

De  la  Purification  à  VAoent^  1.  Office* 
4nt'  Dum  essjejt  Hex  in  açcu^ifil  fwo,  ns^dus 
mea  dédit  odorçm  suayitatis. 
Ant*  %  L.  l^xva  ojjigV 
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En  rJvent^  2.  Office, 

Ant,  Missus  est  Gabriel  Angélus  ad  Mariam 
Virginem  desponsatam  Joseph. 

Jnt.  2.  L.  Ave,  Maria. 

De  Noël  à  la  Purification,  3.  Office. 

Ant.  O  admirabile  commercium  !  Creator  ge- 
neris  humani  animatum  corpus  sumens,  de  Vir- 
gine  nasci  dignatus  est  ;  &  procedens  homo  sine 
semine  largitus  est  nobis  suam  Deitatem. 

4nt.  t.  L.  Quandô  natus  es. 

Psaume  113. 
o  A  T  AUDATE,     pueri,   Dominum  : 
^'  ^' XJ  laudate  nomen  Domini. 

Sit  nomen  Domini  benedictum  :  ex 
hoc  nunc  &  usquè  in  saeculum. 

A  solis  ortu  usquè  ad  occasum  :  lau- 
dabile  nomen  Domini,  , 

Excehus  super  omnes  gentes  Domi- 
nus  :  et  super  cœlos  gloria  ejus. 

Quis  sicut  Dominus  Deus  noster  qui 
in  altis  habitat  :  &  humilia  respicit  m 
cœlo  et  in  terra. 

Suscitans  à  terra  inopem  :  &de  ster- 
core  erigens  pauperem. 

Utcollocet  eum  cum  principibus: 
cum  principibus  poptli  sui. 

malrem  filioruitt  lœtantem. 
Gloria  Patri,  &  Filio,  &c. 


>mo  8ine 
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De  la  Purification  à  VAvent,  1.  Office. 
AnL  Lxvaejus  sub  capite  meo,  àdexterailli- 
us  amplexabitur  me. 
Ant.  2.  L.  Nigra  sum. 

En  l'Aventj  2.  Office. 
AnL  Ave,  Maria,  gratià  plena,  Do«»\n"»   ^•- 
cum  :  benedfcta  tu  in  muUeribua.  AUeluia. 
Ant,  1.  L.  Ne  timeas,  Maria. 

De  No'él  à  la  Purification,  3.  Office. 
Ant.  Quandô  natus  es  ineifabiliter  exVirgi- 
ne,  tune  impletœ   suni  Scriptural  :  Bicut  pluria 
in  vellus  descendisti,  ut  salvum  faceres  genu» 
humanum  ;  te  laudamus,  Deus  noster. 
Ant.  1.  L.  Rubum  quem  viderat. 

Psaume  121. 

LiETATUs  sum  in  hîs,  quae  dicta 
suatmihi:  in  domum  Domini 

ibimus.  .    .         .. 

Stantes  erant  pedes  nostn  :  m  atrns 

luis,  Jérusalem.  ^   .  ./ 

Jérusalem  quœ  œdificatur  utcivitas: 
cujus  participatio  ejus  in  idipsum. 

lllùc  enim  ascenderunt  tribus,  tri- 
bus Domini  :  testimonium  Israël  ad 
confitendum  nomini  Domini. 

Quia  illÏG  sederunt  sedes  m  judicio, 
sedes  super  domum  David. 

Rosate  quae  ad  pacem  sunt  Jérusa- 
lem :  h  abu^danjtia  diligentibus  te. 


Il 
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Fiat  pax  in  virtute  tuâ  :  &  abundan- 
tia  in  turribus  tuis. 

Propter  fratres  meos,  &  proximos 
xneos  :  loquebar  pacem  de  te« 

Propter  domum  Domini  Dei  nostri  : 
quœsivi  bona  tibi.     Gloria  Patri,  &c. 

De  la  Purification  à  VAventj  1.  Office, 

Ant.  Nigra  sum,  sed  formosa,  filiac  Jeruf?a- 
lem  :  ideo  dilexît  me  Rex,  Si  întroduxit  me  in 
cubiculum  suum. 

Ant,  2.  L.  Jam  hiems  transiit. 
En  PAvent,  2.  Office. 

Ant.  Ne  timeas,  Maria,  invenisti  gratiam  apud 
Dominum  :  eccè  concipies  &  paries  filium. 
Alléluia. 

Ant.  2.  L.  Dabit  ei  Domînus. 

De  Noël  à  la  Purijication^  3.  Office, 

Ant.  Rubum  quem  viderat  Moyses  incom- 
bustum,  conservatam  agnovimus  tuam  laudabi- 
leni  virginitatem  :  Dei  genitrix,  intercède  pro 
xiobis. 

Ant,  2.  L.  Germinavit  radix  Jesse. 

Psaume  126. 
Q  A  l^T'Sï  Domînus  aedificaverit  do- 
'J-Hl    mum  :  in  vanum  laborave- 
runt  qui  a^dificant  eam. 

Nisi  Dominas  custodierit  civitatem  : 
frustra  vigilat  qui  custodit  eam. 

Vanum  est  vobis  an  te  lucem  surge- 
re  ;  âargiiepostqïiâm  Bed^ritis^  quinianf 
ducatis  panem  doloris. 
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surge- 
Il  niaîV' 
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Cùm  dederit  dilectis  suis  sonriDAVTî  : 
eccè  haeredilas  Dpmini,  fiUi  merees, 
fructu»  ventris. 

Sicut  sagittœ  in  manu  potçptis,  :  itè 
filii  excussorum. 

Beatus  vir  qui  împlevit  desid^riur^ 
suum  exipsis  :  non  confundetur^cùnjlpr 
quetur  inimiris  suis  in  portâf . 

Gloria  Patri,  &  Filio,  &c. 

De  la  Purification  à  VAvenU  1-  OJjicfi.s 
Ant,  Jam  hieins  transi it,iïxiber  al)iit  &.recçsr 
sit.;  surgç,  arnica  mea,  &  v^ni. 
Ant,  1.  L.  Speciosa  facta  es. 

En  VAvent^  2.  Ojjice,  ' 

AnU  Dabit  ei  Dominus  sedem  David  Pàtris 
ejus,  &  regnabit  in  aeternum. 

Ant.  1.  L.  Eccè  ancilla  Domini. 

De  l!^oèl  à  la  Purification,  3.  Office. 
Ant.  Germinavit  radix  Jesse,  orta.est^  stella 
ex  Jacob,  virgo  pepent  Salvatorepi  :  te  laudi^- 
mus,  Deus  noster. 

Ant,  i.  L.  Eccè,  Maria. 

PSAUMP  147. 
AUDÂ^  Jérusalem,  Donainuna: 
LJ  lauda  Deum  tuum,  Sion. 
Quonia^m  confortavit  seras^portArum 
tuaruiii:  benedixitfiUis.tuisîn  te. 

Oiîi  nosuit  fines^tuos  Dacenii  &iadipe 
frumenti  satiat  te. 


l.A. 


23*  OjSfice  de  là  Vierge, 

Qui  çmittit  eloquium  suUm  terrœ: 
yelociter  currit  sernao  ejus. 

Qui  dat  nivem  sicut  lanam  :  nebu- 
lam  âicut  cinerem  spargit. 

Mittit  crystallum  suatn  sicut  bue- 
cellas  :  ante  faciem  frigoris  ejus  quis 
sustinebit. 

Emittet  verbum  suum  &  liqueficiciet 
ea  :  flabit  spiritus  ejus  &  fluent  aquœ. 

Qui  aiinuntiat  verbum  suum  Jacob  : 
justitias  &  judicia  sua  Israël. 

Non  fecit  taliter  omni  natloni  :  &  ju- 
dicia sua  non  manifestavit  eis. 

Gloria  Patri,  &  Filio,  &c. 

De  la  Purification  à  VAvent^l,  Office, 
Ant.  Speciosa  facta  es  &   suavis  in  deliciis 
tuis^  sancta  Dei  genitrix. 

En  VAventy  2.  Office, 
ArU,  Eccè  ancilla  Domifti  :  fiât  mlhi  secun- 
clùm  verbum  tuum. 

De  No'él  à  la  Purification^  3.  Office. 

Ant,  Ecçè    Maria  genuit    nobis  Salvatorem, 

quem  Joannes  videns,  exclamavit  dicens  :   Eccè 

Agnus  Dei,  eccè  qui  tollit  peccata  mundi.  Aile. 

De  No'él  à  VAvent^  1.  e^  3.  Office. 

Chapitre.   Eccl.  34. 

AB  initio  &  ante  saecula  creata  sum,  &  us- 
què  ad  futurum  sawuluwi  non  desinam, 


.4-A    /« 


W     W%%.AWW»w 


R.  D«o  |;ratiai, 


à  Vêpres*  235 

En  VAvenij  %  Office. 
Chapitre.   Isaie.  11. 
«-r^GREDiBTUR  virga  de  radice  Jeiw,  &  Ao» 
P- hi  de  radice  eju8  ascendet,  &  requiesc^t 
Buper  eum  Spiritus  Domini.    R.  Dto  gratias. 

Hymne. 
A  VE,  tnarîs  Stella, 
^•^/V.  Dei  mater  aima, 
Atque  semper  Virgo, 
Félix  cœli  porta. 

Sumena  illud  ave, 
Gabrielis  ore, 
Funda  nos  in  pace^ 
Mutans  Evae  nomen; 

Solve  vincla  reiis, 
Profer  lumen  caecis, 
Mala  nostra  pelle  :  ^    , 

Bona  cuncta  posce, 

Monstra  te  esse  Métrera, 
Sumat  per  te  preces,' 
Qui  pro  nobis  natu^, 
Tulit  esse  tuùs. 

Virgo  singularîs, 
Inter  omnes  mitis,  .' 

î^os  culpis  solutos. 
Mites  fac  &  castos. 

Vltnm  orgesta  TMiram.  "^' 

Itér  para  tutum. 


lit 


<t1 


r 
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1^  Offiee^e  la  Vierge ^ 

Ut  videntea  Jesurp^ 
Semper  collaetenaur» 

ait  laiip  Dço  Patri, 
Suïpmo  Çbri&ito  decus, 
Spiritui  Saoctc^ 
Tribus  honor  unus-    r.  Arpen, 

T.  LL.  Diffusa  est  gratia  in  labiis  tuis. 

R.  Proptereà  benedixit  te  Deus  in  aeternum. 

De  la  Purification  à  VAvent^  1.  Office, 
Ant.  1.  L.  JBeata  Mater. 
Depuis  Pâques  jusqu'au  Samedi  d'avant  la  Tri" 
\  nitéy  on  dit  P Antienne  suivante, 

Ant,  1,  L.  Regina  Cœli. 

En  PAvent,  2.  Office. 
Ant,  1.  L.  Spiritu&  Sanctus. 

De  Noël  à  la  Purification.,  3.  Office.  ' 
Ant,  1.  L.  Magnum  hœreditatis  mysteriuqi. 
CANTIQUE  DE  BA  VIERGE.  Luc,   I. 

p  1|J|"AGNiFicAT  :    anima   mea    Do- 

Et  exultavit  spiritus  meus  :  in  Deo 
salutari  meo. 

Quia  respexît  humilitatem  anciljse 
suae  :  eccè  enim  ex  hoc  beatam  me  di- 
cent  omnes  génération  es. 

Quia  fecit  mihi  ma^pa  qui  potens 
est:  &  sanctum  nomen  eju^.       ^ ^on 

Et  misericordia  èius  à  nroio-^ai^  în 
progenies  :  timenttbua  euni;    - 


à  VépTlBS4 

Fecit  potentiam  in  bfachio  stiô  :  dî*- 
persit  superbos  mente  cotdîs  sui. 

Deposuit  potentes  de  sede  :  &  cxal- 
tavit  hu miles. 

Esurientes  implevit  bonis  :  &  divi- 
tes  dimisit  inanes, 

Suscepit  Israël  puerum  suum:  re- 
cordatus  miscricordiœ  suœ. 

Sicut  locutus  est  ad  patres  nostros  : 
Abraham  &  semitii  eju^  in  ssBCtïta. 

Gloria  Patrl,  &  Fîfio,  &c. 

De  la  Purification  à  VAvent^  1.  Office, 

Ant.  Beata  Mater,  &  intacta  Virgo,  glorioftli 

Regina  mundi,  intercède  pro  nobis  ad  Dominum» 

Au  temps  de  Pâques  ^  même  Office, 

Ant,  Regina  Cœli,  laetare,  alléluia  :  quia  quem 

meruisti  portare,  alléluia  :  resurrexit  sicut  dixit^ 

alléluia.  Ora  pro  nobis  Deum,  &?ieluia. 

P.  Kyrie,  eleison.    Christe,  eleison.    Kyrie, 
eleison. 

T.  Domine,  exaudi  oratîonem  meàm. 
B.  Et  dlanior  meus  ad  te  Y€niat. 

Oremus. 
p  £^  ONCEDE  nos  famulos  tuos,  qutesnnliiGr,  ïia' 
V.^  mine  Deus,  perpétua  mentis  &  corporià 
sanitate  gaudere,  &  gloriosâ  beat»  Mariae  sfem- 
per  Virginis  intercessione  à  prœ^enti  liberari 
tristitiâ,  &  âeternâ  perfrui  laetitiâ.  Pcr  Defmrntlm 
nostrum  Jesum  Chriatam  Filtum  tttum^  &c. 


p. 


>mpn. 


En  VAvent^  2.  Office. 
Ant*  Spiritus  Sanctus  in  te  descendet,  Maria  : 


M  1 
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Qj/^cc  de  îa  Vierge, 

no  timeas,  habebis  in  utero  Filium  Dei,  aUeluîa, 
P.  Kyrie,  «leison.    Christe,  eleison.    Kyrie, 

eleison. 

V.  Domine,  exaudi  orathonem  meara. 

tt«  Et  clamor  meus  ad  te  veniat. 

Oeemus. 

-f-w  EUS,  qui  de  beat»  Maria;  Virginia  utero, 
P. JJ  Verbum  tuum,  Angelo  nuntiante,  car- 
nem  suscipere  voluisti  ;  prœsta  supplicibus  tuis, 
ut  qui  verè  eam  genitricem  Dei  credimus,  ejus 
apud  te  intercessionibus  adjuvemur.  Per  eum- 
dem  Christum  Dominum  nostrum.  R-  A.™en. 
De  Noël  à  la  Purification,  3.  Office. 

AnU  Magnum   hereditatis  mysterium:  tem- 

plum  Dei  factus  est  utérus  nesciens  virum  :   non 

est  poUutus   ex  eâ   carnem  assumens.    Omnes 

«entes  venient,  dicentes  :  Gloria  tibi,  Domine. 

P.  Kyrie,  eleison.    Christe,  eleison.    Kyrie, 

eleison. 

V.  Domine,  exaudi  orationem  meam. 

B.  Et  clamor  meus  ad  te  veniat. 

Oremus. 

TT^EUS,  qui  salutis  œternae,  beatae  Marias  vir- 
P-JJ  ginitate  fœcundâ,  humano  genen  prae- 
mia  prœstitisti  ;  tribue,  quœsumus,  ut  ipsam  pro 
nobis  interoedere  sentiamus,  per  quam  merui- 
mus  Autorem  vitœ  suscipere  Dominum  nostrum 
Jeaum  Christum  Filium  tuum.    R.  Amen. 

On  dit  ici  les  Antiennes  et  les  Prières  pour 
Us  Saints  ;  elles  soni  à  Laudes,  pag.  196. 

On  dit  ensuite  une  des  Antiennes  de  la  Vierge^ 
comme  à  Laude^  pag.  199. 


à  Compiles*  23ft 

A  COMPLIES. 
Ave,  Maria,  Sfc. 
p  £^  ONVERTE  nos,  Deus  salutaris  Boster  : 
*  •  Vy   R.  Et  averte  irara  taam  à  nobis. 
V.  Deus,  in  adjutoriuna  meum  iiitende. 
E.  Domine,  ad  adjuvandum  me  featiua. 
Gloria  Patri,  &  Filio,  &c. 
jMleluia,  eu  Laus  tibi,  Domine,  Rex  ntern» 
gloriae. 

Psaume  128. 
1   A  C'*^^®  expqgnaverunt  me  à  ju- 
O  ventute  me      Ucat  nunc  IsraeK 
Sœpè  expugnaverunt  me  à  juveotute 
meâ  :  etenim  non  potuerunt  mihi. 

Supra  dorsum  meum  fabricaverunt 
peccatores:  prolongaveruot  iniquita- 
tem  suam. 

Donminus  justus  concidit  cerrices 
peccatorum  :  confundantur  &  coover- 
tantur  retrorsùm  omnes  qui  oderunt 
Sion* 

Fiant  sîcut  fœnum  tectorum  :  quod 
priusquàm  evellatur  exaruit 

De  quo  non  implevit  manuin  suam 
qui  melit  :  &  sinum  suum  qui  mani- 
pulos  colligit* 

Et  non  dixerqnt  qui  pweteribant: 


i;i';i 


Fi  !!: 


Mo  Offièe  ëè  Itt  Vierge, 

beitedidio  Dotnini  sirpér  vds:  ïièilè- 
diximus  vobis  in  jiômine  Domini* 
Gloria  Patri,  &  Filio,  &c. 

PSAUME  139. 


1 


.  T\^  pl'bflihdis  datriâvi   àd  te, 
,  A,  J^   Domine  :    Domine,   èxaùdi 
vocem  meam. 

Fiant  aiires  tua?  întendentes  :  in  vo« 
cem  deprecatioriis  ttiejÉf. 

Si  iniquitates  observavérîô,  Dbïhine: 
Domine,  qâis  sustinebit  ? 

Quiaapudtepropitiàtio  est  :  &  prop- 
ter  iegëm  tuam  sustinui  te,  Doîrîine. 

Sestiniiit  anima  mea  in  verbo  ejus  : 
speravit  anima  mea  in  Domino. 

A  custodiâ  matutinâ  usquè  àd  nô'è- 
tem  :  speret  Israël  in  Domin6. 

Qiira  apud  Dominum  misèiritorifia  : 
&  coprosa  apud  eitim  r^dempttô. 

Et  ipse  redimet  Israël:  ex  omniWs 
ihiqûitatibuis  ejus.  Gloria  Patrî,  8cc. 

Psaume  130. 
j  ^  Tp|oMiîŒ,  non  est  éxaltatûm  cor 
it  A.j^  menrti  :  neque  elati  sûtit  ocu- 
li  mei. 

Nfeqtîfe  ambnlttvi  irt  rtM^ië  :  néqùe 
in  mirabiiibus  super  me. 


Simitï  humîlftér  ^iétitiètiâm  :  sc8  exal- 
ta vi  animam  meâirti. 

SicUtabiact^ins  ^st  super  matrajuâ  : 
îtà  retribatia  \û  unitnâ  mëâ» 

Speifet  Israël  iti  Diàôiino  :  ex  hoc 
nunc  &  usquè  în  BÉtulqiai, 

Gloria  Pat^i,  ài  FiHo,  &c,     -m.. 

Ex  illiDàta  Vif*ginÇj 
Nàsdétiè^  létmÂtn  JdHfj^eiif* 

Maria,  mater  gratise, 
MateF  ipviserioerdi»||  ri  u^ 
Tu  nos  ab  hoste  protège. 
Et  horâ  mortis  suscîpç. 

Gloria  tibî,  l>atÀiriè,  ' 
Qui  natus  es  de  Virgine, 
Cvm  Pâtre  &  Sfinoto  SpirtiUi' 
In  sempiterha  ^spcu^a.,      r.  ^nœ^. 

De  Noci^^Aveniy  1.  et  3.0j$e^ 
^     fifre.    Etbl.  24. 


M?ÏS 


•r. 
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p  iniGd  toâter  pulchrae.  dïléotionia,  ^  tîàiorisi 
JDâ  k  Jtgttittètdi,  &  dairctœ  spei. 
».  Dèo  gratiks. 

t.  LL.  Orà  prp  ilobis,  saticta  Deî  genîtrîx* 
»,  Ut  ^î^iïî  éfj^cknïtir  promissioni'bas  Christi* 
^^  Pour  ^Aoénty'ï,  Office. 
ChapUre.   Isaie  ?*• 
p  TjScCÊ  V^gO  coneipîet  &  parîet  finum,  & 

Mmi  â6  mel  comedét,  ttt  schit  reprobàre  maliim 
&  eligerc  bonuiu.   R   Dec  gratias*  % 


Ii!lt 


343  Office  de  la  Vierge, 

l,f».  LL.  Angélus  Domini  nuntiavit  Marias. 
'  '  B.  Et  concepit  de  Spiritu  Sancto. 

De  la  Purification  à  PAvenij  1.  Office, 
AnL  1.  L.  SuJ)  tuum  praesidium. 

Depuifi  Pâques  jusqu'à  la  Trinité. 
^ivS^ji^*  L.  Regina  Cœli  lastare,  alléluia. 
En  VAventy  %  Office. 
Ant,  1.  L.  Spîritus  Sanctus. 

De  Noël  à  kl  Purification^  S.  Office, 
Ant,  1.  L.  Magnum  haereditatis  mysterium. 

Cantique  de  S.  Simon.  Liée*  3; 
p  IVTVNC  dimittis  servum  tuum^  Do- 

J3l    mine:  seçundùm  verbum  tu- 
um in  pace. 

Quia  viderunt  oculi  mei  :    salutare 
tuum. 

Quod  parasti  :  ante  faciem  omnium 

pOpulorUm*  y«»ïtj^"r  î    -i^  *"r«uiii« 

Lumen  ad  revelationem  Pentium  : 
&  gloriam  plebis  Uias  Israël. 
Gloria  Patrie  &  Filio^  &c. 

De  la  Purification  à  VAoent^  1.  Office» 
Ant,  Sub  tuum  praesidium  confugimus,  sancta 
Dei  genitrix,  nostras  deprecationes  ne  despicias 
in  necessitatibusy  sed  à  periculis  cunctis  libéra 
nos  semppi'^  Virgo  glorioada  &  benedicta.    , 
Au  temps  de  Pâques^  même  Office, 
Ant,  Regîna  Cœli,  laetare,  alléluia  :  quia  quem 
meruisti  portare,  alléluia  :  resurrexit  sicut  .dixit^ 
Mlleluia-  Ora  oro  nobii  Deum-  alieîuia* 
.  l  ;P.  Kyrie,  eleison,    CbristCj  eleison,    Kyrie, 
âeiiion. 


p. 
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à  Cômplîes.  245 

V.  Domine,  pxaudi  brationem  meam*  '' 

R.  Et  clamor  ïîiéus  ad  te  veniat. 

Oremus. 
)TLhTJE  &  gloriosaî  semperque  Tirgiais  Ma- 
rioe,  quaasumus,  Domine,  interce^io^lo-» 
riosa  nos   protegat,  &  ad  vitam  perducat   aeter- 
liam..'  Per  Dominum  nostrum,   &c.    r*    Amep. 
r  T,  Domine,  exâudi  orationem  meam.  .  / 
R.  Et  clamor  meus  ad  te  veniat»,  jndvi  i 
Bén.  r enedicat  &  custodiat  Dpç.omnîpotena 
&  misericors  Dominus,  Pater,  &  Filius,  &  Spi- 
ritos  Sanctus.   r.  Amen.  •    ^  \   ... 

En  VÂvenL  %  Office:       .         ' 

Ant,  Spiritus  Sanctus  in  te  descendet, .Maria  : 
ne  timeas,  habebis  in  utero  Filium  Dei,  alléluia. 
*  P,  Kyrie,  eleison.  Ghristé,  eleison.  Kyrie, 
eleison,     v.  Domina,  exaudi  oratioiiem  meam; 

Bi  Et  clamor  meus  ad  te  v^jniat*         ' 

Oremus. 
p TAeus,  ^ui  de  beat»  Mariae  Virgiptaut^ro, 

JLr  Verbum  tuum,  Angelo  nuntiantCj  car- 
nem  suscipere  voïuisti  :  praesta  supplicibus  tuis, 
ut  qui  verè  eàm  genitricem  Dei  credimug,  ejus 
apud  te  intercessionibus  adjuvemur.  Pçr  ^m- 
dem  Christum  Dominum  nostrum^  r.  Amen,  , 
.    !     De  Noël  à  la  Purificatiouy  3*  Office. 

Ant,  Magnum  hœreditatis  mysterium:  tem- 
plum  Dei  factus  est  utérus  nesciens  virum  :  non 
«st  poUutus  ex  ëâ  carnem  assumens.  Omnes 
gentes  venient,  dicentes  :  Gloria  tibi,  Domine. 

P.  Kyrie,  eleison.    Christe,  eleison.    Kyrie^ 


x2 


^4   Officedela  Vierge,  à  Complîesi 

T.  DoD^e^  exacidi  orationem  meam» 
R.  £t  cîamcN:  meus  ad  te  yeniat. 

Obsmu9. 

^  f^ws,  qttî  salutiâ  «tern»,  beat»  Marias  vir- 
^'m  M  ginitate  fœcundâ,  humano  genëri  prae- 
mkt  prfiBStitisti  ;  tribue,  quaesumus,  ut  ipsam  pro 
nobîa  intercédera  sentiarnuB,  per  quam  merai- 
mus  Antorem  vitœ  suscipere  Dominum  ncitrum 
Jesum  Christum  Filium  tuum^    r.  Amen. 

On  du  en^ttite,  selon  le  temps,  une  des  An» 
iiénnéu  à  tu  Vierge,  c&mme  à  Laudes,  pag.  i9î^. 

Après  V Antienne  à  la  Vierge^  on  dit  le  Vèt' 
set^  Divînnnti  auxiiium  maneat  semper  nçbis- 
fctim.  Atnëtt; 

0^  dit  aussi  tout  bas,  Pater  noster>  Ave,  Ma« 
lia,  4q»  Çreda  in  Deum,  &c. 

L^oraison  suivante  doit:  se  dire  après  VOffiee  à 

genoux, 

SAcROSAircT/E  &  îndîvrdusB  Trhiitati,  eruâfiici 
Domrni  nogtri  Jesu  Christ»  humanitatî,  tea- 
tksimaD  ac  gloriosissims  eemperque  Virginia 
Mar!tt  foefcundae  integrttatt,  &  omniniti  Santctix** 
mal  uhitersitatî,  ôît  scmpiterna  laus,  honor^  vîr- 
tuB  &  gtoria,  ab  tmaâ  tsreaturâ,  nobiâque  retniâsio 
omniunri  péceat&mm,  per  infinita  6ieetia  8«- 
«ak>rum. 

R.  Amm. 

T*  Et  .beata TÎaeera  Maris  Vitginia^affi  pointe* 
rerwiA  ttuterni  Patrii»  FHiotta. 

R.  Et  beatft  u])ftrai|ii«  Uctaveront  Gliriàtum 


iDomiiiaî^*    jrUtvr  nOSiCr 


ji__      lut -•- 


PrièreSi  0*8 

PRIERES 

Pour  être  dOtes  avant  la  Méditation^  m  U$  Çp«- 

sultations. 

VENi,  Sancte  Spiritus,  reple  tuonim  cpr4a  Ç^ 
delium  &  tui  amoris  in  ei»  ign^m  accende. 
▼.  Emitte  Spîritum  tuum,  &  creabuntur. 
K.  Et  renovabîs  facîem  terra. 

Oremus. 

DEUS,  qui  corda  fidcHHm  Saneti  8piHtû|  il- 
lustratione  docuisti  :  da  nobis  in  «odot» 
Spiritu  recta  sapere,  &  de  ejm  sem^ffr  pwsolaf 
tione  gaudore.    Per  Domimim  nostarum  3m\a$. 
Claitt«m  Filinm  tuum.  b.  Amen* 
Ave,  Maria,  ésc. 

jfyrèê  la  MédUation,  au  les  ContuliaUons. 
▼.  Confirma  hoc,  Deus,  quod  operatus  et  îii 
nobis.      B.  Et  à  templo  s^ctp  tao,  qnod  eat  iû 
Jérusalem»  f      # 

T.  Domine,  exaudi  orationem  meara* 
R.  Et  clamor  meus  ad  te  venial. 

Oremus. 

PRiESTA  m^is,  quœsumus,  Domine,  auxilivia 
gratiiB  tu»,  ut  quae,  te   autore,  faciéndà 
cognovimus,  te  adjuvante,  împleamus.    Per  D»- 
minum  nostrum  Jesum  Christum  J^Kum  iumn. 
£•  Amen.      In  noraîne  Patris,  &c. 

Ou  bien, 

SUE  tuum  praesidium  confugimue,  sancta  Dé! 
genitrix  :  nostras  deprecationes  ne  despi- 
eks  in  necessatibus,  scd  à  pericuHs  eiinctia  Hb«- 
ta  îioi  Hemper^  virgo  gloriôsa  &  bt5e«i€sâ* 
m.  Aman. 


iliil^ 


g4Ç  Prières^ 

r  y.  Nos  clim  proie  pià  benedicat  Viijgo  Ma»? 
ria.    R.  Amen. 

In  npmine  Patris,  &  Filii,  &  Spiritûs  Sancti. 
R^  Anieii.' 

Prières  jwur  être  dites  chaque  mois  après   la 
^'     distribution  des  Sentences, 

LITANIES  DES  SAINTS. 

■W7'  YRiE,  eleison.    Christe,  eleison. 
n'_|^  Kyrie,  eleison.  ^  v: 

Christe,  audi  nos. 
Cliriste,  exaudi  nos. 

Pater  de' cœ lis  Deus,  Miserere  nobis.  oit 

Fili  lledemptor  mundi  Deus,   Miserere  nobis;  t 
Spiritus  Sancte  Deui,  Miserere  nobis. 
Saneta  Trinitas,  unus  Deus,  Miserere  nobis* 
S^ctaM^na,  ,         oya  pro  noJ)is. 

Sancta  Dei  G^nitrix, 
Sancta  Virgo  Virginum,  .,,, 

Sancte  Miçl)apl,       —Iis-i^  FB{/l::^  ^    "i 
Sancte  Gabriel,  i)'i  î>r; 

Sancte  Raphaël, 
Gmilps  ^i^ncti  Angcli  &  Archangeli,  ...>5|  orate. 
Omnes  sapcti  beatorui»  Spirltuum  ordinçs,  orate. 
Sancte  Joannes  Baptista^  ora. 

Sanctp  Joseph,  i  ma  ^^' 

Omnes  sancti   Patrijuchae  &  Prophetap,   orate. 
Sancte  Petre,  ora. 

Sattcte  Paule,  ora^ 

Suncte  Andréa,  ora. 

^^nct-e  Jacobe,  ora. 

Sancte  Joantïês,  ,    -orar 

Sancte  Thoraa,  pra. 


ora. 
or^. 
pra. 
pra. 
ora. 


ancti. 
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\rès   ici 
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lobis. 

>  no|)is. 

ora. 

or^. 

Cl    Pra. 

•     pra. 

ora. 

orate. 

orate. 

ora. 

ora. 

orate. 

ora. 

ora,. 

ora. 

ora. 

ora. 
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Sancte  Jacobc,  ora  pro 

Sancte  Philippe, 

Sancte  Bartholomaee, 

Sancte  Màtthaee, 

Sancte  Simon,  '  \ 

Sancte  Thadaee,  •  ■ 

Sancte  Matthia, 

Sancte  Barnaba, 

Sancte  Luca, 

Sancte  Marce, 

Omnes  sancti  Apostoli  &  Evangeliitaç, 

Omnés  sancti  Discipult  Domini> 

Omnes  sancti  Innocent<eS) 

Sancte  Stéphane, 

Sancte  Laurenti, 

Sancte  Vinceiitl, 

Sancti  Fabiane  &  Sebastiane, 

Sancti  Joannes  &  Paule, 

Sancti  Cosma  &  Damiane, 

Sancti  Gervasi  &  Protasi, 

Omnes  sancti  Martyresi 

Sancte  Syïvester,  *  ^  '  ' 

Sancte  Gregorî, 

Sancte  Ambrosî, 

Sancte  Augustine, 

Sancte  Hieronyme, 

Sancte  Martine, 

Sancte  Nicolae, 

Omnes  sancti  Pontifices  jp  Confessores, 

Omnes  sancti  Doctores, 

Sancte  Antoni, 

Sancte  Bénédicte, 

Sancte  Bernarde, 

^ancte  DooMnice, 
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orat« 
orate* 
orate* 

ora. 

ora. 

ora. 
or?*  te. 
orate. 
orate. 
orate. 
orate. 

ora; 

ora. 

ora* 

ora. 

ora* 

ora. 

ora. 
orate. 
orate* 

ora^ 

ora. 

otâ. 

ora« 
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Omnès  saticti  Saccrdotes  &  Levitîe,  ;      s    orale. 
Omnes  sancti   Monachi  &  Ercnfiiisc,  orate. 

I^ncta  Anna, 
$incta  Maria  Magdalena, 
Sftncta  Agathuy 
Sbncta  Lucia, 
Sllncta  A^neg, 
Stncta  Ca^cilia, 
Sancta  Catharina, 

^WCta  Anastasia*  ^  i   ,j^„,,,  ,       -, 

Oipnnes    sanciae    y  ir^rDyep  Su  YtQW^         pratt, 
Oînues  Sancti  &  Sanci^;   I>eiy  ifi^rqç4it«  PVQ 
;iXobis. 

y.  P.  Laetamini  in  Domina  &  «xultj^t«  justi» 

'^.  Et  gloriamini,  omnes  recti  ci^'ctet,  ^  , 

■f,  Salyos  fac  servQi^  tv^oçv 
'  '  \,  "Deus  meus,  speran^e?  ii^  t«. 

y,  'iDomine,  exaudi  oj^ntionem  me^« 
' '».  &  eiamor  meus  ai  te  \eiiUt* 

OMNES  Sancti  tui,  qUaesumus,^  l)osai«e^  not 
ttbique  adjuvent,  ut  dùm  éoçunv  mérita  re^ 
coUmus,  patrocinia  sentiamus,  &  pacem  tuam 
TijQstris  concède  temporibus,  é^  ab  lEîcclesià  lui 
cuhptam  repelie  nequitiam;  iter^actua  II  voluQ* 
fates  nostras,  &  omnium  famtilorûm  tDorum  in 
é^Htis  tuae  prosperitate  dispone  :  benefa^toribus 
nostris  sempitttrna  bona  rétribue ^  &  omnibus 
fidèliius  défïihctïs  requiem  aeternam  concède. 
Pêr  Dominum  nostrum  Jesum  ChrUtum  FiUuai 


m 
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Jprès  VElecUon  des  irmurêmkr*  Qjficm-i^ 
le  Directeur  commencera  k  T«  Deun^pai^*  IT^i 
^ue  l'on  oontiruie  sur  le  ton  et  en  la  muMtlrë  or" 
ilinaire^  lorsque  Von  récite  l'Ojjke.  En9uii€y 

V.  LL.  Benedicamu*  Patr«m  &  FUiuro  c*M« 
Sancto  Spiîrtu. 

R.  Laudemus  &  supereiuJieottfi  ewan  in«»q«hi« 

T.  Domine,  exaudi  orationeiu  ohmihi. 

R.  Et  claraor  meus  ad  tf»  f  «nitt. 

Oremus. 
,EUs,  cujus  misericordisB  non  i^\  a%*n*  >* 

nis  &  bonitatis  înâoUaB  e^t  tU    i»"'ia«, 

piissimae  Majestati  tudc  pro  ooWaiii  <U»U  fWÉÂ» 
agimus,  tuam  Bcniper  cletoAntiMa  ex©rani«ft,  ^ 
qui  petentibus  postulatt  coacedis,  e^dw»  nwt 
desrsreDSy  ad  praeniia  futur»  disposai.  P«r  Po- 
miaum  nostrum  Jewwi  Chiistmn  FiUmn  tuu». 

R.  Amen. 


pD 


4  la  Uicepiiàtt  d'un  Congréganitlç^  U  Fiy^e(^ 
CM  ieittps  dit  ï^tc^y  diL 

VBNij  Creator  SpiriUw, 
Mentes  tuorum  visita) 
Impie  Bupernà  gratià| 
Quse  tu  crea&ti  pectora. 

Qui  Paracletus  dicaris] 
i)onum  Dei  altisfiimi, 
Fous  vivus,  igni»,  cbuiitaS) 
Et  fljpîritalis  unctio. 

*tSi  scptiformîs  mlinerc, 
DiBx/irrae  Dei  tu  dtgitss, 
Tm  litè  promissum  Patrii, 

C!_. Jîx i,l„-_ 

Accend»  lumMi  senaibu^  j 
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Infonde  àAroi«iâ  '«ordHras^ 
Infirma  lioâtn  coi'jporîs, 
Virtute  firmàns  pfîrpeti. 

Hostem  repellas  loDgÎM<T, 
Pacemque  dones  protiliùs, 
Dv.ctore  sic  te  prasvio, 
Vitemus  omiiè  noxiora. 

Fer  te  sciamos,  da  Patrem, 
Noscamus  atque  Filium,'*  ^*' 
Te  utriusque  Spiritum, 
CredMnaus  omni  tempore,   ' 

Gloria  Patri  Domino, 
Natoque  qui  à  mortuis, 
Surrexit,  ac  Paracleto, 
In  saeculoirum  ssecula.'  Am^n. 

▼.  LL.  Ëmitte  Spiritam  tuum,  &  Creabuntur. 

R.  Et  renoyabis  faciem  terrse. 

Oremus. 
pTTVEUs,  qui  corda  fidelium  Sancti   Spiritûs 

'MJ  îlliistratione  docuisti  :  danobis  in  eodem 
Spiritu  recta  japere,  &  de  ejus  semper  consola- 
tione  gaudere.  Fer  Dcminum  nostrum  Jesum 
Christum  Filîum  tuum.    r.  Amen. 

Le  Récipiendaire  à  genoux  sur  les  degrés  de 
PAutely  et  un  cierge  à  la  main^  prononce  Pacte 
suivant  d'une  voix  distincte^  soit  en  latin,  ou  en 
Jrançais, 

SANCTA  Maria,  Mater  Dei,  &  Virgo  ; 
Ego  N.  te  hcdiè  in  Dominam,  Pa- 
tronam,  &  Advocatam  eligo,  finniter- 

aue  statuo  ac  nronono.  me  nunniiam 
.  ,^     ^        _.  ^ 

tedereiicturura,neqiie  contra  te  aliquid 

unquàm  dicturum^autfacturum,  neque 
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pcrmîssurlirB  ut  à  mei«  subdiiis  aliquid 
contra  tuum  honorem  unquàm  agatur; 
obsecro  te  igitur,  suscip^e  me  in  ser- 
vum  perpetuum^  adsis  mihi  in  omni- 
bus actionibus  meis^  nec  me  deseras  in 
horâ  mortis.    R.  Âmen, 

La  même  Oraison  en  Français.  ^ 

SAiNTB  Marie,  Mère  de  Dieu  et  Vierr 
ge  :   Je  N,  vous  choisis   aujour- 
d'hui pour  Dame  et  Maîtresse,   Pa* 
troue  et  Avocate,  et  délibère  et  pro- 
pose fermement  de  jamais  ne  vous  dé- 
laisser et  de  ne  dire  ou  faire  jamais 
aucune  chose  contre  vous,  ni  de  per- 
mettre que  par  mes  sujets  aucune  chor 
se  soit  faite  contre  votre  honneur.    Je 
vous  supplie  donc  très-affectueMsem^nt 
qu'il  vous  plaise  me  recevoir  pour  vo- 
tre perpétuel  serviteur:   assistez  moi 
en  toutes  mes  actions^  et  ne  m'aban- 
donnez point  à  l'heure  de  la  mort^. 
Ainsi  soit-il. 

Ensuite^  après  la  Communion^  on  dit  en  «rc- 
tion  de  grâces^  le  Te  Deumyavec  le  r,  Benedica- 
mus,  &c.  et  POremusyDevLS)  cujus  Misericordiii^ 
ko,pag,24û. 
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DES  MORTS. 

A  MATINES.      M 

L^ln^k0é«ité  suisjoui  se  dit  lejimr  4e9  Morts 
ri  quand  on  ff^M  VOjjice  tout  entier  pour  quel' 
^kè  Confrhre  t  répassé  ^  et  alors  seiitçmèfit  on  éUà 
Mfiêmeis  €t  à  Ixtùdes  î&s  Antiennes  tout  oh  long 
nu  tommenç^ment  -elà  la  Jm  dm  Psaumes.  Jht 
quatrième  Hirmncke  de  chu^e  tfwts  en  ne  tU4 
qu*un  seul  Nocturne  avec  les  Lnu^s*. 

Le  quatrième  Dimanche  des  mois  â^Octobre^ 
Jmviér^  Atrêl  et  SuiUety  on  dit  te  premier  Noc* 
ittrme  ;  4e  Npvembrej  Février^  Mai  et  Aoàt^ 
lestcond;  de  Uécsmbre^  Mwe^  Jum^eé  ^e^" 
tembrey  k  irçis^me.  -■  *ïtH'^ 

^^vinviialoire. 
nite^  adorcmuft.    On  le  répMe. 

PsAt^ME  114. 

fm    *WTr«itu, cxuUemii» Domtnoju- 

*    T     bilemus  Deo  salurtari  ciosfro  : 

pradocctipensus    faciem    eyam  m  cou- 

(emwne,  &  m  psalmis  jtibHermTS  ei* 

tteg^m  cui  omnia  vivunt^  venite, 
adoreiniis^ 

LL.  Quoniam  Deus  magnus  Domi- 
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Octobre^ 
ïer  NoC' 
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i,  Vc- 


îio,îu- 
lostro  : 

venite, 
Domi- 
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nus,  &  Hex  magnus  sup^r  omîtes 
Deos  :  quoniam  noa  repellet  Ôotniaiii 
plebein  suam  :  quia  ia  inami  ejus  âunt 
omnes  finçs  terae,  &  attitudines  mon- 
tium  ipse  conspicit.  Venite,  adoremu^^ 

LL.  Q^oniam  ipsius  est  mare,  & 
ipse  fecit  illud,  &  aridam  fûndaverunt 
manus  ejas  :  venite,  adoremus,  &  pro- 
cidatnus  ante  Deum  ;  ploremus  coram 
Domino  qui  fecit  ttbs,  qiiia  ipse  est 
Dominus  Deus  noster,  nos  aulem  po« 
puluB    ejiis,    &    oves    pascute    c^usk 

Regem  idui  omnia  vîvunt,  venite. 
adoremus.  *    ■* 

LL.  H6diè  si  vocem  éjus  aridîei-îltîs, 
nolite  obdurare  corda  vestra,  sîcut  in 
exacerbàtlone  secundûm  dieitt  tenta- 
tionis  in  descrto  :  ubi  tentaverunt  me 
patres  vestri,  probaverunt  &  viderunt 
opéra  mea,    Venite,  adoremus, 

LL.  Qùadraginta  annis  proximus 
fui  generatîom  huic,  &  dîîti:  semper 
hi  errant  corde  :  ip^i  verô  non  cogqo»- 
verunt  vias  meas,  qùibus  juravi  in  ira 
meâ,  si  îtrtroibunt  in  requiem  meam. 

Regem  cui  omnia  vivunt,  venite, 
adoremus. 
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Î854  O^ee  rfes  AfoHs, 

LL«  Requtem  aeternam  dona  éîk. 
Domine:  &  lux  perpétua  luceat  eis. 
4^   Venite,  adoremus. 

Regem  cui  omiiia  vivunt  :  fenite, 
adoretnus, 

I.  NOCTURNE. 

Pour  les  mois  d'Octobre^  Janvier^  Avril 


\  ei  Juillet • 
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^  Ant.  1.  L.  Dirige. 

**  '      Psaume  5. 


...  ^f 
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j    .  XTe'^ba.    mea  auribus   percîpe, 
V    *  V     Domine  :    intellige  clamo- 
t-em  meu\îi.  .,.y,^.     r, 

Intende  voeî   orationîs  irieae  :  %tx 
tneus  &  Deus  meus. 
*    Qubniam  ad  te  orabo.  Domine  :  ma- 
rié exaudies  vbceip  meam. 

Manè  astabô  tibi  &  videbo  :  quo- 
tiiam  non  Deus  volens  iniquitatem  tu  es. 

Neqùe  habitabit  juxta  te  malignus  : 
iieque  permanebunt  injustiante  ocu- 
los  tuos. 

Odisti  omnes  qui  operantur  iniqui- 
tatem :  perdes  omnes  qui  loquuntur 
niéndacium, 

minabitur    Dominus:    ego  autem  ia 
muititudiue  misericordiag  tuas. 
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cnum  iiiam  ::  adorabo 
sanctumtuum  in  timoré 


ad 


tuo. 


Domine^  deduc  me  in  jusUtiâ  tua . 
propter  inimicos  meos  dirige  in  cons- 
pectu  tuo  viaxn  ineam. 

Quoniam  non  est  in  ore  eorqm  Veri- 
tas: cor  eorum  varium  est. 

Sepulchrum  patens  est  guttiir  co- 
rum  :  linguis  suis  dolpsè  ageb?int,^  m- 

dic^UU^Peus.,^^       ,^    .V-f   ronin^ 

Décidant  ^  çogitationibus  SUIS,  seh 
cundùm  multîtudinem  înfipietatMm  eo- 
ruai  exp^le  eos:  qwni^m  irrita verunt 
te.  Domine.  .  , 

Hit  Jaetentur  omnes  qui  sperant  in 
te:  in  aeternum  exultabunt  &  habita- 
bis  ijn  eis. 

Et  glorîabuntur  in  te  omnes  qui  di- 
bgunt  npmen  tuuixi^  .quoniam  tu  bene- 
dices  justo. 

Domine,  ut  scuto  bônae  voluntatis 
tuaa:  coronasti  nos. 

Requiem  aeternam,  &c.         ,  ^;  j^  ,; 

4nt.  Dirige;  Domine  Deus  mcusiin 
conspectu  tuo  viam  meam. 

Ant,  2.  L.  Convértere. 
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ôMtNB;  'ttë  !n  furore  luo  ar- 
guas ttte  :  neque  in  ira  tua 

compla»  vKe» 

Miserere  ineî.  Domine,  q^î(mkuun- 
fiï^mtiêsirm:  sarrtt  me,  Dominé/ qùo 
lîiam  copturbafa  ^nnt  ossa  mea* 

Et  anima  mca  tnrbata  est  valdè  : 
sedté^  Domîne,  t:r^queq!iè^^:-;;,j.  ^^. 
^  Convertere,  Dr^croe,  &  efîpé  àiil- 
mam  meaitk  :  sa!  rnm  me  fac  ptopter 
iiïisefieordiati  tuarn/ 

Qûtmiatn  non  est  in  morte  qui  me- 
moi  sit  tuî  :  in  inferno  autem  quls  ccm- 
fitebrtîir  tibi. 

^  I.abo2*âvt  in  gômita  meô,  lavabo 
per  singuias  noctes  iectum  meum  :  la- 
crymÎ8  meis  stratam  meum  rlgabo, 

^4îrbatus  est  à  farore  ocnlns  ïiiets  : 
inveteravi  inter  omnes  inimicos  meos. 

DIsoecHte  à  me  omnes  qui  operamini 
iniquitatem  :  quoniam  exaudîVït  Do- 
minus  vocem  frctâ®  md. 
-ExaudiTit  Dominus  deprecationem 
meam  :  Dominus  rationem  me^i^ 
suscepit. 

Erubescant  &  conturbentur  vehe-^ 
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irâ  tuâ 


valdè  : 

pé  àtit- 
ptopter 

[toi  me- 
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làvabo 
im:  la- 
ibo. 

•  ïtietisr 
s  ineôs. 
eramini 
vit  Do- 
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r  vehC' 


m&^inv  omii^S  mimici  mei  :  Gpny^rjNin- 

tur  &  eriibesc^nt  yaldè  veloiciten  ;      ^ 

Raqiilfm  aeternam^  etc.  !''^'i    ' 

Antf.  Çomevtçrey  Don^ine^  <$;  içripe 

animam  meam^  quoniam  non  e^t  m 

morte  qui  nu^mor  hH  tut.  ^ 

AnL  h  L.  Nequando. 

Psaume  7, 

j    â  T^OMiME  Deus  meus^  in  te  spe- 

*  JLr  ravi  :  salvum  me  fae  ex  om^ 

inbus  peraequentibns  me  &  libéra  me« 

Nequando  rapiat  ut  leo  animam 
raeam  :  dùm  non  est  qui  redimat^  ne- 
que  qui  fialvum  faciat, . 

Domine  Deus  meus^  si  feci  istnd: 
si  e^  intquitas  in  manibus  meis. 

Si  reddidi  retribuentibus  mihi  mala  : 
decidam  merito  ab  inimicis  meis  inanis. 

Persequatur  inimicus  animanii  me^ 
am^  &  comprehendat  &  eonculcet  in 
terra  vitam  meam  :  &  gloriam  meam 
iil  pulverem  deducat.  >« 

Ëxiirge,  Domine,  in  irft  tuâ  :  &  ex- 
altare  in  finibus  inimicorum  meorum* 

Et  exurge.  Domine  Deus  meus,  m 
prscepto  quod  mandasti  :  &,  gynagoga  ' 
popuiorum  circumdabit  tet  y  ~ 
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Et  j>t*6pter  hanc  in  altum  regreJefe  t 
Dominus  judicat  populos. 

Judica  me.  Doniine,  secundum  jus- 
titiarh  tiiam  :  &  secundum  innoceiitiam 
meain  stiper  mei. 

Consumetur  nequitia  peccatorum  & 
diriges  justum  :  scrutans  corda  &  re- 
nés Deus. 

Justum  adjutorium  meum  à  Domi* 
no  :  qui  salvos  facit  rectos  corde^ 
.  Deusiudex  justus^  fortis,  &  patiens  : 
nonquia  iiascitur  per  singulos  dies/ 

Nisi  conversi  fueritis^  gliTdium  suuia 
vibrabit  :  arcum  suum  tetendit^  &  pa* 
ravit  JUunii 

Et  in  eo  paravit  vasa  mortis  :  sagit- 
tas  suas  ardentîbus  effecit« 
.  Eccè  parturiit  injustitiam  :  concepit 
dolorem^  &  peperit  iniquitatem» 

Lacum  aperuit  &  effodit  eum  :  & 
incidit  in  foveam  quam  fecit, 

Convertetur  doior  ejus  in  caput 
ejus  :  &  in  verticem  ipsius  ioiquitas 
ejus  descendet.    tuiiitu 

Confitebor  Domino  secundum  justi- 
tiam  ejus  :  &  psallam  nomini  Domini 
altissimis  .  n  h»u..  :;         a-ju^;;,    , 

Requiem  açtemam/&c* 
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Ant,  Nequando  rapiat  ut  leo  ani- 
mam  meam^  dùiri  non  est  qui  redimat^ 
neque  qui  sàivuth  faciat. 

V*  LL.  A  porta  inferi. 

R.  Ërue^  Domine^  animas  eorum* 

Pater  noster^  tous  bas. 

Première  Leçon,   Job  7. 

j  t  "pARCE  mihi.  Domine^  riihil  enîm 
' JL  su»t  die»  mai.  Quid  est  homo> 
quiamagnificas  eum  ;  aut  quid  apponi» 
erga  eum  cor  tuum  ?  Visitas  eum  dilu- 
culô^  &  subito  probas  illum.  Usque- 
quô  noii  parois  mihi^  nec  dimittis  me 
ut  glut?am  salivam  meam?  Peccavi. 
Quid  faciam  tibi^  ô  custos  hominum? 
Quare  posuisti  me  contrarium  tibi>  & 
factus  sum  mihimetipsi  gravis  ?  Cur 
non  tollis  peceatum  meum>  &  quare 
non  aufers  Iniquitatem  meam?  Eccè 
nunc  in  pulvere  dormiam  :  &  si  manè 
me  quœsieris^  non  subsistam*  ii 

^  R*  Credo  quod  Redemptor  meus  vi- 
vit^  &  in  noviissimo  die  déterra  surrec- 
turus  sum:^  Et  in  carne  meâ  videbo 
Deum  salvatorem  raeum. 
¥•  1.  L»  Ouem  ¥i8uru8  sum  efiro  inse 
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&  ttt>n  sdius  ;  &  oguU  .  nspecturi 

silnti 

lu  Et  in  carne  rueSi  videbo  Deum 
salvatorem  meum. 

Seconde  Leçon,  Job.  10, 

•  I-  meîB  :  dimittam  adyersùm 
mé  eloquîum  meuln.  Loquar  in  amari- 
ludin^  ànit (;de  mes^^  :  dîcam  Deo  :  nolî 
me  cottderïîtïârew  Indtca  mîhi,  corme 
Hà  jliiïîcte»*  Nuttiqûid  bonùm  tibi  vide- 
tur  m  càlumnieris  me^  &  opprimas  me 

Xs  ttvanti^m  ttaarirm  &  consilium  m- 
rum  adjy ves?  Numquîd  oculi  camèi 
tibi  Bunt  ;  aut  sîcut  videt  homo>  &  tu 
vfdebfs?  NutAqHiid  Sicfnt  aies  hominis 
d'rés  t^î,  &  nntïi  tài  sicut  huma  la  sunt 
temfyora»  ut  quseraâ  k  q>iuAte^«  nieam> 
&  fi^ci^atum  me«im  ^^tftèlris  ;  &  sdias 
q«tiiiiihil impium  fec^rm^  tutti  ât  n^-^ 
mo  qui  de  maha  tuâ  fyè'ssit  etuete. 

R.  Qui  Làïarum  ré^ttgéi^^sti  4  mo- 
nuwiento  fœtrdum  :  *  Tu  eîs,  D  uiiïe, 
dotia  renwie^tn  &  teédm  indûfgentiœ, 

V.  2.  L.  Qui  VèMuVôs  es  judiéai*e 
Tiros&  moitâe»  &  i^cUli^m  tier  igneion, 

R,  Tu  eîs,I>omine,  dona  requiem  & 
locum  indilgentia^. 
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Troisième  Leçon,  Job,  10. 

p  "mylPANUStuaB,  Domine^  feceruntme 

J^lI.  &  plasmaveront  me  totum  in 
circuitu  :  &  sic  repente  praecipitwfiriî? 
Mémento,  quœso,  quod  sicut  lulum  fe- 
ceris  me,  &  in  pulverem  reduces  me. 
Nonne  sicut  lac  mulsisti  me,  &  sicut 
caseum  me  coag^ulasti  ?  Peile  ^  carnî- 
bus  vestisti  me  ;  ossibvis  ^  nei  vi^  çom- 
pegisti  me.  Vitam  &  misericordiam  )lr|- 
buisti  mihi^  &  visitatio  tua  custo^ivit 
spiritum  neum. 

B.  Donrâne,  quando  vcneri?  judî- 
car^  ♦erram,  ubi  me  abscond^m  à  yyî- 
tu  'ree  tuas"^  Quià  peccj^yi  nimis  in 
vitâ  meâ. 

V.  P.  Commîssanr  a|.ayesco,  &^- 
tè  te  erubesco  ;  dura  yeneris  judiçare^ 
noIi  me  condemnare. 

R.  Quia  peccayi  nimi^  in  %  ta  meâ. 

V.  Pi  Requiem  seternam  )na  eis« 
Domine,  &  lux  perpétua  iuceat  jis. 

R.  Quià  pecQ9.fi  nimi^  in  vi^â  peâ. 
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IL  NOCTURNE. 

Pour  Novembre,  Févrtr  ^  Mai  et  Ao(iL 

Antt  1.  L.  Inloco  pascuœ. 
Psaume  22. 

1.  A.T^^^T  ^^®Si<^  me,  &  dîhil  mî- 
^-L'  hi  décrit:  in  loco  pascuœ  ibi 
me  collocavit. 

^    Super  aquam    refectionîs  educavit 
itte  :  anîmam  meam  convertit. 

Deduxit  me  super  semitas  justitiae  : 
propter  nomen  suum, 
'  Nanfi  et  si  ambulavero  in  medioum- 
brae  niortis:  non  timebo  itiala,  quo- 
îiiam  tu  mecum  es. 

Virga  tua  &  baculus  tuus  :  îpsa  me 
consolata  sunt. 

Parasti  in  conspectu  meomensam: 
adversus  eos  qui  tribulant  me. 

Impinguasti  in  olep  caput  meum: 
&  calix  meus  inebrians  quàm  prœcla- 
rus  est  ! 

Et  misericordia  tua  subsequetur  me  : 
omnibus  diebus  vitae  mea;. 

Et  ut  inhabitem  in  domo  Domîni  : 
in  lonâritudinem  dîprum 

Rejuiem  œternam,  &c. 
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Ant»  In  loco  pascuœ  ibi  me   col- 
locavitf 
AnU  t.  L.  Delicta* 

Psaume  24# 

g  â  A  D  te.  Domine,  levavî  ahîmam 
*  'xjL  meam  :  Deus  mens,  in  te 
confido,  non  erubescam,  * 

Neque  irrideant  me  inimici  meî  : 
eienim  universi  qui  sustinent  te,  non 
confundentur. 

Confundatitur  omnes  iniqua  agen- 
tes:  supervacuè* 

Vias  tuas;  Domine,  demonstra  mihi: 
&  semitaa  tuas  edoce  me. 

Dirige  me  in  veritate  tuâ,  &  doce 
me  :  quia  tu  es  Deus  salvator  meus,  & 
te  sustinui  totâ  die.  i..i;l^^.,;  -> 

Reminiscere  miserationum  tuarum. 
Domine  :  &  misericordiarum  tuaram, 
quœ  à  saeculo  sunt.  *  ^  >  »ii^.  r^. 

Delicta  juventutis  meœ  :  &  ignoran- 
tias  meas  ne  memineris. 

Secundum  misericordiam  imni  mé- 
mento met  tu  :  propter  bonitate^ 
tuant.  Domine.  '"•^''    'niqa-si! 

Dulcis  &  rectus  Dominus  :  propter 
boc  legem  dabit  delinquentibur  ih  V^4 
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»  '  DIHget  ttiâfifsu^qs  in  jùdicia  :  floce- 
bit  mites  vias  suas. 

Universœ  viae  Domîni  mfeericordia 
&  Veritas  :  rèquirentibiis  testamenturn 
€jus  &  testinionia  ejus. 

Pr(^er  nomen  tuunfij  Doniîne/pro- 
pitiaberis  pecca^to  meo  :,  muUùm  est 

Qiiîs  est  homo  qui  timet  Dominai»  ? 
legem  statuit  ei  in  via  quam  degit. 
/îiAni»xa  ejus  in  bonis  demor^îtur : 
&  semen  ejus  haereditabit  terrara. 

Firinamentom  est  Dorainuâ  tîmen- 
tibus  eum  :  et  testamenturn  ipsius  ut 
mànifestetur  iilis. 
^'  ePi^iili;  mei  semper  ad  Dominum  : 
quoniam  ipse  evellet  de  laqueopedes 
inep», 

Jlespicc  in  me  et  miserere  meî  :  quia 
UDicus  et  pauper  sum  ego. 

T<f ibulationeB  cordis  met  multiplica- 
tœ  sunt  :  de  neceesitatibus  meis^ue  me. 

Vide  hu^ilitatem  meam  et  Jaborem 
laoepm  :  et  dimitte  uniyersa  delicta  mea, 

Respice  inîinicoî  me08^  quoniam 
tnuliiplicati  aunt:  et  odio  iniquo  odo- 

.  fUi{tAÎ(ae«    '  , 
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Giistodi  animam  menti  et  erue  me  : 
non  erubescam.^  quoniaun  speravi  in  te. 

lonoc^tes  et  recti  adtueseruot  mihi  : 
quia  «ufitinui  te. 

Libéra^  Deus^  Israël  :  ex  omnibus 
irilHilatiofiibus  suis. 

Requiem  seternam^  etC4 

AnL  Delicta  juventutis  meœ  et  igao- 
rantias  meas  ne  memineris^  Domiiae, 

Ant.  1.  L.  Credo  yidere. 

Psaume  26. 

1  A  ir^^MïNus  illuminatio  roca,  & 
'  JL/  salus  mea  :  qoem  tiinebo  ? 

Dominus  protector  viiœ  meœ  :  à  quo 
trepîdabo  ? 

Dùm  appropiant  super  me  Bocea- 
les  :  ut  edant  carnes  meas. 

Qui  tribulant  me  }nimi€i  med  :  îpsi 
iniirmati  sunt,  &  ceciderunt. 

Si  consistait  adveranm  me  ^aa^tra  : 
non  tîmebk  cor  meuin. 

Si  exurgat  adversùm  me  praeliiimi  : 
în  hoc  ego  sperabo. 

Unam  petii  à  Domino^  haac  reqiii- 
ram  :  ut  inhabitem  m  domo  Ihn^i 

Ut  videam  vckipl^aiem  Dornimi  :  & 
visitem  templum  ejus» 
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Quoniam  abscondit  me  in  taberna- 
culo  sùo:  in  die  malorum  protexit 
me  in  abècondito  tabernacUli  sui. 

In  petrâexaltavitme  :  &  nunc  exal- 
taVit  càput  meum  super  inimicosmeos. 

Circuivi,  &  immolavi  in  tabernacu- 
lo  ejus  hostiarn  vociferationis  :  canta- 
bo/&  psalmum  dicam  Domino. 

Ëxaudi^  Domine,  vocem  meam  quâ 
clamavi  ad  te  :  miserere  meî,  et  exau- 
di  me. 

Tibi  dixit  cor  meum,  exquîsîvit  te 
faciès  mea  :  faciera  tuam.  Domine^ 
requiram. 

Ne  avertas  faciem  tuam  à  me  :  ne 
déclines  in  ira  à  servo  tuo. 

Adjutor  meus  esto,  ne  derelinquas 
me  :  neque  despicias  me,  Deus  saluta- 
ris  meus* 

Quoniam  pater  meus  &  mater  mea 
dereliquerunt  me  :  Dominus  autem  as- 

sumpsitme/  wù^k-  r»;^ 

Legem   pone  mihl.  Domine,  in  via 

tua  :  et  dirige  me  in  semitam  rectaoi 

proptèr  inimicos  meos. 

Ne  tradideris  me  in  animas  tribulan- 

tium  me  ;  quoniam  insurrexerunt  iu  me 
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testes  iniqui^  &  mentita  est  iniquitad 
sibî* 

Credo  videre  bona  Domini  :  in  terra 
"vîventium. 

Expecta  Dominum^  vîriliter  âge  :  & 
confortetur  cor  tuum^  &  sustine  Domi« 
num» 

Requiem  œternam,  &c, 

Ant.  Credo  videre  bona  Domini  in 
terra  viventium, 

y.  LL.  Collocet  eos  Dominus  cum 
principibus. 

R,  Cum  principibus  populi  sui, 

P.  Pater  noster,  tout  bas. 

Leçon  quatrième.  Job.  IS, 

^  T  Tl  ESPONDE  mihi  :  quantas  ha- 
•  * JLI;  beo  iniquitates  &  peccata  ? 
Scelera  mea  &  deiicta  ostende  mihi, 
Cur  faciem  tuam  abscondis^  &  arbitra- 
ris  me  inimicum  tuum  ?  Contra  folium 
quod  vento  rapitur  ostendis  potentiam 
tuam^  &  stipulam  siccam  persequeris. 
Scribis  enim  contra  me  amaritudines, 
&  consumere  me  vis  peccatis adolescent 
tiae  meae.     Posuisti  in    nervo  pedem 

meas^  &  vestigia  pedum  meorum  coa- 
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siderastî.  Qui  quasi  putredo  consu- 
mendussum,  et  quasi  vestimentum  qaod 
comeditur  à  tineâ.  > 

R,  Mémento  mei,  Deus,  quia  ventus 
^»t  vita  mea  ;  *  Nec  aspiçiat  me  visus 
homif)i6% 

V.  1*  L.  De  profundis  clamavi  ad  te. 
Domine,  Domine,  exaudi  vocem  meam. 
B.  Nec  aspiciat  me  visus  hominis. 
Cinquième  Leçon,  Job  14'« 
g      XToMO  natus  de  muUere,  brevi 
'  *^*  Jtl  vivens    tempore,    repletur 
m^ultJs  miseriis.  Qui  quasi  flos  egredi- 
tur  &  conteritur,  &  fuglt  velut  ^rnbra, 
&  nuBiquam  in  eodem  statu  permanet. 
Et  dignum  ducis  super  hujuscemodi  a- 
perire  oculos  tuos,  &  adducere  eu  m 
tecum  injudicium,  Quis  potest  facere 
mundum  de    immundo  coflceptum  se- 
«wfie  ?  Nonne  tu  qui  solus  es  ?  Brèves 
dies  hominis  sunt,  numerus  measiutïi 
cgus  apud  te  est.  Con»tituisti  termines 
ejas,  prat^riri  non  potem^t.  Recède 
crgopaululùm  ab  eo,  ut  quiescal,  çlo- 
ttee  ^btata    vesîisat,  sicut  niercenarii, 
dies^us, 

II.  Hei  mJhi,  Domine,  quia  peceavi 
nimis  in  vitâ  meâ  !  Quid  facitjm  ?  Mi- 
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fier  !  ubi  fugîam  ?  Nisiadte  Deus  meus: 
*  Miserere  meî,  dùm  veneris  irinôtissi- 
mo  die. 

V.  2,  Lé  Anima  mea  turbata  est  val- 
ùè,  sed  tu.  Domine,  succurre  ei, 

R.  Miserere  meî,  dùm  veneris  in  no- 
vissimo  die. 

Sixième  Leçon^  Job.  14. 
p  l^uis  ttiihi  hoc  tribuat,  ut  in  infcr- 

*  VC  no  prolegas  m«  &  abscondas 
me,  donec  pertranseat  furor  tous,  & 
constituas  mihitempus,in  quo  recorde- 
ris  meî  ?  Putasne  mortuus  homo  rur- 
sùm  vivat  ?  Cunctis  diebus  quibus  n  j^nc 
miiito  expecto  donec  veniat  immutatio 
mea.  Vocabis  me,  &  ego  respondcbo 
tibi.  Operi  manaum  tuarum  porriges 
dexterafn.  Tu  quidem  gressus  meos 
dinumerasti;  sed  parce  peccatis  meis.. 

R.  Ne  recorderis  peccata  mea.  Do- 
mine :*Dàm^^ncTisjudicare  sa^ubim 
per  igwem. 

V,  P.  Dirige,  Domip^e  Deus  metsiS/ 
in  cowspectu  tao  viam  ïr^eam. 

R.  Dùm  veneris  judkare  saîc«!um 
pei'ig'ïïetné 

v.  P«  Reqtriem  «ïterncm  dona  ^is. 
Domine,  &  lux  pertua  luceat  eis. 
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R.  Dùm  vencris  judicare  sa^culum 
per  ignem» 

ni.  NOCTURNE. 

Pour  Décembre^  Mars,  Juin  et  Septembre, 

^nt%  1,  L.  Complaceat. 

Psaume  39. 

I  .  "ITlxPECTANS  expectavi  Domî- 
*     'JuJ  num  :  &  intendit  nmihi. 

Et  exaudivit  preces  meas  :  &  eduxit 
me  de  lacu  miseriœ  &  de  luto  faecis. 

Et  statuit  supe^*  petram  pedes  meoB  : 
&  direxit  gressus  meos. 

Et  immisit  in  os  meum  canticum  no- 
vum  :  Carmen  Deo  nostro» 

Videbunt  multi  &  timebunt  :  &  spe- 
rabuntin  Domino. 

Beatus  vir  cujus  est  nomen  Domini 
spes  ejus  :  &  non  respexit  in  vanitates 
&  insanias  falsas. 

Multa  fecistitu^  DomiLe  Deas  meus, 
mirabilia  tua  :  &  cogitationibus  tuis 
non  est  qui  similis  sit  tibi« 

Annuntiavi.,  et  locutu^  sum  :  multi-* 
plicati  sunt  super  numerum, 

Sactificium  et  oblationem  Qoluisti  : 
aures  autem  perfecisti  loilii* 
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Holocaustum  et  pro  peccaito  non  pos- 
*"lasti  :  tune  dixî  :  Eccè  Tenio. 

In  capite  libri  scriptum  est  de  me,  ut 
facerem  Toluntatem  tuam  :  Deusmeus^ 
volui,  et  legem  tuam  in  medio  cordis 
mei» 

Annuntiavi  justitiam  tuam  in  Eccle- 
siâ  magna  :  eccè  labiamea  non  prohibe-- 
bo^  Domine,  tu  scisti. 

Justitiam  tuam  nonabscondiin  corde 
meo  '.yeritatem  tuam  et  salutare  tuum 
dixi. 

Non  abscondi  misericordiam  tuam  et 
yeritatem  tuam  ;  à  concilia  !r^ulto. 

Tu  aatem.  Domine,  ne  îongè  facias 
miserationes  tuas  à  me  :  misericordia  ti^c^ 
et  Veritas  tua  semper  susceperunt  mt. 

Quoniam  circumdederunt  me  ma U», 
quorum  non  est  numerus  :  comprehen-* 
derunt  me  iniquitates  meœ,  et  notpotui 
ut  viderem. 

Multiplicataî  sunt  super  capillos  ca- 
pitis  mei  :  et  cor  meum  dereliquit  me, 

Complaceat  tibi^Domine,  uteruas  me: 
Domine,  ad  adjuvandum  me  respice^ 

Confundantur  et  rerereantur  simul 
qui  qua^runt  animam  meam  :  utanferant 
eam. 
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Conreriatitur  retror$ùm  et  i-ey^ro^n* 

tur  :  qui  volunt  mlhi  mala. 

Fcirant  confestim  confusionem  sqam: 

qui  dicuntmihi,  Euge,  Euge^     iu/ii . 
Exultent  et  laetentur  super  te  omiies 

quserentea  te  :  et  dicant  semper,  magni- 

ficetur  DomimiB^  qui  diligunt  salutare 

tutim« 

Ego  autein  mendicus  sum  et  paqper  : 

Dbminus  soUicitus  est  raei. 

Adjutor  meus  et  protectpr  meus  tu 
es  :  Deus  meus  ne  tardaveris. 

Requiem  œternam^  etc. 

^w^  Complaceat  tibi^Domine,  ut  tri- 
piasme:  Domina  ad  ac^juvandum  me 
respicc. 

Ant.  2.  L.  Sana,  Domine. 
Psaume  40. 
o    .  "Oeatus  qvi  intelligitsup^rege- 
JEj  num  et  pauperem  :  in  dien»ft- 
la  liberabit  eum<43ominus. 

Domîn  us  conser  vct  eum  et  vi  vificet  cum 

et  l^atum  facieat  eum  in  terra  :  et  pon 
tradat  ewn  in  afitm»m  înimicorum  ejus. 
Damip^is  opem  fer^t  illi  mp^  lectum 
doloris  ejus  :  im^vor^vim  stratum  ^MS 
versa^i  in  in&rmitateejius. 
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magni- 
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faqper 
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,  ut  «rî- 
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m  ejus/ 
lectum 
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sana    animam    meani^:  <q^iw,  ipe^^'fi; 

hlQimijdi  mai   dioc^unt  miala  mihle^ 
quandô   morieiur/ &  perit^jjt    noitilBn 

Et  si  ingrçdiebatur  ut  videret^  yiM»ft 
loquebatur:  cor  ^jus  con^regaicU.îoi* 
quitatem  sibi. 

E^cediebiitur  foras  :  &  Ipqueba^tur  in 
idipsum,  .  ^^  Ci' 

Adversum  ;ne  susurrabant  "^  pEnne9 
inimici  mei  :  adTersum  me  cogitabc^nt 

Yerbum  iniquum  constituerunt  ad- 
versum mç  :  numquid  qui  dormit  npq^ 
adiiçiet  ut  resursat  ? 

Etenim  homo  pacis  meas^  in  qud  spei- 
ravi  :  qui  edebat  panes  meos^  magnifi- 
ç^vit  ti^qper  ma  supplantationem . 
"Tu  àujteui^  Domine,  miserere  meî  (S^ 
resuscita  me  :  &  retribuam  eis.  ^|. 
,  In  ixQ.ç  çpgnovi,  quoniam  /piuisti 
me:  quoniam  non  gaudebit  inimiçus^ 
meus  super  mo*  r  ^  - -< 

Me  autem  propter  i^noç^^^^s|iSj^ 


..ï» 
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ciepifsti  :  •&  confirmasti  me  in  con&pec^ 
tu  lUo  if)  s^ternuiTii 

Benedictus  Dominus  Deus  Israël  à 
tâieêculo^  &  usquè  in  sseculum  :  fiatfiat 
(  Requiem  seteriiam/&c. 

Ant,  Sana^  Domine  animam  meam^ 
^ttia  peceaTi  tibi« 
-Ani.  1.  L.  Sitivit. 

Psaume  41. 

i   A  |r\^^^^^^^^u^  desiderat  cer*- 
*    *\qti  vus  ad  fontes  aquarum  :   ità 
desideirat  anima  mea  ad  te^  Deus. 

Sitivit  anima  mm  rfd  Deum  fo  tem, 
vivum  :  quandè  veoiam,  &  apparebo» 
anté  iaciem  Dei  î 

^  'Fuerunt  mini  lacrymae  meae  panes 
die  ac  nocte  :  dùm  dieitur  mihi  quoti<^ 
diè  :  Ubi  est  Deus  tuus? 

Hsec  recordatus  sum^  &  effudi  in  me 
animam  meam:  quoniam  transibo  in 
locùm  tâbernaculi  admirabilis  usquè 
ad  d^um  Dei. 

!' In  vôcé  exultationis  &  confessionis  : 
sdhus  ëpulantis. 

Ouaretristis  es  anima  tnea:  &  ^ua« 
fè  fcohtùrbàs  me  ? 

^SIpemiA  jD^o^  quoMÎaai adbuc confia 
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♦ebcr  illî  :  salutace  vuLîls  inei  &  Cçus 
meus.  v^î.» 

Ad  meipsum;  aftîma  mea  conturba- 
ta  est:  p  optereà  memor  ero  tuî  de 
terra  Jordanis  &  Hermoniim  à  monte 
lodieo.  ' 

Abyssus  abyssurp  invocat:  in  voc« 
c^taractarum  tuarum» 

Omnia  exoelsa  tua  &  iluctus  tui  : 
super  ne  iransierur*.  ^ 

In  de  mandavit  oininus  misèri- 
cordiarr  suam  :  &  nocie  canticuL  ejus. 

Apud  me  oratio  Deo  vitaB  meœ  :  di- 
cam  Deo^  susceptor  meus  es. 

Quarè  oblitus  es  mei  :  &  quarè  con- 
tristatus  incedo^  dùm  affligit  me  ini* 
micus. 

pùm  confringuntur  ossa  mea  :  ex« 
prbbraverunt  mihi  qui  tribulant  me 
mimici  mei. 

Dùm  dicunt  mihi  per  singulds  jies  : 
Ubi  est  Deu9  tuu?^  :  quarè  tristis  e5^ 
anima  me^^  &  quarè  conturbas  me  ? 

Spera  in  Peo^  quoniam  adhuc  cou'» 
fîtebor  illi  :  salutare  vultûs  mei^  &  Deu9 
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tus  Offitedèt  Morts, 

^'  Mtë'^Wii  éwmvà  mca  ad^BeUm 
fortem,  vîvum,  (juandô  veniani  &ap- 
pare^W  àKité  faciêm  Domitii;  A 

'V.  LL.  Ne  tradas  bestils  acimali  obn- 

R.  Et  animas  pauperum  tuoram  ne 
ôblivi^éam  in  finem,  ^A'^{i\K 

P.  Paternoster^  lou^  6a5«    Hi>n«*î? 
**^"'     iS^tièrne  Leçon.  3 oh,  IT. 

*^  *ls?  mèi  brévîabuntuf,  à  solùm 
ïriîhî  siiperest  sepulchrum.  Non  pec- 
càvi^  '  &  in  amàritudinibus  tnoraiur 
pculu«  meus.  Libéra  me.  Domine^  & 
pone  me  jùxta  te  &  cujusvîs  manus 
piignet  contra  me.  Dies  lïièi  transie- 
rqnt^  çogitationes  meaB  dissipatœ  sunt, 
torqûentés  cor  m éum  »  Nôctem  veiie- 
rùht  in  diem^  &  rui'sùm  post  teiiebras 
spero  lucem.  Si  sustinuero  inférons 
dqmus  naeà  est;  &  in  tëneWis  istravi 
lë<kdlum  ineum«  Putredini  dixi;  pa- 
ter  meus  es^  mater  mea^  &  âoror  mea, 
yermîbus.  Ubi  est  ergè  nuhc  prsesto- 
fàîio  mea  :  &  piatientiatn  meam  qùis 
çonêideret  ? 

i:%eccaTrt€irti  î!fte  qcRrtWië,  ^  non 
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me  pisaUentem  timor  mortis  çpntiir- 
b^t  me^  :  f  Quii^  milriferno  nuUa  ^^re^? 
demptiou  miserere  met>  DeuSs^  <fc  sal? 

V.  1 1  L.  Deus^  in  nomioe  tuQ.  89^y 
vum  me  fac^  &  in  Tirtute  luâ  libéra  pné« 

m  Quia  in  infern^  niiUa  est  re^emp^ 
tio^  miserere  mei,  Deus^  &  salva  m^  . 

r:tï  -  Huitième  Leçon*  Jobu  1%     >« 

û  r  T^Bi'i'i  meœ  eonsumptis^cami* 
'JET  buft  aâbsesit  os  meuaf^  &  de- 
relicta  sunt  tantummodô  labiaciroa^eii- 
iesu^os*  Miseremini  metmjs^pim 
•mei|  saltem  vos  amicimei^  quiamanus 
Domini  tetigit  me*  Q  uarè  perseçiMimini 
me  sicut  Deus^  &  çarnibus  meis  ^ta- 
ramini  ?  Quis  mihi  tribuat  ut  scrib^^n?- 
tur  sermones  mei?  Quis  mihi  df^i  ut 
exàreiiturinlibrostylo  ferreo,  aut  plum?* 
bi  laipinâ^  vel  celte  sculpantur  in  sili- 
ce. Scio  enim  quod  redemptor  mçuji 
viyit,  &  in  noyissiino  diç  de  teri'â  suç* 
rectarus  sum^  4i^  rursùm  circumdabojr 
pelle  meâ,  &  in  carne  meâ    yidebo 
Deum  salvatorem  meum^  quem  risu- 
■Tup  siiâii  eg'O  ipëOj  ^  Qcu&î  m^  con^* 
pectinri  8ant^  &,  non  nlius  :  repositfi  e«t 
haec  spes  mea  in  sinu  meo.  ,}j,|j.^i;,.^ 


mm 


Office  êen  Morts  y 

"^Hàï'Hoxnmt^  sèfcurtddm  aètom  nieum 
f^r  iMé'judtcàrè;^hiUli  âignurif)  in^oons^ 
fiééttétub  egi,  id<ifl  ^ëp^eèor  Aiajëstà- 
tçm  tuam  :  *  Ut  tu^^  Deus^  deleas  iài- 
<5f»ftaJïè^  m«ara*  '  i^  <t  .  A  ,y 
»  'V.  2.  t.  Amplià^  >  lava  me;  Dottii^ 
ttéfpàb  înjitsiitift  ti^â,  &  à  ddti[»U>  itteo 
m«itiâa* me.  •  ■'  ^'--■^-  .^  .': -/: /.^;o':;*  ;)i, 
R.  LTltu^  Deu8,  délei^  îni^liitatem 

eb  :^  Neuvième  Leçon.  Job.  M.  '^  '  * 
1^  |1|Wre  cie  vùlvâ  èdujiîsti  ftîb  ? 
^*^d£  qui  utiham  coiisumptus ne OGU^ 
îiis  mè  videret,  Ftiîësèm  qilasi  Ron  es- 
sèm,  de  utero  transléttis  ad  tamuhim. 
Ntiihguîd  non  paifcifesdierum  mco- 
itim  iiïiietùr  brevî  ?  IKmitte  érgô  me 
trt  l^lkngam  paulùlàm  dolorem  meum, 
îdni^^uàm  vadam;  &  non  revertar  ad 
terràm  tenebrosam  &  opértam  mortis 
'éàlïgihe  :  terram  miiserise  &  tenebra- 
'rum,tîbî  umbra' mortis  &  nutius  ordo, 
ied  sempitérnus  horror  inhabital. 
*V  K.  Libéra:  me.  Domine,  de  viis  in- 
'férriij.cjbî  portas  œreas  confregisti,  & 

iit  vîa«-reii!t  te;*Qui  erant  inpoe^is  te- 
nebrarumi    •*'     *  - 
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ms  te- 


if,  P.  damantes  &  dîpêntég,  âdve- 
nifitî,  rcdemptor  noster. 
R.  Qui  erant  iii  fKBnis' teMbirafuni* 
V.  P,  Requiem  œterimm  dona  eis. 
Domine^  &  lux  perpétua  laçoat  «is., 
^' A.  Qui  eranVm  pœnis  ten#r&yram<  ' 

Le  Répons  suivant  se  dit  lorsqu'on  fait  PPffiçe 

f P»,  Libéra  me,  Domipe,  de  niortf 
seternâ,  in  die  illâ  tremendâ.  ^^iidô 
cœli  movendi  sont  &  terra  r  î)u|i^  V07 
nerls  judicare  si^^culum  per  igajemr  , 
,  y.  P.  Trémas  factus  suin  fgo»  ^ 
tïmeo^  dùm  discu£)âio  venerit  atque  veu? 

turaira.  uj  i?     : 

R.  Quando  cœli  movendi  sunt^  terra* 
V.  P.  Dies  illa,  dies  irae^  «alainil^*- 
tis  &  miseriaB^  dies  magna  ,^;<mmra 

R.  Dàm  veneris  jadicare  sasciHum 

per  ignem*  jin!'   ^  n?''! 

y.  P.  Requiem  aBternam  doiia  eie^ 
Domine,  &  lux  perpétua  luceat  eisit;  < 
-  B.  Libéra  me,  J>omiiie,  4ei  «morte 
aeternâ,  in  die  iltâ  jtremendâ^  jQmiiiiâd 
cœli  movendi  sunt  &  terra  :  Dùm  ve*- 
n«ris jyirtiçare saBcul^m  per  jgnfpf^,:i.L: i 
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'  i  •  •>  •• 


A  LAUDES..     ,„.,  .].,.. 

1  A  T^^'**ï*«KïB  ttîëî/Eletfe  :  mmh^ 

Et  secundum  mtiltitttdinem,  misera* 
ÇjpMiii  tiiàrùm  :  dele  infr]uitatérn^  heâm, 
*^  *  Atn^Uùs^  latà  rrte'  ab  ïnîq ùî tftié  hi^â  : 
&â'pècèato  ttifeonlirndà  ttie.  ;  •  ** 
Qûtihîim  mt^iihatem  hietti^  è^ 
^âcô^r  &  fwecartittt  rtiteiiçïj'corftra 

Tibisoli  peccavi  &  malum' ëoi^ïtrti 
«fe  feti  :  ^  jtiàtîficériy  îri  Sèl»ftlôiiibùs 

^  •  Eêeè^fni^  ki  miqmlalibus  Caftcèpttlé 
sutn  :  &  in  peccatis  concepit  me  thatei^ 

Eccè  enîm  verîtatem  dilexistî  :  ii^cer* 
4a  &  occulta  sapiétitiee  tuse  tnanlfesttisti 
mihi.'  '■  '■  ;M'*'i  -'■  '    •  jHiM*»'*  ■- 

Aëpèfgeg  mehydsopo,  &  miihàalK)r: 
raMis  mey  &  supar  nivem  dealbaboir* 
Âidîiiii  mteo  ^d^Hë  gnudiùm  &  imïi^ 
tianK  &  tànïtàhmiôm  hùfDiîlata» 


;».* . 


,*,''-.r^^ 


&  ômQes.ixiÂ%uiUte|i^niea0  dele^f»;!  u\^Mi 
Cor  mundum  créa  îii   Hie^  D<lis  : 

Ne  projicias  me  à  faci^  tua  :  &  Spi- 
rituni  s^uctuia  Uium  uç  aufera&.à^me. 

JRedde  mihi  lastlUàrn  salutaiis  hxit 
&  spirîtii  prîncipali  coufirifia  nie, ,     ^ 

Docebp  iniqups  ms^tuas  :,  &]i9pS 
ad  te  convertentur. 

Libéra  Hie  de,  ^^ngiudiWs,'  p^eiiéi 
Dèus  saluCis  m^aé  :  4l^  exoltàbit  litii^i  a 
ihea  jùstitiaiii  tuamJ  ^  '  j^^  ^  ♦  I'  /'^t 
.  Dojnine,  lijibia^  mea  apérîèk  :  é^  os 
meuirt  ànhuntîabit  taudem  tiu^tn.  *'^ 

Qudhiam  si  vpluisà'es  skcrifi|ciam  de- 
dîssem  utique  :  ho|o(éàustiâ,nôn  defec- 
tabèris.^  '     ''      "'  ^'  '""  ''  "'  ^  Z';.;;^ 
.    Sacrificîqm  Deo  spiritus  oonlrrtrûffa- 
tus  :  cor  contrituih  &p(imiliatam.  0éus^ 

►n  despiqies.         ,      ^^    , 

Ëenigh^  fac,  Bômitté,  in  b6hâ  vo- 
luntate  tuà  Sion  :  ut  aB^centar  (ntiri 
Jérusalem. 


non 


•**)^tJiM»c?i- 


i82  Offiùdes  Morts; 

ôMèfllotièi  iK^hôIôëimsta  :  lune  Itnpo^r 
nent  8iifileriihëY^'tduh<i  ViHitosi^^^^^^^^  ^'^ 
•  ^flequiéiti  aetèrffâm,  &è,        »  "^^  > 
^y^ili^/.  Ebcultëbtifnl  DémmèoflÉkhumf* 
liata. — Ani.  2.  L.  Exaudi^  Domine.  ^  ^^ 


•î 


.su 


o  ^  npEdëcethymnùsDeùstn  Siôn: 
4.  A.  _£  4  tibi  raddétup  votuift  in  Je- 
fusalem.     ,   ,    ,;,  u.  ft 

Exaudi  orationem  meam  :  ad  te  poi- 

niscaro^eaiet^.,  ,/^^^^^^-^^^ 
].,7^prba  îiiiqMOfum  prasvaluerunt  su- 
per nos  :  &  împîelatibus  nostris  tu 
propjtiaberU,  ;_ ,  ,  "Ija." 
Beatu^  QU^m  elegisu^  &  assumpsisti; 
ijttbttbUabUmafriis^  ";::;•'  'o'" 
!'jp.eplebimiir  :  in  .bonis  dètnûs  tiiae.: 
sànctum  est  tèmpliim  \\x\xvt\,  iriîiirabil^  iii 

Exaudi  Bos»  0evif  saiatâriâ  tiôsxér  :  %^e% 
JE^mnium  fîniùm  fèrrae^  &  in  mari  longe, 
.^  Prœparai|s  montes  in  virtnté  tuâ^ 
^ccinctuâ  pbtentiâ  :qùi  contùrbak  pror 
fiindum  marîsi  'schuiti  flùcttiu^i  ejùs. 
..^TurbabMfitur  gentes,  &^   tiiiiebMnt 

exitus  niatutini^  &  vesperè  delectabis. 


^^  Visitësti  terram>  A  inebriasti  «àkii  : 
{tiuUiplicasti  loeupletare  eam^^  l'iq^i^ 
^  '  f^luivien  Dei  replet am^  est  aqiiî%pa- 
rasti  cibûtn  iliorum  :  cjuoniam  ità  est 
pre^panitio  ejiis.  ^^q  ^  k^îdj  iiii^c; 
^i  '  Riv^  éjns  ifiebrià/multiplica  ffeni- 
mina  ejus  :  in  stillicidiw  eju»  lœta^ilur 
gèrnftittatis.  '^  y  f  :  >ffi    18 

'Benedices  coronœ  arini  beiiignitatig 
tuas  :  &campitui  replebuiitiiirubèilBtçf», 
''ii  f^dgyeoceot  speciosa  deserti;  & 
«ixulMiliène  colles  accmgéntnr/»  .oa-ï 

Induti  sunt  arietes  oviutn,  &  valles 
abundttbtrnt  frumento  :  «clamabant^ 
etenitn  hyitinum  dicent         ^  ^   .*;*,*? 

Recpiiem  œternam^  etc.  ^-i^aï  ^snt»^ 

Ant.  Exaudi^  Domine,  omtioneri 
meani  :  ad  te  omnis  caro  venieU   >^ 

Ant»  1.  L,  Me  suscepit.NiK)  'vjïiuuî 

I  .  T^EUs,  Deus  meus  :  ad  te  de 
^'^'Xjr  lucevigtlo.         i^ii^ii        [ 

Sftivit  in  te  anima  mea  :  qUàm  miil- 
tipliciter  tibicaro  mea  !  «^'  r  c    .s 

In  terra  déserta^  &  iaviâ^  &  inâij^io- 

rem  virtutem  tuani,  &  gloriam  tuam« 


|;i  '  ''s 


Ml'. 


8M  qffic04c$  Morts, 

:  ffQ«ojiiail[)  rnolior  ^1  misericordili  tua 

super  yitB«:»  laMaïuiea  is^udabuiUl  te» 

[ .  Bjwi  ibieneflîciifl»  l«  m .  vitÀ^  ipe&:  :6||  in 

WmîneluQievabQincknufi  memr     ^cc 

Sicut  adipe  &  pinguedine  repleatur 
ànî«na:iù^  :  âjabiU  exulMtioaiii^  lau- 
'ilahitos;ineuiirW{bii>tHH^  i«i  :Hîfî«5  '•?fv"' 

Si  memor  fui  lui  super  stratum 
meuiUi  in  fmatutini»  m^ditobor  in  te  : 
.quia  fiJisli  adî^loti  meus»  .  :  z  :  :ku  ; 
;^:  EH  in  vclamento  aliirum  tuarutn  etul- 
tabo,  adhaosit  mium  inea  poal.  (ei:  me 
^Ulcepit  dextera  tuas*  ;  :  .!?fïM  iïuir*) 
,  IpsÎTerô  in  vanuoi  qusesierunt  ani- 
mam  meam,  introibunt  in  iuferiora 
terrœ:  tradeatur  îQ;  manus  glaiijt^  par- 
ole» vùlpium  erunCU     ,mnuxdi  4nlv 

Rex  verô  Isetabifur  iu  r>eo>  lauda- 
buntur  omnes  qui  jurant  in  eo  *«  quia 
obstructum  est  os  loqqentium  iniqua. 

TTVeus  misereatur  nostrî,  et  ieuedl- 
JLJr  :oaliiobi$  :  illuminet  ^ultum^uum 
super  nos,  et  misereatur  no$tru ï ?  n^ .  ; 
wo{ il[Jl  Qog^osoamufi  in  terra  vi«m  tuiim  : 

««*  .^Msrkirkànaie    irii*k>«»iini«ct    PoliiIttWQ  .tiMuar» 


lîîiîijJ  ai(A#i.iv".i^  ^  Jtm 
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^    âLttudeêi\\Vi  it» 

Coniiteaotur  tibi  potMilî,  Deus  :  0#o- 
iiteanlur  tibi  populi  oinna».      !;  •:  ui^b 

Lœtentur  et  exuideat  gentes  :  qiiô^ 
niam  jiidicas  popolos'^o  ae^uilaie,  et 
gentes  in  terra  dirigifliriffK,  i/inno»  dva 
^^Cbnfiteanturtibi  populi,  Deu8y«#n- 
fiteantur  tibi  po|iulidmo«a:  tecraidciîit; 
fructum  suum.  .rn,»îiiîo>  ^  .  ,,,f  .itf,^  - 
^  Benedicat  tiosî  Deiis^  Drous  iiORter, 
benedicat  nos  Deus:*et  itieluaiM  euia 
omneaMes  terrip»  r  /jnjotoil 

-i^Reqùièm  aB^ternam,  etc.      f^>>^  bf:tn 

-4n^  Me  suscepitidexlcra  ;tua»,bof4 

Jln^  S*  L,  A  porta  inferL     tiuîffï.!  fù 

2.  A  ïr^^    ^**'  ^^   dîtiiidio   diertim 
"JCi  meorum  :  vadam  ad  tiô^rtas 

QùîàBriVi  resîdùùiiiiiWiruih  méoh^ 
dixi,  Q0n>idebo  Dtfminuiû  Deuni  id ter- 
ra vÎTentipiQ;  *a^/ii  niijn^.^^i  i>ii  fjio 

Nom  aspictam  homineni  ultrà^^éifha- 

bitatoqrètn  quiftis.'*'**^^*^-  ^   '    -  -  t^t  ^  :j 

Oeneratio  ihca  abfà^  est,  et  eéhty^- 


im  Office  (^ts  Morl8, 

Pr^eism  est  wlutà  texetitc  vîla  ihfîa, 

dùm  adhuc  ordirer  luccidit  me  :  4e  ina- 

nd  qiquè  ad  vciperam  finieg  me.  y^^l 

r  Sperabaiti  u»qttè  ad  manc:  quasi  lea 

sic  contrivit  omnia  oiia  mea.  u  >4 

Deinane  usquè  ad  vcsperatit  fiitîe» 
mè  :  «icut  puiSu»  hirundiDis  sic  clamabo, 
meditabor  ut  coliimbai 

Aft^uati  sunt  oculi  mei  :  suipicU 
nntes î» excelsum»  v!    nt  t 

Domine,  vim  patior,  rcspoodepro  me  : 
quid  dicam,  aut  qiiid  reapondebit  mi- 
hi,  cùm  ipse  feccriU   ;  .^fiÀsû-. 

Recogitabo  tibi  omnes  anuos  mcos  : 
in  amaritudine  aniros^  meiB.    . 

Doitiné,  si  sic  vivitur,  et  in  talibus 
vUa  spiriiûs  mei,  corripies  me,  et  vivi- 
ficabis  me  :  eccè  >n  paçe  amajritu*)  liiea 
amarissima.  ^,  j^ 

nOTu  autem  eruisti  animam  meam  ut 
Don  periret  2  projecistiposttergum^tîiuni^ 
omnia  peccala  mea,  m  inim  y      . 

Quia  non  infcrmis  confitçbWT  tibi, 
neque  mors  laudabit  te  :  non  expccta- 
buot,,iiui  dcscendjp^yilacum^irerUa* 

tem  tuani«  ••<!/:' ^  ^^^-  •  •  ^  ^  ,_  A 

Vivens,  TÎvcns  îpsc  coûfitebitur  tibi. 


BÎcot  et  ega  hodiè  :  pafct .  filiig  notàm 
faciet  vefiutem  tuaiùénup  :  uuni;l i^rjoiff 

Domine,  salvum  me  fae  :  et  ptarmog 
nostros  cantabimus  cuncCitëiebut  ^ïi^ê 
noatrie  io  domo  Domiai.  :   r. 

Requiem  xternam,  elç*  v      ui/  j>  «u 

i^n*.  A  porta  inferi  crue,  ^pomtée, 
animam  meam«.i<}j  ^  »  iii)i.f  «fi/nj       .  ïs.i 

iln^i  L  L«  Omois  spiiiilu»*^  ur..  .=  , 

1^  JL  T  ÂtJl>ATE  Dominùà  de  e^ûeiîs  : 
*JLi  laudate  eum  in  eicelgi»,'*'^ 

Laudate  eum,  omfte»  Angeli  pjiig^r 
laudate  eum,  omnca  virtutei  ejug* 

Laudate  eum,  sol  et  luoa  :  lau^t^ 
eum,  omnes  fltellœ  et  lumen. 
:  Laudate  eum,  cœli  cœlorum  :  et  ar- 
quas omnes  qu%  super  coelos  sunt,  tau^ 
dent  nomen  Domiai.     f'»rT*  .j 

Quia  jpse  dixit,  et  iacta  sunt  t  ipia 
mandavit,  et  creata  sunt.  ii^^j 

Statuitea  in  asternum,  et  in  saeculum 
«.«îCuH  :  praeceptum  posuil,  et  non  prœ- 

teribitifii-n^rr.        '  xHut'^  \'i  ..*uvnfï 

Laudate  Dominum  de  terra  :  draco* 
ncàct  omnes  abyssi.  >., 


»fi 
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txS^^l  grand»,  nix,  fiacres,  «pirilus' 
procollaruni  :  quœfaciuot  «ecbuin  ejm. 
^nMontefe  et  «rtmos  oollci  :  Ugna  fruc- 
tifesa  et  oiiMiesioedri«*ïifîaiiiit.îK'i  «^orî^oa 

Bestiœ  et  universat  pccoraîjerpen- 
tes  et  volucres  pcnnatffi.  ^?f»^    I 

.'jReges  terr»,  et  omnes  populi  :  princi- 
pes, et  omnesjudices  ter  rae..^*     ^       * 

Ju venes  et  yûrgines,  jenes  Icum  j^iinî- 
oribus,  laudeot  nomen  Dopnîni  :  quia 
exalt^tufli  e$t  aomen  ejus  salius*  ^ 

Confessio  €^08  super  cœlum  #  ler- 
rann  :  etexaltavit  corou  popwlfsu^ 

Hymnus  opunibus  sanctis  ejus  :  filus 
larael  populo, appropinquanti  sibi» 

CANTATE  Domino  canticum  novum  : 
laus  ejus  in  Ecclesiâ  Sanctomm. 
Lœtetur  Israël  io  co  qui  fecit  cum  : 
et  aiii  Sion  exultent  in  B«ge  suo^ 

Laudent  nomen  ejus  in  choro  :  in 
tympanc  et  [walterio  psallant  ei. 

;Quia  ben^plaoilum  est  Domino  in 
populo  suo  :  et  exaltabit  mansuetos  in 

sal-uteni.  _  ^     ^   ^ 

Exultabunt  Sancti  in  gloriâ  ;  leiâ: 

buntur  in  cubilibus  suis. 
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Exaliajliones  Dei  in  gutture  eorum  : 
&  gladii  aucipites  in  manibus  eorum* 

Ad  faciendam  vindictam  in  natîo- 
nibus  :  increpationes  in  populis. 

Ad  alligandos  reges  eorum  in  com- 
pedibus  :  &  nobiles  eorum  in  manicis 

ferreis. 

Ut  faciant  in  eis  judicium  conscriç- 
tum:  gloria  haec  est  cinibus  sapctis 

ejus* 

Psaume  150, 

AUDATE  Dominum  in  Sanctis  eju3  : 
laudate  eum  in  firmamento  vir« 

tutis  ejus. 

Laudate  eum  in  virtutibua  ejus  :  lau- 
date eum  secundum  multitudinfim  ma- 
gnitudinis  ejus. 

Laudate  eum  in  sono  tubsB  :  lauda^ 
te  eum  in  psalterio  &  cytharâ. 

Laudate  eum  in  tympano  &  choro  : 
laudate  eum  in  chordis  &  organo, 

Laudate  eum  in  cymbalis  beneso- 
nantibus,  laudate  eum  in  cymbalis  ju- 
bilatjonis  :  omnis  spiritus  laudet  Do- 
minum,   Requiem  asternam^  &c. 

Anf  Omnifi  snîntiia  Uudet  Dominum* 

Aa 
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Vi  LL.  Âudivi  vocem  de  cœlo  dî- 
centem  mihi.  r«  Beati  mortui  qui  in 
Domino  moriuntur. 

AnL  1*  L.  Ego  sum. 

Cantique  de  Zacharie.  Luc.  1. 

'XJ  quia  visitavit  &  fecit  redemp- 
tionem  plebis  suae* 

Et  erexit  cornu  salutis  nobis  :  in 
domo  David  pueri  sui. 

Sicut  locutus  est  per  os  sanctorum  : 
qui  à  saeculo  sunt^  Prophetarum  ejus. 

Salutem  ex  inimicis  nostris  :  &  de 
manu  omnium  qui  oderuiit  nos« 

Ad  faciendam  misericordiam  cum 
patribus  nostris  :  &  memorari  testa- 
menti  sui  sancti« 

Jusjurandum  quod  juravit  adÂbraham 
patrem  nostrum  :  daturum  se  nobis* 

Ut  sine  timoré  de  manu  inimicorum 
nostrorum  liberati  :  serviamus  illi. 
'    In  sanctitate et  justitiâ  coram  ipso: 
omnibus  diebus  nostris. 
'    Et  tu,  puer,  Propîieta  Altissinii  vo- 
i-aberis  :  praeibis  enim  anle  faciem  Do- 
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Ad  dandam  scientiam  salutis  plebi 

ejus  :  in  remissionem  peccatorum  eo- 

rum4 

Per  viscera  misericordiae  Dei  nostri  : 

in  quibus  visitavit  nos  oriens  ex  alto. 

Illiiminare  his,  qui  in  tenebris  &  in 

umbrâ  mortis  sedent:  ad  dirigendos 

pedes  nostros  in  viam  pacis. 

Requiem  aeternam,  &c.  ^    ^ 

Ant,  Ego    sum  resurrectio  &  vîta/ 
qui  crédit  in  me,  etiam  si  mortuus  fue- 
rit,  vivet  :  &  omnis  qui  vivit  &  crédit 
in  me  non  morîetur  in  aeternum. 
Prières  qu'on  dit  à  genoux^ 
P.  Pater  noster,  &c.  tout  bas. 
V.  Et  ne  nos  inducas  in  tentationem. 
B.  Sed  libéra  nos  à  malo. 
Psaume  129. 
profundis    clamavi    ad  te^ 
Domine  :     Domine^    exaudi 
vocem  mearn* 

Fiant  aures  tuae  intendentes  :  in  vo^ 
cem  deprecationis  meas* 

Si  iniquitates  observaveris.  Domi- 
ne :  Domine,  quis  sustinebit  ? 

Quia  apud  te  propitiatio  est:  & 
propter  legem  tuam  sustinui  te.  Do- 
mine. Aa3 


p.D' 


;   *■¥ 


i<     «tlll     .L 


293  Office  des  Morts, 

x^Sustinuit  anizna  moa  in  verbo  ejus  : 
speravit  aaima  mea  in  Domino. 

A  custodiâ  matutinâ  us(}uè  ad  noc- 
tem  :  speret  Israël  in  Domino, 

Quia  apud  Dominum  misericordia  : 
êi  copiosa  apud  eum  redemptio. 

Et  ipse  redimet  Israël  :  ex  omnibus 
iniquitatibus  eiuSe 

T.  P.  Requiem  œternam  dona  eis^ 
Domine,  r.  Et  lux  perpétua  luceat  eis. 

V.  A  porta  inferi: 

B,  Ërue^  Domine^  animas  eorum. 
^  V»  tlequiescant  in  pace.   r.  Amen. 

V.  Domine»  exaudi  orationem  meam« 

R.  Et  clamor  meus  at  te  veniat* 

Oremcs. 

P  T^^^^  V^  '^^^^^  Apostolicos  Sa« 
JL#  cerdot^s,  âimulos  tuos  Pontifi- 
cali  {ou  Sacerdotali)  fecisti  dignitate  vi- 
gere:prasstà,quaesamas,  ut  eorum  cj^oo- 
qat  perpctuo  aggregenlur  consortio« 

XXeus  veaiat  largitor  &  humaa»  sa* 
Xjt  lutis  amator»  quassumus  d^onea- 
tisuntnam;,  ut  oosirâB  CoagregaticKiis 
fratres^  pnopiuquos  2c  bene&ctores  qui 
ex  hoc  «a^iilo  traosierunt^  beatâ  Maria 
semper  Yirgiae  intercedeote  cuiu  om- 
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nibus  Sanctis  tms>  ad  perpeiuas  beali- 
tudinia  consortium  pervenire  concédai. 

FiDELiUM^  Deus^  omnium  conditor 
&  redemptor^  animabus  famulo- 
rum  famularumque  tuarum^  remissîo- 
nem  cunctoram  tribue  peccatorum^  ut 
indulgentiam  quam  semper  optavé* 
runt^  piis  supplicationibus  consequan- 
tur.  Qui  vivis  &  régnas  in  saecula  sas* 
culorum,   r,  Âmem» 

Le  jour  des  Morts  on  dit  à  la  fin  de 
l'Oraison  Fidelium,  qui  vivis  &  regntàs 
cum  Dec  Patre^  in  unitate  Spirkâs 
Sancti^  Deus^  per  omnia  sœcula  sœca« 
lorum»    R.  Amen« 

\é  P.  Requi«m  aDternam  doua  eis. 
Domine,  r.  £t  lux  perpétua  luceat  eîji« 

y.  Requieacant  in  pace»  r.  Amen. 

Au  jour  de  l'obit  et  décès  d'un  Défunt 

ou  d'une  Défunte^ 

Oremus. 

ABSOLVE,  quœsumus.  Domine,  anî- 
mam  famuli  tui  {ou  ftunulœ  turas) 
N.  ut  deitinctufl  {ou  defuncta)  sscnlo 
trbi  yivat  :  &  quae  per  fragUitatem  car <* 
nis  humanâ  cbnversafîone  commiait, 
tu  veniâ  kaiseri€ârdissi«i3  pietaiis  ab- 
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sterge.  Per  Dominum  nostrum  Jesum 
Christum  Pilium  tuum,  qui  tecum  vivit 
&  régnât  in  unitate  Spiritûs  Sancti, 
Deus,  per  omnia  saecula  saeculorum. 

B.  Amen, 

V,   P.  Requ;em  aeternam  dona  ej. 
Domine,  r.  Et  lux  perpétua  luceat  ei. 

V.  Requiescat  in  pace.   r.  Amen. 

Pour  le  Père  et  la  Mère  défunts^  ou  pour  l'un 

ou  l'autre  en  particulier. 

Oremus, 

DEus,  qui  nos  patrem  &  matrem  (ou  patrem) 
ou  matrem)  honorare  praecepisti,  miserere 
clementer  animabus  patris  mei  &  matris  meœ 
(ou  animae  patris  mei)  ou  matris  meae)  eoramque 
(ou  ejusque)  peccata  dimitte,  meque  eos  (ou 
eum)  ou  eam)  in  oeternaB  claritatis  gaudio  ïac 
videre.  Per  Christum  Dominum  nostrum.  Amen. 
5$^><XX>0<><><>^XX><XX>CKX>C<X>C<X^ 

LES  SEPT  PSAUMES 

PENITENTTAUX. 

Psaume  Domine,  ne  in  furoïe  tjio,&c./7.  256. 

Prière. 

Noui  voua  supplions,  Seigneur,  de  ne  pas 
nous  reprendre  dans  votre  fureur,  et  de  ne 
pas  permettre  à  votre  colère  de  s'embraser  contre 
BOUS  :  châtiez-nous  dans  votre  bonté,  pour  nous 
faire  perdre  l'habitude  du  péché,  de  peur  que 
nous  punissant  dans  toute  la  rigueur,  vous  ne 
lious  réduisit»  à  rien.  Ayez  donc  pitié  de  notre 
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faiblesse,  remédiez  aux  maux  de  vos  serviteurs  ; 
et  voyant  que  nos  péchés  nous  jettent  dans  le 
trouble,  rendez-nous  le  calme  et  la  paix,  en  nous 
faisant  miséricorde  ;  par  N.  S.  Jésus  Christ. 

Psaume  31. 

BEATi   quorum   remissae  sunt  iniquitates  ;  & 
quorum  tecta  sunt  peccata. 
Beatus  vir  cui  non  imputavit  Dominus  pecca^ 
tum  ;  nec  est  in  spiritu  ejus  dolus. 

Quoniam  tacui,  inveteraverunt  ossa  mea  ;  dum 

clamarem  totâ  die. 

Quoniam  die  ac  nocte  gravata  est  super  ma 
manus  tua  :  conversus  sum  in  aerumnâ  meâ,  dum 

configitur  spina.  .  . 

Delictum  meum  cognitum  tibi  teci,  &  mjusti- 

tiam  meam  non  abscondi. 

Dixi,  confitebor  adversùm  me  injustitiam  meam 

Domino  :  &  tu  remisisti  impietatem  peccati  mei. 

Pro  hâc  orabit  ad  te  omnis  sanctus  ;  in   tem- 

pore  opportuno. 

Verumtamen  in  diluvio  aquarum  multarum  : 
ad  eum  non  approximabunt. 

Tu  es  refugium  meum  à  tribulatione  quaB  cir- 
cumdedit  me  :  exultatio  meajCrue  me  à  circum- 

dantibus  me.  ,      .ai* 

Intellectum  tibi  dabo,  &  instruam  te  m  vià  hac 
quâ  gradieris  :  firmabo  super  te  oculos  meos.     ^ 

Nolite  fieri  sicut  equus  &  mulus  ;  quibus  non 
est  intellectus. 

In  chamo  &  freno  maxillas  eorum  constnnge  : 
qui  non  approxiraant  ad  te. 

MuUa  fiageiîa  peccatorîs:  sperantem  autem 
in  Domino  misericordia  circumdabit.  * 


^u 


S96 


Psaumet 


I    r 


!,l  i 


Laetamini  in  Domino  &  exititate  jiisti:  k 
gloriamini  omnes  recti  corde.    Gloria  Patri^  &c. 

PltlEttË. 

AccoRDEZ-nous,  s'il  vous  plaît,  Seigneur,  la 
rémission  de  nos  pécliés,  vous  qui  rendez 
heiiisétix  ceux  à  qui  vous  les  avez  pardonnes  : 
soyez  notre  asile  contre  les  maux  qui  no'is  prêt» 
sent,  et  qui  vont  à  nous  perdrey  vous  qui  êtes 
l'auteur  de  la  vraie  liberté  ;  et  comtne  nous  sen- 
tons tous  led  fléaux,  et  toutes  les  plaies  que  nos 
péchés  nous  attirent,  faites  que,  mettant  notre 
confiance  en  vous,  nous  ressentions  les  effets  de 
Toire  divine  miséricorde,  par  N*  S.  J.  C. 

Psaume  37. 

DOMINE,  ne  in  furore  tuo  arguas  me  :  neque 
in  ira  tuâ  corripiaà  me. 

Quomiam  sagittœ  tuœ  infixas  sunt  mihi)  &  cofi* 
firmasti  super  me  m&num  tuam. 

Non  est  sanitas  in  carne  meâ  à  facie  irœ  tuœ  ; 
non  est  pax  ossibus  mei&  à  facie  peccatorum 
meorum. 

Quoniam  iniquitates  me»  supergressie  âtint 
caput  mèum^  &  sicut  onus  grave  gravats  sunt 
super  me. 

Ptttruerunt  &  corruptae  sunt  cicatrices  mea)  : 
à  facie  insipientiae  meae. 

Miser  factus  sum  &  curvatus  sutti  ilisquè  itl  fi- 
nem  ;  totà  die  contristatus  ingrediebar. 

Quoniam  lombi  mei  impleti  sunt  iUusiokiibus  ; 
&  non  est  sanitas  in  came  meâ. 

ik -tu'   À.  0    1.    <»M*i*   i.  _uk  _*_^*  • 
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bam  à  gemitu  cordÎB  mei. 
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Domine,  antè  te  omne  dçsiderium  meum  :  & 
gemitus  meas  à  te  non  est  absconditas. 

Cor  meum  conturbatum  est,  dereliquit  me  ?ir* 
tus  mea  &  lumen  ocnlorum  meorum^  &  ipsum 
non  est  mecum. 

Amici  mei,  &  proximi  mei,  adversum  me  ap* 
propinquaverunt  &  stetenint. 

Et  qui  juxta  me  erant,  de  longé  stêterunt  :  âl 
vim  faciebant  qui  quserebant  animam  meam. 

Et  qui  inquirebant  maia  mihi,  locuti  sunt  va- 
nitates  ;  k  dolos  totà  die  meditabantur. 

Ego  autem  tanquàm  surdus  non  audiebam  ;  & 
sicut  mutus  non  aperiens  os  suum. 

Et  factus  sum  sicut  homo  non  audiens  :  &  non 
habens  in  ore  suo  redargutiones. 

Quoniam  in  te,  Domine,  speravi  :  tu  exaudies 
me,  Domine,  Deus  meus. 

Quia  dixi  :  nequando  supergaudeant  mihi 
inimici  mei  :  &  dùm  commoventur  pedes  mei, 
super  me  magna  locuti  sunt. 

Quoniam  ego  in  flagella  paratus  sum  :  &  dolor 
meus  in  conspectu  meo  semper. 

Quoniam  iniquitatem  meam  annuntiabo;  & 
cogitabo  pro  peccato  meo. 

Inimici  àtrtem  mei  virant,  &  ctfnfirmat!  sunt 
super  me  ;  &  multiplicftti  sunt  qui  oderunt  me 
inique. 

Qui  retribuunt  mala  pro  bonis,  detrafaebant 
mihi  ;  qtiotiium  s«<^bar  bonitatem. 

Ne  derelinquas  me^  Domine,  Deu6  meus  ;  n» 
discesteris  à  me. 

Intende  in  adjutorîum  meum,  Domine,  D^M 
saltttis  me».    Gluth  fattif  &c. 
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Psaunies 


Prière. 

SEIGNEUR,  tous  nos  désirs  vous  sont  connus?, 
et  nos  gémissemens  ne  vous  sont  point  ca- 
chés :  accordez-nous  donc,  s'il  vous  plaît,  ce  que 
nous  désirons,  et  pardonnez-nous  ce  que  nous 
avons  fait  ;  que  nos  désirs  ne  soient  pas  sans 
fruit,  ni  nos  péchés  sans  rémission  ;  c'est  la  grâce 
que  nous  vous  demandons,  par  N.  S.  J.  C. 
Psaume.  Miserere  meî,  &c.  pag.  280. 

Prière. 

DIEU  en  trois  personnes,  dont  le  nom  est 
ineffable,  et  la  miséricorde  infinie,  qui  en 
purifiant  ce  qu'il  y  a  de  plus  caché  et  de  plus 
profond  dans  nos  cœurs,  nous  rendez  plus  blancs 
que  la  neige;  renouveliez,  s'il  vous  plaît,  votre 
Esprit  Saint  au  fond  de  nos  entrailles,  afin  que 
nous  puissions  publier  vos  louanges  ;  fortifiez- 
nous  par  l'esprit  de  droiture,  et  d'une  vraie  pieté, 
afin  que  nous  méritions  d'être  admis  pour  jamais 
dans  la  Jérusalem  céleste  ;   par  N.  S.  J.  C. 

Psaume  101. 

DOMiXE,   exaudi  orationem  meam  :  &  cla- 
mor  meus  ad  te  veniat. 
I\^on  avertas  faciem  tuam  à  me  :  in  quâcumque 
die  tribulor,  inclina  ad  me  aurem  tuam. 

In  quâcumque  die   invocavero  te  :   velociter 

exaudi  me.  . 

Quia  defecerunt  sicut  fumus  dîes  mei  :  et  os- 
sa  mea  sicut  cremium  aruerunt. 

Percussus  sum  ut  fœnum,  et  aruit  cor  meum  : 
quia  oblitus  sum  copaedere  panem  meum. 

A  voce  gemitus  paei  j  adhœbit  os  raemn  carni 
meœ. 
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Similis  factiis  sum  pelicano  solîtudiiiis  :  fac- 
tus  sum  sicut  nicticorax  in  domicilio.  ^  \ 

Vigilavi,  &  factu»  sum  sicut  passer  solitanu» 
in  tecto.  ,  .        . 

Totà  die  exprobrabant  mihi  inJmici  mei  :  & 
qui  laudabant  me,  adversùm  me  jurabant. 

Quia  cinerem  tanquàm  panem  manducabam  : 
&  potum  meum  eu  m  fletu  miscebam. 

Afiicieira;  &  indignationis  tuœ  :  quia  elevans 

allisîsti  me. 

Dies  mei  sicut  umbra  dedinaverunt  :  &   ego 

«icut  fœnum  arui. 

Tu  autem,  Domine,  in  aîternum  permanes  : 
&  memoriale  tuum  in  generationem  &   genera- 

tionem. 

Tu  exuigens  misereberis  Sion  :  quia  tempus 
miserendi  ejus,  quia  venit  tempus. 

Quoniam  placuerunt  servis  tuis  lapides  cjus, 
et  terra;  ejus  miserebuntur. 

Et  timêbunt  gentes  iîomen  tuum,  Domine  :  & 
omnes  Reges  terrae  gloriam  tuam. 

Quia  œdificavit  Dominus  Sion;  &  videbitur 

in  gloriàsuâ. 

Respexit  in  oratîonem  humilium  ;  &  non 
eprevit  precem  eorum. 

Scribantnr  hœc  in  generatione  altéra  :  &  po- 
pulus  qui  creabitur,  laudabit  Dominum. 

Quia  prospexit  de  excelso  sancto,  suo  ;  Domi- 
nus  de  cœlo  in  terram  aspexit. 

Ut  audiret  gemitus  compeditorum  ;  ut  solve- 
ret  ftlios  interemptorum.  > 

Ut  annuntient  in  Sion  nomen  Doraîni  ;  et  lau- 
dem  ejjus  in  Jérusalem. 


fy 


k:  t 


Hî 


300  Psaumes 

Iti  oonvanieudo  populos  in  unum  ;  &  reges  ut 
fprviant  Domino. 

Hespondit  «i  in  via  virtutis  suae  :  paucitatem 
dierum  meonim  nuncia  mihi. 

Ne  revoceB  me  in  dimidio  dierum  meorum  ; 
in  generationem  et  generationem  anni  tui. 

Initio  ttt,  Domine,  terram  fundasti ,  opéra  ma- 
nuumtuarum  sunt  cœli. 

Ipsi  peribunt,  tu  autem  permanes  :  &  omnes 
sicut  vestimentum  veterascent. 

Et  sicut  opertorium  mutabis  eos,  &  mutabun- 
tur  :  tu  autem  idem  ipse  es,  &  anni  tui  non  dé- 
ficient. 

Filii  servorum  tuorum  habitabunt:&  semen 
eorum  in  saeculum  dirigetur.     Gloria  Patri,  &c. 

Peiere. 

SEIGNEUR,  qui  vous  laissez  fléchir  par  les 
prières  de  ceux  qui  implorent  votre  assistan- 
ce, écoutez-nous,  s'il  vous  plaît,  et  voyez  l'état 
de  sécheresse  où  noua  conduisent  nos  péchés  :  sou» 
lagez-nous  par  un  regard  de  votre  divine  miséri- 
corde. Levez-vous,  Seigneur,  et  ayez  pitié  de 
Sion,  puisque  le  temps  est  venu  de  nous  faire  mi- 
fiéricorde  ;  ne  dédaignez  pas  nos  faiblf  s  prières, 
mais  recevez  favorablfciuent  l'humble  cloir»  ;  ^de 
que  vous  font  vos  pauvres  ;  ne  nous  imioiù  pas, 
Seigneur,  de  ce  monde,  au  milieu  de  nos  jours  ; 
m%\e  faites  que,  tâchant  d'atteindre  au  but  qui 
n;  r»  est  marqué,  nous  achevions  notre  course 
d?iw  a  pru^Uque  de  la  vertu,  et  que  dans  le  peu 
êe  v>  rt'  ixxe  nor  avons  à  vivre  ici -bas  sur  la  ter- 
..r  "''^^-  ^  •»X»ti;É.aa  iiAr  d«  bonnes  ^euvi-es^  d'ob- 
tenir le  royaume  éternel  de  k^toire  :  par  Noti^- 
Seigneur  Jésus-Christ. 
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Psaume,  De  profundis    cL'imavi  ad  te,  Do- 
mine,  &c.^jag.  291. 

PaiiiEE. 

QUE  vos  oreilles,  Seigneur,  soient  onvertes  à 
nos  prières,  et  que  nos  cris  «oient  tels  qu'ils 
pénètrent  jusqu'il  vous,  afin  que  vous  daigniez 
nous  eateniî-e,  et  que  vous  ayez  la  bonté  de  nous 
accorde»'  l'effet  de  nos  demandes  ;  et  comme  il  y 
a  en  vous  un  fonds  inépuisable  de  miséricordes, 
nous  vous  supplions,  ô  mon  Dieo  !  de  ne  nous 
pas  traiter  selon  la  multitude  de  nos  iniquités  ; 
mais  qu'ayant  égard  à  l'humble  aveu  que  nous 
faisons  de  nos  fautes,  et  au  désir  sincère  que  nous 
avons  de  retourner  à  vous,  vous  nous  rendiez  la 
vie  par  un  effet  de  votre  infinie  bonté,  afin  que 
du  fond  de  l'abîme  où  nous  sommes,  nos  cris 
étant  montés  jusqu'à  vous,  et  que  nous  ayant 
délivrés  de  c*tte  vie,  vous  nous  receviez  dans  les 
tabernacles  éternels,  pour  y  être  heureux  à 
jamais  :  Par  Notre-Seigneur  Jésus-Christ. 

Psaume  142. 

DOMINE,  exaudi  orationem  meam  :  auribus 
percipe  obsecrationem  meam  in  verilate 
tuâ  :  exaudi  me  in  tuâ  justitiâ. 

Et  non  intres  in  judicium  cum  senro  tuo  :  quia 
non  justificabitur  in  conspectu  tuo  omnis  vivens. 

Quia  persecutus  est  inimicus  aniraam  meam  : 
humiliavit  in  terra  vitam  meam. 

Collocavit  me  in  obscuris  sicut  mortuos  saecu- 
H  :  &  anxiatus  est  super  me  spiritus  meus,  in  me 
turbatum  est  cor  meum. 

Memor  fui  dîerum  antiquorum,  meditatus  sum 
in  omnibus  operibus  tuis  :"in  factî»  manwim  tua» 
rum  medkabar. 
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Expandiman«««easadte:ummameasicut 

^^TlStSlme,  Do,„u.e:defecU  spiri- 

%~ertasfacîem  tuam  à  me  :  &  shnilis  ero 

•^XSÏt  S-nè  mlserico.d-.am  tuam: 

•^"Sam  rS  viam  in  quà  ambulem  :  quia 

ad  televavi  an"'»?"».  *?*!!!;.  Domine,  ad  te  con- 

meus  es  tu.  aeducetme  in  terram  rec- 

tam^-'^opt" norn  tuum,  Domine,  vmficab. 

"iTlftSiatione  animam  meam:&in 

Quomam  ego  servua  "» 

^  Prière.  •<,„„.«* 

c„:„nPiir    exaucer  nos  prières ,  et 

-p^AioNEZ,  ^"8°^"^;„'e^tavecvosserviteurs ; 

XJ  n'entrez  pas  en  jugemen  ^^^^^ 

ear  il  ne  se  trouve  dans  »°t^«,  ^^^^^^,  nous  ap- 
„e  j-tioe  siKlaquJ  »«Xs  ^„„„,i,  «„,. 
payer  ;  mais  ?°»^  J»"^  „;  „ous  avons  la  confian- 
ce  de  tout  vrai  b  en,  par  qui  gt  délivrés  de 

ce  d'être  justiûes  J  "-  Pg-ïl  '„,.Christ. 
toutes  nos  peines,  far  i> .  =•  ^^^^.^.^^^.r^ 

"^ ISÏXnÏS  DEr  saints. 

„i„u„n.    Christe,  eleisou. 

JV  Kyrie,  eleison. 
Chiiste,  audi  nos. 
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Ctiriste,  exaudi  nos. 
Pater  de  cœlis  Deus,  Miserere  nobis. 
Fili  Redemptor  mundi  Deus,    Piliserere  nobis. 
Spiritus  Sancte  Deus,  Miserere  nobis. 
Sancta  Trinitas,  unus  Deus,  Miserere  nobis, 

Sancta  Maria,                                     ora  pro  nobis. 

Sancta  Dei  Genitrix,  ora. 

Sancta  Virgo  Virginum,  ora. 

Sancte  Michael,  ora. 

Sancte  Gabriel,  ora. 

Sancte  Rapbael,  ora. 

Omnes  sancti  Angeli  &  Archangeli,  orate. 
Omnes  sancti  beatorum  Spirituum  ordines,  orate. 

Sancte  Joannes  Baptista,  ora. 

Sancte  Joseph,  ora. 

Omnes  sancti   Patriarchae  &  Prophetae,  orate. 

Sancte  Petre,            '  ora, 

Sancte  Paule,  ora. 

Sancte  Andréa,  ora. 

Sancte  Jacobe,  ora. 

Sancte  Joannes,  ora 

Sancte  Thoma,  ora. 

Sancte  Jacobe,  ora  pro  nobis. 

Sancte  Philippe, 

Sancte  Bartholomaee, 

Sancte  Matthaîe,  O 

Sancte  Simon,  3 

Sancte  Thadaee,  *^ 

Sancte  Matthia,  ^ 

Sancte  Barnaba^  o 

Sancte  Luca, 

Sancte  Marce, 

-^ninco  3aii(;(,i  xxpii5Lt/ii  a-  iiiVtiiigeiiâiiaB.  orate. 

Omnes  sancti  Discipuli  Domini,       •  orate'. 
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20^  Litanies 

Omnes  sancti  Innocentes, 
Sancte  Stéphane, 
Sancte  Laurenti, 
Sancte  Vincenti, 
Sancti  Fabiane  &  Sebastiane, 
Sancti  Joannes  &  Paule, 
Sancti  Cosma  &  Damiane, 
Sancti  Gervasi  &  Protasi, 

Omnes  sancti  Martyres, 

Sancte  Sylvester, 

Sancte  Gregori, 

Sancte  Ambrosi, 

Sancte  Augustine, 

Sancte  Hieronyme, 

Sancte  Martine, 

STne^SrKntifice.  &  Confeasores,  orat^. 

Omnes  sancti  Doctores,  «'«^^ 

Sancte  Antoni,  ^^^^^ 

Sancte  Bénédicte,  ^^.^ 

Sancte  Bemarae,  ^^^ 

oCne^S^^^^^^^^^^  ^'t' 

Omnes  sTncti  Monachi  &  Eremitaî,  orate. 

Sancta  Mana  Magrtalend,  vi»  **           ^ 

Sancta  Agatha,  3 

Sftncta  Lucia,  t? 
Sancta  Agnes, 
Sancta  Caicilia, 
Sancta  Catharina, 

Sancta  Anastasia,^^^^^^^  ^  ^,^^^     ^^^    - 

S::sSSsS^Hei^ter<^iepro 


o 


I'      j 


libéra, 
libéra, 
libéra, 
libéra, 
libéra, 
libéra, 
libéra*; 
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Propitius  esto.  Parce  nobis.  Domine. 

Propitius  eato,  Exaudi  nos.  Domine. 

Ab  omni  malo,  Libéra  nos,  Domine. 

Ab  omni  peccato,  libéra. 

Ab  ira  tua, 

A  subitaneâ  &  improvisa  morte, 

Ab  însidiis  diaboli, 

Ab  ira  &  odio,  &  omni  malâ  voluntate, 

A  spiritu  fornicationis, 

A  fulgure  &  tempestate, 

A  morte  perpétua, 

Per  mysterium  sanctaî  incarnationi»  tu»,  libéra. 

Per  adventum  tuum,  libéra. 

Per  nativitatem  tuam ,  libéra. 

Per  baptismum  &  sanctum  jejunium  tuum|>libera» 

Fer  crucem  &  passionem  tuam,  libéra. 

Per  niortem  &  sepulturam  tuam,  libéra. 

Per  sanctam  resurrectionem  tuam,  libéra. 

Per  admirabilem  ascensionem  tuam,  libéra. 

Per  adventum  Spiritûs  Sancti  Paracletî,    libéra. 

In  die  Judicii,  lil'era. 

Peccator^s,  Te  rogamus,  audi  nos. 

Ut  nobis  parcas,  te  rogamus. 

Ut  nobis  indulgeas,  te  rogamus. 

Ut  ad  vcram   pœnitentiam  nos  perducere  di- 

gneris,  te  rogamus. 

Ut  Ecclesiam  tuam  sanctam  regere  &  conservare 

digneris,  te  rogamus. 

Ut  domnum  Apostolicum  &  omnes  ecclesiasti- 

cos  Ordines  in   sanctâ  religione  conservar« 

digneris,  te  rogamus. 

Ut  iniraicos  sanct»  Eccl«si«  humiliare  di- 
gneris, te  rogamus. 
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Utregîbus  &  principibus  christiania  pacem  Se 
veram  concordiam  donare  digneris,  te  rogamus. 

Ut  cuncto  populo  christiano  pacem  &  unitatem 
largiri  digneris^  te  rogamus. 

Ut  nosmetipsos  in  tuo  sancto  servitio  confortare 
&  conservare  digneris,  te  rogamus. 

Ut  mentes  nostras  ad  cœlestîad  esideria  erigas,  te. 

,Ut  omnibus  benefactoribus  nostris  sempiterna 
bona  rétribuas,  te  rogamus. 

Ut  animas  nostras,  fratrum,  propinquorum  &  be- 
nefactorum  nostrorum  ab  œternâ  damnatione 
eripias,  te  rogamus. 

Ut  fructus  terrœ  dare  &  conservare  digneris,   te. 

Ut  omnibus  fidelibus  defunctis  requiem  aeternam 
donare  digneris,  te  rogamus. 

Ut  nos  exaudire  digneris^  te  rogamus. 

Pili  Dei,  te  rogamus,  audi  nos. 

Agnus  Dei,  qui  toUis  peccata  mundi^  Parce  no- 
bis,  Domine* 

Agnus  Dei,  qui  tollis  peccata  mundi^  Exaudi 
nos,  Domine. 

Agnus  Dei,  qui  tollis  peccata  mundi,  Miserere 
nobis. 

Christe,  audi  nos.     Christe,  exaudi  nos. 

Kyrie,  eleison.     Christe,  eleison.  Kyrie  eleison. 
Pater  noster,  &c.  tout  bas, 
V,  Et  ne  nos  inducas  in  tentationem. 
R«  Sed  libéra  nos  à  malo. 

Psaume.  69. 

DEUS,  in  adjutorïum  meum  intende  :  Domine^ 
ad  adjuvandum  me  festina. 
Confundantur  &  revereantur;  qui  quserunt  anî« 
Jnam  meanu 
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Avertantur  retrorsùm  &  erubescant,  qui  vo- 
)unt  mihi  mala. 

Avertantur  statim  erubescentes,  qui  dicunt 
mihi  :  euge^  euge. 

Exultent  &  laetentur  in  te  omnes  qui  quaerunt 
±e  ;  &  dicant  semper,  magnificetur  Dominus, 
qui  diligunt  salutare  tuum. 

Ego  vero  egenus  &  pauper  sum  :  Deus^  adjuva 
me. 

Adjutor  meus  &  liberator  meus  es  tu  :  Domi« 
ne,  ne  moreris. 

Gloria  Patri,  &  Filio,  &  Spiritui  Sancto. 

Sicut  erat  in  principio,  &  nunc,  &  semper, 
&  in  saecula  saeculorum.     Amen. 

V.  Salvos  fac  servos  tuos,  r,  Deus  meus,  spe- 
rantes  in  te. 

V.  Esto   nobis,  Domine,  turrîa    fortitudinis, 

R*  A  facie  inimici. 

V.  Nihil  proficiat  inimicus  in  nobis  ; 

R.  Et  ûlius  iniquitatis  non  apponat  nocere 
nobis. 

V.  Domine,  non  secundum  peccata  nostra  fa- 
cias  nobis. 

R.  Neque  secundum  iniquitates  nostras  rétri- 
buas nobis. 

V.  Oremus  pro  Pontifice  nostro  N. 

R.  Dominus  conservet  eum,  &  vivificet  eum, 
&  beatum  faciat  eum  in  terra,  et  non  tradat  eum 
in  animam  inimicorum  ejus. 

V.  Oremus  pro  benefactoribus  nostris. 

R.  Retribuere  dignare,  Domine,  omnibus  no- 
bis bona  facientibus,propter  nomen  tuum,  vitaia 

aetf^rnam.       A  mon  pu  a 
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V.  Oretïius  pro  iidelibus  defunctia. 

R.  Requiem  acternam  dona  eis,  Domine,  Se 
lux  perpétua  luceat  eis. 

V.  Requiescant  in  pace.     r.  Amen. 

V.  Pro  fratribus  nostris  absentibus. 

•R.  Salvos  fac  servos  tuosj  Deus  meus,  spéran* 
tes  in  te. 

T.  Mitte  éis  auxilium  de  Sancto; 

K.  Et  de  Sion  tuere  eos. 

V.  "Domine,  exaudi  orationeïn  meam. 

B*  Et  clamer  meus  ad  te  veniat. 

T.  Dotninus  vobiscum. 

H.  Et  <^m  spiritu  tuo* 

Orémùs. 

DEUS,  cui  proprium  est  misererî,  seihper  Se 
parcère  :  suscipe  deprecationem  riostram, 
ut  nos  &  omnes  famulos  tuos,  quos  delJctorum 
catena  conlitringit,  miseratio  tuae  pietatis  cle- 
menter  abaolvat. 

Exaudi,  quaesumus,  Domine,  supplîcum  pré- 
ces  et  conètentium  tibi  parce  peccatis  ;  ùt  pari- 
ternobis  indulgentiam  tribuas  benignus  &  Pacem. 

Ineffabîllém  îiobis,  Dômiine,  miserîcordîam  tu- 
am  clementer  ostende  ;  ut  sirnul  nos  &  à  pecéatîs 
omnibus  exuas,  &  à  pœnis  quas  pro  his  Éoei-emur, 
ci*ipias. 

t)éus/qùî  cùlpâ  #endèrîs,  pœnîtèntîâ  pîaca- 
ris  ;  preces  populi  tuisùpplicantis  propitius  res- 
pice,  &  ti'âgella  tùae  îracundiœ,  quae  pro  peccatis 
iiobtfis  lïiefemur,  àverte. 

ôn1ni|ioÉens,  sempiterne  Deus,  miserere  fa- 
jcnulo  tuo  Pontiiici  nostro  PV.  ^  dirige  eiim,  se* 
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cundum  clementiam  tuam,  in  viain  salutis  œter- 
na;,ut,to  douante,  tibi  plucita  cupiat&  totâ  vir- 
tute  perficiat. 

Deus,  à  quo  sancta  desideria,  recta  consilia  & 
justa  sunt  opéra,  da  servis  tuis  illam,  quam  mun- 
dus  dare  non  potest,  Pacem  ;  ut  &  corda  nostra 
mandatis  tuis  dedita,  &  hostium  sublatâ  formi- 
duio,  tempora  sint  tuâ  protectione  tranquilla. 

(Jre  igné  Sancti  Spiritûs  renés  nostros  &  cor 
nostrum,  Domine  ;  ut  tibi  casto  corp9re  servia- 
mus  &  mundo  corde  placeamus. 

Fidelium,  Deus,  omnium  conditor  &  redemptor, 
animabus  famulorum  famuiarumque  tuarum  re- 
missionem  cunctorum  tri  bue  peccatorum  ;  ut  in- 
dulgentiam,  quam  semper  optaverunt,  piis  sup- 
plicatiombus  consequantur. 

Actiones  nostras,  quœsumus,  Domine,  aspî- 
fkndo  praeveni  et  adjuv-ando  prosequere:  ut 
cuncta  nostra  oratio  et  operatio  à  te  semper  inci- 
piat  et  per  te  cœpta  finiatur. 

Omnipotens,  sempiterne  Deus,  qui  vivorum 
(lommaris  simul  et  mortuorum,  omniumque  mi- 
sereris  quos  tuos  fide  et  opère  futuros  esse  prœ- 
noscis  ;  te  supplices  exoramus  ut  pro  quibus  ef- 
tundere  preces  decrevimus,  quosque  vel  prœsena 
sœculum  adhuc  in  carne  retinet,  vel  futurum  îam 
exutos  corpore  suscepit,  intercedentibus  omnibus 
î^anctis  tuis,  pietatis  tuaî  clementiâ,  omnium  de- 
nctorum  suorum  veniam  consequantur.  Per  Do- 
•ninum  nostrum  Jesum-Christum  ïî-ilium  tuum 
||iu  tecum  vivit  et  régnât  in  unitateSnii5fA.<Jo».c- 
li,  Ueus,  per  omnia  saBculasaBculorum' Amen. 

V.  l^oramus  vobiscum.  r.  Et  cum  ^piritu  tuo. 
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V.  Ëxaudiat  nos  omnipotens  et  misericors  Do- 
minus.     R.  Amen. 

V.  Fidelium  animae  per  mîsericordiam  Dei  re- 
quiescant  in  pace.     r.  Amen. 
^>o<x><>ck;x>o<xx>c><><xx>c><xxxx)8^ 

PARAPHRASE  COURTE 

SUR  LES  PSAUMES 
DE  LA  PENITENCE. 

Psaume  6.  Domine,  ne  in  furore  tuo,  &c. 

JE  me  rends  justice,  ô  mon  Dieu!  j*entre  dans 
vos  intérêts  comme  je  le  dois;  je  reconnais 
qu'après  vous  avoir  tant  offensé,  je  mérite  de 
rudes  châtfmens  ;  je  m*y  soumets  ;  mais.  Seigneur, 
puisque  tout  criminel  que  je  suis,  j'ai  l'honneur 
de  vous  appartenir  et  d'être  votre  enfant,  je  vous 
conjure  de  ne  me  punir  que  comme  un  père  cor- 
rige ses  enfans.  Eloignez  de  moi  le  châtiment 
qui  est  le  plus  terrible  effet  de  votre  colère.  Ne 
me  frappez  point  comme  un  implacable  ennemi, 
qui  ne  cherche  qu'à  porter  des  coups  mortels. 
N'ordonnez  point  contre  moi  cette  punition  que 
vos  Ecritures  appèlent  une  plaie  d'ennemi,  et  un 
châtiment  cruel.  Que  mes  passions  ne  soient  pas 
les  instrumens  de  votre  justice,  ne  me  livrez  point 
à  elle,  ne  souffrez  point  qu'abandonné  à  l'aveu* 
glement  de  l'esprit  et  à  l'endurcissement  du  cœur, 
je  coure  à  ma  perte  et  à  une  mort  de  réprouvé. 

En  me  frappant,  souvenez-vous  de  votre  grande 
miséricorde  !  Proportionnez  vos  coups  bien  plu^ 
tôt  à  ma  faiblesse  qu'à  mes  iniquités.  N'oubliez 
pas  que  je  ne  suis  à  vos  yeux  qu'un  peu  de  pous- 
sière. En  m^affligeant,  si  vous  le  voulez,  par  des 
peines  extérieures,  guçfissw  lies  profondes  et  dan- 
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gereuses  blessures  de  mon  âme  ;  établissez  la 
paix  dans  mon  cœur;  calmez  le  trouble  que  la 
crainte  de  vos  jugemens  a  fait  passer  jusqu'à  la 
moelle  de  mes  os. 

Hé  !  Seigneur,  comment  ne  serais-je  pas  ef- 
frayé à  la  vue  de  tant  d'oifenses  que  j'ai  osé  com- 
mettre contre  une  si  redoutable  Majesté,  et  de 
tant  de  malheureux  pécheurs  que  Timpénitence, 
ou  une  pénitence  fausse  et  purement  extérieure, 
livre  continuellement  à  vos  vengeances  ? — Mais, 
mon  Dieu,  jusqu'à  quand  aurai-je  à  craindre  un 
si  déplorable  sort?  Jusqu'à  quand  verrai-je  en 
moi  les  racines  honteuses  de  mes  péchés  ?  Jus- 
qu'à quand  serez-vous  fâché  contre  moi  ?  Est-il 
rien  de  plus  triste  que  de  voir  mon  Père,  et  ua 
si  bon  Père,  justement  irrité  ? 

Ne  me  fuyez  plus,  à  mon  Dieu  î  ne  détournez 
plus  vos  yeux  de  dessus  moi,  et  si  vous  y  voyez 
des  péchés  qui  vous  irritent,  regardez-les  plutôt 
comme  les  blessures  de  votre  enfar  t,  que  comme 
des  perfidies  qui  vous  outragent.  Que  mon  âme, 
puisqu'elle  est  l'ouvrage  de  vos  mains,  et  le  prix 
du  sang  adorable  de  votre  Fils,  trouve  en  vous 
le  remède  de  ses  offenses. — Ce  n'est  point,  mon 
Dieu,  à  votre  justice  que  je  m'adresse  :  je  sais 
que  j'en  ai  tout  à  craindre;  c'est  votre  miséri- 
corde et  votre  grande  miséricorde  que  j'implore  ; 
c'est  à  elle  queje  demande  mon  salut,  sans  l'avoir 
jusqu'ici  mérité. 

Je  ne  veux  point,  mon  Dieu,  attendre 
le  moment  de  ma  mort,  pour  me  convertir,  je 
sais  que  quand  un  pécheur  remet  jusque-là  la 
pénitence,  vous  permettez  souvent,  par  un  juge- 
ment terrible;  m^is  équitable^  qu'il  s'oublie  lui- 
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même,  après  vous  avoir  oublié  toute  sa  vie  :  s'il 
pense  à  lui,  co  n'est  que  pour  être  occupé  de  son 
corps  et  des  douleurs  qui  l'accablent;    et  s'il 
pense  à  vous,  co  n'est  que  pour  envisaiçer  votre 
Justice   qui  le  désespère.     Quand  son  corps  est 
dans  le  tombeau   et   son  âme  dans  les  enfers 
peut-il  alors  reconnaître  votre  bonté,  vous  glori- 
iier,  vous   aimer,  et  par-là  réparer  ses  crimes. 
IVon,  Seigneur,  il  n'est  plus  capable  quR  de  souf- 
frir, de  vous  liaïr,  et  de  blasphémer  -rotre  saint 
Nom:  voilà  son  partage  pour  toute  uîie  éternité. 
Puis-je  penser  à  ces  âmes  infortunées,  à  ce 
qu'elles  sont,  à  ce  qu'elles  seront  éternellement, 
et  à  ce  que  j'ai  mérité  tant  de  fois  d'être,  sans 
pousser  de  profonds  soupirs,  et  sans  verser  d'es 
larmes  amères  ?  Non,  je  ne  dois  point  appréhen- 
der  que  la  pénitence  me  fd'gue;   ses    rigueurs 
liront   rieii   de   comparable  à  la    pénitence  des 
damnés  ;  je  dois,  sans  m'épargner,  i)leurer  mes 
crimes,  je  dois  les  pleurer  jour  et  nuit;  je  dois 
souhaiter  que  chaque  nuit  mon  lit  en  soit  baigné. 
Il  faut   qu'une  juste  indignation  contre  moi, 
affaiblisse   mes   yeux,   les  changeant  en   deux 
sources  de  larmes.     Je    ne    puis   assez  déplorer 
l'abus  criminel  que  j'ai  fait  de  tant  d'années  don- 
nées si  misérablement  aux  ennemis  de  mon  Dieu 
#t  à  mes  plus  mortels   ennemis,   pour   qui  j'ai 
presque  sacrifié  toute  ma  vie,  sans  rien  faire  pour 
celui  de  qui  je  la  tiens. 

Gens  du  siècle,  qui  ne  respirez  que  la  molesse 
et  le  luxe,  qui  ne  parlez  que  de  divertissement, 
Fçtirez-vous  de  moi,  je  ne  veux  jamais  avoir  de 
liaison  avpo.  vnnc.      nioit  «o«  r.^ A i_       r 

tire  d«  l'aveuglement  où  j'étais,  il  a  écouté  ma 
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prière,  il  a  été  touché  de  mes  Armes,  et  il  m'a 
donné  autant  de  mépris  et  d'horreur  de  vos  plai- 
sirs,  que  j'ai  eu  jusques  ici  d'ardeur  pour  ces 
amusemens  frivoles. 

Et  vous,  dénions,  qui  vous  êtes  flattés  que  je 
serois  éternellement  votre  proie  et  le  compagnon 
de  vos  supplices,  retirez-vous  aussi,  je  ne  veux 
plus  être  votre  esclave  ;  je  renonce  à  vous  et  à 
toutes  vos  suggestions  pour  toujours  ;  j'espère  en 
la  miséricorde  de  mon  Dieu  pour  le  passé,  et  en 
sa  protection  pour  l'avenir.  Le  changement  que 
je  vois  en  moi  ne  peut  être  qu  j  l'eiret  de  sa  grâce  ; 
ce  Dieu  de  bonté  a  été  sensible  à  mes  prières, 
il  m'a  écouté  favorablement. 

Que  tous  ceux  donc  qui  avaient  conjuré  la 
perte  de  mon  âme,  et  qui  ne  cherchaient  qu'à 
me  damner,  ne  prétendent  plus  avoir  aucune  liai- 
son avec  moi;  qu'ils  rougissent  et  qu'ils  ayent. 
honte  d'un  si  abominable  dessein;  qu'ils  se  re- 
tirent couverts  de  confusion,  et  qu'ils  m'aban- 
donnent pour  toujours,  comme  je  suis  résolu  aussi 
pour  toujours  de  rompre  tout  commerce  avec  eux» 

Psaume  31.  Beati  quorum  remissae  sunt,  &c. 

HEUREUX  ceux  que  la  bonté  de  Dieu  a  déli- 
vrés du  péché,  le  plus  grand  et  le  plus  funes- 
te de  tous  les  maux  î  Heureux  ceux  qui,  couverts 
de  son  infinie  miséricorde,  n'ont  plus  en  eux  aucu- 
ne souillure  qui  puisse  offenser  ses  yeux  infini- 
ment purs  ! 

Oui,  je  répète  encore,  et  je  ne  puis  trop  le 
dire  :  l'homme  est  heurwix,  non  lorsqu'il  possède 

lioaneurs  i  mah  quand  il  a  obèeim 
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pardon  de  ses  iniquités  ;  quand  il  peut  paraître 
devant  lui  avec  confiance  ;  qu'il  n*a  plus  à  crain- 
dre  que  ses  fautes  lui  attirent  une  rij^oureuse 
condamnation,  et  que  son  cœur  est  droit  et  sin- 
cère aux  yeux  du  Seigneur. 

C'est  la  grâce  que  je  devais  lui  demander 
liumblement;  mais  parce  que  j'ai  trop  diftéré  à 
élever  ma  voix,  pour  lui  confesser  mon  iniquité  ; 
pour  implorer  sa  miséricorde,  les  maux  dont  il 
m'a  justement  accablé,  ont  été  si  rudes,  que  j'ai 
été  contraint  de  pousser  tous  les  jours  des  cris 
pitoyables;  j'en  ai  été  si  épuisé,  et  tellement 
affaibli,  qu'on  m'aurait  pris  pour  un  homme 
surchargé  d'années. 

Et  comment  aurais-je  pu  retenir  mes  cris  ? 
Votre  main  a  été  nuit  et  jour  appesantie  sur  moi, 
sans  cesser  de  me  frapper  rudement.  Je  me  suis 
tourné  et  retourné  pour  chercher  quelque  soula- 
gement dans  ma  douleur;  mais  je  n'en  ai  pu 
trouver,  et  mon  péché  était  comme  une  épine, 
dont  je  sentais  continuellement  la  piqûre. 

Dans  cette  extrémité,  j'ai  cru,  mon  Dieu,  que 
je  ne  pouvais  espérer  de  ressource  qu'en  celui 
même  que  j'avais  si  grièvement  offensé.  J'ai 
donc  osé  m'adresser  à  vous  ;  je  vous  ai  fait  un 
aveu  humble  et  sincère  de  mon  crime  ;  je  n'ai 
pas  cherché  à  déguiser  mon  péché. 

J'ai  dit  dans  mon  cœur:  Il  n'y  a  point  de  re- 
mède à  mes  maux  que  de  me  rendre  moi-même 
mon  accusateur.  Le  vrai  moyen  d'appaiser  le 
Seigneur,  est  de  confesser  en  sa  présence  que  j'ai 
commis  contre  lui  la  plus  indigne  de  toutes  les 

miustlCes  ;   et  ÎP.  nP  mP  enîc  nno  ivrkm-na     T\àr,   1»«^ 
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Seigneur,  r  ae  vous  m'avez  vu  prendre    votre 
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parti,  en  m*éievant  contre  moi,  voua  vous  èien 
déclaré  en  ma  faveur,  et  vous  m'avez  pardonné 
un  péché  que  je  ne  puis  regarder  que  comme 
une  horrible  impiété. 

Mais  parce  que  mon  iniquité,  quoique  pardon- 
née  par  votre  bonté,  peut  avoir  encore  des  suites 
fâcheuses,  tous  les  gens  de  bien  auront  la  chari- 
té de  s'unir  à  moi,  et  par  des  prières  fervente» 
qu'ils  offriront  au  temps  qui  leur  paroitra  plus 
favorable,  ils  tâcheront  de  vous  engager  à  me 
remettre  toutes  les  peines  que  je  puis  craindre 
justement. 

Pour  ces  terribles  momens  où  la  colère  de 
Dieu  semble  se  déborder,  et  causer  comme  un 
eifrayable  déluge,  à  peine  ses  serviteurs  qui  lui 
sont  si  chers,  oseront-ils  s'approcher  de  lui. 

Mais  moi.  Seigneur,  qui  ai  bien  ]»lu8  sujet 
qu'eux,  de  redouter  votre  indignation,  cependant, 
parce  que  dans  les  tribulations  qui  m'assiègent 
de  toutes  parts,  je  n'ai  point  d'autre  refuge  que 
vous  ;  j'implorerai  votre  miséricorde,  et  je  vous  di- 
rai ;  O  vous,  mon  Dieu  !  qui  êtes  toute  ma  con- 
solation et  toute  ma  joie,  délivrez-moi  des  cruels 
ennemis  dont  je  suis  environné. 

Il  me  semble,  moti  Dieu,  que  bien  loin  de  me 
rebuter,  vous  me  faites  la  grâce  de  me  dire  :  Je 
vous  ouvrirai  l'esprit,  et  en  vous  remplissant  deg 
lumières  de  ma  sagesse,  je  vous  enseignerai  quel 
chemin  il  faudra  prendre  pour  vous  tirer  des 
mains  de  ces  implacables  ennemis  :  je  ne  me  con- 
tenterai pas  de  jetter  sur  vous  quelques  regards 
favorables,  mais  je  ne  vous  perdrai  point  de  vue, 
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jours  ses  yeux  sur  moi,  je  n'ai  plus  rien  à  crain- 
dre. Cwscz,  injustes  persécuteurs,  de  me  faire  la 
guerxe,  si  vous  ne  voulez  agir  comme  des  ani- 
maux, qui,  destitués  de  raison,  ne  connoissent 
que  ce  qui  frappe  les  sens. 

S'ils  n'ouvrent,  Seigneur,  les  yeux  de  leurs 
âjnes,  s'ils  ne  veulent  pas  penser  à  vous  pour 
craiûdre  votre  justice  et  votre  colère,  traitez-les 
comme  ces  animaux  qu'il  faut  dompter  avec  le 
frein  et  le  mors  pour  s'en  faire  obéir. 

Que  le  pécheur  endurci  est  à  plaindre  !  A 
combien  de  châtimens  ne  doit-il  pas  s'attendre  ? 
Mais  un  homme  qui  met  sa  confiance  dans  le 
Seigaeur,  est  comme  investi  de  sa  miséricorde  ; 
il:  la.  trouve  de  tous  cotés,  et  toujours  prêt  à  le  se- 
courir. 

Réjouissez-vous  donc,  fidèles  serviteurs  de 
Dieu,  c'est  à  vous  qu'il  appartient  de  goûter  une 
joie  pure.  Glorifiez-vous  en  lui,  vous  tous  qui 
savez  lui  plaire  et  mériter  ses  bonnes  grâces  par 
k  droiture  de  votre  cœur.     Ainsi  soit-il. 

Psctumc  37.  Domine,  ne  in  furore  tuo,  &c. 
O^iGNEUR,  puisque  j'ai  été  assez  m;ilheureux 
Vp  pour  vous  offenser,  je  serois  un  téméraire, 
SI  je  prétendais  être  traité  de  vous  comme  ces 
âmes  pures,  qui  n'ont  jamais  perdu  le  riche  tré- 
sor de  leur  innocence.  Il  est  juste  que  je  sois 
puiu  :  mais  la  grâce  que  je  vous  demande,  c'est 
que  vous  n'attendiez  pas  à  me  châtier  en  l'autre 
v^e,  ou  vos  pimitions  sont  épouvantables,  et 
qu  en  cette  vie  ce  ne  soit  pas  votre  juste  fureur 
qui  ordonne  mon  châtiment,  mais  vo^rp  h.nf^ 
paternelle  qui  ne  châtie  un  pécheur  que  ppuxle 
i:aiûener  a  sott  devoir.  ivum. 


n  crain- 
fairc  la 
les  ani- 
loissent 

e  leurs 
is  pour 
itez-les 
avec  le 

re  !  A 
endre  ? 
lans  le 
corde  ; 
i  Iç  se- 

[irs  de 
;er  une 

us  qui 

^es  par 

&c, 
îureux 
Braire, 
ne  ces 
le  tré- 
je  sois 
,  c'est 
l'autre 
es,  et 
fureur 

pur  le 


de  la  Péniiéiceé  ^  t 

Je  n'ose  me  plaindre  de  ^ûs,  6  mbn  Dîéu  • 
je  sais  bien  que  quelques  péihes  ttùe  iVndtire' 
3  en  mente  infiniment  d'avàm^^e.  Mais,  adirés 
tout.  Il  me  semble  que  je  sruîs  cèhiAie  tôtit  cou- 
vert des  traits  que  vous  avez  lâhcés  sur  mtti, 
quds  me  percent  de  toutes  parts,  qu'ils  restent 
dans  ma  chair,  et  que  votre  mfaîn,  dô^t  je  sérts 
tout  le  poids,  ne  me  donne  iaucùnrelâxihe. 

Je  regarde  vx>tre  colèk-e,  fcomme  lin  redouta- 
Die  ennemi  qui  fait  de  Mon  côi^g  ^«e  plâie  Ùhi- 
verselie,  sans  qu'il  y  reste  rîeh  de  sain:  tbtts 
mes  os  frémissent  à  la  vue  deirtiés  fcécfHés,  dtti 
m'attirent  tant  de  maux. 

La  multitude  de  ces  péctés  WëffVàie  jrfgte- 
ment  ;  car  il  y  en  a  un  très-prodi^iéux  tiortibré, 
qui  s  entassent  les  uns  sur  les  Suti-es  ;  c'est  com- 
me des  flots  qm  s'élèvent  au  dessus  de  ma  tête, 
et  qui  sont  prêts  à  m'abymer:  leur  énbrtnité  ne 
m  alarme  pas  moins,  et  ils  sont  tbus  ensemble 
comme  un  poids  insupportable,  et  sous  leàuel 
je  SUIS  accablé.  ^ 

Faute  d'avoir  apporté  un  prouipt  remède  à  des 
maux  SI  dangereux,  mes  plaies  se  sont  tehVehi- 
mees,  et  l'excès  de  ma  folie  qui  m'a  fait  cHJubIr 
dans  mon  pèche,  m'a  réduit  à  un  si  ^iitoyàble 
m  tio^^  J®   ^^  suis  que  pourriture  et  ^ûe  Cor- 

Je  sens  à  présent,  mais,  hélaè!  tt-dp  tard,  quel 
mal  c'est  d'offenser  Dieu;'courbé  sous  le  fàS 
Ue  mes  crimes,  je  n'ose  presque  lever  tes  yeux 
vers  le  ciel.  Je  ne  prends  plaisir  à  rien  ;  et  on 
me  voit  tous  les  jours  absorbé  dans  u;ip  r^rn_ 
ïonûe  tristesse^  ^' 

Mais  je  n'en  ^i  que  trop  le  sujet;  le  feu  que 
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mes  passions  criminelles  ont  allumé,  me  brûle 
continuellement  les  entrailles,  et  il  n'y  a  rien 
dans  mon  corps  qui  par  quelque  souffrance  ou 
quelque  dérèglement,  ne  me  fasse  ressentir  les 
suites  funestes  de  mon  péché. 

Ma  douleur  et  ma  confusion  sont  extrêmes,  et 
les  plaintes  qu'elles  me  tirent  du  fond  du  cœur, 
sont  plutôt  des  mugissemens  que  de  simples  cris. 

Si  j'ai  quelque  consolation,  Seigneur,  c'est  que, 
puisque  rien  ne  peut  vous  être  caché,  vous  con- 
naissez tout  ce  qui  se  passe  dans  mon  âme,  et 
quels  sont  mes  désirs,  quelle  est  la  cause  de  mes 
gémîssemens. 

V^ous  savez  que  mon  cœur  pénétré  d'un  vif 
regret  de  vous  avoir  offensé,  ne  peut  trouver  un 
seul  moment  de  repos  ;  que  je  suis  tout  épuisé  et 
prêt  à  tomber  en  défaillance,  à  f«Qrce  de  gémir  ; 
et  qu'il  s'en  faut  peu  que  l'aboadance  de  mes 
larmes,  ne  me  fasse  perdre  les  yeux. 

Par  un  juste  jugement,  mon  Dieu,  vous  per- 
mettez que  les  créatures,  en  qui  j'ai  mis  ma  con- 
solation préférablement  à  vous,  se  soulèvent  con- 
tre moi;  mes  amis  et  mes  proches  s'arrêtent 
aussi-tôt  qu'ils  m'apperçoivent  ;  ils  me  fuyent, 
et  ils  craignent  de  m'aborder. 

Ceux  qui  avaient  jusqu'ici  paru  plus  attachés 
à  moi,  s'en  éloignent  autant  qu'ils  peuvent.  11 
n'en  est  pas  de  même  de  mes  mortels  ennemis  ; 
ils  me  cherchent  pour  me  persécuter;  ils  se 
liguent  contre  moi,  et  il  n'est  point  de  violence 
qu'ils  n'employent  pour  me  faire  périr. 

Pour  y  réussir,  ils  ont  inventé,  et  ils  ont  dit 
mille  faussetés  ;  il  semble  qu'ils  ne  soient  occu- 
pés qu'à  me  faire,  à  tous  momens,  quelque  nou- 
velle sjperchçrie. 
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Pour  moi,  mon  Dieu,  je  n'ai  laissé  échapper 
aucune  plainte,  aucun  murmure,  aucune  invecti- 
ve; je  me  suis  rendu  justice  à  moi-même  ;  sen- 
tant  que  je  suis  un  grand  pécheur,  j'ai  cru  que 
le  meilleur  parti  était  de  faire  comme  un  sourd  qui 
n  entend  rien  de  tout  ce  qu^on  dit  contre  lui,  ou 
comme  unm-iet  qui  ne  peut  former  une  seule  pa- 
rôle  pour  se  défendre. 

J'ai  été  comme  un  homme  dont  les  oreilles 
sont  bouchés,  ou  dont  la  langue  est  liée,  et  qui  ne 
peut  rien  dire  pour  sa  justification. 

Je  m'en  suis  remis  entièrement  à  votre  aima- 
ble Providence  ;  puisque  donc,  vous  abandon- 
nant mes  intérêts,  ô  mon  Dieu! je  n'ai  point 
d'autre  appuji  que  vous,  je  suis  sûr  que  vous  me 
ferez  la  grâce  de  m'exauccr. 

Vous  aurez  pitié  de  moi,  parce  que  me  con- 
fiant en  vous  seul,  j'ai  dit  avec  une  foi  ferme  . 
Que  mes  ennemis  ne  triomphent  pas  encore, 
comme  s'ils  étaient  sûrs  de  ma  perte;  quoiqu'ils 
m'aient  vu  chanceler  et  faire  quelque  fairx 
pas,  qu'ils  ne  se  vantent  point  de  m'avoir  vain- 
cu ;  Dieu  saura  me  relever^  me  soutenir  et  me 
tirer  de  leurs  mains. 

Que  s'il  veut  me  laisser  encore  quelque  temps 
dans  la  tribulation,  que  son  saint  Nom  soit  béni  ; 
je  sais  ce  que  je  mérite,  et  je  suis  prêt  à  souffrir 
patiemment  tous  les  châtimens  qu'il  lui  plaira  de 
de  m'envoyer  ;  ce  n'est  pas  ce  qui  m'afflige  d'a- 
vantage, mais  le  regret  de  l'avoir  offensé;  ce 
que  je  ne  puis  perdre  de  vue,  et  ce  qui  m'acca- 
ble de  douleur. 

_ -,^4-^4 .^^^^„.  ^-vriiis,  ^-ar  une  mauvaise  non- 

te  it  cacher  won  péché.   S'il  est  nécessaire  pour 
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le  rénarer,  l'en  forai  "ne  confesssion  publique, 
Lfin  Eviir  toute  1»  v-niti-"-  J'en  voux  être 
ôccuhé  sans  cesse,  et  je  ne  sera,  applique  qu  à 
cherclier  les  moyens  de  l'expier. 

Pendant,  mon  Dieu,  que  je  «"of  Ue  am  « 
pour  ne  penser  qu'à  appa.ser  votre  colère,  et  qu  A 
satisfaire  à  votre  jusHce,  vous  voye.  <1"«  ">««  ^"- 
nemis  se  fortifient  de  jour  en  jour  ;  q"''  «  P  «"" 
nent  de  nouveaux  avantages  sur  mo.,  et  que  leur 
haine  injuste  s'augmente  sans  cesse,  aussi  bien 

oue  leur  nombre.  .    »  ..    .  j„ 

^  tant  de  gens  à  qui  je  n'ai  jamais  f*"*  q-f  ^u 
bien,  me  trfitent  comme  je  vous  a.  tra.té:  ds  ne 
me  rendent  que  des  outrages  P0'"•'^7^^'«"'!^*^ 
ils  décrient  le  peu  de  bien  qu'ds  v<^ent  en  mo, 
et  parce  que  je  m'attache  à  votre  loi,  ils  prennent 
de-là  occasion  de  me  noircir.  _ 

IWais  que  m'importe,  pourvu,  «e^ncur,  que 
«vous  ne  vous  retiriez  point  de  moi  ?  Ne  m  aban- 
donnez  point,  mon  Dieu,  et  je  serai  t^p  fort. 

Sei-neur,  que  j'appèle  avec  confiance  le  Dieu 
de  mon  salJt%arce  qu'en  vous  seul  je  trouve  e 
le  pouvoir  et  la  volonté  de  ">e  sauver,  regarder 
en  quel  état  je  suis,  et  pensez  a  me  secourir. 
Psaume  60.   Miserere  mei,  Deus,  &c. 

AccABLé  sous  le  poids  énorme  de  "es  peches 
et  reconnaissant  toutes  les  suites  funestes 
qu'ils  peuvent  avoir,  j'ose,  Seigneur,  ^élever  ma 
voix  vers  vous,  non  pour  vous  demander  justice, 
puisque  ie  serais  perdu  sans  ressource,  si  vous 
.  îne  la  faisiez  ;  mais  pour  implorer  votre  miseri. 
corde,  et  même  votre  grand*  miséricorde ,  car 
une  miséricorde  ordinaire  ne  SUint  pas  pour  =«»: 
ver  un  si  grand  pécheur  que  je  le  suis. 
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Kl  parce  qufi  mes  péchés  sont  i?on  seulement 
très-gra^(J^^  ni^i«  encore  en  très-grand  nombre, 
,î  ai  besoin  que  par  cette  infinie  miséricorde,  ré- 
pandant sur  moi  les  diverges  sortes  de  grâces 
qui  ijeuyent  seules  guérir  tous  mes  mavx,  voug 
♦^Uaçiez  mes  iniquités. 

Quand,  mon  Dieu,  vous  auriez  déjà  eu  la  bou- 
te de  me  pardpnner  mon  péché,  je  ne  suis  pas 
en  assurance.    J'en  ressens  de  tristçs  restes  qui 
me  font  trembler  à  tous  naomens  ;  un   mauvais 
penchant,  ^es  ressouvenirs  criminels,  mille  au- 
tres sort^^sdç  déréglemens,  q^i  me  convainquent  ' 
qu  il  s  en  faut  bien  que  je  sois  as^e?   puî*  i  vo» 
y^eux:  ^fty^.z-^loi  donc  de  plus  en  plus,  Seigneur; 
effacez  jusqu'aux  moindres  souillures  de  mon  âme. 
S'i|  ne  %t>  pour  obtenir  cette   faveur,  que  se 
reconnaître  covpable  ;  ah^  Seigneur,  c'est  pac 
votre  grâçQ,  m  aveu  que  je  vous  fais  de  tout  mon 
cœur.    Je  n'ai  pas  perdu  mon  péché  de  vue  ;  ce 
cryel  ennemi  de  mon  âmç  m'est  aussi  présent 
que  le  premier  jour  de  ma  conversion  ;  le  souve- 
nir de  iftes  crimes  ne  me  quitte  presque  point. 

C'est  contré  vous  que  j'ai  péché,  ô  mon  Dieu 
et  mon  Pèfe  !  Y  puis-je  penser  sans  en  mourir 
de  regret  ?  Ah  !  s'il  n'y  avait  qu'un  homme  mor- 
tel à  qui  j'eusse  le  malheur  de  déplaire,  je  m'en 
consplçrais  aisément;  mais  c'est  vous  que  j'aî 
offeiisç,d  mon  adorable  Créateur  !  c'est  vous,  de- 
^^  ^^1  togtes  les  créatures  ne  sont  qu'un  néant. 
iVfa  gi;ande  et  ma  juste  douleur  doit  être  de 
^;ous  avoir  dépju  ;  je  compte  tout  le  reste  pour 
C^^\  ^^^?^e  j^  pense  à  votre  grandeur  infinie.' 
vous  seul  qu'il  me  semble 
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péché  ;  et  ce  qui  doit  encore   plus  me  percer  l(* 
coeur,   c'est  que  ce   péché,  je  l'ai  commis  sous 
vos  yeux,  sous  ces  yeux  si  pvirs,  soUs  ces  yeux 
dont  les  regards  sont  si  terribles  pour  un  pé- 
cheur.   Vous  avez  été  témoin  de  mon  crime,  et, 
si  vous  me  le  reprochez,  je  n'aurai  rien  à  dire, 
sinon  que  vos  paroles  sont  véritables,  que  vos 
reproches  sont  justes,  et  que  tvout  le  tort  entre 
vous  et  moi  est  de  mon  côté; 

Et  comment  ne  me  reconnaîtrais-je  pas  pé- 
cheur devant  vous  ?  Je  l'ai  été  au  moment  que 
j'ai  commencé  d'être;  c'est  dans  le  pèche  que 
ma  mère  ma  conçu. 

^  Je  ne  prétends  pas,  Seigneur,  apporter  pour 
ma  justification,  et  pour  excuser  mes  crmies,  le 
malhenr  de  mon  origine.  Je  sais  q^e  vous  n  ai- 
mez pas  ces  fausses  excuses,  mais  l'humble  et 
sincère  aveu  d'un  pécheur  qui  sent  et  qui  con- 
fesse tout  le  tort  quni  a.  Je  suis,  par  votre  mi- 
séricorde,  instruit  de  ce  que  je  dois  penser  ;  et 
malgré  mes  infidélités,  vous  avez  daigne  me  de- 
<iouvrir  ce  que  votre  sagesse  a  de  plus  impéné- 
trable et  de  moins  connu. 

Répandez  sur  moi,  Seigneur,  cette  eau  salu- 
taire  qui  peut  seule  purifier  un  pécheur.  Tirez 
de  mon  cœur,  tout  dur  qu'il  est,  une  source  abon- 
dante  de  larmes  ;  alors  je  serai  nettoyé  bien 
ïïd^ux  que  par  les  aspersions  que  vos  Mmistres 
Tnt  avec  l'hyssope  :  Oui,  Seigneur,  si  vous  dm- 
Sz'^er  nfon  âme,  de  souillée  qu'elle  est,  elle 
deviendra  plus  blanche  que  la  neige. 

On^llp  ioie  pour  moi,  Seigneur,  si  vous  me 
^litf  B  "étendre  au  fond  du  cœur  cette  douce  p;.- 
ÏÏ.dnw^  Votre  péché  vous  est  pardonna?  î 
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Alors  la  tristesse  qui  m'accable,  se  changera  en 
une  consolation  dont  mon  corps  même  se  res- 
sentira, et  tout  en  moi  reprendra  une  nouvelU 
vigueur  pour  vous  servir. 

Retournez,  Seigneur.,  vos  yeux  de  mes  pè- 
ches. Je  ne  puis  plus  souffrir  que  mon  âme  vous 
présente  par-tout  un  objet  qui  vous  est  si  insup- 
portable ',  perdez-en  même  le  souvenir,  et  effa- 
cez si  parfaitement  toutes  mes  iniquités,  qu'il 
n'en  reste  plus  aucun  vestige. 

Il  faut  pour  cela,  Seigneur,  que  vous  fassiez  en 
moi  comme  une  nouvelle  création  ;  que  vous  me 
donniez  un  cœur  pur  en  la  place  de  mon  cœur 
corrompu,  et  que  me  remplissant  de  votre  esprit 
mfiniment  droit  et  incapable  du  moindre  déran- 
gement, vous  me  renouvelliez  tout  entier. 

Ne  me  rebutez  point,  tout  indigne  que  ie  sui* 
de  paraître  devant  un  Dieu  si  pur;  rendez-moî 
vos  bonnes  grâces,  et  l'ancienne  protection  dont 
vous  me  favorisiez  avant  mon  péché.  Et  puis- 
que, si  je  suis  abandonné  à  mon  propre  esprit 
et  destitué  du  vôtre,  qui  est  la  source  de  toute 
sainteté,  je  ne  suis  capable  que  de  me  perdre,  ne 
m'otez  pas  ce  divin  esprit,  dont  la  présence  m'est 
SI  absolument  nécessaire. 

Rendez-moi,  mon  Dieu,  cette  douce  joie  ou» 
je  ressentais  autrefois  par  une  vive  espérance  de 
trouver  en  vous  mon  salut.  Je  sais  que  j'en  suis 
indigne,  et  que  je  ne  mérite  que  des  rebuts  et  des 
chatimens  y  e  vous  la  demande  cependant,  parce 
qu  elle  m'affermira  dans  le  bien,  en  me  r^Ug, 
sant  de  cet  esprit  grand  et  généreux  oui  fait  tn»<. 
entreprendra  pour  vous, 
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Je  ne  pcnrrai  reconnaître  assez  dignement  uno 
si  grande  ^râce,  ni  satisfaire  comme  il  faut  pour  le 
torique  je  vous  ai  fait,  qu'en  ramenant  les  pé- 
cheurs à  votre  service,  et  en  leur  faisant  connaître 
la  sainteté  et  la  douceur  de  votre  Loi.  Je  vous 
le  promets,  mon  Dieu,  et  je  suis  résolu  de  faire 
tma  mes  efforts,  afin  que  les  impies  éprouvent  vos 
bontés  comme  moi,  qu'ils  vous  connaissent,  et 
qu'ils  vous  aiment. 

Mais  je  suis  sans  parole,  tandis  que  la  voix  de 
mes  crimes  se  fait  entendre  ;  le  sang  de  l'hom- 
me ianoccnt  semble  crier  contre  moi,  etvous  de- 
mander vengeance  à  tous  momens.  O  mon  Dieu! 
que  tout  malheureux  que  je  suis,  j'appelle  avec 
confiance  le  Dieu  de  mon  ealut!   délivrez-moi 
des  justes  alarmes  que  me  cause  le  sang  répandu 
81  criminellement.    Jusque-là  je  n'oserai  presque 
louer  vos  adorables  perfections.  Je  craindrai  tou- 
jours que  vous  ne  me  disiez  :  Comment,  pécheur, 
avez-VOus  la  hardiesse  de  prononcer  mon  Nom 
de  votre   bouche  criminelle  ?  C'est  bien  à  vous 
de  parler  de  ma  sainteté  que  vous  avez  outragée 
si  indignement?  Mais  rien  ne  me  fera  ^plus  de 
^plaisir  que  de  vous  bénir  quand  mon  pèche  me 
sera  entièrement  pardonné. 

Alors,  Seigneur,  vous  donnerez  à  mes  lèvres 

la  douce  liberté  devons  louer; vous  m'ouvrirez 

,|ft  bouche  pour  publier  par-tout  vos  bontés, 

\      Si  pour  mériter  cette  grâce,  et  pour  achever  la 

^parfaite  expiation  démon  iniquité, vous  eussiez 

y^^  qu«  je  vous  eusse  offert  des  millions  de 

victimes,  je  l'auYais  fait  de  tout  mon  cœur  ;  mais 

je  sais  que  ce  n'est  pas  ces  holocaustes  qui  vous 

appaisent^  et  qui  nous  obtiennent  de  YWS  le  par- 

dtn  de  nos  fautei». 
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Lo  sacrifice  qui  vous  plaît  le  plus  et  ce  que 
nous  ne  pouvons,  6  mon  Dieu  !  vous  offrir  sans 
votre  grâce,  c'est  une  âme  pénétrée  du  regret  de 
son  péché  :  un  cœur  contrit  et  humilié  est  une 
victime  que  vous  ne  rebutez  jamais. 

Je  vous  la  demande,  Seigneur,  et  pour  moi  et 
pour  l'édification  de  la  sainte  Sion  que  j'ai  contris- 
téepar  mon  scandale  :  accordez-lui  cette  grâce  et 
toutes  celles  dont  elle  a  besoin,  je  vous  en  conju- 
i*e  par  le  cœur  tendre  et  bienifaisant  que  vous 
avez  pour  ceux  qui  ont  le  bonheur  de  vous  ap- 
partenir. Faites,  mon  Dieu,  que  les  mure  de 
Jérusalem  soient  de  jour  en  jour  et  plus  étendus 
et  plus  solides,  et  que  ses  habitans  se  multiplient 
sans  cesse. 

Ainsi  aurons-nous  le  bonheur  de  vous  plaire. 
Les  bonnes  œuvres  que  nous  ferons,  étant  bien 
avec  vous,  en  seront  reçues  favorablement,  et 
notre  joie  sera  de  charger  vos  Autels  de  nos 
meiBeures  victimes. 

Psaume  101.  Domine,  exaudi  orationem,  &c» 

DiiGNEZ,  Seigneur,  exaucer  l'humble  prière 
que  je  vous  fais,  et  que  mes  péchés  ne 
soient  pas  comme  une  épaisse  nuée  qui  arrête  mes 
cris,  et  les  empêche  d'arriver  jusqu'à  vous. 

Quelque  affreux  qu'il  me  rendent  à  vos  yeux, 
distinguez-les  de  l'ouvrage  de  vos  mains,  détour- 
nez vos  regards  de  ces  tristes  productions  de  mon 
mauvais  cœur  ;  mais  en  ne  les  détournant  pas  de 
dessus  moi,  et  en  quelque  jour  que  vous  me 
voyez  dans  la  tribulatiou,  écoutez-moi  favorable- 
ment. 

Si  vous  différez.  Seigneur,  l  m'accorder  vofera 
i-ccours,  que  ne  doib-je  pas  appréhender?  £âi 
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quelque  temps  donc  que  j'clève  ma  voix  \er<i 
vous,  je  vous  conjure  d'être  prompt  à  m'exaucer. 
Soyez  touché  de  l'état  pitoyable  où  vous  me 
voyez.  L'affliction  m'a  si  fort  épuisé,  que  je  n'ai 
presque  plus  qu'un  souffle  de  vie  qui  va  se  dissi- 
per comme  la  fumée.  Mes  or  se  sont  si  dessé- 
chés, aussi  bien  que  la  peau  qui  les  couvre,  qu'ils 
aessemblent  à  un  bois  qu'on  a  t^ré  du  feu  à  demi 
brûlé,  et  qui  est  tout  propre  ii  se  rallumer. 

J'ai  été  si  rudement  frappé,  que  je  suis  comme 
rherbe  que  l'ardeur  du  soleil  a  brûlée,  mon  cœur 
est  devenu  tout  aride  ;  parce  qu'écoutant  mon 
dégoût,  j'ai  négligé  de  prendre  la  nourriture  qui 
m'était  nécessaire. 

La  violence  de  mes  gémissemens  m'a  tellement 
consumé,  que  je  n'ai  plus  que  la  peau  collée  sur 

mes  os.  ,         y    ^ 

Dans  ma  tristesse  je  n'ai  cherche  qu'à  être 
seul,  et  j'ai  vécu  comme  un  pélican  qui  a  pour  de- 
meure une  affreuse  solitude,  ou  comme  ces  oi- 
seaux de  nuit  qui  se  cachent  dans  leur  trou,  et 
qui  fuyent  la  lumière  du  jour. 

Comme  eux  j'ai  passé  les  nuits  a  gemir,  et  j  ai 
été  semblable  à  un  passereau  qui  est  seul  sur  le 

toit  d'une  maison. 

Ce  genre  de  vie  a  été  pour  mes  ennemis  une 
cM-casion  continuelle  de  m'insulter,  et  de  m'acca* 
bler  de  reproches,  et  ceux  qui  me  louaient  en  ma 
présence,  faisaient  en  secret  mille  imprécations 

contre  moi. 

Ils  se  raillaient  de  moi,  parce  que  je  ne  pre- 
nais plaisir  à  rien  :  que  ma  nourriture  était  pour 
moi  aussi  insipide  que  la  cendre,  et  que  je  ne  por- 
lais  ma  coupe  à  ma  bouche,  qu'après  y  avoir  Hiel? 
mes  larmes  avec  ma  boisson. 
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Mais  je  n'ai  eu  que  trop  de  sujet  de  me  livrer 
À  ma  douleur.  Puîs-je  n'être  pas  plongé  dans  ia 
tristesse,  quand  à  tous  momens  cette  cruelle  ré- 
flexion se  présente  à  mon  esprit  ;  mon  Dieu, 
vous  êtes  en  colère  contre  moi.  Je  suis  l'pbjet 
malheureux  de  votre  indignation  ;  il  semble  que 
vous  ne  m'ayez  élevé  qu'afin  de  me  briser,  en  me 
faisant  tomber  de  plus  haut.  ;i(i  li 

Hélas!  que  sont  devenus  ces  jours  heureux, 
dont  je  ne  croyais  jamais  voir  la  fin  ?  Ils  se  sont 
échappés  comme  l'ombre  qui  se  dissipe  en  un 
moment,  et  je  suis  devenu  connue  l'herbe  que  le 
soleil  dessèche  en  peu  d'heures. 

Il  n'en  est  pas  de  même  de  vous,  Seigneur, 
vous  n'êtes  point  sujet  à  toutes  ces  vicissitudes  : 
comme  vous  êtes  toujours  le  même,  aussi  votre 
gloire  est  immortelle,  et  elle  imsse  de  siècle  en 
siècle  sans  aucun  changement. 

Il  est  un  temps  où  vous  paraissez  fermer  les 
yeux  sur  nos  besoins  ;  mais  on  vous  verra  bien- 
tôt sortir  de  cette  espèce  de  sommeil  ;  vous  au- 
rez pitié  de  Sion  ;  ces  joura  fortunés  que  vous 
avez  destinés  pour  lui  faire  miséricorde,  ne  sont 
pas  éloignés.  t  ' 

Vos  serviteurs  regardent  déjà  avec  complai- 
sance le  rétablissement  de  ses  murs  et  tle  ses 
édifices,  et  touchés  de  pitié  pour  cette  terre  dé- 
solée, ils  y  contribueront  de  tout  leur  pouvoir. 

Votre  culte  même  ne  sera  pas  borné  au  seul 
peuple  de  la  Judée,  votre  Nom  sera  révéré   des 
.  Gentils,  et  tous  les  Rois  de  la  terre  auront  du 
zèle  pour  votre  honneur.  ï  ^  hinjrp 

pArce  que  le  Seigneur  est  le  KHîdâteirr  de  J^é* 
rusalem  j  c'est-là  qu'il  fera  éclater  sa  gloire,  - 
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Il  a  regardé  en  pitié  bcr  servitenirs  qui  se  sont 
humiliés  deVatit  lui,  et  leurs  v^œux  n'en  ont  pas 
été  rebutés. 

Que  ce  que  je  dis  soit  écrit  pour  riHatruction 
de  ceux  qui  viendront  après  nous  ;  et  ce  'peuple, 
qui  n'est  pas  encore,  mais  que  le  Seigneur  fera 
bientôt  nttître,  le  louera  de  tout  son  cœur. 

Il  lui  rendra  mille  actions  de  fçrâces,  parce 
que  du  haut  de  son  Sanctuaire,  il  a'^aiii;né  abais- 
ser ses  yeux  vers  nous,  et  que  du  Ciol  où  il  règne, 
il  A  regardé  favorablement  la  î:erre* 

Attendri  par  les  cris  de  ceux  qui  ^^éniissent 
sous  une  dure  captivité,  il  a  brisé  leurs  chaînes, 
et  il  a  remis  en  liberté  ces  enfans  infortunés, 
dont  les  pères  ont  péri  par  le  fer. 

Il  veut  enfin  que  la  gloire  de  son  saint  Nom 
retentisse  encore  sur  la  montagne  deSion,  et  que 
ses  louanges  soient  publiées  dans  Jérusalem. 

il  veut  que  tous  les  peuples  de  la  terre  s'y  ré- 
nnissent  pour  le  révérer,  et  que  les  Rois  venant 
Vy  adorer,  mettent  toute  leur  gloire  à  le  servir. 

Celui  à  qui  Dieu  a  révélé  ces  vérités  conso* 
lantes,  ne  s'est  point  flatté  sur  son  âge  ou  sur  ta 
vigueur,  |>our  se  promettre  bien  des  années  : 
Seigneur,  lui  a-t-il  répondu,  ne  pennettez  pas 
que  dans  le  désir  de  voir  l'accomplisse<nent  de 
vos  promesses,  je  me  laisse  surpreindre  par  la 
fausse  espérance  d'une  longue  vie  :  faites  plutét 
que  connaissant  combien  elle  est  courte  et  in- 
certaine, je  n'en  perde  pas  un  moment. 

Mais  aussi  ne  coupez  pas  le  fil  de  mes  jours, 
quand  à  peine  en  ai -je  passé  la  moitié.  Vos  an- 
néeg^  Seigneur,  ne  sont  pas  comme  les  nôtres  ; 
elles  penseront  de  st^Ie  en  siècle^  san^  que  ja- 
niais  on  en  voie  la  fin. 
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C'est  VOUS)  mon  Dieu,  qui  avez  créé  U  Terre  <; 
et  les  cieux  sont  l'ouvrage  de  vos  mains. 

Ils  ne  sont  pas  immortels  comme  vous  ;  oSnsi 
tout  leur  éclat  et  toute  leur  solidité  n'empêchera 
pas  qu'ih  ne  périssent,  quand  il  vous  plaira  de  ne 
les  plus  conserver.  Vous  seul  subsistez  éternel- 
lement ;  ils  sont  d'eux-mêmes  sujets  à  vieillir^ 
ist  à  s'user  aussi  bien  que  nos  vêtemens. 

Vous  êtes  le  maître  de  les  changer  «issi  aisé- 
ment qu'on  change  d'habit  :  c'est  en  vous  seul, 
Seigneur,  qu'en  ne  peut  trouver  aucun  change- 
ment, et  vos  années  n'auront  point  de  fin. 

Mais  quoique  vous  seul  soyez  immuable,  vos 
serviteurs  participeront  en  quelque  manière  à 
cette  bienheureuse  immortalité  :  vcns  conserve- 
rez leur  postérité  jusqu'à  la  coms(>xnmation  des 
siècles,  et  elle  aura  le  bonheur  d'être  gouvernée 
par  votre  aimable  Pruvidence,  et  d'être  par  vous 
conduite  heureusement  à  sa  fin. 
Psaume  129.  De  profundis  clamavi  ad  te.  &c. 

SEIGNEUR,  quoique  par  l'i  iimensité  de  votre 
Etre  vous  soyez  par-tout,  il  me  semble  que 
mes  péchés  ont  mis  une  distance  infinie  entre 
vous  ^t  moi  ;  et  comme  précipité  dans  un  pro- 
fond abyme^  d'où  à  peine  puis-je  me  faire  enten- 
dre, je  crie  de  toutes  mes  forces  vers  vous  :  Mop 
Dieu,  daignez  écouter  ma  voix. 

Je  mériterais  que  vos  oreilles  fuss^it  absolument 
fermées  à  mes  crimes,  puisque  j'ai  été  si  souvent 
sourd  à  vos  inspirations.  Je  vous  conjure  cepen- 
dant, par  votre  miséricorde^  de  vous  rendre  at^ 
tentif  à  ma  prièpe. 

Oarsî,  ne  flous  laissant  rien  passer,  vous  pu- 
nissiez sévèrement  toutei  nos  fautes^  quel  est 
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l'homme  qui  pût  soutenir  un  si  rigoureux  juge^» 
ment  ? 

Mais  je  sais,  et  c'est  toute  mon  espérance  et 
toute  ma  consolation,  qu'il  y  a  dans  vous  une 
source  inépuisable  de  miséricorde,  et  un  refuge 
assuré  pour  les  pécheurs.  Votre  loi  qui  ne  me  peut 
tromper,  m^apprend  cette  vérité  si  propre  à  me 
rassurer  ;  je  n'ai  donc  garde  de  me  laisser  aller 
au  désespoir. 

Je  ne  m'impatienterai  pa^  même,  et  m'ap- 
puyant  sur  la  parole  infaillible  de  mon  Dieu,  qui 
m'a  attendu  si  long-temps,  j'attendrai  aussi  son  se- 
cours, et  la  fin  de  mes  tribulations  autant  de  temps 
qu'il  lui  plaira  ;  il  me  suffit  que  ce  n'est  pas  dans  un 
homme  toujours  faible  et  souvent  faux,  que  j'ai 
mis  mon  espérance  ;  mais  dans  le  Seigneur,  qui 
peut  tout,  et  qui  nf  manque  jamais  à  sa  parole. 

Qu'Israël  attende  dès  Je  point  du  jour  l'assis- 
tance du  Seigneur,  et,  s'il  diifère  de  l'exaucer, 
qu'il  ne  se  rebute  point,  et  qu'il  continue  d'es- 
pérer jusqu'à  la  nuit. 

Il  ne  sera  point  trompé,  il  éprouvera  enfin  que 
le  Seigneur  est  miséricordieux,  et  qu'il  aune 
grande  abondance  de  grâces  pour  nous  sauver. 

Et  s'il  persévère  dans  son  attente,  il  trouvera 
dans  son  Dieu  un  charitable  Rédempteur,  qui 
le  délivrera  de  tontes  ses  iniquités. 

Psaume.  142.  Domine,  exaudiorationem,  &c. 

SEIGNEUR,  seul  véritablement  grand,  seul  ab- 
solu, j'implore  votre  miséricorde  ;  écoutez 
favorablement  ma  prière  ;  et  quoique  j'aie  eu 
souvent  l'infidélité  de  boucher  mes  oreilles  à 
votre  voix,  je  vous  conjure  de  n'en  user  pas  àc 
même  à  noon  égard,  et  de  vous  rendre  attentif  à 
l'humble  demande  que  j'ose  vous   faire.    Exau- 
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cez-moi,  Seigneur,  non  en  vue  de  mes  mérites, 
mais  à  cause  de  votre  fidélité  inviolable  à  garder 
les  promesses  que  vous  nous  avez  faites  de  vous 
laisser  toucher  par  nos  prières  :  c'est  sur  votre 
seule  bonté  que  je  fonde  mon  espérance. 

Et  comment  pourrais-je  m'appuycr  sur  moi, 
et  prétendre  que  vous  me  devez  quelque  chose  ? 
Bien  loin  de  le  penser,  je  vous  supplie  humble- 
ment de  n'entrer  pas  dans  une  exacte  discussion 
avec  votre  serviteur,  et  de  ne  le  juger  pas  en  ri- 
gueur ;  car  si  vous  vous  en  teniez  aux  loix  sévè- 
res de  votre  justice,  il  n'y  a  pas  un  seul  homme 
sur  la  terre,  quelque  vertueux  qu'il  paraisse  aux 
yeux  des  autre%  qui  pût  se  justifier  devant  vous. 

Mais  tout  pécheur  que  je  suis,  je  m'adresse  à 
vous  avec  confiance  dans  mon  extrême  besoin. 
Un  dangereux  ennemi  m'a  poursuivi  vivement, 
et  il  s'en  est  bien  peu  fallu  qu'ilne  m'ait  fait  périr. 

Il  m'a  contraint  de  me  sauver  en  une  demeu- 
re presque  aussi  sombre  que  celle  des  morts  ; 
j'ai  été  dans  une  cruelle  inquiétude,  et  le  trou- 
ble qui  m'agitait  était  extrême. 

Mon  unique  consolation  a  été  de  réfléchir  sur 
les  siècles  passés,  de  penser  à  tant  de  merveilles 
que  vous  avez  faites  depuis  le  commencement  du 
monde,  pour  tirer  vos  serviteurs  de  l'oppression, 
et  de  méditer  attentivement  tant  d'admirables 
effets  qui  ont  fait  éclater  votre  puissance  et  votre 
bonté. 

Animé  par  ces  réflexions,  quoique  je  sois  des- 
titué de  tout  secours  humain,  je  ne  me  suis  point 
laissé  abattre  :  j'ai  élevé  ma  voix  v^rs  vous,  et 
j'ai  imploré  votre  secours  comme  une  terre  sèche 
qui  semble  vous  demander  de  l'eau. 
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Hàtez-vous,  Seigneur^  de  me  secourir  ;  car 
pour  peu  que  vous  différiez,  je  suis  si  faible  que 
je  crains  de  tomber  tout-à-fait^ 

Si  vous  dédaignez  de  tourner  vos  yeux  sur 
moi,  je  serai  comme  ceux  qui  sont  sur  ic  bord  du 
précipice,  et  qui  vont  tomber  dans  un  profond 
abyme. 

Hâtez-vous  donc,  Seigneur,  de  me  parler  en 
Dieu  miséricordieux,  puisque  jo  n'espère  qu'en 
vous. 

Ënselgnez-moi,  mon  Dieu,  par  quel  chemin  je 
dois  marcher  pour  éviter  les  pièges  de  mes  enne- 
mis, parce  que  mon  âme  est  attachée  à  vous. 

Vous  êtes.  Seigneur,  mon  unique  refuge.  Je 
me  jette  entre  vos  bras,  et  je  m'abandonne  abso- 
lument à  votre  conduite.  Délivrez-moi  donc  de 
mes  persécuteurs  ;  mon  salut  consiste  à  suivre  en 
tout  votre  adorable  >v«lonté  ;  apprenez-moi  aussi 
à  la  faire  ;  il  est  juste  que  je  m'y  soumette, 
puisque  vous  êtes  mon  Dieu  ;  mais  par  la  même 
raison,  je  ne  sais  sans  vous,  ni  connaître,  ni  fiiire 
le  bien. 

Votrre  Esprit,  toujours  saint,  toujours  bien- 
faiteur, me  conduira  dans  un  cliemin  droit  ;  et 
luisant  attention  à  ce  que  vous  êtes,  et  non  à  ce 
que  je  suis,  vous  me  conserverez  la  vie,  selon  la 
fidélité  de  vos  promesses. 

^  Vous  finirez  heureusement  toutes  les  tribula- 
tions qui  m'accablent  ;  et  par  la  bonté  singulière 
que  vous  avez  pour  moi,  vous  ferez  périr  ceux  qui 
ne  veulent  que  ma  perte. 

Et  puisque  j'ai  le  bonheur  d'être  duiiombre  de 
¥Oi*  H^rviiêUr»,  vous  perdiez  tous  ceux  qui  en, 
veulent  à  mon  âme,  gt  qui  la  persécutent  si  cru- 
ellement. 
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Jnt,  Seigneur,  ne  vous  ressouvenez  point  de 
nos  péchés  ni  des  iniquités  de  nos  pères  ;  ne  tî- 
rez  point  vengeance  de  toutes  les  fautes  que 
nous  avons  commises  contre  vous. 

^xxxxxxxxxxx><>c>c>o<x><>oo<><)$^ 
VEPRES  DES  MORTS. 
Ant,  Placebo  Domino. 

Psaume  114. 

DiLEXi  quoniam  exaudiet  Dominus  :  vocem 
orationis  meœ. 

Quiainclinavit  aurcm  suam  mihî:   &  in  dîe- 

hv     i»eis  invocabo. 

^    ^umdederun^mc  doloreg  mortis  :  &  pericu- 
la  inferni  invencrunt  me. 

Tribulationem  &  dolorem  inveni  :   &   nomen 
Domini  invocavi. 

O  Domine  !  libéra  animam  meam  :   misericom 
Dominus,  &  justus  ;  &  Deus  noster  miseretur. 

Custodiens    parvulos    Dominai:    humiliatus 
sum,  &  liberavit  me, 

Convertere  ,anima  mea,inn*quiem  tuam  :  quia 
Dominus  benefecit  tibi. 

Quia  eripuit  animam  meam  de  morte  :  oculos 
meos  à  lacrymis,  pedes  meos  à  lapsu. 

Requiem  aeternam  *  dona  eis',  Domine. 

Et  lux  perpétua  *  luceat  eis. 

Ant,  Placebo  Domino  in  regione  vivorum. 

Jnt,  Hei  mihi,  Domine. 

Psaume  119. 

AD   Dominum,   cùm  tribularer,  clamavi  :  & 
exaudirit  me. 

Domine,  libéra  animam  meam  à  labiîs  iniquis: 
«  à  lingua  dolosâ. 
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Quid  (letur  tibi,  aut  quid  apponatur  tibi  :  ad 
linguani  dolosam  ?  *  i 

Safirittx  potentis  acutae  :  cum  carbonibus  deso- 
latoriis. 

Hei  mihi  !  quia  incolatus  meus  prolongatus  est  : 
habitavi  cum  habitantibus  Cedar  ;  multùm  incola 
fuit  anima  mea. 

Cum  bis  qui  oderunt  pacem,  eram  pacificus  : 
cum  loquebar  illis,  impugnabant  me  gratis. 

Requiem  œternam,  &c. 

Ant,  Hei  mihi,  Domine,  quia  incolatus  meus 
prolongatus  est. 

Ant,  Dominus  custodit  te. 

Psaume  120. 

LEVAvi  oculos  meos  in  montes  :  undè  veniet 
auxilium  mihi. 

Auxiiium  meum  à  Domino  :  qui  fecit  cœlum 
&  terram. 

Non  det  in  commotionem  pedem  tuum  :  ne- 
que  dormitet  qui  custodit  te, 

Eccè  non  dormitabit  neque  dormiet  :  qui  cus- 
todit Israël. 

Dominus  custodit  te,  Dominus  protectio  tua  : 
super  raanum  dexteram  tuam. 

Per  diem  sol  non  uret  te  :  neque  luna  per  noc- 
tem» 

Dominus  custodit  te  ab  omni  malo  :  custodiat 
animam  tuani  Dominus. 

Dominus  custodiat  introitum  tuum  &  exitum 
tuum  ;  ex  hoc  nunc  &  usquè  in  saeculum. 

Requiem  aeternam,  kc, 

Dominus  custodit  teab  omni  malo,  custodiat 
animam  tuam  Dominus. 
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Anf,  Si  iniquitates. 

Psaume,  De  profundis  clamavi,  &C./7.240. 
Aht,  Si   iniquitates     observaveris,     Domine  : 
DominCj  quis  sustinebit. — Ant.    Opéra. 

Psaume    137. 

COWFITEBOR  tibij  Doniiiie,  in  toto  corde  m»o  : 
quoniani  audisti  verba  oris  niei. 

fn  conspectu  Angelorum  psallam  tibi  :  adora- 
bo  ad  templum  sanctum  tuum,  &  conlitebor 
nomini  tuo. 

Super  misericordiâ  tuâ,  &  veritate  tnâ  :  qùo- 
riiam  magnificasti  super  omne,  nomen  sanctum 
tuum. 

In  quâcumque  die  invocavero  te,  exaudî  me  : 
multiplicabis  in  anima  meâ  virtutei». 

Confiteantur  tibi.  Domine,  omnes  reges  terras  : 
quia  audierunt  omnia  verba  oris  tui. 

Et  cantent  ia  viis  Domini  ;  quoniam  magna 
est  gloria  Domini-.  . 

Quoniam  excelsus  Dominus,  &  humilia  r€%- 
picit:  &  alta  à  Jongè  cognoscit. 

Si  ambulavero  in  medio  tribulationis,  vivifica- 
bis  nae  :  &  super  iram  inimicorum  meorum  ex^- 
tendisti  manum  tuam,  &  salvum  me  fecit  dex- 
tera  tua. 

Dominus  retribuet  pro  me  ;  Domine,  miseri- 
cordiâ tua  in  saeculum  :  opéra  manuum  tuarum 
ne  despicias. — Requiem  a}teraam,  &c. 

Ant,  Opéra  manuum  tuarum^  Domine,  n« 
despicias. 

T.  Audivi  vocem  de  cœio  dicentem  mihi. 

R.  Beati  mortui  qui  in  Domino  morimitur, 

A^*      Dk 

Maçnilicat  miïfm  mea^  feç,  page  236. 
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AnU  Omne  quod  dat  mihi  Patejp  ad  me  venîet  : 
&  eum  qui  venit  ad  me,  non  ejiciamfor^^., 

Pater  nosterj^ïi^ôû*.  v.  Et  ne  nos  inducas  in 
tentationem.  R.  Sed  libéra  nos  à  malo. 

V.  A  porta  inferi.  R.  Erue,  Domine,  animas 
eorum.     v.  Requiescant  in  pace.  r.  Amen. 

V  Domine,  exaudi  orationem  meam. 

R.  Et  clamor  meus  ad  te  veniat. 

V*  Domimis  vobiscum.  r.  Et  cum  spiritu  tuo. 

Oremus. 

FM)BLiuM,  Deus,  omnium  conditor  &^reden^^- 
tor,  animabusfamulorumfamularumque  tua- 
rum,  remissionem  cunctorum  tribue  peccatorura, 
Ut  indulgentiam  quam  semper  optaverunt  piis 
supplicationibus  consequantur  ;  Qui  vivis  &  rég- 
nas cum  Deo  Pâtre,  in  unitate  Spiritûs  Sancti 
Deus.     Per  omnia  saecula  saeculorui^.  R.  Amen. 

V.  Requiem  aeternam  dona  eis,  Domine. 

n.  Et  lux  perpétua  luceat  eis. 

V.  Reqwie»cant  in  pace.     r.  Amen, 

Prière  pour  dire  avant  les  Vêpres, 

FAITES,  ô  mon  Dieu  l  qu'en  publiant  vos  lou- 
anges à  la  fin  de  ce  jour,  je  me  souvienne  de 
de  celui  où  vous  avez  marqué  l'heure  de  ma  mort  : 
que  les  prières  que  je  vais  faire  en  joignant  ma 
voix  à  celle  de  l'Eglise,  soient  une  marque  de, 
la  ferme  résolution  où  je  suis  de  mourir  dans 
l'observance  de  vos  lois.  Ce  que  je  vous,  de- 
mande aujourd'hui,  accordez-le  moi  pour  tous 
les  jours  de  ma  vie  ;  qu'il  n'y  en  ait  aucun  qui 
ne  soit  innocent  à  vos  yeux.  C'est  ainsi,ô  mon 
Dieu,  qu'animant  mes  actions  ue  la  veriu  u.e  vo- 
tre grâce,  vousme  ferez  participant  de  la  lumière 
éternelle.     Ainsi  soit-il. 
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VEPRES  DU  DIMANCHE. 

Pater  noster.  Ave^  Maria,  tout  èds* 

DEUS,  in  adjuteriura   meum    intende. — Lé- 
Chœur. — Doimine,    ad    adjuvandutii    me 
festina. 

GIbria  Patri,  &  FiUo^  &  Spiritui  Sancto. 
Sicut  erat  in  principio^  &  nunc,  &  semper,  & 
in  saeèttla  aaîculorum.  Amen»  Alléluia. 

DépuU  lit  Septuagévkne  jusqu'à  Pâques, 
Laus  tibi  Domine,  Rex  acternae  gloriflÉ* 
Dms'  le  tèfMpi  PakeMli-^Ant,  Allèhiià* 
Pendant  rànfiîéb.'-^ Afin  Dtxtt  Ddnrïiui0« 

PsàùMê  109. 

DixiT  Dominus  Doihiiid  meo  :  sëdè  à  dex-< 
trfâ  mëià; 

Donéc  p6ntfm  inimicdè  tiios  :  scàMIUm  pê- 
dutn  tuoràtH; 

Virgam  virtutis  tusë  èWiittet  Domino»^ ex  €ldti  : 
dominare  in  medîo  inihiicërtim  tuorumi 

Tecum  principium  in  die  Virtutift  titâÈTyiii  »pleh. 
doribus  satifetotum  :  ex  ùtei^  arite  liteifômm  gè- 
nui  te. 

Juravit  Dominus,  &  non  pœnitebît  ettitt  :  tu 
es  Sacerdos  iti  àetérhifti  Becundum  ordinem 
Melchisedech. 

Dominus  à  dextris  tuîs  :  cbhfregit  iti  diè  iras 
suœ  reges. 

Jtrdicâbit  in  natî6ttib\fe,  îttiplebit  rtiîjias  :  cdn- 
quassabit  capita  in  terra  multorum. 

De  torrénte  in  vîâ  bibtît  ;  praptereà  exftîtftÎMt 
caput,    Gloria  Patri.  Dd 
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AnU  Dixlt   Dominus  Domino   meo  !  scde  à 
dextris  meis. 
Ant,  Fidelia. 

Psaume  110. 

CoNFiTEBOR  tibi,  Domine,  in  toto  corde  meo  : 
in  concilio  justoram  &  congregatione. 
Magna  opéra  Domini  :  exquisita  in  omnes  Wo* 

luntates  ejus. 

Confessio  &  magn'ficentia  opus  ejus  :  &  justi- 
tia  ejus  manet  in  sœculum  sseculi. 

Memoriam  fecit  mirabilium  suorum,  miseri* 
cors  &  miserator  Dominus  :  escam  dédit  timen- 

tibus  se. 

Memor  erit  in  saeculum  testament!  sui  :  virtu- 
tem  operum  suorum  annuntiabit  populo  suo. 

Ut  det  illis  hœreditatem  gentium  :  opéra  ma- 
nuum  ejus  Veritas  &  judicium, 

Fidelia  omnia  mandata  ejus,  confirmata  in  sa;- 
culum  s^Bculi  :  facta  in  veritate  &  aequitate. 

Redemptionem  misit  populo  suo  :  mandavit  in 
ayternum  testamentum  suum.  f. 

Sanctum  &  terribile  nomen  ejus  :  initium  sa- 
pientiœ  timor  Domini. 

Intellectus  bonus  omnibus  facientibus  eum  : 
iaudatio  ejus  manet  in  saîculum  ssBCuli.  .. 

Gloria  Patri. 

Ant.  Fidelia  omnia  mandata  ejus  :  confirmata 
in  sœculum  sœculi. 

'^AnU  In  mandatis. 

Psaume  111. 

BEATus  vir  qui  timet  Dominum  :  in  mandatis 
ejus  volet  nimis. 
:Pvtens  in  terra    erit,  s^î»^.  ejus  ?   generatio 

jrectorum  bçnedicetur.  ,:f 
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'  Gloria  &  divitiac  in  domo  ejus  :   &  juatitia 
ejus  manet  in  sacctilum  sacculi. 

Exortum  est  in  tenebris  lumen  rectis  ;  raise- 
ricors  &  miserator  &justu8. 

*  Jucundùs  homo  qui  miseretur  &  commodat, 
disponet  sermones  suos  in  judicio  :  quia  in  ster- 
num non  commovebitur. 

In  memoriâ  acternâ  erit  justus  :  ab  auditione 
malâ  lion  timèbit.  - 

Paratum  cor  ejus  sperare  in  Domino,  confir- 
lïiatum  est  cor  ejus  :  non  commovebitur  donec 
despLciat  inimicos  suos. 

Dispersit,  dédit  pauperibus,  justitia  ejus  ma- 
net in  saeculum  saeculi  :  cornu  ejus  exaltabitur 
in  gloriâ. 

Peccator  vîdebit  &  irascetur,  dentibus  suis 
fremet  &  tabescet  :  desiderium  peccatorum  pe- 
ribit.     Gloria  Patri. 

*  AnU  In  mandatis  ejus  cupit  nimis. 
Ant,  Sit  Nomen  Domini. 

Psaume   112. 

LAUDATE,  pueri,  Dominum  :  iaudate  nomen 
Domini. 

Sit  nomen  Domini  benedictum  :  ex  hoc  nunc^ 
&  usquè  in  sœculum. 

A  solis  ortu  usquè  ad  occasum  :  laudabile  no- 
men Domini. 

Excelsus  super  omnes  genteô  Dominus  :  &  su- 
per cœlos  gloria  ejus. 

Quis  sicut  Dominus  Deus  noster  qui  in  altis 
habitat  :    &  humilia  tespicit  in  cœlo  &  in  terra  ? 

Suscitans  à  terra  inopem  :  &  de  stercore  eri- 
gens  pàuperem. 
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IJt  coUooet  eum  cum  principibliS  :  cum  prin^ 
clpibua  populi  sui. 

Qui  habitare  facit  sterilem  in  domo  :  matvem 
filiorum  laetantem.     Gloria  Patri. 

jini.  SU  Nomen  Domijài  benedictum  in  sx- 
cttln. 

Ant.  Nos  qui  vîviihus. 

FsA>uiirE  lis. 

IN  exitu  Israël  de  iEgypto  :  domus  Jacob  de 
populo  bc^rbaro. 
FaiBta  est  Jindaea  sanctifici^tio  ejus  :  Israël  po« 
testas  ejus. 

Mae^  vldit  &  fugit  :  Jordasis  conversus  ei^t 

Montes  exultaverunt  ut  arietes  :  &  coUeB  sir. 

cot^agai  oviuip» 

Qiiid  est  tibi,  mare^  quèd  fugisti  ?  &  tu^  Jor* 
daiîis,  quia  conversus  es  retrorsùm  ? 

Montes  exuitaetis  sicut  ariete»  :  &  colleit  si- 
eut  agni  ovium. 

A  facie  Domini  mota  est  terra  :  à  facie  Dei 

Jaç^ 

Qui  convertit  petram  in  istagna  aquarixn  :  9c 
TUp^çB  in  fopte^  aquarum. 

Non  nobis,  Domine,  non  nobis  :  sed  Nomini 
tuQ:  da  gl<friainr 

Super  misericordiâ  tuâ,  &  veritate  tuà  :  ne- 
'  9^t^^^  diçant  gentes^ubi  est  Deu»  eorum? 

Deus  autem  noster  in  cœla  :  omnia  quaecum- 
qn^  vohnt|:  fecit. 

Siauileicm  g^ntium  a^gentum  &  aunim  :  opéra 
xnailuijHn.  horaniiimv 

Os  habent,  k  nonloquentur  ;(Mmioskab«nt>ô^ 
non  videbunl* 
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Awcen  hattcnt)  &  oon  audient  :  nares  Imbetit, 
&  non  oidortl^iiAt. 

Manus  habent,  &  non  i^alpabunt  ;  pedes  ha- 
benty  &  non  ambiilabunt  :  non  ctemabipt  in 
gutture  suo. 

Similes  illis  fiant  qvû  facîunt  ea  :  &  «unes  qui 
confidunt  in  eis. 

Domus  Israël  &peravtt  m  Dosoino  :  adjutor 
eonirn  &>  protector  eorum  est. 

Domus  !\aron  speravit  in  Domino  :  adjutor 
eorum  &  protector  eonim  esit. 

Qui  timent  Domiaum,  speraverunt  in  Domi- 
no :  adjutor  eorum  &  protector  eomm  «st. 

Dominus  memoj  fiut  nostri  :  &  benedixit 
nobis. 

Benedixit  àomm  Israël:  benedixit  domuî 
Aaron. 

Benedixit  omnibu3  qui  timent  DomÎAam  :  pu- 
sillis  cum  majorib|}3* 

Adjiciat  Dominus  super  vos:  &mgev  vos,  & 
super  filioB  vestros. 

Benedicti  vos  à  Domino  :  qui  fecit  ooelum  & 
terram. 

Cœlum  cocli  Domino  :  terrant  autem  dedii<fi- 
liis  hominmn. 

Noa  inortui  laudabunt  le,  Dosaiae  :  oequA 
omnes  qui  descendunt  itt  infe  num. 

Sed  nos  qui  vivimus,  ben^diciittits  D«m|iigT 
ex  hoc  Tkxtnc  &  usquè  in  saîculmn.    Gloria  I^trii. 

Ant,  Nos  qui  vivimus,  benedicimus  Domino. 
Ju  Ufffps  P^fchaL  Alieluia,  alleikiia,  «Uekiia. 

BENEDicTus  Deus,  &  Pater  Domini  nostii 
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Deu3  totius  consolationis,  qui  consolatur  nos  în 
omni  tribulatione  nostrâ.     R.  Deo  gratias. 

Hymne, 
ucïs  Creator  optime, 
Lucem  dierum  proferens, 
Frimordiis  lucis  novae, 
Mundi  parans  originem. 

Qui  mane  junctum  vesperi, 
Diem  vocari  prœcipis  : 
Tetfum  cahos  illabitur, 
Audi  preces  cum  Aetibus.  ' 

Ne  mens  gravata  crimine. 
Vit»  sit  exul  munere  ; 
Dùm  nil  perenne  cogitât, 
Seseque  culpis  illigat. 

Cœlorum  pulset  intimum,   ■ 
Vitale  tollat  praemium  : 
Vitemus  omne  noxium, 
Pdrgemus  omne  pessimum. 

Pracsta,  Pater  piissime, 
Patrique  compar  unice, 
•.<v  ;  Cum  Spiritu  ParaclitO, 

Regnans  per  omne  saeculum*     Amen. 
'  V.  Dirigatur,  Domine^  oratio  mea. 

it.  Sicut  inceuiïum  in  conspectu  tuo. 
Jj^ Antienne  de  Magnificat  est  toujours  propre, 

CANTIQUE    DE    LA  VIERGE.       LuC,    1. 

MAGNIFICAT  :  anima  mea  Dominum. 
Et  exultavit  spirituB  meus  :  in  Deo  saluta- 
ri  meo. 

Quia  respexit  humilitatem  ancillœ  suaB  :  eccè 
enim  ex  hoc  beatam  me  dicent  omnes  generati- 
ones.' 

.:.  Quia  fccit  mihi  magna  qui  potens  est  ;  &  sano- 
tum  noraen  ejus. 
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Et  miseiicontia  eju8  à  progenie  in  progenies  : 
timentibus  eum. 

Fecit  potentiam  in  brachio  suo  :  dispersit  su- 
pcrboa  mente  cordia  sui. 

Déposait  potentes  de  sede  :  &  exaltavit  humi- 

les.  .  . 

Esurientes  implevit  bonis  :  &  divites   dimisit 

inanes. 

Suscepit  Israël  pterm  >  suum  :  recordalws  mi- 

sericordiae  sux. 

Sicut  locutus  est  .ni  Pat  es  nostros  :  Abraha^m, 
&  semini  ejus  in  saec    a.     Gloria  Patri. 

Oraison  propre* 

"^         MEMOIRES  COMMUNES. 

De  la  Croixj  au  Temps  FaschaL 

Ani.  Crucem  sanctam  subiit  qui  infernum 
confregit  :  accinctus  est  potentiâ,  surrexit  die 
tertiâ,  alléluia,  - 

V.  Dicite  in  nationibus,  alléluia. 

R.  Quia  Dominus  regnavit  à  ligno,  alléluia.  - 

Oremus. 

DEUS,  qui  pro  nobis  Filium  tuum  Crucis  pa^ 
tibulum  subire  voluisti,  ut  inimici  à  nobi» 
expelleres  potestatem  :  concède  nobis  famulis 
tuis,  ut  resurrt  ctionis  gratiam  cousequamur. 
Per  Dominum,  &c. 

De  la  Sainte  Vierge. 

SANCTA  Maria,  succurre  miseris,  juva  pusil- 
lanimes, refove  fiebiles,  ora  pro  populo,  in- 
lerveni  pro  clero,  intercède  pro  devoto  fœmineo 
soxu:  sentiant  omnes  tuumjuvamen,  quicumque 
celcbnuU  tuam  sanctam  çommemorationcm. 
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Pendant  Pannée^, 
V.  Ora  pro  nobis,  sancta  Dei  genitrix. 
f*  Vt-4wi  Ç|&c^9l]jwr  prqmissionibus  Christi. 

CONCEDE  nos  famùlos  tuos,  quaegumus,  Po- 
mine  Deus,  perpétua  mentis  &  corporis 
^nitate  gaudere-:  &  ^oriosl  beatee  Mariœ  sem- 
^r  Yir^inis  intercessione  à  praesenti  Uberari 
îbristitïâ,  &  œteiaiâ  perfrui  iœtitîâ. 

Après  PEpiphanie, 
V.  Post  partum,  Virgo,  inviolata  permansisti. 
31.  Dei  genitrix,  intercède  pro  nabis. 

Oremus. 

B EUS,  qui  sailutis  ^etçri^œ,  beatae  Maria;  vir- 
ginitate  fœcumjàj  humano  generi  praemia 
^raestitisti  î  tribue,  quacsumus,  ut  ipsam  pro  no- 
i>is  intercedere  senitiawnjis,  per  qu*i?a  meruimus 
ULutorem  vitae  siiscip«fe  "Owamm  nostium  Je- 
IBum  Christum  Filium  tuum. 

Des  Apôtres, 

PLTRtJS  Apostolus,  &  Paulus  Doctor  gentium, 
ips^  no8  docuerûnt  îcgem  tuam,  Domine. 
¥.  Constitues  eos  principes  super  onjnem  ter- 
|ram. 

K.  Memores  erunt  Nominis  tui,  Domine. 

Gremus. 

BEUS,  cujus  dextera  beai;um  Petrum  ambulan- 
tem  in  fluctibus,  ne  mergeretur  erexit,  & 
cVpf^çtoIum  ejus  Pauîum  tertio  naufragantem,  de 
yrofunf?^  pelagi  liberayit,  exaudi  nos  propitius, 
^  cofîCpup,  ut  aûsbôn^jfi  pierlti»;  «ct^rnitati»  g!o» 
mm  fîPJnseàaanjLur.  ^ 
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antem,  de 
propitius, 

ÛKÙia  g!û' 


M^ 


du  Dimanche. 

De  la  Paix. 

Tr>  A  pacem,  Domine,  in  diebus  nostris,  quia 
Ji-^  non  est  alius  qui  pucnet  pro  nobis.  nisiiu, 
JDeusnoster.  ■    y       ■.  ?  7 

V.  Fiat  pax  in  virtute  tuâ. 
K»  Et  abundantia  in  turribus  tuî  , 

Oremus. 

DEus,  à  quo  sancta  desiderîa,  recta  consilia, 
&  justa  sunt  opéra  ;  da  servis  tuis  iliam, 
quam  mundus  dare  non  potest,  p  ^em  :  ut  &  cor- 
da nostra  mandatis  tuis  dedita,  &  hostium  subla- 
tà  formidine,  tempora  sint  tuâ  protectione  tran- 
quilla.     Per  Dominura. 

V.  Dominus  vobiscum.   r.  Et  cum  spiritu  i\x^. 

T.  Benedicamus  Domino,  r.  l^eo  gratias. 

y.  Fidelium  anim»  per  misericordiam  Dei  re- 
quiescant  in  pace.  r.  Amen. 

%^ 

A  COMPLIES. 

Le  Lecteur  dit:  Jubé,  Domne,  benedicere. 
Bénédiction.  Noctem   quictam  Sf.   finem  per- 
fectum  concédât  nobis  Dominus  omnipotens. 
R.  Amen. 

La  leçon  brève.  1.  S.  Pierre.  5. 

FRATREs  :  Sobrii  est^te,  &  vigilate  ;   quia  ad- 
versarius   vester  diabolus,   tanquàm  Jeo  ru- 
giens,  circuit  quaerengquemdevoret:  cni  repistit^^ 
fortes  in  ide.  Tu  autem,  Domine,  wiaerer^  no- 
bis. R.  Deo  gratias. 
V.  Adjutorium  nostrum  in  nomine  D^m^u 
B.  Qui  fecit  cœium  &  terram. 
Pater  noster,  H  k  r§stc  tout  bas. 
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346  A  Complks, 

jr^.rLe   Paicr  achevé jV Officiant  fait   la  confcs*^ 
sioncn  dismit^  Confiteor  Deo  omnipotenti,  &c.  à 
faquelle  on  répond^  Misèreatur   tuî,  omnîpotens 
Denâ,  &  dimissis  peccatis  tuis,  perducat  te  ad 
Yitam  aetemam»  r.  Amen.  Confiteor,  &c.  Après 
Indulîreatîani,  absolutionem,  &c.  VOfficîawt  dit  : 
V.  Converte  nos,  Deus  salutaris  noster. 
11.  Et  averte  irani  tuana  à  nobis. 
Deus,  in  adjutorium  meum,  &c. 

Anlienne  pendant  l^ Année,  Miserere. 
Dans  le  Temps  FaschaL  Alléluia. . 
Psaume  4. 

CUM  ÎDYOcarem,  exaudivit  me  Deus  justitiae 
meaD  :  in  tribulatione  dilatasti  mihi. 
Miserere  meî  :  &  exaudi  orationem  meam. 
Filii  hominum,  usquequô  gravi  corde  :  ut  quid 
diligitis  vanîtatem,  &  quœritis  mcndacium  ? 

Et  scîtote  quoniam  mirificavît  Dominus  sanc- 
tum  suum  :  Dominus  exaudiet  me,  cùm  clamavero 

ad  euro. 

Irascimini  &  nolite  peccare  :    quœ   dicitis   in 
cordibus  vestris,  in  cubilibus  vestris  compungi- 

niini. 

Saci-ificate   sacrifie ium  justitiap,  &  sperate  in 
Domino  :  molti  dicunt,  Quis  ostendit  nobis  bo- 

iia  ? 

Siîînatiîmest  sui)ernos  lumen  vuUûs  tui,  Do- 
mine :  dedîsti  lactitiam  in  corde  meo. 

A  fmctu  frumenti,  vini  &  olei  sui  :  multiplica- 

tî  siint. 

lu  pace  in  idipsum  :  dormiani  &  resquiescam. 


Qutiti 


JUIII 


tu. 


I\ 


1  *  VI  .r  11  I  11  l%%4-/tr*  1  tl 


couBiituiali  lUfC.  Gloria  PuUi. 
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Psaume  30, 
Tn  te,    Domine,    speravi,  non    confundar    in 
X  OBternum  :  m  justitiâ  tuâ  libéra  me. 

Inclina  ad  me  aurem  tuam  :  accéléra  ut  eruas 
me. 

Esto  mihiin  Deum  protectorem,  &  in  domum 
refujru  :  ut  salvum  me  facias. 

Quoniam  fortitudo  mea,  &  refu^ium  meum  es 
tu  .  6c  propternomen  tuum  deduces  me,&  enu- 
tries  me.  ^  . 

^    Educes  me'de  laqueo    hoc,   quem    absconde- 
runt  mihi  :  quoniam  tu  es  protector  meus. 

In  maims  tuas  commendo  spi/itum  meum  :  re- 
demisti  me,  Domine  Deus  veritatis.  Wia. 

Psaume  90.  *    • 

QUI  habitat  in    àdjutorio  Alti.simi  ;  in  pro- 
tectioîie  Dei  cœli  commorabitur. 
Dicet  Domino,  susceptormeus  es  tu,  &    refu- 
gmm  meum  :  Deus  meus,  sperabo  in  eum 

Quomam  ipse  liberavic  me  de  laqueo  venan- 
tium  :  a:  a  verbo  aspero. 

ScapuHs  suis  obumbrabit  tibi  :  &  sub  pennis 
(JUS  sperabis.  ^ 

Scuto  circumdabit  te  veritas  ejus  :  non  timc- 
uis  a  timoré  nocturno. 

A  sagittâ  volante  in  die,  à  ne^^otio  perambu- 
lante  in  tenebris  :  ab  incursu,  &  dannonio  meri- 
diano.  '<^n 

Cadeiit  à  latere  tuo  mille,  &  decem  millîa  à 
ciextris  tuis  :  ad  teautem  non  appropinquabit.    ^ 

Verumtamen  oculis  tuis  con«iderabiij  ;  &  re- 
tributionem  nprraffï»'"!^»  xr''^-^'-.-. 

Quoniam  tu  es,»D„miiK  "spërinea  :  idti.ssimiuu 
posuisti  refugmm  tuum. 
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348  A  Compiles. 

Non  accodet  ad  te  malum  :  Se  ilagellum  non 
appropinquAbit  taberxiaculo  tuo. 

Quoniam  Angelis  sui^  mandavit  à&  te  :  ut 
custodiant  te  in  omnibus  viis  tuis. 

In  manibus  portabunt  te  :  ne  forte  oifendas  ad 
lapidem  pedem  tuum. 

Super  aspidem  &  basiliscum  ambuiabis  :  & 
conculcabis  leonem  &  draconera. 

Quoniam  in  me  speravit,  liberabo  eum  :  pro- 
tegam  eum,  quoniam  cognovit  noraen  meum. 

Clamabit  ad  me,  et  ego  exaudiam  eum  :  cum 
ipso  sum  in  tribulatione,  eripiam  eum^  &  gloriû- 
cabo  eum. 

Longitudine  dierum  replebo  eum  :  &  osten- 
dam  iili  salutare  meum.  Gloria  Patri. 

Psaume  133. 

EccE  nunc  benedicite  Dominum  :  omnes  ser- 
vi Domini. 
Qui  statis  in  domo  Domini  :  in  atriîs  domûs 
Dèi  nostri. 

In  noctibus  extoUite  manus  vestras  in  sancta  : 
&  benedicite  Dominum. 

Benedicat  te  Dominus  ex  Sion  :  qui  fecit  c(e- 
lum  &  terram.  Gloria  Patri. 

Pendant  Vannée.  Miserere  meî,  Domine,  & 
exaudi  orationem  meam. 

Dans  le  Tems  PaschuL  Alléluia,,  alleluig,  allé- 
luia, alléluia. 

Jûepuis  la  Quasimado  jusqu'à  la  Trinité  exclu- 
sivement*  Alléluia,  alléluia,  alléluia. 

Hymne. 
jnr^E  luciç  an  te  terminum, 
JIL  Rerum  Creator,  poisciiiuiS) 
Ut  solità  clementiâj 


[uni  non 

te  :   ut 

mdas  ad 

ibis  :   & 

a  :   pro- 
eum. 
n  :  cum 
glorifi- 

s  osten» 

mes  ser» 
domûs 
sancta  : 
ecit  cce- 
line,  & 
lia,  alle- 
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Sis  praBsul  àd  ctiistodiam. 

Procttl  recédant  somnia. 
Et  no€tium  phantasmata, 
Hostemque  nostrum  comprime, 
^e  potluantur  corpora, 

PrîKsta,  Pater  omnipoteng, 
Per  Jesum  Christmn  Dominum, 
Qtii  tecnm  in  perpetaum, 
Régnât  cum  Sancto  Spiritu.  Aïowi. 
Capitule. 

Tuauteminnobis  es,  Domine,  &  Nomëa  swrc- 
tum  tmim  invôcatam  est  aiiper  nos  :  ne  Aete- 
Iinquas  nos,  Domine  Deus  noster.  a.  Deo  ^atias. 

Répons  bref, 
V.  In  manus  tuas,  Domiwe,  *  comiAendo  ipi- 
ritum  meum.     On  répète  In  manus. 

V.  Redemisti  nos,  Domine,  Deus  veritatis. 
*  Commendo.  v.  Gloria  Patri,  &  Filio,  &  Spiri- 
tui  Sancto.  On  répète  In  manus. 
V.  Custodi  nos,  Domine,  ut  pupiHam  ocuîi. 
K.  Sub  umbrâ  aîarum  tuarum  protège  nos. 
Au  temps  paschal  on  qjoute  auoo   Versets  et 
Répons j  Alléluia.   Ant,  Salva  nos. 

Cantique  de  Siméon.  Luc.  2. 

Nunc  dimittis  servum  tuum,  Domine  :  secun- 
dùm  verbum  tuura  in  pace. 
Quia  viderunt  oculi  mei  :  salutare  tuum. 
Quod  parastirante  faciem  omnium  popuïorum. 
Lumen  ad  rcvelationem  gentium  :  &  gloriam 
plebis  tua  Israël.  Gloria  Patri. 

Ant.  Salva  nos,  Domine,  vigilantes,  cdstodi 
nos  dormrentes,  ut  vigilemus  cum  Christo,  re- 
QuiesCitrnuH  in  pace. 

Les  prières  suwantes  se  disent  tou;ourSj  e*. 
cepté  aux  Fûtes  doubles  et  pendant  les  Octaves. 
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KYRIE,  f  ieison.  Christe,  eleif r«i.  Kyrie,  ol(v« 
ison.  Pater  noster.  tout  ha^i,  v  Et  ric  nos 
inducasin  tcotationem.  r,  Sed  lib?  rnnos  à  aial» 
Credo  in  Deum.  Sec?\  v.  Garnis  re««urrectIonem. 
11.  Vilam  œternam..  Amen.  v.  Benedictus  es, 
Domine  Deus  patrum  Ttoatrorum.  n.  Et  lauda- 
bilis  &  gloïiosus  in  saeculn  v  BenedJcaoïus 
Patrem  et  Filium  oum  Sancto  Spirita.  h.  Laude- 
roxis  & superexaltemus  eum  in  siecuïî.  v.  Bene- 
tllctiîB  es,  Domine,  in  firmameûto  Cœli.  r.  Et 
kiutfab  lîs,  &  gloriosusj  &  superexaltatus  in  saî- 
Gukv  V.  Beaedicat  &  custodiat  nos  omnipotens 
&  lïîisericors  Dominus.  r.  Amen.  v.  Dignare, 
Domine,  nocte  istà.  r.  Sine  peccato  nos  custo- 
dire.  t.  Miserere  nostrî.  Domine,  r.  Miserere 
nostrî.  V.  Fiat  misericordia  tua,  Domine,  super 
nos.  R.  Quemadmodùm  speravimus  in  te.  v.  Do- 
mine, exaudi  orationem  meam.  r.  Et  clamor 
meus  ad  te  veniat.  v.  Dominus  vobiscum.  r.  Et 
cura  spiritu  tuo. 

Oremus. 

VISITA,  quaesumus,  Domine,  habitationem  is- 
tam,  &  omnes  insidias  inimici  ab  eâ  longe 
repelle  :  Angeli  tui  sancti  habitent  in  eâ,  qui  nos 
in  pace  custodiant  ;  &  benedictio  tua  sit  super 
nos  semper.  Per  Dominum  nostrum  JesumChris- 
tum  Filium  tuum,  qui  tecum  vivit  &  régnât  iu 
uifiitate  Spiritûs  Sancti,  Deus,  per  omnia  sœcuUi 
sœculorum.  r.  Amen. 

V.  Dominus  vobiscum.  r.  Et  ,  aiu  spiritu  tuo. 

V.  I><5îedicamus  Domino»  ??,  iieogratias. 

Bu/ic^é^.  Benedicat  et  cust*  ikat  nos  omnipotens 


Sitnctus.  u.  Ameu. 
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Et  san,  dire  Fidelmm  mlmœ,  on  commence 
une  des  Antiennes  de  la  Sainte  Vierge  selon  le 
temps,  comme  ci^devantypag.  199,  et  sm::aiUes. 

VEPRES  DES  APOTRES 
Psaume  109.  Dixit  Dominus,  kc.page  337. 
I  SAUME    12.  Laudate,  pueri,  &c.^|e  339. 
rsAUME  125.  In  convertendo,  Sic,  page,  224. 

Psaume  115. 

REDiDi  propter  quod  locutus  sum  :  o^o  au- 
tem  humiliatus  sum  nimis. 
Ego    dixi   in    excessu    meo  :     omnis    homo 
mendax. 

Quid  retribuam  Domino  :  pro  omnibus  qu» 
retnbuit  mihi  ?  ^ 

Calicem  salutaris  accipiam  :  et  nomen  Domîni 
mvocabe. 

Vota  mea  Domino  reddam  coram  omnî  popo- 
10  ejus:  pretiosa  in  conspectu  Domini  moi^ 
sanctorum  ejus. 

O  Domine  !  quia  ego  servus  tuus  :  ego  servus 
tuus,  et  films  ancillœ  tuœ. 

Dirupisti  vinculamea  :  tibi  sacrificabo  hostiam 
laudis,  et  nomen  Domini  invocabo. 

Vota  mea  Domino  reddam  in  conspectu  omnis 
popuh  ejus  :  in  atriis  domûs  Domini,  in  medio 
tui,  Jérusalem.     Gloriu  Patri, 

•  Psaume  138. 

DOMINE,  probasti  me,  et  cognovisti  me  ;  tu 
cofirnovisti   «nc:t;/^k«/^..v,  ^ ^   _^   

tionem  meam. 


^ 
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3è#  VépréB  des  Apôires, 

ÏTitellelîsfî  togltatïonefs  meas  de  longé  :  semi- 
tam  ïtteatn  et  fuilicùlùm  meum  mves^igasti. 

Et  oitmes  via®  meaa  praevidisti  :  qtria  non  est 
sèrnio  in  iirigoà  meà; 

Eccè,  Domine,  tu  cognovisti  omnia,  novissîma 
et  antiqua  :  tu  formasti  me,  et  posuisti  super  me 
manum  tuam. 

Mirabilis  fàctà  est  scientia  tua  ex  me  :  con- 
fortata  est,  et  non  potero  ad  eam. 

Quà  ibo  à  spiritu  tuo  :  et  quô  à  facie  tuâ 

fVigiam  ?  . 

Si  ag<5endero  iti  ctètum,  tu  illîo  eô  :  si  dégcfen- 

dero  in  infernum,  stdès. 

Si  âumpséfô  pèrtrtâë  meas  diluculô  :  et  habita- 
vero  in  extremis  maris. 

Êtenîm  lllùc  tiianus  tua  deducct  me  :  et  tetie- 
bit  me  dextera  tua. 

Et  dixi,  toiréltîhi  téhébrac  coHcUlcàbUttt  me  :  et 
nox  illuminatio  mea  in  deliciis  meis. 

Qùiatîenëbi'aè  n(^ri  obscutàbuntuir  à  të,  et  riox 
slcut  dies  illumiit^bituT  :  sicttt  tenébï  je  ejus,  ita 
et  lumen  ejus. 

Quia  tu  po^âédistî  rênes  meos  :  àuscépîstî  nie 

de  utero  matris  meae. 

e«niïtébw  tibi,  quia  terribîlitér  ihàgttîficatug 
es  :  mirabilia  djpëra  tua,  et  aniiiiàmeà  cogiioscit 

nlhiis.  .   , 

Ntftf  é*it*<iëô\iftàtum  ô"8  tfielito  à  te,  ^uod  fècîstî 

in  occulto  :  «tsubstântîa  mëàîn  infeïîoiibus  terrœ. 
Imperfectum  meum  videmnt  oculi  tui,  et  in 

libro  tuo  omnes  scribentur  :  dies  formabuntur,  et 

nemo  in  eis. 

Mihî  autem  nimis  honorificàtî  suht  aiôîci  tùî, 

Deus  :  nimis  confortatus  ^t  priacipàtus  eorum. 
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Dinumerabo  eos,  et  super  arenam  multiplica- 
buntur  :  exurrexi,  et  adhîïc  sum  tecum. 

Si  occideris,  Deus,  peccatores:  viri  sanguinuml 
declinate  à  me. 

Quia  dicitis  in  cogîtatione  :  accîpiènt  in  vanî- 
tate  civitates  tuas. 

Nonne  qui  oderunt  te,  Domine,  odèram  ?  et 
super  inimicos  tuos  tabescebam  ?   ,.  ^  ,„ 

Perfecto  odio  oderam  iilos  :  et  inimici  facti  sunt 
mihi. 

Proba  me,  Deus,  et  scito  cor  meumVinterro- 
ga  me,  et  cognosce  sémites  mea^s. 

Et  vide  si  via  iniquitçitis  in  me  est  :  et  de^uc 
me  in  via  aîternâ.     Gloria  Patri,  &c. 

Hymne.  -^  ^  -^ 

ExuLTETcœlum  laudibus;  Resultet  terra '^J. 
diis,  Apostolorum   gloriam,  Sacra  canunt 
solemnia. 

Vos  saecli  justijudices,Et  vera  mnndilununi 
Votis  prœcamur  cordium,  Audite  precés  suppïi- 
cum. 

Qui  cœlum  verbo  clauditis,  Seràsqùe  ejus^'sol-  ' 
vitis.  Nos  à  peccatis  omnibus  Solvite  jussu,.quœ- 
Bumus. 

Quorum  praeceptosubditur  Salus  et  languor 
omnium  :  Sanate  œgros  moribus,  Nos  reddeatea 
virtutibus. 

UtcumJudex  adveneritChristusin  fine  s»- 
culi.  Nos  sempiterni  gaudii,  Faciat  esse  compotes. 

Deo  Patri  sit  gloria,  Ejusque  soli  Filio,  Cum 
opmtu  Paraclito,  Et  nunc  et  in  perpetuum, 

Améi. 
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354  Vêpres  des  Martyrs] 

%  F?liES  DES  MARTYRS. 

PsAUMF  109.  Dixit  Dominus,  &c.  page  337. 
Psaume  110.  Confitebor  tibi,  &c.  page  338. 
Psaume  111.  Beatus  vir  qui,  6çc,  page  338. 
Psaume  112.  Lauda<^^.  y^^^n,  6çc,  page  339. 
PsAtJME  115.  Cretiidi  propter,  tjc.  page  351- 

Hymnc  pour  un  Martyr, 

DEUS,  tuorum  militum,  Sors  et  corona,  prae- 
mium  ;  Laudes  canentes  Martyris,  Absolve 

nexu  criminis. 

Hic  nempè  mundi  gaudia,  Et  blandimenta  no« 
xià,  Caduca  rite  deputans,  Pervenit  ad  cœlestia. 

Pœnascucurrit  fortiter,  Etsustulitviriliter,  Pro 
te  efifundens  sanguinem,  ^terna  dona  po-iidet. 

Ob  hoc  precatu  supplici,  Te  poscimus,  piissi- 
me,  In  hoc  triumpho  Martyris,  Dimitte  noxam 

servulie. 

Laus  et  perennis  gloria  Dr^  Patri  &;  l  lio, 
Sancto  simul  PaTaclito,Insempiterna  saecula.Amen. 

l     .V>:.FRES  DEh  CONi  ESSEURS 

ET  PONTIFES. 

Psaume  109.  Dixit  Dominus,  êçc,  page  3^7. 

Psaume  110.  Confitebor  tibi,  «Sfc.  page  3  .^^ 

Psaume  111.  Be     is  ^'t  qui,  <?rc.  pu^e  338. 

Psaume  112.  Lai  ^at     pueri,  S^c  page  339. 

;  '  ■  Psaume  131. 

MEMENTO,  Domine,  David  :  et  omnîs  man- 
suetudinid_ejus.  .  ^__  t_     t 

Sicut  juravit  iiomino  ;  votum  vovit  jUc»  jacoa^ 


e  337. 
e  338. 
e  338. 
•e  339. 
e  351. 

a,  prœ- 
Absolve 

nta  no- 
œlestia. 
ter,  Pro 
r4det. 
1,  piissi- 
noxam 

&;  Hio, 

ila.Amen. 


te  337. 
re  3:i8. 
;e  338. 
re  339. 


lis  man- 


^    T l. 


Vêpres  des  Confesseurs^         355 

Si  introïero  in  tabcrnaculum  domûs  me»  :  si 
asrendero  in  lectuni  strati  inei. 

Si  dedero  somnuni  oculis  meis  :  et  palpebria 
meis  dormitationem. 

Et  requiem  temporibus  'neia,  donec  inveniam 
locum  Domino  :  tabernaculum  Deo  Jacob. 

Eccè  audivimus  eam  in  Ephratâ  :  invenimus 
eam  incampis  sylvae. 

Introïbimus  iii  tabernaculum  ejus  ;  adorabimug 
in  loco  ubi  stetei  unt  pedes  ejus. 

Surge,  Domine,  a  requiem  tuam  :  tu  et  arca 
sanctificationis  tu». 

Sact  rdotes  tui  induantur  justitiam  :  et  Sanctî 
tui  exultent. 

Propter  David  servum  tuum  :  non  avertas  fa- 
ciem  Christitui. 

luravit  Dominus  David  veritatem,  et  non  frug. 
tï-abitur  eam  :  de  fructu  ventris  tui  ponam  super 
sedem  tuam. 

55  -usi  >dierint  filii  tui  testamentum  meum  :  et 
testai,  jni  i  mca  ïiaec,  quœ  docebo  eos. 

Et  fiiii  eorum  usquè  in  sœculum  :  sedebunt 
supi  1  sedem  tuam. 

Quoniam  elegif  Dominus  Sion  :  eleFi>  eam  in 
habitationem  sibi. 

Haec  requies  mer  "  i  saeculum  sseculi  :  bk  aabi- 
tabo,  quoniam  e'  egi    am . 

Viduam  ejus  benedicens  benedîcam  :  paine- 
res  ejus  saturabo  paii  "^lus.  ^ 

Sacerdotes  ejus  induam  salutsri  :  et  Sanef  '  eius 
exultatione  exultai  mt. 

lllùc  producam  f  >mu  J^Yid .  paravilucemam 
t/bnsto  meo« 
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Inimîcos  cjua  induam  confusione  :  super  ipsum 
autem  efflorebit  sanctificatio  mea. 
Qloda  Patri,  Sfc, 

Hymne. 

IaTE  Confesser  Dominisacratus,  Festa  plebs  cu- 
jus  célébrât  per  orbem,  Hodiè  lastus  nieruit 
sécréta,  Scandere  cœli. 

Oui  pius,  prudens,  humilis,  pudicus,  Sobrius, 
castus  fuit,  et  quietus,  Vita  dùm  praîsens  vege- 
tavit  ejus,  Coporis  artus. 

Ad  sacrum  cujus  tumulum  fréquenter,  Mem- 
,  bra  languentûm  modo  sanitati.  Quolibet  morbo 
fuerint  gravata,  Restituuntur. 

Undè  nunc  noster  chorus  in  honorem  Ipsîug, 
hymnum  canit  hune  libenter.  Ut  piis  ejus  meritis 
juvemur,  Omneper  œvum. 

Sit  salus  illi,  decusjatque  virtus.  Qui  supra  cœ- 
li residens  cacumen,  Totius  mundi  machinam 
gubernat,  Trinus  Sç  unus.     Amen. 

Aux  Vêprss  d'un  Confesseur  non  pontife^  au 
Ueu  du  Psaume  Mémento  Domine^  on  dU  le 
Psaumç  suivant. 

Psaume  116. 

I]   AUDATE  Dominum,   omues  gentes  :  laudate 
Li  eum,  omnes  populi. 

Quoniam  confirmata  est  super  nos  mîsericor- 
dia  ejus  :  et  veritas  Domini  manet  in  acternum. 
Gloria  Patri,  ôçc. 

VEPa^ES  DU  St.  SACREMENT; 

LiÇERDOS  in  acternum  Christus  Bôminus 
secundâm  OMînem  Melchisedech,  pa* 
nem  6ç  vinum  pbti^lit*  Fs*  DL  ^  Dominus./?.  337* 


/ 
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Anf.  Miserator  Dominus  escam  dédît  timen- 
tibug  se,  in  memoriam  suorum  mirabiliumi 
JPs,  Confitebor  iihi,  page  338. 
Ant,  Calicem  salutaris  accipiam,  &  sacrificâ- 
bo  hostiam  laudis.— P.ç.  Credidi  propter.p.  351. 
Ant.  Sicut  novellaî  olivarum  Ecclesia;  filii  sint 
incircuitumensœ  Domini. 
Ps.  Beau  omnes,  page  225. 
uint.  Qui  pacem  ponit  fines  Ecclesi»,  fl-umen- 
U  adipe  satiatnos  Dominus. 

Ps,  Lauda,  Jérusalem,  page  233. 
Capitule,  1.  Cor.  11. 
Tj^RATRES,  ego  enini  accepi  à  Domino  quod  St 
A    tradidi  vobis,  quoniam  Dominus  Jésus  in 
qua  nocte  tradebatur,  accepit  panem  ;  &  gratias 
agens,  fregit,  &  dixit  :  Accipite  &  Manducate  : 
hoc  est  Corpus  meum,  quod  pro  vobis  tradetur: 
hoc  facite  in  meam  commemorationem.. 
R.  Deo  gràtias. 

Hymne. 

PANGE,  lingua,  gloriosi  Corporig  mysterîum, 
Sanguinisque  pretiosi,  Quem  in  mundi 
pretium,  Fructis  ventris  generosi,  Rex  effudît 
gentium. 

Nobis  datus,  nobis  natus,  Ex  intactâ  Virgine, 
^.t  in  mundo  conversatus,  Sparso  verbi  semine, 
aui  moras  incolatûs,  Miro  clausit  ordine. 

In  supremae  nocte  '  enae  Recumbens  cum  fra- 
tribus,  Observatâ  lege  pienè,  Cibis  in  legalibus, 
Cibum  turbae  duodenœ,  Se  dat  suis  raanibus. 

Verbum  caro,  panem  verum,  Verbo  carnem 

eniP.lf.      KifratiA   r,n.«^..:^    /^U_î_x;     -r^.       . 

sus  déficit,  Ad  firmandum  cor  sincerum,  Sola 
fid^   aflicit.  ^ 

Taatum  ergo  Sacrameiitum  Venerexnur  cernui, 
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Et  antiquum  documentum    Novo   cedat  ri  lui, 
Praestet  fides  supplementum  Sensuum  defectui. 

Genitori,  Genitoque  Laus  &  jubilatio,  Salus, 
honor,  virtus  quoque,  Sit  &  benedictio.  Procè- 
dent! ab  utroque  Compar  sit  laudatio.     Amen. 

A  Magnificat. 

Ant.  O  sacrum  convivium,  in  quo  Christus 
sumitur,  recolitur  memoria  passionis  ejus  :  mens 
impletur  gratiâ,  &  futuraî  gloriae  nobis  pignuî» 
datur^  alléluia. 

Oremus. 

DEus,  qui  nobis  sub  Sacramento  mirabili, 
Passionis  tuai  memoriamreliquisti  :  tribue, 
quaîsumus,  ità  nos  Corporis  &  Sanguinis  tui  sa- 
cra mysteria  venerari,  ut  Redemptionis  tuai 
fructum  in  nobis  jugiter  sentiamus  ;  Qui  vivis  & 
régnas  cum  Deo  Pâtre,  in  unitate  Spiritûs  Sanc- 
tij  Deus,  per  omnia  sœcula  saeculorum .  r.  Amen. 

Au  Salut. 

Ant,  In  Yoce  exultationis  resonent  epulantes 
iu  mensà  Domini. 

Domine,  salvum  f;ic  regem  :  &  exaudi  nos  in 
die  quà  invocaverimus  te. 

Gloria  Patri,  &  Filio,  &  Spiritui  Sancto. 

Sicut  erat  in  principio,  &  nunc,  &  semper,  & 
in  ssecuIp.  saîculorum.    Amen. 

Rép,  Respexit  Elias  ad  caput  suum  subcîne- 
ricium  panem  :  qui  surgens   comedit   &   bibit. 

*  Et  ambulavit  in  t'ortitudine  cibi  illius  usquè 
ad  montem  Dei,  v.  Si  quis  manducaverit  ex 
hoc  pane,  vivet  in   aeternum»  *  Et  ambulavit. 

V.  Gloria  Fatri,  &  Fiiio,  &  Spiritui   Sancto. 

*  Et  ambulavit, 

4utres  Antiennes  et  Répons  pour  les  Maints, 
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Ant.  Christum  Regem  adoremus,  dominati- 
tem  gentibus,  qui  se  manducantibus  dat  spiritûs 
pinguedinem.  Ps,  Cibavit  nos  ex  adipefrumen- 
ti  ;  Et  de  petrâ  melle  saturavit  nos.  Gloria  Pa- 
tri,  &  Filio,  &  Spiritui  Sancto.  Sicut  erat  in 
principio,  &  nunc,  &  semper,  &  in  sœcula  saecu- 
lorum.  Amen. 

Ant.  O  quàm  sviavis  est.  Domine,  spiritûs 
tuus  qui  ut  dulcedincm  tuam  in  filios  demonstra- 
Tes,  pane  suavissimo  de  cœlo  praestito  esurientes 
repies  bonis,  fastidiosos  divites  diniittens  inanes. 

Prose,  Ave  verum  corpus  natum  de  Maria 
Virgine.  Verè  passum,  immolatum  in  cruce  pro 
homine.  Cujus  latus  perforatum  undâ  fluxit  & 
sanguine,  Esto  nobis  praegustatum  mortis  in 
examine.  O  dulcis  !  ô  pie  î  ô  Jesu,  Fili  Ma- 
ri ae  !  Amen. 

Rép,  Accepit  Jésus  calicem  postquàm  cœna- 
vit,  dicens  :  hic  calix  novum  testamentum  est  in 
meo  Sanguine.  *  Hoc  facite  in  meam  commemo- 
rationem.  v.  Memoriâ  memor  ero  &  tabescetin 
me  anima  mea.  *  Hoc  facite.  v.  Gloria  Patri,  & 
Filio,  &  Spiritui  Sancto.  *  Hoc  facite. 

Rép,  Homo  quidam  fecit  cœnam  magnam  & 
misit  servum  suum  horâ  cœnae  dicere  invitatis 
ut  venircnt.  *  Quia  parata  sunt  omnia.  v.  Ve- 
lîite,  comedite  panem  meum,  &  bibite  vinum 
quod  miscui  vobis.  *  Quia  parata.  v.  Gloria 
Patri,  &  Filio,  &  Spiritui  Sancto.  *  Quia  parata. 

Rép,  Immolabit  haedum  multitudo  filiorum 
Israël  ad  vesperam  Paschae.  *  Et  edent  carnes 
&  azymos  panes,  v.  Pascna  nobtrucâ  immoiatus 
est  Christus  :  itaque  epulemur  in  azymis  sincc- 
ritatis,  &  veritatis.  *  Et  edent.  v.  Gloria  Patri^ 
&  Filio,  &  Spiritui  tuo,  *  ^t  edout. 
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Prose,  Invîolata,  intégra,  &  casta  es,  Marîa. 
.^guœ  es  ejPfecta  fulgrida  cœli  porta.    O  Mater  al- 

'Oia-Çhrîsti  charissima.    Suscipe  pia  laudum  prae- 

conià.  Quœ  nunc  devota  flagitant  corda  &  ora. 
.  j^otra  ut  pura  pectora  sint  &  corpora.     Tua  per 

prçcata  dulcisona.  Nobis  concédas  veniam  per 
.  s,papcula.      O  benigna  1    O  Regina  !    O   Maria! 

Quaî  sola  inviolata  permansisti. 

^S^Xxxxxxxxxxx  xxxxxxxxxxx)S^ 

HYMNES  ET  PROSES 

■  i .     \ 

POUR  TOUTE  l'ANNE'e. 


Hymne  jwur  VAvent, 

GONDiTOR  aime  siderum,  ^terna  lux  creden- 
tmm  ;  Ghriste  rèdemptor  omnium,  Exaudi 
]f)teces  supplicum. 

Qui  condolens  interitn  Mortis  perire  saeculum, 
Sah'^sti  tnûndum  lattguidum,  Donans  reis  re- 
medfum.  ^   ■• 

'*»  Vergentemundi  vespere,  Uti  sponsus  de  tha- 
hmo,  Egressus  hdnéstissima  Virginis  matris 
ciHusuîa^ 

Cïi jus  forti  potentiaî  Genu  curvantur  omnia  ; 
C<*k«tia,  terrestria,  Nuhi  fatentursubdita. 

»Te  deprecamur,  Agie,  Venture  judex  saîcuîî, 
G)n«erYa  nos  in  tempore,  Hostis  à  telo  perfidi. 
'  'Lausj^hmior,  virhis,  glorîà,  DeoPatri  &  Filio, 
Saneta  siratil  Paraclito,  In  steculorum  saîcula. 

'  'AioRen.** Cantique  de  VAvent. 

ORATE,  Ca*li,   destiper;   &    nubes   pluant 
justtim.— 0?ï  répète^  Rorate,  &c. 
-Âp^mrar  terra;  «:   germinet   salvatorem. — 
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Ne  irascaris,  Domine;  ne  ultrà  memineris 
îniquitatis.  Eccè  civitas  Sancti  facla  est  desiarta, 
Sion  déserta  facta  est:  Jérusalem  desolata  est: 
domiis  sanctificationis  tuac  et  gloriae  tuœ,  ubi 
laudaverunt  te  patres  nostri.— Rorate,  &c. 

Peccavimus,  &  facti  sumns  tanquam  immundi 
nos  &  cecidimus  quasi  foliiim  universi  ?  &  inî- 
quitates  nostrae  quasi  ventus  abstulerunt  nos: 
avertisti  faciem  tuam  à  nobis  &  aliisisti  nos  in 
manu  iniquitatis  nostrœ. — Rorato,  &c. 

Vide,  Domine,  afflictionom  populi  tuî,  &  mît- 
te  quem  missurus  es  :  emitte  agnumDominato- 
rem  terrae,  de  petrâ  des^rti  ad  montem  filias 
Sion,  ut  auferat  ipse  jugum  captivitatis  nostrîc.- 
Rorate,  &c. 

Consolamini,  consoîaminî,  popuîe  meus  :  cî- 
to  ycniet  sains  tua  :  quare  maerore  consumeris, 
quia  innovavittedolor  ?  salvabo  te  ;  noli  tîmere  ; 
ego  enim  eum  Dominus  Deus  tuus,  Sanctus 
Israël,  redemptor  tuus. — Rorate,  &c. 
Pour  le  jour  de  No'èL 

CHRisTERedemptoromnium,ExPatrePatrisunî- 
ce,  Soins  anteprincipium,  Natus  ineffabiliter: 

Tu  lumen,  tu  splendor  Patris,  Ta  spes  peren- 
nis  omnium,  Intende  quas  fundunt  preces  Tui 
perorbemfarauîi. 

Mémento  saiutis  antor,  Quod  nostri  quondarp 
corporis,  Exillibatâ  Virgine,  Nascendo  formam 
sumpseris. 

Sic  praesens  testatur  dies,  Currens  per  annî 
circulum,  Quôd,solus  à  sede  Patris,  Mundi  salus 
adveneris.  * 


Hn 
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^uod  in  eis  est,  Autorem  adventûs  tuf,  Laudàna 
exultât  cantico.  -.««..^^ 
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Nos  quoque  qui  sancto  tuo,  Redempti  sàngui- 
ne  8umug,  Ob  diem  nataiig  tui,  Hymnum  novum 
concinimus. 

Gloria  tibî,  Domine,  Quî  natus  es  de  Virgine, 
Cum  Pâtre  &  Sancto  Spiritu,  In  sempiterna 
saecula.     Amen. 

Prose  de  No'éL 

VOTis  pater  annuit  :  Jwstum   pîuunt  siderà: 
sulvatorem  genuit  intacta  puerpera  :  Homo 
Deus  nascitur» 

Superûm  concentibus  Panditur  mysterium  : 
Nos  juncti  pastoribus,  Cingamus  prajsepium 
în  quo  Christus  sternitur. 

Tu  lumen  de  lumine,  Ante  solem  funderis  ; 
Tu  numen  de  numine,  Ab  aeterno  gigneris, 
Patri  par  progenies. 

Tantus  es  !  &  superis,  Quae  te  premit  caritas  ! 
sedibus  delaberis  :  Ut  surgat  iniirmitas,  Infir- 
mus  humi  jaces. 

Quœ  nocens  debueram,  Innocens  exequeris  : 
Tu  legi  quam  spreveram,  Legifer  subjiceris  : 
sic  doces  justitiam. 

Cœiura  cui  regia,  Stabulum  non  resj  ais.  Qui 
donas  imperia,  Servi  formam  induis  :  Sic  teris 
superbiam. 

Non  ultrô  similem  Te  prœbes  in  omnibus, 
Bebilibus  debilem,  Mortalem  mortalibus  :  His 
trahis  nos  vinculis. 

Cum  aîgris  confunderis,  Morbi  labem  nesciens, 
Fro  peccato  paterÎË;  Peccatum  non  faciens  :  Hoc 
uno  dissim^iig. 

Gmtldp  principium^  Salutia  onginem,  Da  Jesura 
«:ognoscerç. 
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Cujus  îgne  cœlitùs  Caritas  acconditur,  Ades 
aime  Spiritus  :  Qui  pro  nobis  nascitur.  Du  Je- 
bum  diligere.     Amen. 

Pour  le  temps  de  Noël. 

ADESTE,  fidèles,  laeti,  trirnnphantes  ;  Venite, 
venite  in  Bethléem,  *  Natum  videte  Re- 
gem  Angelorum.  Vinite,  adoremus.  Venite, 
adoremus.  Venite,  adoremus  Dominum,  *  Na- 
tum, &c. 

Deum  de  Dec,  lumen  de  lumine  Gestanfc  puel- 
laî  viscera.  *  Deum  verum,  genitum,  non  factiim, 
Venite,  adoremus.  Venite,  adoremus.  Venite, 
adoremus  Dominum.  *  Deum  verum,  &c. 

Cantet  nunc  io,  chorus  angelorum,  Cantet 
nunc  aula  cœlestium  :  *  Gloria,  gloria  in  exccl- 
sis  Deo.  Venite,  adoremus.  Venite,  adoremus. 
Venite,  adoremus  Dominum.  *  Gloria,  &c. 

Ergô,  qui  natus  die  hodiernâ,  Jesu,   tibi  sit 
filoria.  *    Patris  aeterni  Verbum  carnem  factum. 
Venite,  adoremus.    Venite,  adoremus.    Venite, 
adoremus  Dominum.  *  Patris  œterni,  &c. 
Pour  le  jour  des  Saints  Innocens. 

SALVETE,  flores  Martyrum,  Quos  lucis  ipso  in 
limine,  Christi  insecutor  sustulit  ;   Ceu  tur- 
bo  nascentes  rosas. 

Vos  prima  Christi  victima,  Grex  immolato- 
r»\m  tener  ;  Aram  ai  t«  ipsam  simplices  Palma, 
coronis  iuditis. 

Gloria  tibi,  Douiine,  Qui  natus  es  de  Virgine, 
Cum  Pâtre  &  Sancto  Spiritu,  In  sempiterna  sœ- 
cula.    Amen. 

Jt     \SZXS        VV     ^'--1.-!T        fi.-,— ^ 

HosTïs  Herodes  impie,  Christum  venire  quid 
times  ?  Non  eripit  mortaliaj  Qui  régna  dat 
cœlestia. 
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Ibant  Magi,  quani  viderant,  Stellam  sequente» 
praBviain,  Lumen  requirunt  lumme,  Deum  fa- 
tentur  munere. 

Lavacra  puii  gurgîtis  Cœlestis  Agnus  attigit, 
Peccata,  qua;  non  detulit,  Nos  abluendo  sustulit. 

Novum  gonus  po^entiaB,  AquîB  mbescunt  hy- 
driae,  Vinumque  jussa  fundere,  Mutavit  unda 
origine  m. 

Gloria  tibi,  Domine,  Qui  apparuisti  hodiè^ 
Cum  Pâtre  &  Sancto  Spiritu,  In  sempiterna  sœ- 
cala.  .Ajnen. 

,  4u  Saliùi* 

AD  Jesiim    accurrite,   corda  vestra    subdlte 
Regî  novo  gentium. 
Stella  foris  pra^dicat,  intùs  fides  indicat,  Re- 
demptorem  omnium. 

Hùte  afferte  munera  voluntate  libéra,  sed 
munera  cordium. 

Hkc  crit  gratissima  Salvatori  victima,  mentis 
sacrJUcium. 

Offert  aurum  caritas,  &  myrrham  austeritas, 
&  thus  desiderium. 

Auro  Rex  agnoscitur,  Homo  myrrhâ  colitur, 
thure  Decs  gentium. 

Judapa,  gauder.  ibus  non  invide  gentibus  re- 
tectuai  mysterium. 

Post  custodes  ovium^  se  Magi  fidelium  jun- 
gnnt  in  consortium. 

Qui  Judœos  advocat,  Christus  gentea  convo- 
C5at  in  unum  tuguriunu 

Bethléem  fit  hodiè  totius   Ecclesiae  nascentis 

Re^n^t  Cîiristtts  ^rdibus,  &  victis   rel>«lli- 
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Pour  la  Fête  du  Saint  Nom  de' Jésus. 
Ksu  diiU'is  memoria,  Dans  vera  cordis  gaudia, 
Sed  super  mel  &  omnia,  Ejus  dulcis  prœsen- 


Nil  canitur  suavius,  Nil  auditu  jucnndiùs, 
Nil  cogitatur  dulcius,  Quàm  Jésus  D*ei  Filius. 

Jesu,  spes  pœnitentibus,  Quàm  pius  es  peten- 
tibus,  Quùm  bonus  te  quaerentibus  ;  Sed  quid 
invenieiitibus  ! 

Nec  lingua  valet  dicere,  Nec  littera  exprime- 
re  ;  Expertus  potest  credere,  Quid  sit  Jesnm 
(liliiçere. 

Sis,  Jesu,  nostrum  gaudium,  Qui  es  futurus 
prœmium,  Sit  nostra  in  te  gloria,  Per  cuncta 
semper  saecula.     Amen. 

Au  Salut  du  Sem,  Dimanche  de  Janvier. 

Adoro  te  devotè,  Wcas  Deitas,  Quce  sub  hîs 
figuris  verè  latitas  ;  Tibi  se  cor  meum  totum 
subjicit,  Quia  te  contemplans  totum  f^eficit. 

Visus,  tactus,  gustus  in  te  fu)!i(ur  :  Sed  auditu 
solo  tuto  creditur.  Credo  quid^n  I  di\it  Dei 
Filius  :  Nil  hoc  veritatis  verbo  veri  b  . 

In  cruce  latebat  sola  Deitas  :  At  hic  latet  sî- 
mal  et  humanitas.  Ambo  tamen  credens  atque 
confitens,  Peto  quod  petivitlatro  pœnitens. 

Plagas  sicut  Thomas  non  intueor  :  Deum  ta- 
men mium  te  confiteor.  Fac  me  tibi  semper  ma- 
gis  credere.  In  te  spem  habere,  te  diligere. 

0  Memoriale  mortis  Domini  î  Panis  vîvws 
vitam  praestans  homini  !  prœsta  meae  menti  d© 
te  vivere.  Et  te  illi  semper  dulce  sapere. 

Pie  pelUcane,  Jesu  Domine,  Me  immundum 
niunda  tuo  sanguine^  Cujus  una  stiHa  galviitts 
lacère  Totum  quit  ab  omni  roundum  scefere. 

Jes«,  queia>  vektum  nunc  aslpicio,   Oro,  liât 
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isteid  quod  tam  fitio,  Ut  te  revelata  cernens  fa- 
cie.  Visu  sim  beatus  tuae  gloriœ.     Amen. 
Pour  le  Carême, 

A UDi,  bénigne  Conditor,  Nostras  preces  cum 
fletibus,Iu  hoc  sac rojejunio.  Fusas  quadra- 

genario. 

Scrutator  aime  cordium,  Infirma  tu  scis  vi- 
xium  :  Ad  te  reversis  exhibe  Remissionis  gratiam. 

Multùm  quidem  peccavimus  ;  Sed  parce  confi- 
tentibus,  Ad  laudem  tui  nominis,  Confer  mede- 
lam  languidis. 

Sic  corpus  extra  conteri  Dona  per  abstinen- 
tîam,  Jejunet  ut  mens  sobria  A  labe  prorsùs 
criminura. 

Praesta,  beata  ïrinitas  ;  Concède,  simplex 
Unitas,  Ut  fructuosa  sint  tuis  Jejuniorum  mu- 
jiera.     Amen. 

Prose. 

TOTA  pulchra  es,  Maria.  Tota  pulchra  es, 
Maria.  Et  macula  originalis  non  est  in  te. 
Et  macula  originalis  non  3st  in  te.  Tu  glo- 
ria  Jérusalem.  Tu  laîtitia  Israël.  Tu  honori- 
ficentia  populi  nostri.  Tu  advocata  peccato- 
rum.  O  Maria!  O  Maria!  Yirgo  prudentissi- 
ma.  Virgo  clementissima.  Ora  pro  nobis.  In- 
tercède pro  nobis  ad   Dominum  Jesum  Chris- 

tum.     Amen. 

Trait. 

DOMINE,  non  secundum  peccata  nostra  quas 
fecimus  nos,  neque  secundum  iniquitates 
nostras  rétribuas  nobis. 

y.  Domine,  ne  memineris  iniquitatum  nostra- 

_^i.!n.'«t>wi.w>  .     /•ïfrk  anfi/^irkonf  nna     micPriO.Or*i 

jTUâfi  Hiiti >£««;«--=  -      -»^^->--  lïitv.'i.ij^-  --.-   

di»  tuae,  quia  pauperes  facti  sumus  nimis. 
T.  Adjuva  nos,  De  us,  salutaris  noster^  &  prop- 
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ter  glorîam  nominis  tui.  Domine,  libéra  nos,  & 
propitius  esto  peccatia  âi;7dtris,  propter  nomen 
tuum. 

Pour  le  Jour  de  St.  Joseph, 
Te  Joseph  célèbrent  agmina,  &c.  p<tge  123. 
Pour  le  Dimanche  de  la  Passion. 

VExiLLA  Régis  prodeunt  :  Fulget  Crucis  mys- 
terium  :  Quo  carne  carnis  Conditor  Suspen- 
sus  est  patibulo. 

Quo  vulneratus  insuper  Mucrone  diro  lancea?. 
Ut  nos  lavaret  crimine,  Manavit  unda  &  san- 
guine. 

Impleta  sunt  quœ  concinit  David  fideli  car- 
mine,  Dicens  :  In  nationibus  Regnavit  à  ligno 
Deus. 

Arbor  décora  &  fulgida,  Ornata  Régis  purpu- 
ra, Electa  digno  stipite  Tam  sancta  membra 
tangere. 

Beata  cujus  brachiis  Saecli  pependit  pretium  ; 
Statera  facta  corporis,  Praedamque  tulit  tartan. 

O  Crux,  ave,  spes  unica  :  Hoc  Passionis  tem- 
père. Auge  piis  justitiara,  Reisque  donaveniam. 

Te,  summa  Deus  Trinitas,  Collaudet  omnis 
spiritus  :  Quos  per  crucis  mysterium  Salvas,  re- 
ge  per  saccula.     Amen. 

Complainte  à  la  St.  Vierge, 

STABAT  Mater  dolorosa,   Juxta  crucem  lacry- 
mosa,  Dùm  pendebat  Filius. 
Cujus  animam   geraentem,   Contristatam     et 
dolentem,  Pertransivit  gladius. 

O  quàm  tristis  et  afflicta  Fuit  illa  benedicta 
Mater  unigeniti  ! 

Quœ  mœrebat  et  dolebat.  Et  tiemebat  Cum 
videbat  Nati  pœnas  incîyti. 
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Quis  est  homo  qui  non  fleret,  Christi  mat.  m 
si  vîderet,  In  tantd  suppîicio  ? 

Quis  posset  non  contristan,  Piam  "Vlatrem 
coatemplari   Dolcntem  cum  filio  ? 

Pro  pcccatis  suoe  gentis,  Vidit  Jesum  in  tor- 
mentis,  Et  flagdlis  sabditam. 

Vidit  suuni  dulcem  Natum  Monendo,  i»*- 
soïatum,  Dùm  emisit  Spiritum.  ^ 

Ëia  Mater,  fons  anioris,  Me  sentire  vim  do- 
lofis  ^àc,  uttecum  lugeam.  ^ 

î*àc  ut  ardèat  cor  meum  In  amande  Chnstum 
Deum,  Ut  sibi  complaceara.  _, 

Sancta  Mater,  istudagas,  Crucifixi  fige  plagas, 

Cordi  meo  validé. 

Tui  Ni'ti  vulnerati,  Tam  di;nati  pro  me  pati, 
Pœh?i3m;c  vn  divide. 

Fac  oî»^  verè  tecum  flere,  Crucifixo  condolere, 
Donecegî   vixero.  .     ., 

Juxta  crucem  tecum  stare,  Te  libenter  socia- 
reTn  planctu  desidèro.  .    ,    ^ 

Virgo  Virginum  praeclara,  Mlhi  jam  non  sis 
amWai*  Fac  me  tecum  plangere.  ,.^       ^ 

Fac  ut  portem  Christi  mortem,  Passionis  ejus 
soften),  Et  plaîras  recolere.  ...... 

Fac  me  pla«;is  yulnerari,  Cruce   hac  inebriari, 

Ob  amorem  Filli. 

Inflammatus et accensus,   Perte,  Virgo,   sita 

defensus  In  die  judicii.  ^,   *    / 

Fac  me  Cruce  custodiri,  Morte  Christi  praetou- 

niri,  Cor<V)veri  gratiâ.  "    .u, 

Quando  corpus  monetur,  Fac  ut  animSB  donc- 

tur  Paradisi  gloria.    Apaen. 


PoHr  lejom:  de  Pâques* 

Victima:  PascbaJî  loutles  immolent  Christiani. 
Agiius  redéitiit  ofës,  Christu»  innocens  Pa- 
t,'i  reconciliavit  peccatores. 

Mors  ^  vita  duello  conflixêre  mirando  :  dux 
vîtae      ortuus,  régnât  vivus. 

Die  nobis,  Maria,  quid  vidistl  in  vi 

Sepulchrun  ^  Instiviventis,  &  glor'  ilire- 

sûrgentis. 

Angelico   testes,  sudàrium  &  vestes. 

Siirrexit  Christus  spes  mea,  praecedet  vos  in 
Galilxam. 

Scimus  Ch  latum  surrexisse  à  mortuis  verè  : 

Tu  nôbis,  victor  itex,  miseï  re.  Alléluia.  Am. 
Au  lieu  du  Capit.  et  de  VHymne^  le  jour  de  P4- 
ques^  on  dit  P Antienne  suivante, 

HJEC  Dies  quam  fecit  Dominus,  exultemus, 
&  laetemur  in  eâ. 
Cantique  joyeux  pour  le  temps  de  Pâques» 
Alléluia,  alléluia,  alléluia. 

OFilii  &  filiae,   Rex  cœlestis,  Rex   glorias, 
Morte  surrexit  hodiè.     Alléluia, 
Alléluia,  alléluia,  al!  iluî- . 
Et  manè  prima  Sabbati,  Ad  opf  mm  monumen- 
ti  Accesserunt  Discipuli.     Al  Juia. 

Et  Maria  Magdalene,  Et  Jacobi  &  Salome, 
Venerunt  corpus  ungere.     Alléluia. 

In  albis  sedens  Angélus  Praedixit  mulieribus^ 
Iii  Galilxâ    Dominus.     Alléluia. 

Et  Joannes  Apostolus  Cucurrit  Petro   citiùs, 
Monument©  venit  priùs.     Alléluia. 
Discipulis  astantibus.  In  medio  stetitCbnstus^ 

Jî .  Tî^_ »^: ;u.._         A  11^1..:. 
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Vi  intellexit  Dydhnus  Quia  surrexerat  Jésus, 
Rematisit  ferè  dubius.     AUeluia. 

Vide,  Thoma,  vide  latus.  Vide  pedes,   vide 
manus  :  Noli  esse  incredulus.     Alléluia. 

Quandô  Thomas  vidit  Christum,  Pedes,  ma- 
nus, latus  suum,  Dixit  :  Tues,  Deusmeus.  Allel. 

Beati  qui  non  videront,  Et  firmiter   credide- 
runt,  Vitam  aeternam  habebunt.     Alléluia. 

In  hoc  festo  sanctissimo  Sit  laus  &  jubilatio  ; 
Benedicamus  Domino.     Alléluia. 

ïîx  quibus  nos  humilîimas,  Devotas  atque   dé- 
bitas, Deo  dicamus  gratias.     AUeluia. 
Alléluia,  alléluia,  alléluia. 
Depuis  Pâques  jusqu^à  V Ascension. 

AD  cœnam  Agni  providi,  Et  stoUs  albis   can- 
didi,  Post  transitum  maris  rubri,  Christo 
canamus  Principi. 

Cujus  corpus  sanctissimum.  In  arâ  Crucis 
torridum,  Cruore  ejus  roseo,  Gustando  vivimus 

Deo. 

Proteéti  Paschae  vesperè,  A  dévastante  Ange- 
lo,  Erepti  de  durissimo,  Pharaonis  imperio. 

Jam  Pascha  nostrum  Christus  est,  Qui  iramo- 
latus  Agnus  est,  Sinceritatis  azyma,  Caro   ejus 

oblata  est. 

O  verè  digna  hostia  !  Per  quam  fracta  sunt 
tavtara,  ïledempta  plebs  captivata,  Reddita  vi- 

tae  prœmia. 

Consurgit  Christus'  tumulo,  Victor  redit  de 
barathro,  Tyrannum  trudens  vinculo.  Et  Paradi- 

flum  reserans. 

Quœsumus,  Autor   omnium,   In  hoc  Paschali 

UttiO,  I\ 

popuium. 


gaycuo,  Au  oiani  uiortiâ iiupetu, 


.V»-K'ï--T- 


ci  Proses, 


371 


Gloria  tibi.  Domine,  Qui  surrexîsti  à  mortuis, 
Cum  Patré  &  Sancto  Spiritu,  In  sempitërna  sae- 
cula.     Amen. 

Prose  pour  le  jour  de  la  Ste.  Famille* 

SACR^   Familiae  felix  spectacuïura,  Nascentis 
gratiae  dulce  cuuabulum.  Se  nobis  reserat. 

Quis  natum  cogîtet  intactac  virginis  !  Visum 
ne  territet  sol  puri  luminis  Nube  se  tempérât. 

Castis  visceribus  quis  llos  egreditur  î  tannis 
terrestribus  Deus  involvitur,  Cunis  &  accubat. 

Rerum  principium  caro  fit  tenera  ;  Rex  domî- 
nantium  pendet  ad  ubera.  In  ulnis  recubat.         ' 

Astra  refulgearit,  tellus  refloreat  ;  Cœîites 
stupeant,  mortalis  gaudeat.   En  salus  nascîtur. 

Pas  tores  properant  novo  sub  sydere.  Se  magi 
praîparant,  in  trino  munere  Cultus  exprimitur.   . 

Pater  in  aethere,  quem  tibi  similem  Non  ces- 
sas gignere,  transcribis  humilem  Josepho  ûlium. 

O  dulcis  unitas  cordibus  intimis  !  O  trium 
sanctitas  î  O  puris  victimis  Splendens  praese- 
pium  ! 

Primo  nos  sanguine  pontifex  eluis,  In  vi- 
t£B    limine  pati   non  renuis  ;  Templo  stas  hostia. 

Terris  Rex  superûm  exulas  propnis,  Funda- 
tor  syderum  fulciris  brachîis,  Eges  custodiâ. 

Immensds,  corpore  crescis  &  viribus  ',  iEter- 
nus  tempore  sancitis  legibus  Te,  Princep^,  aiiigas. 

Templateretinent,  quis  dolor  virginis  !  Parest 
quae  pertinent  ad  cultum  Numinis  Filius  diligas« 

Parentes  subditus  sequi  non  despicis  ;  Late» 
încognitus,  opéra  conficis.  Amas  vilescere. 

Quàm  très  officiis  certant  unanimes  !  Discant 
obsequiisj  Christe,  quos  redîmes  Se  cuique 
subdere.  Ff2 
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Hoc  vitœ  spéculum,  hacc  via  glorîae,  Figat  hic 
oculum  quisquis  justitiae  Festinat,  studio. 

Sic  regnet  caritas,  sic  amor  flammeus  ;  Sic  con- 
cors  pietas,  pudor  virgineus,  Constans  religio. 

Jesu  laboribus  dicans  infantiam,  Sponsis  vir- 
ginibus  condens  familiam,  Munda  nos  cordibus. 

Tu  cum  nutritio,  spîritu  parvulos  Mater  nos 
ïilio  coiisecra  servulos  Perfectos  sensibus* 

Amen, 
Hymespour  les  Vêpres  et  Saluts  de  la  Ste. 

Famille, 

OPAR   Ingenito,  Chiist^  Deus,   Patri  ! 
Infans,   quem  teneiis,  conjuge  cum  sacro 
Mulcet  Virgo  Parens  &  colit  osculis  ;  Da  cunas 
propè  sistere. 

Hic  dirae  meditans  supplicium  crucis,  Fletu 
nostra  tuo  crimina  diluis,  Vagitu  misero  flecti? 
S:  aethera,  Pœnas  excipis  innocens. 

Libas  purpureum,  corpore  sanguinem  Exciso, 
Solvmae  fata  praeoccupas,  Natalique  solo  non 
pudet  ejici  Sic  aegros  mèdicu9  pias. 

Tu  Mater  penetrans  grande  sacrarium,  Quid 
Vindex  scelerum,  quid  Deus  exigat^  Altâ  mente 
vides,  jamque  tuum  ferox  Pectuslanceâvulnerat. 

Quo  te  cumque,Senex,jussaferantpoli,Spon- 
sam  cum  puero,  nec  mora,  dirigis  :  Alto  tuque 
mones,  Christe,  silentio,  Quid  natos  decet  in 
patres. 

Insudas  operi  pauper  &  indigus  ;  Templo 
qui  proceres,  germo  Patris,  doces  :  Tôt  sécréta 
tegis  fronte  modestiac,  Quaesitor,  licet  arbiter. 

Per  Christum  Puerum  maxima  laus  Patri  :Per 


!Matrem   "ï^roT^rio    mRvîmn 
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tibi,  laus  maxima,  Spiritus  ;  Per  Très  gloria  sit 
Tribus»    Amen. 
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NATUM  piando  crimîni  Missurus  in  terras 
Deus,  Natoque  Matrem  Virginem,  Spon- 
sumque  Matri  providet. 

Hœc  illa  mortalis  Trias  Adumbrat  aeter- 
nam,  piis  Et  œmulans  honoribus,  Sanctâ  refert 
concordiâ. 

Edicta  Régis  exeunt  :  Tune,  Summe  Regnan- 
tûm,  puer,  Migras  parentum  nomîne,  Censendus 
instar  subditi. 

Sub  noctis  inclementiâ,  Rigente,  natum,  frigo* 
re,  Stringit  puella  fasciis  ;  Joseph  adorât  Princi- 
pèm. 

Praîsepe,  quem  tu  contines  !  Lux  fulget,  aies, 
gaudia,  Labens  Olymponuntiat;  Et  pastor,  et 
currit  magus. 

Illic  parentes  excubant  :  Quid  non,  tacendo, 
fervidis  Intùs  sonant  affectibus  !  Quali  minis- 
trant  ordine  ! 

Légale  dùm  caltrum  ferens,  Ultrô  profundis 
sanguinem,  Jesum  vocant  ;  mox  victîmam  In 
templa  rite  deferunt. 

iÊgypte,  servas  hospites,  Reddisque  dùm 
cœlum  rnonet  :  Quos,  Christe,  prxsens  roboras^ 
Non  sors  acerba  concutit. 

Sit  laus  Patri,  laus  Filio,  Sit  par,  tibi,  laus, 
Spiritus,  Quem  Christus  affluebat  puer  Simul 
Deus,  parentibus.     Amen. 

VERBUM  virgineo  te  genitum  sinu  ;  Te  Chrîs- 
ti  canîmus  Virgo  puerpera  ;  Te,  Josephe, 
sacram  progeniem  regens  cujus  diceris  &  pater, 

Regnator  rutilo  lapsus  ab  aethere,  TranquiL  us 
superis  quae  penetralibus  Pacis  régna  tenet,  con- 
dere  tùm  venit  Imis  quas  habitat  plagis, 
Fortunata  domus,  quam  Deus  incolit^  Ac  cœ<* 
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lestis  amor,  fons  qaoque  lumiuis  !  Qiiam  nuliis 
agitât  cœcus  amor  malis,  Nec  discordia  dividit. 

Simplèx  pauperies  hanc  décorât  domum  ;  His 
&  deliciaî  finibus  exuîant  :  lUic  tota  Deo  gloria 
perfrui,  Mundum  spernere,  despici. 

O  \os^  castra  Dei,  quô  celer  advolat  Cohors 
aligerum  laudibus  lemulis  Circum  tecta  sonans, 
niitibiis  obsequens  !  O  cœlo  domus  altior  ! 

Non  te  servitio,  legifer,  eximis  ;  Non  dlvina 
ncgas  membra  laboribus  :  Astrorumque  faber 
sis  llcèt,  ^rtifex,  Lignis  vilibiis  incubas. 

Sacris  verba  ]>ei  vatibus  édita.  Exercent  ani- 
inos  :  candida  veritas,  Impies,  Çhriste  :  jubar, 
nube,  parentibus,  Excussâ,  patet  obvium, 

Qua2  virtiïs  radiât!  quaî  sapientia  !  Qualis 
nttilifluis  gratia  voci^us  !  Quœ  morum  gravitas  ! 
Qiiàm  venerabilis  Progressus  IIominis-Dei  ! 

Per  Christum  pnerum  maxima  laus'  Patri  :  Per 
Matrcm  proprio  maxima  Filio  :  Per  sponsum 
tibi  laus  maxima,  Spiri^us  :  Per  très  gloria  sit 
tribus.     Amen. 

Hymne, 

PERDiti  quondam  reparator  Orbis,  Christe, 
sacronim  decus  et  parentum  ;  Arcta  te  na^ 
tum  casa  vidit  astris  :   Tu  modo  régnas. 

Qui  priùs  blandis  resupinus  ulnis,  Lacté  ma- 
ferno  labra  proluebas  ;  Nunc  Dei  Patris  gremio 
receptus,  Gaudia  potag. 

Quin,  voluptatis  rapido  si|pernœ  Merg.s  illap- 
m  proceres  Oljmpi,  Et  triumph^ntes  tua,  Rex, 
per  arma,  Luce  coronas. 

Hâc  païens  virgo  modo  fulget  auîâ.  Hic,  priùs 
p?ra pcfjSpoîiis  abandat  ;  Grande  llegi^jm^ïi  jiiii^ 
lema  cjngii.  Quae  modù  vilis. 
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Qui  sub  obscurâ  latitabat  arte.  Principes  Jo- 
seph micat  inter  altos:  Quanta  sacratas  tibi, 
Christe,  curas  Praemia  pensant  l 

Nos  tuam  serva,  puer  aime,  prolem  :  Sparge 
per  cunctas  tua  régna  gentes  :  Una  laus,  unus 
pietatis  ardor  Impleat  Orbem. 

Vosque  cœlestis  pueri  parentes.  Non  graves 
flecti  precibus  clientûm,  Corda  terrenis  resoluta 
vinclis,  Jungite  nato, 

Laus  tibi,  summi  dominator  axis,  In  tribu» 
regnans  super  astra  numen  ;  Fac  et  in  terra 
Triadis  creatœ  Gloria  crescat.     Amen. 

Pour  V Ascension  jus qu^ à  la  Pentecôte. 

JESUS  nostra  Redemptio,  Amor  &   desideri- 
um,  Deus  creator  omnium,  Homo   in  fine 

temporum^ 

Quae  te  vicît  clementia.  Ut  ferres   l'-^ra   cri- 

mina?  Crudelem  mortem  patiens.  Ut  no.  à  morte 

tôlières  ! 

Inferni  claustra  penetrans,  Tuos  captîvos  re- 
dimens,  Victor  triumpho  nobili,  Ad  dextram 
Patris  residcns. 

Ipsate  cogat  pietas,  Ut  mala  nostra  superes, 
Parcendo,  &voti  compotes,  Nos  tuo  vultu  saties. 

Tu  esto  nostrumgaudium.  Qui  es  futurus  prœ- 
mium  :Sit  nostra  in  te  gloria  Per  cuncta  eemper 

saecula.     Amen. 

Pour  le  jour  de  la  Pentecôte. 

Veni,  Creator  Spiritus,  &c.  page  249. 

Prose  pour  le  même  jour. 

VENI,  Sancte  Spiritus,  Et  emitte  cœlitùs  Lu- 
.  cis  tuae  radium, 
Veni,  Pater  pjiuperum  j  Veni,  dator  munerum  ; 
Veni,  lumen  cordium. 
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Consolator  optime,  Dukîg  hospes  animae,  J)ul- 
ce  refrigerium. 

Inlabore  requies,  In  œstu  temperies.  In  fletu 
solatium. 

O  lux  beatissima,  Reple  cordis  intima  Tuoï-um 
fidelipTi, 

Sine  tuo  numine,  Nihil  est  in  liomine,  Nihil 
est  innoxium. 

Lava  quod  est  sordidum,  Riga  quod  est  ari- 
dum,  Sana  quod  est  saucium. 

Flecte  quod  est  rigidum,  Fove  quod  est  frigi- 
dum,  Rege  quod  est  devium. 

Datuis  fidelibus  In  te^confidentibus  Sacrum 
septenarium.  -u.^ 

Davirtutis  meritum,  Da  salutis  exitum,  Da 
perenhe  gaudium.     Amen.  Alléluia. 

Pour  le  jour  de  la  Trinité, 

OLuxbeata  Trinitas,  Etprincipalis  Unitas, 
Jam  sol    recedit  igneus,  Infunde    lumen 
cordibus. 

Te  manè  laudum  carminé.  Te  dçprecemur 
vespere  :  Te  nostra  supplex  gloria,  Per  cuncta 
laudet  saecula. 

Dec  Pâtri  sit  gloria,  Ejusque  soli  Filio,  Cum 

Spiritu  Paraclito,  &nunc&  in  perpetuum.  Amen. 

Pour  le  jour  de  la  Fête-Dieu. 

Pange,  lingua,  gloriosi,  page  357. 

Autre  pour  le  même  jour, 

SAçjRis  solemniis  juncta  sint  gaudia.    Et    ex 
prïEcojrdiis  sonent  praeconia  :    Recédant  ve- 
xera ;  nova  sint  omnia,  Corda,  voces  &  opéra. 
Nôctisrecoliturcœna  novissima,   Quâ  Chris- 

tus  Creditlir  acrniim    Rr.  aixrma     T^aiWaac    f^of^^Ki'ie 

juxta  légitima,  Priscis  indulta  patribus. 
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PoHt  agnum  Typicum,  expletis  epulis,  Corpus 
Dominicum  datum  discipulis,  Sic  totuni  omni- 
bus, quod  totum  singulis,  Ejus  fatemur  manibus. 

Dédit  fragilibus  Corporis  ferculum,  Dédit  & 
tristibus  sanguinis  pocuium,  Dicens  :  accipite 
quod  trado  vasculum,  Omnes  ex  eo  bibite. 

Sic  sacrificium  istud  instituit,  Cujus  officium 
committi  voluit  Solis  Presbyteris,  quibus  8i<; 
congruit.  Ut  sumant,  &  dent  cîeteris. 

Panis  Angelicus  fit  panis  hominum,  Dat  pa- 
nis  cœlicus,  figuris  terminum  :  O  res  mirabilis  ! 
manducat  Dominum,  Pauper,  servus,  et  humilis. 

Te,  Trina  Deitas  unaque,  poscimus,Sic  nos  tu 
visita,  sicutte  colimus  :  Per  tuas  semitas  duc  no^ 
quo  tendîmus,  Ad  lucem  quam  inhabitas.  Amta. 
Autre  pour  le  même  jour. 

VERBUM  supernum  prodiens,  Nec  Patris  liu- 
quens  dexteram,  Ad  opus  suum  exiens,  Ver 
nit  ad  vitaa  vesperam. 

In  mortem  à  Discipulo  Suis  tradendus  œmu» 

lis,  Priùs  in  vitae  ferculo  Se  tradidit    Discipulis, 

Quibus  sub  bina   specie  Carnem  dédit    :  san- 

guinem,    Ut  duplicis  substantiœ    Totum  cibaret 

hominem. 

Se  nascens  dcJit  socium,  Convescens  in  edii- 
lium,  Se  moriens  in  pretium,  Se  regnans  dat  in 
praemium. 

O  salutaris  Ho^ia,  Quîe  cœli   pandis  ostium, 

Bella  premunt  hostilia  ;  Da  robur,  fer  auxilium. 

Uni  trinoque   Domino   Sit  sempiterna  gloria^ 

Qui  vitam   sine   termino   Nobis   donet  in  pa- 

triâ.     Amen. 

jÏTERNERex  aîtissime,  Redémptor&  fîdeiï- 
J  um,  Qùoinors  soluta  dépérit,  Datur  tri- 
umphus  gratiœ. 
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Scandens  tribunal  dexterae  Patris,  potestas 
omnium,  Collata  Jesu  caelitùs,  Quaç  noji  erat  hu- 
manitus. 

Ut  trina  rerum  machina,  Cœlestium,  terres- 
trium  Et  inferorum  condita,  Flecta  genu  jam 
subdita. 

Tremunt  videntes  Angeïi,  Versa  vice  morta- 
Hum,  Culpat  caro,  purgat  caro,  Régnât  Deus 
Dei  caro. 

Tu  esto  noRtrum  gaudium,  Manens  Olympo 
praemium,  Mundi  régis  qui  fabricam,  Mundana 
vincens  gaudia. 

Hinc  te  precantes,  quaBsumus,  Ignosce  culpis 
omnibus,  Et  corda  sursùm  subleva  Ad  te  su- 
pernâ  gratiâ. 

Ut  cùm  repente  caeperis,  Clarere  nube  Ju('i- 
cis,  Pœnas  repelïas  débitas,  Reddas  coronas 
perditas. 

Gloria  tibi,  Domine,  Qui  natus  es  de  Virgine, 
Cum  Pâtre  et  Sancto  Spiritu,  Ifï  sempiterna  sœ^ 
cula.     Amen. 

Prose  pour  le  même  jour, 

LAUDA,   Sion,  Salvatorem  :  lauda   ducem    & 
pastorem,  in  hymnis  et  canticis. 

Quantum  potes,  tantiim  aude,  quia  major  om- 
ni  laude,  nec  laudare  sufficis. 

Laudis  thema  specialis,  panis  vivus  &  vitalis 
hodiè  proponitur.  ^  ,^  :.,.c^^.  ,, 

;    Quem  in  sacrae  mensa  cœnae,  tUrbae   îratrum 
ânodenae,  datum  non  ambigitur. 

Sit  laus  plena,  sit  sonora,  sit  juctinda,  sit  dé- 
cora mentis  jubilatjo.  .  ^; 

Dies  enim  solcmnis  agitti^^tn 
rccolitur  hujuB  i  nstitutîo. 
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In  hâc  mensâ  novi  régis,  novum  pascha  nov» 
legis,  phase  vêtus  terminât. 

Vetustatem  novitas,  umbram  fugat  veritag. 
noctem  lux  éliminât. 

Quod  in  cœna  Christus  gessit,  faciendum  hoc 
expressit,  in  suî  memoriam. 

Docti  sacris  institutis,  panem,  vinum  in  salu- 
tis,  consecramus  hostiam. 

Dogma  datur  Christianis,  quôd  in  carnem 
transit  panis,  &  vinum  in  sanguinem. 

Quod  non  capis,  quod  non  vides,  animosa  fir- 
raat  fides  praetei  «-erum  ordinem. 

Sub  diversis  speciebus,  signis  tantùm,  &  non 
rébus,  latent  res  eximias. 

Caro,  cibus  ;  Sanguis  potus  :  manet  tamen 
Christus  totus  sub  utrâque  specie. 

A  sumente  non  concisus,  non  confractus,  non 
divisus,  integer  accipitur. 

Sumit  unus,  sumunt  mille^  quantum  isti,  tan- 
tùm ille  :  nec  sumptus  consumitur. 

Sumunt  boni,  sumunt  mali^  sorte  tamen  in- 
aequali,  vitae  vel  interitûs. 

Mors  est  malis,  vita  bonis  :  vide  paris  sump- 
tionis  quàm  sit  disr a.-  exitus. 

Fracto  demùm  Sacramento,  ne  vacilles,  sed  mé- 
mento tantùm  esse  sub  fragmente,  quantum  to- 
to  tegitur. 

Nulla  rei  fit  scissura  :  signi  tantùm  fit  fractura, 
quâ  nec  status,  nec  statura  signati  minuitur. 

Eccè  Panis  Angelorum,  factus  cibus  viato- 
ram  :  verè  Panis  filiorum  non  mittendus  canibus. 
^  In  figuris  prœsignatur,  cùm  Isaac  immolatur  : 
Agnus  Paschae  deputatur,  .datur  manna  Patribus. 

Bone Pastor, Panis  verè;  Jesu,  nostrî  misère- 
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Te  :  tu  noB  pasce,  n^^s  tuere  :   tu  nos  bona  fac  vi- 
dere  in  terra  viventium. 

Tu  qui  cuncta  scis  &  vales,  qui  1I09  pascis 
hic  mortaies  :  tuos  ibi  commensales,  cohaerec  3s 
&  sodales  fat  sdnctorum  civium.     Amen. 

Pour  le  jour  de  l'*  Apparition  de  St.  Michel. 
fW^iBiy  Cliriste,   splendor  Patrie,  Vita,  virtu» 
1"    cordium,  In   conspectu  Angelonim  Votis, 
voce  psallimub  :  Alteniantes  concrëpando  Melos 
damus  vocibus. 

Collaudamus  vénérantes,  Omries  cœli  ly^ilités, 
Sed  praecipuè  primateni,  Cœlestis  exercitusj  Mi- 
chaëlem  in  virtute  Conterentem  Zabulum. 

Quo  custode  procul  pelle,  Rex  Christe  piissi- 
me,  Omne  nefas  inimici  :  M undo  corde  et  coN 
pore  :  Paradiso  redde  tuo  Nos  solà  clementiâ. 

Gloriam  Patri  melodis,  Personemus  vocibus  : 
Gloriam  Christo   canamus  ;  Gloriam  Paraclito, 
Qui  trinus  &unu9  Deus,Extatante  ssecula.  Amen. 
Pour  la  NaiivUé  de  St,  Jean  Baptisrle, 

UT queant Iaxis  resonare  fibris,  Mira  gestonim 
famuli  tuorum,  Solve  poUùti  labiireatum, 
Sancte  Joannes. 

Nuntius  celso  venions  Olympo,  Te  pàtri  ma- 
gnum forenasciturum,  Nomen  &  vitœ  seriëm  ge- 
rendae  Ordine  promit. 

Ille  promissi  dubius  superni,  Perdidit  promp- 
tae  modulos  lôquclx  :  Sed  reformasti,  genitus, 
peremptac  Orgaria  vocis. 

Ventris  obstrusorecubans  cubili,  Senseras  Re- 
gem  thalamo  manéntem  :  Hinc  parens^  nati  men- 
tis uterque  Abdita  paiidit. 

Giona  Patri,  genîtxque  Proii,  Ettibi,  cJompar 
utriusque  semper  Sfiiritus  aime,  Deus'unus^  om» 
ni  Tcmpore  sxcli.  Amen. 
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Pour  le  jour  de  St.  Pierre  et  de  St.  Paul. 

AUREA  luoe  &  décore  roseo,  Lux  lucis,  omne 
perfudisti  Raeculum,  Decorans  cœlos  inciy- 
tP  martyrio,  Hâc  sacra  die  quac  dat  reis  venîani. 

Janitor  cœli,  Doctor  orbia  pariter,  Judices 
fiaecli,  vera  muodi  lumina,  Per  crucein  aller,  al- 
ter  ense  triumphans,  Vitai  senatum  laureati 
possident. 

O  felix  Roma,  quae  tantorum  Principum  Es 
purpurata  pretioso  sanguine  î  Non  lande  tuâ,  sed 
ipsorum  meritis,  ExcelliB  omnem  ramidi  pql- 
chritudinenu 

Sit  Trinitatifiempiterna  glorîa,Honor,  potestas 
atque  jubiiatio,  In  unitate  oui  manet  imperium, 
£x  tune,  &  modo,  per  setema  saecula.    Amen. 
Pour  la  Dédicace  d'une  EgUse. 

URBS  Jérusalem  beata,  Dicta  pacis  yisio,  Qaai 
construitur  in  cœlis,  Vivîs  exlapidibus,  Et 
Ang^is  coronata,  Ut  sponsata  comité. 

Nova  veniens  è  cœlo,  Nuptial  i  thalamo,  Prae- 
paratd}  ut  sponsata,  Copuletur  Domino,  Plateau 
^  mûri  ejus  Ex  auro  purissimo. 

Portae  nitent  margaritis,  Adytia  patentibiis,  Et 
v^irtute  meritonmi  Illùc  introducitnr,  Omnis  qui 
oh  Christi  nomen  Hic  in  mundo  premitur. 

Tunsionibus  pressuris  Expoliti  lapides,  Suis 
coaptantur  locis  Per  manus  artificîs  ;  Disponun- 
tur  permansuri  Saciis  aedificiis* 

Gloria  &  bonoc  Deo  Usquequaque  altissimo, 
Una  Patri,  Filioque,  Inclyto  Paraclito,  Cuilaus 
e^  ^  potestas  Per  aeterna  saecula.     Amen. 
Pour  le  jour  de  Ste.  Marie  Magdelène. 

H    W  A  m'en      ai.rtA«<jni      liiminia        l:t>im       lbTn<v#j«l^  ..__^ 

JL     regpicis,  Elaramas  amoris  excitas,  Geluque  * 
fiolvis  pectoris. 
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Amoris  currit  saucia,  Pedes  beatoa  ungere,  La- 
vare  fletu,  tergere  Comis,  &  Oï-e  lambere. 

Astare  non  tiniet  cruci,  Sepulchro  inhœret 
anxia;  Truces  nec  horret  milites;  Pellit  timo- 
rem  charitas. 

O  \era,  Ghriste,  charitas!  Tu  nostra  purga 
crimina,  Tu  corda  reple  gratiâ,  Tu  redde  cœli 
pracmia. 

P^o  Patri  sit  gloria,  Ejusque  soli   Filio,  Cum 
Spiritu  Paraclito,  &  nunc  &  in  perpetuuro.  Amen. 
Pour  la  transfiguration  de  N,  Seigneur, 

QuicuMQUE  Christum  quœritis,  Oculos  in  al- 
tum  tollite  :  Illîc   licebit   visere   Signiim 
perennis  glorice. 

Illustre  quiddam  cernimus,  Quod  nesciat  fi- 
nem  pati,  Sublime,  celsum,  interminum,  Anti- 
quius  cœlo  &  chao. 

Hic  ille  Rex  est  Gentium,  Populique  Ret 
Judaïci,  Fromissus  Abrahœ  Patri,  Ejusque  in 
sevum  semini. 

lïunc  &  Prophetis  testibus,  lisdemque  signa- 
toribus,  Testator  &  Pater  jubet  Audire  nos  & 
credere. 

Gloria  tibi,  Domine,  Qui  apparuisti  hodiè, 
Cum  Pâtre  &  Sancto  Spiritu,  In  sempiterna  sœ- 
cula.     Amen. 

Pour  la  Fête  de  tous  les  Saints. 

CHRisTE  Redemptor  omnium.  Conserva  tuos 
famnlos,  Beatae  semper  Virginia   Placatus 
sanctis  precibus. 

Beata  quoque  agmina  Cœleotium  Spirituum, 
Prœterita,  praesentia,  Futura  mala  pellite. 

Vates   œterni  Judicis,  Apostolique    Domini, 
/uppliciter  exposcimus  Salvari  vestris  precibus. 
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Martyres  Dei  inclyti,  Confessoresque  lucidi, 
A^estris  orationibus  Nos  ferte  in  cœlestibus. 

Chori  sanctarum  Virginum  Monachorumque 
omnium,  Simul  cum  Sanctip  omnibus,  Consortes 
Christi  facite, 

Gentem  au  ferte  perfidam  Credentium  de  fini- 
bus  ;  Ut  Christo  laudes  débitas  Persolvamus 
alacriter. 

Gloria  Patri  ingenitq,  Ejusque  unigenito, 
Unà  cum  sancto  Spiritu  In  sempiterna  saecula. 

Amen. 
Pour  les  Apôtres  et  Evangélistes  au  temps  d^ 

Perdes. 

TRISTES  erant  Apostoli  De  nece  sui  Domini, 
Quem  morte  crudelissimâ  Servi  damnârant 
impii. 

Sermone  blando  Angélus  Prœdixit  mulîeri- 
bus  :  In  Gai  ils  à  Dominus  Videndus  est  quan-^ 
tocîùs. 

Illae,  dùm  pergunt  concitae,  Apostolis  hoc  di- 
cere,  Videntes  eum  vivere^  Christi  tenent  ves- 
tigia. 

Quo    agnito  discipuli  In   Galilaîam    properè' 
Pergunt  videre  faciem   Desideratam  Domini. 

Quœsumus,  Autor  omnium,  In  hoc    Paschali 
gaudioj  Ab  omni  mortis  impetu,  Tuum  défende  ' 
populum. 

Gloria  tibi  Domine,  Qui  surrexisti  à  mortuis  : 
Cum  Pâtre  &  Sancto  Spiritu,  In  sempiterna  sae- 
cula.     Amen. 

Pour  plusieurs  Martyrs, 

SANCTORUM  mentis  inclyta  gaudia  Pangamui 
socii,   gestaque   fortia,  Nam  gUscit  animuf 
promere  cantibus,  Victorum  genus  optimuiïK 
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Hi  sunt  quos  retinens  mundus  inhorruit  :  Ip- 
spm  nam  sterili  fiore  peraridum  Sprevêre  penitus, 
teque  secuti  sunt,  Rex  Christe  bone  Cœîîlus. 

Hi  pro  te  furias  atque  ferocîa  Calcârunt  homi- 
num,  s ae vaque  verbera  ;  Cessit  his  lacèrans  for- 
tîter  ungula,  Nec  carpsit  penetralia. 

Caeduntur  gïadiis  more  bidentium.  Non  mui;- 
mur  resonat,  non  querinionia  :  Sed  corde  tacito 
mens  benè  conscia  Conservât  patientiam. 

Quœ  VOX5  quae  poterit  lingua  retexere  Quae  tu 
lyiartjribus  munera  prœparas  !  Rubri  nam  fluido 
sanguine,  laureîs    Ditantur  benè  fulgidis. 

Te,  summa  Deitas  unaque  poscimus,  Ut  culpas 
abluas,  noxia  subtrahas  ;  Des  pacem  famulis,  nos 
quoque  gloriam,  Per  cuncta  tibi  saecula.  Amen. 

Pour  les  Vierges, 

JEsu,  coronaVirginum,Quem  mater  illa  con- 
cipit,  Quae    soia  Virgo   parturit,  Haec  vota 
clemens  accipe. 

Qui  pascis  inter  lîlia,  Septus  choreis  Virginum, 
Sponsus  decorus  gloriâ,  Sponsisque  reddens  prae- 
mia. 

Quocumque  pergis,  Virgines,  Sequuntur,  atque 
laudibus  Post  te  canentes  cursitant,  Hymnosque 
dulces  personant. 

Te  deprecamur  largîùs,  Nostris  adauge  sensî- 
bus,  Nescire  prorsùs  omnia,  Corruptionis  vuinera. 

liaus,  honor,  virtus,  gloria  Deo  Patri,  &  Filio^ 
Sancto  simul  Paracleto,  In  sasculorum  saecula. 

Amen. 

Pour  les  Stes^  Veuves, 
TTiloRTEM  virili  oectore.    Laudemus  omnes  fe- 
X:   niinam,  Qua;  sanctitatis  gloriâ  Ubique  fuU 
get  inclytâ. 
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Hase  Christi  amore  saucia,  Dùm  mundi  amo* 
rem  noxium  Horrescit,  ad  cœlestia  Iter  peregtt 
arduum. 

Carnem  domans  jejuniis,  Dulcîque  mentem 
pabulo  Orationis  nutriens,  cœli  potitur  gaudiis. 

Rex  Christe,  virtus  fortium,  qui  magna  solus 
efficis,  Hujus  precatUj  quaesumus,  Audi  benignus 
supplices. 

Deo  Patrî  sît  gloria,  ejusque  soli  Filio,  Cum 
Spiritu  Paraclito,Et  nunc,  &  in  perpetuum.  Amen. 

Prière  au  St,  Sacrement, 
^     A   DOREMUS  in  aeternum  sanctîssîmum   Sa- 

/m-  cramentum. — On  répète^ *  Adoremus &c. 

Laudate  Dominum,  omnes  gentes  :  laudate 
eum,  omnes  populi.  *  Adoremus,  &c. 

Quoniam  confirmataest  super  nos  miscricordia 
ejus  :  et  veritas  Domini  manet  in  aeternum. 
*  Adoremus,  &c. 

Gloria  Patri,  gloria  Filio,  gloria  Spiritui  Sanc- 
io,  *  Adoremus,  &c. 

Sicut  erat  in  principio,  &  nunc,  &  nunc,  &  sem« 
per  :  &  in  saBcula  sœculorum,  &  in  saBcula  saccu* 
îorum,  sœculorum.  Amen.  *  Adoremus,  &c. 
Prose  pour  les  Défunts, 

DiEs  irae,  dies  illa,  Solvet  saeclum  in  favillâ, 
Teste  David  cum  Sybillâ. 

Quantus  tremor  est  futurus,  Quandô  Judex  est 
venturus,  Cancta  stricte  discussurus. 

Tubamirum  spargens  sonum,  Per  sepulchra 
regionum,  Coget  omnes  ante  thronum. 

Mors  stupebit,  &  natura,  Cùm  resurget  crea- 
tura,  Judicanti  responsura. 

Liber  scriptus  proferetur,  în  q^uo  totum  eoati» 
netur,  Undè  mundusjudicetur.  Og 
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Judex  ergo  cùm  se  débit,  Quiquid  latet,  appa- 
rebit,  Nil  inultum  remanebit. 

Quid  sum  miser  tune  dicturus,  Quem  patro- 
num  rogaturus,  Cùm  vix  justus  sit  securus. 

Rex  tremendae  majestatis.  Qui  salvandos  saï- 
vas  gratis,  Salva  me  fons  pietatis. 

Recordare,  Jesu  pie,    Quôd  sum  causa  tusQ 
Yiae,  Ne  me  perdas  illâ  die. 

Quaerens  me  sedisti  lassus,  Redemisti  crucem 
passus,  Tantus  labor  non  sit  cassus. 

Juste  Judex  ultionis,  Donum  fac  remissionis^ 
Ante  diem  rationis. 

Ingeipisco,  tanquàm  reus,  Culpâ  rubet  vultus 
meus,  Supplicanti  parce,  Deus. 

Qui  Mariam  absolvisti,  Et  latronem  exaudisti, 
Mihi  quoque  spem  dedisti. 

Preces  meae  non  sunt  dignae,  Sedtu  bonus  fac 
bénigne.  Ne  perenni  cremer  igné. 

Inter  oves  locum  prsesta.  Et  ab  hcodis  me  sé- 
questra, Statuens  in  parte  dextrâ. 

Confatatis  maledictis,  Flammis  acribus  addic- 
tis,  Voca  me  cum  benedictis. 

Oro  supplex  &  acclinis.   Cor  contritum  quasi 
cinis.  Gère  curam  mei  finis. 

Lacrymosa  dies  illa,  Qua  resurget  ex  favillâ. 

Judicandus  homo  reus,  Iluic  ergo  parce,  Deus. 

Pie  JESU,  Domine,  Donaeis  requiem.  Amen. 

ORAISON  EN  L'HONNEUR 
{le  la  très  sainte  Passion  de  notre  Seigneur 
jEsuS'CHRisT^etde  la  bienheureuse  Vierga 
Marie  sa  Mere^  pour  demander  quelque  grâca 


S 


iiNTE  Marie 

nméricordi 


Vierge  des  Vierges^  Mère  de 
MètQ  dQ  grdiÇe^  Espérancç de 


nssionis. 


a  la  minte  Vierge^  3S7 

touR  les  pécheurs  :  par  ce  glaive  de  douleur  qui 
traversa  votre  âme,  lorsque  votre  Fils  unique 
Jésus«Christ  notre  Seigneur  endurait  le  suppli- 
ce de  la  mort  sur  la  croix  ;  &  par  cette  alFectioii 
filiale,  cj^\  le  faisant  compatir  à  votre  douleur 
maternelle,  le  fit  avoir  soin  de  vous  recomman- 
der à  son  bien-aimé  disciple  saint  Jean,  héritier 
du  très-parfait  amour  qu'il  vous  portait  :  je 
vous  prie  de  porter  compassion,  et  tout  en- 
semble d'apporter  remède  à  la  douleur,  à  l'afflic- 
tion, à  l'infirmité,  à  la  pauvreté,  à  la  peine,  à 
quelqu'autre  sorte  de  nécessité  où  je  me  trouve. 
O  refuge  assuré  des  misérables  !  6  douce  conso- 
lation des  ajffligés  !  Mère  de  miséricorde  !  très- 
pitoyable  Consolatrice  des  désolés^  et  très^promp- 
te  Libératrice  des  orphelins  en  toutes  leurs  néces- 
sités !  écoutez  mes  prières,  et  voyez  mes  larmes, 
de  ma  solitude  et  de  ma  misère  :  et  parce  que  je 
me  vois  accablé  de  maux  et  d'angoisses,  à  cause 
de  mes  péchés,  je  ne  sais  à  qui  recourir  sinon 
à  vous,  ma  chère  Dame^  très-douce  Vierge  Ma^ 
rie^  Mère  de  notre  Seigneur  Jésus-Christ,  à  qui 
vous  êtes  conforme  et  semblable  en  qualité  de 
réformatrice  de  l'humilité  qui  vous  est  propre. 
Je  vous  supplie  donc  de  prêter  l'oreille  de  votre 
bonté  ordinaire  et  de  votre  miséricorde  accoutu- 
mée à  mes  prières,  et  je  vous  en  prie  par  les  en- 
trailles de  votre  très-doux  et  très-miséricordieux 
Fils  ;  par  la  douceur  qu'il  ressentit  au  temps  de 
i  alliance  avec  la  nature  humaine,  qu'il  délibé- 


son 


ra  conjointement  avec  le  Père  et  le  S.  Esprit,  de 
prendre  notre  chair  mortelle  pour  notre  salut  ; 
et  qu'ensuite j  ù  bienkeiircus^e    Vierge ^  l'Ange 
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vous  en  portant  la  nouvelle,  et  le  S.  Esprit  vous 
faisant  ombre,  il  se  couvrit  de  notre  mortalité,  il 
demeura  neuf  mois  dans  vos  sacrés  flancs,  vrai 
Dieu  et  vrai  Homme  :  puis  ce  terme  étant  expi- 
ré par  la  coopération  du  S.  Esprit,  sortant  de  la 
glorieuse  et  royale  Cour  de   votre  ventre  virgi- 
nal, il  daigna  bien  visiter  le  monde  :  par  Tangois- 
sé  que  votre  Fils  même  eut  en  son  cœur,  lorsqu'il 
pria  son  Père  éternel  sur  le  Mont  des  Olives, 
que  s'ir se  pouvait  faire,  il  fût  délivré  du  calice 
de  sa  Passion  :  par  cette  triste  oraison,  et  com- 
me vous  le  suivîtes  en  pleurant  aussi  par  cette 
triste  démarche,  sans  l'abandonner   jamais  en 
tout  le  spectacle  de  sa  Passion  et  de  sa  mort  : 
par  les  opprobres,  les  outrages  et  les  crachats, 
lès  soufflets,  les  moqueries,  les  faux  témoignages, 
le  jugement  injuste  qui  fut  donné  contre  lui  ; 
par  cette  robe  sans  couture  gagnée  par  le  hazard 
du  jeu:  par  ces  liens  et  ces  coups  de  verges, 
par  les  larmes  qu'il  versa  trois  fois,  par  les  gout- 
tes de  sa  sueur  de  sang,  par  sa  patience  et  son 
silence,  par  sa  crainte,  son  ennui,  et  la  tristesse 
de  son  cœur,  par  la  honte  qu'il  reçut  se  voyant 
tout  nud  sur  la  Croix,  pendant  en  votre  présence 
Çô  pito^^ahle  Vierge)  et  celle  de  tout  le  peuple: 
par  son  Chef  royal,  par  son  Sang  divin,  par  son 
Èoseau  brisé,  par  sa  Couronne  d'épines,  par  sa 
soif,  et  par  le  dégoût  qu'il  eut  du  vinaigre  dé- 
trempé de  fiel,  par  la  lancé  qui  perça  son  sacré 
côté,  par  le  sang  et  l'eau  qui  découlèrent  de  ses 
plaies,  et  nous  furent  de  vives  sources  de  grâce 
et  de  miséricorde  :  par  les  clôux  dont  ses  pieds 
et  ses  mains  furent  percés  ;  par  la  rceommanuâ- 
tion  qu'il  fit  de  sa  chère  âme  à.  son  Père  :  par 
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non  très-doux  esprit  qu'il  rendit,  criant  haute- 
ment :  Mon  Dieuy  mon  Dieuj  pourquoi  m^avez- 
vous  abandonné  ?  Et  baissant  la  tête,  dit  :  Tout 
est  consommé  :  par  la  rupture  du  voile  du  Temple 
et  des  pierres,  par  l'éclipsé  du  soleil  et  de  la  lune, 
par  le  tremblement  de  terre,  par  la  miséricorde 
qu'il  exerça  envers  le  bon  larron,  par  sa  passion 
et  sa  croix,  par  sa  descente  aux  lymbes,  par  la 
joie  qu'il  communiqua  en  sa  visite  à  toutes  les 
âmes  justes  :  par  l'honneur  et  la  gloire  de  sa  triom- 
phante Résurrection,  par  les  apparitions  qu'il  fit 
l'espace  de  quarante  jours,  à  vous  (Sainte  Vierge^) 
aux  Apôtres  et  aux  autres  âmes  d'élite  :  par  sa  glo- 
rieuse Ascension,  en  laquelle  àvotre  vue  ^  et  à  celle 
de  tous  ses  Apôtres,  il  fut  élevé  dans  le  ciel  :  par  la 
grâce  du  Saint-Esprit  Consolateur,  qu'il  répandit 
dans  les  cœurs  de  ses  Disciples  en  forme  de  lan- 
gues de  feu,  et  par  eux-mêmes  il  la  fit  porter  en 
tous  les  endroits  de  la  terre  :  par  le  terrible  jour 
du  jugement,  auquel  il  doit  venir  juger  les  vivans 
et  les  morts,  et  tout  le  monde  par  le  feu  :  par 
toute  la  compassion  que  vous  eûtes  avec  lui  en  ce 
monde,  parla  douceur  de  ses  baisers  :  par  la  joie 
inelFable  de  votre  Assomption,  jour  auquel  en  la 
présence  et  en  la  compagnie  de  votre  Fils,  voua 
fûtes  ravie  au  ciel,  où  vous  êtes  comblée  de  joies, 
et  de  délices  éternelles  :  je  vous  prie  de  faire  en 
sorte  que  mon  cœur  en  soit  participant,  et  main- 
tenant de  m'écouter  en  ma  prière,  et  de  m'ac- 
cordei  la  demande  que  je  vous  fais  avec  toute 
î'humilité  et  la  dévotion  qu'il  m'est  possible,  et 
de  m'en  obtenir  l'effet. 

Demandez  ici  ce  qu'ail  "vous  plaira. 

ET  comme    je  sais  très-bien  que   votre  Fili 
vous  honore  tant  qu'il  ne  peut  rien  refuser  ^ 
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faites,  ô  ma  ircS'chcreMère^  que  je  ressente  faci- 
lement et  promptement,  pleinement  et  efficace- 
ment le  secours  de  votre  sainte  consolation,  selon 
la  douceur  de  votre  cœur  miséricordieux,  et  selon 
la  volonté  de  votre  très-doux  Fils,  qui  fait  la  vo- 
lonté de  ceux  qui  le  craignent,  et  qui  se  plaisent 
en  lui,  selon  la  prière  et  le  désir  de  leur  cœur,  et 
Ja  nécessité,  où  je  me  trouve  en  plusieurs  chofjes, 
et  principalement  en  celle-ci,  pour  laquelle  j'in- 
voque votre  saint  Nom  et  la  vertu  de  son  secours, 
afin  qu'il  vous  plaise  m'obtenir  de  votre  très-ai- 
mable Fils  une  espérance  ferme,  une  parfaite 
eliarité  d  nis  la  Foi  Catholique,  une  vraie  contri- 
tion de  cœur,  une  source  de  saintes  larmes,  une 
f^inoère  et  parfaite  confession,  une  digne  et  suffi- 
sante satisfaction,  diligente  veille  sur  moi  pour 
l'avenir,  un  grand  mépris  du  monde,  un  vrai 
îfmour  de  Dieu  et  de  mon  prochain,  une  imita- 
tion des  douleurs  de  votre  très-cher  Fils,  et  la 
mort  même,  s'il  la  faut  endurer  ;  un  parfait  ac- 
complissement de  mes  vœux  ;  la  persévérance 
aux  bonnes  œuvres,  la  mortification  de  ma  pro- 
pre volonté,  une  conversation  qui  vous  agrée,  un 
heureux  trépas,  une  vraie  repentance  à  la  fin  de 
ma  vie,  avec  un  bon  sens,  une  parole  libre,  et  un 
«ain  jugement,  enfin  la  vie  éternelle,  en  la  compa- 
gnie des  âmes  de  mes  parens,  de  mes  amis,  de 
mes  frères,  de  mes  sœurs,  et  de  tous  mes  bienfai- 
teurs, tant  vivans  que  trépassés. 
Prière  (Vunpcre  et  d'une  mère  pour  leurs  cnfans. 

MON  Dieu,  qui  accordez  aux  alliances  vrai- 
iT^onf  plirptîpnn«s  l'abondance  de  vos  bé- 
ïiédictions,  je  vous  offre  et  vpus  consacre  les  en- 
jfms  que  vpùs  m'arez  donnés;  dans  le  même  es- 
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prît  qu'Anne,  mère  de  Samuel,  vous  dévoua  cet 
enfant  miraculeux.  Je  sais  qu'ils  sont  plus  à 
vous  qu'à  moi,  et  qu'ils  vous  appartiennent  dou- 
blement, parce  que  vous  les  avez  créés,  et  qu'ils 
ont  été  régénérés  par  votre  grâce  sur  les  fonts 
sacrés  :  faites,  par  les  mérites  de  la  divine  enfan- 
ce de  votre  Fils  incarné,  par  l'intercession  de 
l'ange  que  vous  avez  député  à  leur  garde,  et  par 
les  soins  d'une  éducation  chrétienne,  qu'ils  con- 
servent soigneusement  l'innocence  qu'ils  ont 
reçue  dans  leur  baptême.  Ne  permettez  pas 
qu'ils  tombent  dans  les  pièges  que  le  démon  leur 
tend  :  qu'ils  marchent  au  contraire  constamment, 
à  travers  tant  d'écueils,  dans  le  chemin  de  la 
vertu;qu'ils  s'éloignent  des  mauvaises  compagnies; 
qu'ils  soient  appliqués  à  leurs  devoirs,  chastes  dans 
leurs  paroles,  modestes  et  dociles  à  vos  volontés; 
s^n  qu'après  avoir  fait  la  consolation  de  leurs 
proches  sur  la  terre,  ils  méritent  d'être  admis 
dans  le  ciel  au  nombre  de  ces  enfans  bien-aim^s 
à  qui  le  royaume  des  cieux  appartient. 
Ainsi  soit-il. 

DEVOIRS  DES  ENFANS. 

ENFANS,  obéissez  dans  le  Seigneur  à  vos  pa- 
rens  :  car  cela  est  juste.  (Ephés-  chap,  6.) 

Enfans,  obéissez  en  toutes  choses  à  vos  parens  : 
car  cela  est  agréable  au  Seigneur,  (Coloss,  chap.  3.} 

Celui  qui  craint  le  Seigneur,  honore  ses  parens, 
et  il  sert  comme  ses  maîtres  ceux  qui  l'ont  mis 
au  monde.  Honorez  votre  père  par  actions,  par 
paroles,  et  par  toute  sorte  de  patience,  afin  qu'il 
vous  bénisse.  Prenez  soin  de  votre  père  en  sa 
vieillesse,  et  ne  l'attristez  point  pendant  toute  sa 
vie  :  si  sa  raison  s'alDnblit,  supportez-la,  et  ne  le 
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méprisez^  pas.  Qu'un  enfant  s'acquiert  un  mau- 
vais nom,  quand  il  abandonne  son  père  !  Celui 
qui  fâche  sa  mère  est  maudit  de  Dieu,  (Chap»  3. 
de  VEcclésiast,) 

Le  premier   degré  de  la  piété  est  d'honorer 
ceux  de  qui  Dieu  a  voulu  que  vous  ayez  reçu  la 
vie.    Honorez-les  par  votre  soumission,  prenant 
garde  à  ne  les  point  offenser  ;  môme  par  quelque 
'marque  qui  paraisse  sur  votre  visage.  C'est  peu 
'de  ne  les  point  offenser  :  honorez-les.  Le  Fils  de 
Dieu  a  honoré  ses  parens  :  il  leur  était  soumis.  Il 
a  honoré  Dieu  son  Père,  lui  obéissant  jusqu'à  la 
'  mort.  Honorez  donc  aussi  vos  parens.  Il  ne  s'a- 
git pas  seulement  de  les  honorer  en  les  assistant. 
Nourissez  votre   père,  nourrissez   votre    mère. 
Quand  vous  l'aurez  nourrie,  vous  ne  lui  aurez  pas 
encore  rendu  tout  ce  qu'elle  a  souffert,    et   tout 
ce  qu'elle  a  fait  pour  vous.  Vous  lui  devez  ce  que 
"vous  êtes.  Quel  sera  le  jugement  que  Dieu  pronon- 
cera contre  vous,  si  l'Église  est  obligée  de  nourrir 
vos  parens,  parce  que  vous  aurez  refusé  de  les 
nourrir. 

Prière  pour  son  Père  et  sa  Mère» 
En  vous  priant  pour  mon  Père  et  pour  ma 
Mère,  je  m'acquitte,  Seigneur,  d'Un  des  devoirs 
que  vous  m'avez  imposés.  C'est  une  partie  de  l'a- 
inour  que  vous  m'avez  commandé  de  leur  porter, 
€tla  première  des  assistances  que  vous  m'obligez 
de  leur  rendre  dans  tous  leurs  besoins.  O  !  Dieu 
miséricordieux  et  terrible,  qui  bénissez  les  en- 
fans  à  cause  des  pères,  et  qui  punissez  quelque- 
fois les  fautes  des  pères  en  répandant  votre  juste 
colère  stir  les  enfann  :  ■nrrmAtfPT-nini  i{a  vnnc  ».o_ 

imercieî  des  grâces  que  vous  avez   faites  à  mon 
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Père  et  à  ma  Mère,  et  de  jrous  demander  pardon 
de  leurs  péchés,  vous  voulez  que  je  respecte  en 
eux  l'autorité  que  vous  avez  sur  moi,  et  que  je 
leur  sois  redevable  de  la  vie  que  vous  m'avez 
donnée.  Rendez-leur  ce  que  je  ne  puis  leur  ren- 
dre, récompensez-les  des  peines  et  des  soins  que 
je  leur  ai  coûté.  Conservez-les,  donnez-leur  une 
vie  longue,  heureuse,  tranquille  ;  faites-leur  avoir 
pari  à  la  bénédiction  des  saints  Patriarches; 
donnez  l'accroissement  aux  fruits  de  leur  justice, 
faites-les  abonder  en  toutes  sortes  de  bonnes 
œuvres. 

Prière  de  St.  Bernard  à  Dieu. 

Ah!  Seigneur,  c'est  de  vous  que  j'ai  reçu  des 
faveurs  et  des  miséricordes- inexprimables; 
je  le  reconnais  et  je  vous  en  rends  mille  actions 
de  grâces  :  daignez  recevoir  le  peu  d'années  qui 
me  restent,  pour  réparer  celles  que  j'ai  passées, 
sans  vous  aimer.  Oui,  misérable  pécheur  que 
je  suis,  je  vous  offre  tout  le  reste  de  ma  vie  ;  ne 
la  refusez  pas.  Ah  !  Seigneur,  je  vous  donne 
bien  peu,  car,  peut-être,  n'ai-je  que  peu  de  jours 
à  vivre  ;  mais  tout  ce  qu'il  m'en  reste,  je  le  con- 
sacre à  vous  aimer.  J'avoue  que  je  suis  couvert 
de  honte  et  de  confusion  de  ne  vous  présenter 
qu'un  misérable  reste  d'une  vie  dont  la  volupté, 
l'ambition,  l'avarice,  l'amour  du  monde  et  l'atta- 
chement aux  créatures,  ont  ravi  la  portion  la 
plus  précieuse  :  mais  j'espère  pouvoir  réparer  par 
la  pénitence  ce  que  j'ai  perdu  par  le  péché.  Je 
viens  bien  tard  à  vous,  ô  mon  Dieu  !  sero  te  ama- 
viy  Bonitas  tam  antiqua;  O  Bonté  toujours  an- 
cienne  cl  lOujours  nouvcuc,  qui  ravisse^  le  cœur 
des  Anges  et  des  Saints^  que  je  commence  bien 
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tard à  vous  aimer.  Mais  je  veux  par  l'austérité 
de  ma  vie,  suppléer  à  ce  que  la  brièveté  de  mes 
jours  ne  me  permet  pas  d'accomplir  :  je  vais 
vous  aimer  de  tou^*^  mon  âme,  et  de  tout  mon  es- 
prit ;  je  vous  aimerai  plus  que  toute  autre  chose  ; 
je  vous  aimerai  sans  partage  ;  je  vous  aimerai  con- 
stamment en  cette  vie  ;  afin  de  vous  aimer  avec 
les  Saints  pendant  la  bienheureuse  éternité.  Amen. 
Prière  pour  demander  la  Patience, 

ADORABLE  Sauveur,  Dieu  de  patience  et  ilv 
douceur,  vous  seul  pouvez  nous  apprendre 
ces  vertus  par  votre  exemple,  et  nous  en  faciliter 
la  pratique  par  votre  grâce.  Nous  vous  la  deman- 
dons cette  grâce  p'»r  les  mérites  infinis  de  vo- 
tre passion  et  de  votre  mort  ;  afin  qu'après  avoir 
exercé  la  patience  sur  la  terre,  nous  méritions 
d'entrer  dans  le  Ciel,  cette  terre  des  vivans,  que 
vous  avez  promise  aux  hommes  doux  et  pacifi- 
ques.    Ainsi  soit-il. 

Prière  pour  obtenir  la  grâce  d'éviter  les  mau" 
vaises  compagnies. 

SEIGNEUR  Jésus,  qui  dans  votre  passion  avez 
tant  souffert  de  la  part  des  médians,  et  qui 
avez  été  la  victime  d'une  troupe  de  scélérats  ; 
préservez-nous,  par  le  mérite  de  vo*^  souffrances, 
de  la  contagion  des!  mauvaises  con'pounii^s.  Quo 
toute  autre  société  que  la  vôtre,  n.ias  soit  à  char- 
ge, puisqu'il  n'y  a  qu'elle,  qui  soit  capable  de 
nous  sanctifier,  comme  parle  l'un  de  vos  Saints  : 
ftcflus  nulla^  nisi  in  societate  Dei»  Que  nous  ne 
»  \».;vio"»j  dégoût  qu'en  vous,  et  avec  ceux  qui 
iSO'-t  i  /ous  ;  9  ^n  qu'après  avoir  tâché  de  converser 
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îivev  les  sainte  sur  la  terre,  nous  méritions  de  vou^ 
posséder  avec  eux  dans  le  ciel.    Ainsi  soit-il. 
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Recommandation  de  l'ame. 
Litanies  pour  les   igonisans* 

SEIGNEUR,  ayez  pitié  de  nous. 
Jésus-Christ,  ayez  pitié  de  nous. 
SfciiGçneur,  ayez  pitié  de  nous. 
Sainte  Marie,  priez  pour  lui,  ou  pour  elle. 
Tous  les  saints  Anges,  et  Archanges, 
Saint  Abel, 

Le  Chœur  de  tous  les  Justesj 
Saint  Abraham, 

Tous  les  saints  Patriarches  et  Prophètes,  g. 

Saint  Pierre, 
Saint  Paul, 
Saint  André, 
Saint  Jean, 

Tous  les  saints  Apôtres  et  Evangélistes, 
Tous  les  saints  Innocens, 
Saint  Etienne, 
Saint  Laurent, 
Tous  les  saints  Martyrs, 
Saint  Sylvestre, 
Saint  Grégoire, 
Saint  Augustin, 

Tous  les  saints  Pontifes  et  Confesseurs, 
Saint  Benoît, 
Saint  François, 

Tous  les  saints  Moines  et  lïermites, 
Sainte  Marie  Magdeleine, 
Sainte  Luce, 
Toutes  les  saintes  Vierges  et  Veuves,  priez  pour 
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ui,  ou  pour 


elle. 


Tous  les  Saints  et  Saintes  de  DieU;,  intercéder 
pour  lui;  ou  pour  ellç. 
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Seigneur,  sojez-iui  propice,  et  lui  pardonnez  ses 
péchés. 

Seigneur,  délivrez-le  de  votre  colère. 

Délivrez-le  du  péril  de  la  mort. 

Délivrez-le  des  peines  de  l'enfer. 

Délivrez-le  de  tout  mal. 

Délivrez-le  de  la  puissance  du  diable. 

Délivrez-le  par  votre  sainte  Nativité. 

Délivrez-le  par  votre  Croix  et  Passion. 

Délivrez-le  par  votre  glorieuse  Résurrection. 

Délivrez-le  par  votre  admirable  Ascension. 

Délivrez-le  par  la  grâce  du  Saint-]Ksprit  consola* 
teur. 

Délivrez-le  au  jour  du  Jugement. 

Seigneur,  nous  vous  prions  que  vous  nous  écou- 
tiez, pauvres  pécheurs. 

JCous  vous  prions  que  vous  nous  écoutiez,  afin 
que  vous  lui  pardonniez. 

Seigneur,  ayez  pitié  de  nous. 

Jésus-Christ,  ayez  pitié  de  nous. 

Seigneur,  ayez  pitié  de  nous. 

PARTEZ  de  ce  monde,  âme  chrétienne  ;  au 
nom  de  Dieu  le  Père  tout-puissant,  qui 
vous  a  créée  ;  au  nom  de  Jésus-Christ  Fils  du 
Dieu  vivant,  qui  a  souffert  pour  vous  ;  au  nom  du 
Saint-Esprit  qui  s'est  donné  à  vous  ;  au  nom  des 
Anges  et  des  Archanges  ;  au  nom  des  Trônes  et 
des  Dominations  ;  au  nom  des  Principautés  et 
des  Puissances  ;  au  nom  des  Chérubins  et  des 
Séraphins  ;  au  nom  des  Patriarches,  des  Prophçtes 
et  Evangélistes  ;  au  nom  des  saints  Religieux  et 
anachorètes  ;  au  nom  des  saintes  Vierges  et  de 
tous  les  Saints  et  Maintes.  Que  vous  habitiez  au- 
jourd'hui dans  le  s^our  de  la  paix,  et  que  la  Jé- 
rusalem céleste  devienne  votre  demeure. 
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Oraison, 

DIEU  miséricordieux,  Dieu  clément,  Dieu 
qui,  selon  l'étendue  immense  de  votre  mi- 
séricorde, effacez  les  crimes  des  pécheurs  péni- 
tens,  et  qui  abolissez  leur  iniquités,  en  leur  ac- 
cordant le  pardon,  regardez  favorablement  votre 
serviteur  N.  exaucez-le,  et  accordez-lui  la  rémis- 
sion de  ses  fautes,  puisqu'il  vous  la  demande  de 
tout  son  cœur,  en  les  confessant  humblement. 
Père  infiniment  miséricordieux,  réparez  en  lui 
tout  ce  qui  y  a  été  gâté  par  la  fragilité  humaine, 
ou  par  la  malice  du  démcn  ;  réunissez-le  pout 
toujours  au  corps  de  votre  Église,  comme  un 
membre  sauvé  par  Jésus-Christ.  Soyez  touché 
de  ses  gémissemens  et  de  ses  larmes  j  et  puis  qu'il 
ne  s'appuie  que  sur  votre  miséricorde,  réconci- 
liez-le parfaitement  avec  vous.  Par  Jésus-Christ 
Notre-Seigneur.  Ainsi  soit-il. 

Je  vous  recommande  à  Dieu  tout-puissant, 
mon  cher  frère  et  je  vous  remets  entre  les 
mains  de  celui  dont  vous  êtes  la  créature,  afin  que 
lorsque  vous  aurez  subi  l'arrêt  de  mort  porté 
contre  tous  les  hommes,  vous  retourniez  à  votre 
Créateur  qui  vous  a  formé  de  terre.  Quand  donc 
votre  âme  sortira  de  ce  monde,  que  les  glorieux 
Chœurs  des  Anges  viennent  au-devant  de  vous  ; 
que  vous  trouviez  â  votre  passage  les  Apôtres  qui 
doivent  vous  juger.  Que  vous  soyez  rencontré 
parla  troupe  triomphante  des  généreux  Martyrs  ; 
que  vous  soyez  uni  pour  toujours  aux  saints  Pa- 
triarches dans  le  séjour  de  la  bienheureuse  paix  ; 
que  Jésus  vous  regarde  avec  un  œil  de  douceur 
et  de  bonté,  et  qu'il  ordonné  que  vous  soyiéz  à 
jâihâîs  parnii  ceux  qui  sont  auprès  de  son  ti^r^. 
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398     Recommandation  de  VAmCè 

Que  vous  ne  reconnaissiez  jamais  par  votre  expé- 
rience l'horreur  des  ténèbres  infernales,  l'activité 
du  feu  éternel,  et  tous  les  tourmens  que  souf- 
frent les  damnés  ;  que  Satan,  tout  terrible  qu'il 
est,  soit  contraint  de  fuir  devant  vous  avec  toute 
sa  suite  ;  qu'il  tremble  à  la  vue  des  Anges  dont 
vous  serez  environné,  et  qu'il  se  retire  dans  la  fu- 
neste demeure  où  règne  une  éternelle  nuit.  Que 
Dieu  se  lève,  et  que  ses  ennemis  soient  écartés  ; 
qu'ils  soient  dissipés  comme  la  fumée,  et  que 
com^ne  la  cire  se  fond  devant  le  feu,  de  même 
tous  les  méchans  périssent  devant  Dieu  ;  mais 
que  les  Justes  soient  comme  dans  un  festin  p<^r- 
pétuel,  et  qu'ils  se  réjouissent  en  la  présence  de 
Dieu  :  que  toutes  les  légions  infernales  soient 
confondues,  et  que  les  ministres  de  satan  n'osent 
pas  s'opposer  à  votre  passage.  Que  Jésus-Christ 
qui  a  été  crucifié  pour  vous,  vous  préserve  de  la 
damnation  ;  que  ce  Jésus,  qui  a  daigné  mourir 
pour  vous,  vous  délivre  de  la  mort  éternelle. 
Que  Jésus-Christ,  Fils  du  Dieu  vivant,  vous  re- 
çoive dans  l'agréable  demeure  de  son  Paradis,  et 
que  ce  vrai  Pasteur  vous  reconnaisse  pour  une  de 
ses  brebis  ;  qu'il  vous  remette  miséricordieuse- 
ment  tous  vos  péchés,  et  qu'il  vous  place  à  sa 
droite  parmi  les  Elus.  Que  vous  voyez  votre 
Rédempteur  face  à  face  ;  qu'étant  toujours  près 
de  lui,  vous  puissiez  contempler  la  souveraine 
vérité,  et  qu'assis  parmi  les  Bienheureux,  vous 
jouissiez  de  la  douce  vue  de  Dieu  dans  tous  les 
siècles  des  siècles.     Ainsi  soit-il. 

OUAISON. 

~W^  ECEVEZ'5  Seigneur,  votre  serviteur  dans  le 
JIj  lieu  du  salut  qu'il  espère  de  votre  miséri- 
corde. Ainsi  soit-il. 
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Délivrez,  Seigneur,  rame  de  votre  serviteur 
de  tous  les  dangers  de  Penfer,  de  toutes  les  pei- 
nes et  de  toutes  les  tribulations  qui  peuvent  lui 
arriver.     Ainsi  soit-il. 

Délivrez,  Seigneur,  Tâme  de  votre  serviteur 
comme  vous  avez  délivré  Hénoc  et  Elie  de  la 
mo?t,  à  laquelle  tous  les  hommes  sont  sujets. 

Ainsi  soit-il. 

Délivrez,  Seigneur,  Tâme  de  votre  serviteur 
comme  vous  avez  délivré  Noé  du  déluge.  Ainsi 
soit-il. 

Délivrez,  Seigneur,  l'âme  de  votre  serviteur 
comme  vous  avez  délivré  Abraham  de  la  terre  des 
Chaldéens.     Ainsi  soit-il. 

Délivrez,  Seigneur,  Pâme  de  votre  serviteur, 
comme  vous  avez  délivré  Job  de  ses  afflictions 

Amsi  soit-il. 

Délivrez,  Seigneur,  Pâme  de  votre  serviteur 
comme  vous    avez  délivré  Isaac  des  mains  de 
son  père  Abraham,  qui  voulait  l'immoler.  Ainsi 
soit-il. 

Délivrez,  Seigneur,  Pâme  de  votre  serviteur, 
comme  vous  avez  délivré  Loth  de  Sodome  et  du 
feu  qui  les  consuma.     Ainsi  soit-il. 

Délivrez,  Seigneur,  Pâme  de  votre  serviteur, 
comme  vous  avez  délivré  Moïse  des  mains  de 
Pharaon,  Roi  d'Egypte.  Ainsi  soit-il. 

Délivrez,  Seigneur,  Pâme  de  votre  serviteur 
comme  vous  avez  délivré  Daniel  de  la  fosse  aux 
lions.    Ainsi  soit-il. 

Délivrez,  Seigneur,  Pâme  de  votre  serviteur, 
comme  vous  avez  délivré  les  Enfans  de  la  four- 
naise ardente,  et  des  mains  rPnn  Uni  î».;,.of.. 

Ainsi  soit-il. 
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Délivrez,  Seigneur,  l'âme  de  votre  serviteur^ 
comme  vous  avez  délivré  Susanne  du  crime  qui 
lui  était  faussement  imputé.     Ainsi  soit-il. 

Délivrez,  Seigneur,  l'àme  de  votre  serviteur, 
comme  vous  avez  délivré  David  des  mains  du 
Roi  Saiil,  et  de  celles  de  Goliath.  Ainsi  soit-il. 

Délivrez,  Seigneur,  Tâme  de  votre  serviteur, 
comme  vous  avez  délivré  vos  Apôtres  St.  Pierre 
et  St.  Paul  de  leurs  prisons.  Ainsi  soit-il. 

Et  de  même,  Seigneur,  que  vous  avez  délivré 
la  très-sainte  Vierge  et.  Martyre  ïhècle  de 
trois  horribles  tourmens,  ainsi  ayez  la  bonté  de 
délivrer  l'àme  de  votre  serviteur  et  faites-la  jouir 
avec  vous  des  biens  éternels.  Ainsi  soit-il. 

Oraison. 

Nous  vous  recommandons,  Seigneur, l'âme  de 
votre  serviteur,  N.  Divin  Jésus,  notre  sou- 
verain Maître  et  l'unique  Sauveur  du  monde, 
nous  vous  conjurons  de  ne  pas  refuser  à  cette 
âme  une  place  parmi  vos  saints  Patriarches  ; 
c'est  pour  elle  que,  par  une  miséricorde  ineffable, 
vous  avez  daigné  descendre  sur  la  terre.  Re- 
connaissez, Seigneur,  votre  créature,  qui  n'est  pas 
l'ouvrage  des  Dieux  étrangers,  mais  de  vous, 
qui  êtes  le  seul  Dieu  vivant  et  véritable  ;  car  il 
n'est  point  d'autre  Dieu  que  vous,  et  rien  ne 
vous  égale  en  puissance  :  que  votre  douce  présen- 
ce la  remplisse  de  joie  ;  oubliez  ses  anciennes 
iniquités,  et  les  excès  criminels  où  elle  a  été  en- 
traînée par  l'emportement  de  ses  passions  ;  car, 
quoiqu'elle  ait  péché,  elle  n'a  pas  cependant  re- 
noncé au  Père,  au  Fils,  et  au  Saint-Esprit,  mais 

l'honneur  de   son    Dieu,  et  elle    a  fidèlement 
Adoré  le  Créateur  de  toutes  choses. 
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Oraison» 

OUBï^iEz,  Seigneur,  les  péchés  de  sa  jeunesse, 
et  toutes  les  fautes  que  son  ignorance  lui  a 
fait  commettre  ;  mais  selon  votre  grande  miséri- 
corde, souvenez-vous  de  lui  dans  la  splendeur 
de  votre  gloire  ;  que  le  Ciel  lui  soit  oiivert  ;  que 
les  Anges  prennent  part  à  sa  joie.  Seigneur,  re- 
cevez votre  serviteur  dans  votre  Ro jàume  ;  qu'il 
y  soit  introduit  par  l'Archange  St.  Michel,  qui 
est  le  Prince  de  toute  la  Milice  céleste  ;  que  les 
saints  Anges  du  Seigneur  viennent  au  devant  de 
lui,  et  le  conduisent  dansla céleste  Jérusalem  ;  qu'il 
soit  reçu  favorablement  par  le  bienheureux  Apô- 
tre saint  Pierre,  à  qui  Dieu  confia  les  clefs  du 
Ciel  ;  qu'il  soit  secouru  par  saint  Paul,  qui  a  eu 
l'honneur  d'être  un  vase  d'élection  ;  que  saint 
Jean,  ce  Disciple  bien-aimé,  à  qui  Jésus  a  ré- 
vélé les  secrets  célestes,  intercède  pour  lui  ; 
qu'il  soit  aussi  soutenu  par  les  prières  de  tous 
les  autres  Apôtres,  à  qui  le  Seigneur  a  donné  le 
pouvoir  de  lier  et  de  délier  ;  enfin,  qu'il  ait  pour 
intercesseurs  tous  les  Saints  et  tous  les  Elus  do 
Dieu,  qui  en  ce  monde  ont  souffert  tant  de  tour- 
mens  pour  la  gloire  de  Jésus-Christ,  afin  que 
son  âme,  dégagée  des  liens  du  corps,  arrive  heu- 
reusement à  la  gloire  du  Royaume  céleste,  par  1î^ 
grâce  de  Notre-Seigneur  Jésus-Christ,  qui  avec 
le  Père  et  le  Saint-Esprit,  vit  et  règne  dans  tous 
les  siècles  des  siècles.     Ainsi  soit-il. 

Prières  après  que  le  Malade  a  rendu  les  der- 
niers soupirs» 
CRAINTS,  amis  de  Dieu,  accourez  à  son  secours  ; 
|i3  Anges  du  Seigneur,  venez  au  devant  de  lui, 
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403        Reconvnandation  de  VAme, 

pour  recevoir  son  flme,  et  pour  la  présenter  au 
Très-Haut  ;  que  Jésus-Christ  qui  vous  a  appelé, 
vous  reçoive,  et  que  les  Esprits  bienheureux  vous 
conduisent  dans  le  sein  d'Abraham. 

R.  Seigneur,  j'ai  mis  mon  espérance  en  vous  ; 
je  ne  serai  pas  confondu  à  jamais  :  hâtez-vous  de 
me  secourir  ;  ô  mon  Dieu  !  je  remets  mon  espé- 
rance entre  vos  mains.  Vous  m'avez  racheté, 
Seigneur,  Dieu  de  vérité  :  jetez  des  regards  favo- 
rables sur  votre  serviteur  {ou  sur  votre  servante,) 
et  sauvez-moi  par  votre  miséricorde,  v.  Seigneur 
Jésus,  recevez  mon  esprit  :  Vous  m'avez  rache- 
té, Seigneur,  Dieu  de  vérité  :  jetez  des  regarda 
favorables  sur  votre  serviteur,  &c. 

Seigneur,  faites-lui  miséricorde. 

Jésus-Christ,  faites-lui  miséricorde. 

Seigneur,  faites-lui  miséricorde. 

Notre  Père. 

V.  Et  ne  nous  laissez  pas  succomber  à  la  ten- 
tation. R.  Mais  délivrez-nous  du  mal. 

v.  N'entrez  point.  Seigneur,  en  jugement 
avec  votre  serviteur  {ou  servante  :)  r.  Parce  que 
nul  homme  vivant  ne  sera  trouvé  innocent  devant 
vous. 

v.  Ne  livrez  pas  aux  bêtes  cruelles  les  âmes 
de  ceux  qui  vous  louent  ;  r.  Et  n'oubliez  pas 
pour  toujours  les  âmes  de  vos  pauvres. 

V.  Seigneur,  écoutez  ma  prière  ;  r.  Et  que 
mes  cris  s'élèvent  jusqu'à  vous. 

Prions. 

FAITES  vivre  en  vous,  Seigneur,  cette  âme  que 
vous  venez  de  retirer  de  ce  monde  ;  pardon- 
ne2Hlui  les  péchés  que  la  fragilité  de  sa  nature 
lui  a  fait  commettre,  et  ne  consultez  que  votre 
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bonté,  en  jugeant  celle  que  vous  avez  créée  et 
rachetée  par  votre  Sang.  Vous  (]ui  vivez  et  ré- 
gnez éterneilement  avec  Dieu  le  Père  et  le  Saint-» 
Esprit.  Ainsi  soit-il 

ORAISON 

Composée  par  Saint  François  de  SaleSj  et 
qii'on  doit  conseiller  aux  femmes  e^iceintes  de 
réciter  chaque  jour, 

OpiEu  Eternel,  Père  d'infinie  bonté,  qui  avez 
ordonné  le  mariage  pour  en  multiplier  les 
hommes  ici  bas,  et  repeupler  la  céleste  cité  là- 
haut,  je  me  prosterne  devant  votre  Majesté  que 
j'adore,  et  j6  vous  rends  grâces  de  la  conception 
de  l'enfant  auquel  il  vous  a  plu  de  donner  l'être 
dans  mon  corps  ;  étendez  les  soins  de  votre  Pro- 
vidence jusqu'à  la  perfection  de  l'œuvre  que 
vous  avez  commencé  ;  favorisez  ma  grossesse, 
et  portez  avec  moi  par  votre  continuelle  assis- 
tance la  créature  que  vous  avez  produite  en  moi, 
jusques  au  moment  de  sa  naissance.  Alors,  ô 
Dieu  de  ma  vie,  -^îoyez-moi  secourable,  et  de  vo- 
tre sainte  main  supportez  ma  foiblesse,  et  re- 
cevez mon  fruit.  Conservez-le  jusqu'à  ce  qu'il 
soit  à  vous  par  la  rédemption,  comme  il  l'est  par 
la  création.  Lorsque  par  le  baptême  il  sera  ad- 
mis dans  le  sein  de  l'Eglise  votre  Epouse,  Ré- 
dempteur du  monde,  je  le  voue,  je  le  dédie,  je  le 
consacre  de  tout  mon  cœur  à  l'obéissance  de  vos 
commanderaens,  à  l'amour  de  votre  service,  et 
a,u  service  de  votre  amour.  Votre  juste  cour- 
itfd.i.  a  rciiu.u  *a  piuiiiicic  iiicic  uus  liuiiiciins. 
avec  toute  sa  coupable  postérité;  sujette  à  beau- 
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coup  de  peines  et  de  douleurs  dans  les  enfante- 
ments, j'en  accepte.  Seigneur,  tous  les  travaux  ; 
je  vous  supplie  seulement  par  le  sacré  et  joyeux 
enfantement  de  votre  innocente  Mère,  de  ra'être 
propice  à  rheure  du  mien.  O  Vierge  Mère  très - 
sainte,  ma  chère  Dame  et  unique  Maîtresse,  qui 
êtes  Tunique  honneur  des  femmes,  recevez-moi 
sous  votre  protection,  présentez  à  votre  fils,  mes 
désirs  et  mes  prières.  Je  vous  en  conjure  par 
Tamour  virginal,  que  vous  portâtes  à  votre  cher 
Epoux  Saint  Joseph,  par  Pinfini  mérite  de  la 
naissance  de  votre  fils,  par  les  très-saintes  en- 
trailles qui  Tont  porté,  et  par  les  sacrées  mamel- 
les qui  l'ont  alaité.  0  saints  Anges  de  Dieu  dé- 
puté«  à  ma  garde,  et  à  celle  de  l'enfant  que  je 
porte,  défendez-nous,  gouvernez-nous,  afin  que 
par  votre  assistance  nous  puissions  enfin  parvenir 
à  la  gloire  dont  vous  jouissez,  pour  louer  et  bénir 
avec  vous  notre  commun  Seigneur  et  Maître  qui 
règne  dans  les  siècles  des  siècles. 
Ainsi  soit-il 

Acte  cP adoration  au  Cœur  de  Jésus. 

J^ESus-CiiRiST,  mon  Seigneur  et  mon  Dieu, 
:  que  je  crois  véritablement  et  réellement  pré- 
sent dans  le  Saint-Sacrement  de  l'Autel,  rece- 
vez cet  Acte  d'une  adoration  très-profonde 
pour  suppléer  au  désir  que  j'aurais  de  vous  y  ado- 
rer sans  cesse,  et  en  actions  de  grâces  des  senti- 
mens  d'amour  que   votre   sacré  Cœur  y   a  pour 
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gnation,  de  Patience  et  d'Amour  que  ce  même 
Cœur  a  faits  pendant  votre  vie  mortelle,  qu'il 
fait  encore  et  fera  éternellement  dans  le  Ciel, 
afin  de  vous  adorer,  de  vous  aimer  et  de  vous 
louer  dignement  par  lui-même,  autant  qu'il  me 
sera  possible. 

Je  m'unis  à  cette  divine  offrande,  et  je  vous 
consacre  toutes  mes  pensées,  mes  paroles  et  mes 
actions  de  ce  jour,  renonçant  à  toutes  celles  qui 
pourraient  vous  déplaire,  et  ni'éloigner  de  vous  ; 
ne  permettez  pas  que  j'en  sois  jamais  séparé  par 
aucun  péché.     Ainsi  soit-il. 

Oraison  que  sainte   Gertrude  récitait  tous  les 
jours  à  Vhonneur  du  sacre  Cœur  de  Jésus, 

JE  vous  salue,  6  sacré  Cœur  de   Jésus,  source 
vive  et  vivifiante  de  la  vie  éternelle,  trésor 
infini  de  la  Divinité,  fournaise  ardente   du  divin 
Amour  ;  vous  êtes  le  lieu  de  mon  refuge  et  de 
mon  asile.    O  mon  aimable  Sauveur  !    embrasez 
mon  cœur  de  l'ardent  amour  dont  le  vôtre  est 
embrasé  ;  répandez  dans  mon  cœui  les  grandes 
grâces  dont  le  vôtre  est  la  source,  et  faites    que 
mon  cœur  soit  tellement  uni  au  vôtre,  que  votre 
volonté  soit  la  mienne,  et  que  la  mienne  soit  éter- 
nellement conforme  à  la  vôtre,  puisque  je  désire 
que  désormais  votre  sainte  volonté  soit  la  règle 
de  tous  mes  désirs  et  de  toutes  mes  actions. 
Ainsi  soit-il. 

Acte  de  Contrition, 

OMON  Sauveur  et  mon  Dieu  ;  dont  le  Cœur 
blessé  de  douleur  a  conçu  tant  de  regret  de 
tous  les  péchés  du  monde,  que  ne  puis-je  ressen- 
tir la  même  douleur  que  je  vous  ai  causée  par  les 
miens.  Suppléez,  je  vous  prie,  par  la  contritioa 
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^ue  vous  en  avez  eue  à  celle  qui  me  manque.  Im- 
primez dans  mon  cœurTliorreur  et  la  craiiite  des 
offenses  les  plus  légères  ;  changez  et  reformez  ce 
*^œur  malheureux  sur  le  modèle  du  vôtre  infmi- 
ment  pur,  souverainement  saint,  et  toujours  em- 
brasé de  Tamour  de  votre  Père  céleste  ;  car  je 
proteste  que  je  ne  veux  plus  désormais  aimer  que 
ce  qu'il  aime,  comme  je  déteste  tout  ce  qui  lui 
déplaît.  Ainsi  soit-il. 

Visite  au  Si.  ^acreinent, 
DIEU  infiniment  bon  et  infiniment  air^cjablc^ 
que  deviendrions-nous  sur  la  terrCj  hI  l'a-, 
mour  ([ue  vous  avez  pour  les  hommes,  ne  vous  a- 
vait  obligé  de  consentir  que  votre  Fils  demeurât 
sur  iîos  Autels. 

De  quel  œil  verrez-vous  tant  de  crimes  et  tant 
d^abominations  qui  se  commettejit  tous  les  jours 
dans  toute  l'étendue  de  la  terre.  Yous  êtes  par- 
tout oifensé,  contredit,  blasphémé,  déshonoré, 
et  par-tout  le  divin  Cœur  de  votre  Fils  opère 
doucement  le  salut  des  hommes.  C'est  lui  qui  en- 
tretient le  divin  commerce  que  vous  avez  voulu 
établir  avec  eux  ;  c'est  la  seule  Victime  qui  vouS; 
ote  la  foudre  des  mains,  et  qui  vous  empêche  de 
nous  abîmer  dans  les  enfers. 

Je  vous  l'offre  sur  cet  Autel  comme  nne  Hostie 
de  louange,  par  laquelle  nous  pouvons  vous  ren- 
dre tpus  les  hommages  qui  sont  dûs  à  votre  sou- 
verain domaine,  et  tout  l'honneur  que  nos  péchés 
ont  voulu  vous  ravir» 

Je  vous  offre  ce  Fils  bien-aimé  comme  une 
Hostie  de  reconnaisancc,   pourtant  de  bienfaits 

lui  de  l'avoir  donné. 
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Je  vous  roffre,  et  pour  satisfaire  à  votre  divine 
Justice,  et  pour  obliger  votre  miséricorde  à  me 
secourir  :  Respice  infaciem  Christi  tuL 

Je  ne  mérite  rien,  mais  je  vous  offre  une  Vic- 
time qui  mérite  tout. 

Je  consens  que  vous  me  refiisiez,  et  le  pardon 
de  mes  péchés,  et  de  nouvelles  grâces,  si  cehii 
que  je  vous  présente  ne  vous  a  pas  pleinement  sa- 
tisfait ;  mais  vous  ne  me  sauriez  rien  refu- 
ser par  la  force  de  ses  mérites,  en  vertu  de  ses 
souffrances  et  de  sa  mort,  dont  la  récompense  nous 
appartient  par  le  transport  qu'il  nous  en  a  fait. 

Je  demande  beaucoup,  Seigneur,  puisque  je 
vous  demande  la  conversion  d'un  cœur  le  plus 
opposé  à  vos  grâces  qui  ait  jamais  été  ;  mais  que 
puis-je  vous  demander  de  si  grand  qui  ne  soit 
au-desous  de  ce  que  je  vous  présente  ? 
Aspirations  ardentes  pour  une  Ame  pénitente, 

OMON  adorable  Sauveur  !  abîme  de  clémen- 
ce, donnez,  s'il  vous  plaît,  à  mes  yeux  des 
ruisseaux  de  larmes,  afin  que  je  pleure  jour  et 
nuit  les  désordres  et  les  sacrilèges  de  ma  vie. 

Quoi,  Seigneur,  est-il  possible  que  j'aie  payé 
les  plus  sensibles  marques  de  l'amour  de  votre 
Cœur  par  de  si  noires  ingratitudes  ?* 

O  Cœur  divin  !  Océan  de  bonté  !  Cœur  tout 
consacré,  donné,  livré  et  dévoué  à  l'amour  des 
homnies,  je  ne  veux  plus  avoir  de  cœur  que  pour 
le  consacrer  à  la  douleur  et  à  la  pénitence,  puis- 
que j'ai  eu  le  malheur  de  vous  offenser. 

Je  ne  craindrai  point  de  monter  sur  le  Calvai- 
re, ftt  de  jetter  mille  traits  amoureux  contre  votre 
sacré  coté,  pour  accroître  votre  Plaie,  et  m'y  ét?^-. 
l)lir  pour  jamuis. 
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Ilélas  î  je  l'ai  tant  de  fois  ouverte  par  mes  pé- 
chéa,  pourquoi  ne  tâcherais-je  pas  de  l'ouvrir  par 
mes  larmes  et  par  mes  soupirs  ? 

Autrefois  je  l'ai  ouverte  en  la  personne  de  vos 
ennemis  ;  vo>is  m'y  avez  vu,  mon  Sauveur,  j'é- 
tais à  la  troupe  des  Juifs  qui  ont  sollicité  votre 
mort  :  j'étais  dans  l'attentat  et  le  crime  de  tous, 
et  j'y  étais  pour  attrister  votre  Cœur  par  l'impu'' 
reté  et  la  dureté  du  mien.  Pourquoi  no  serais-jc 
pas  maintenant  dans  la  troupe  de  tant  de  Saints 
pénitens  qui  s'efforcent  de  vous  plaire  en  s'aflli- 
géant  eux-mêmes,  et  le  blessant  par  amour  ? 

O  mon  Seigneur  et  mon  Dieu,  et  mon  unique 
espérance  î  souffrez  que  je  cherche  le  remède  à 
mes  plaies,  dans  la  Plaie  de  votre  Cœur. 

O  blessure  amoureuse  !  d'où  découlent  l'eau  et 
le  sang  pour  le  remède  de  toutes  mes  faiblesses, 
vous  me  blessez  le  cœur  à  la  vue  de  tant  de 
peines  souffertes  par  un  ingrat  qui  vous  a  trahie. 
O  Cœur  infiniment  saint  !  qui  avez  conçu  tant 
de  regret  de  tous  les  péchés  du  monde,  n'est-il 
pas  juste  que  je  regrette  les  miens,  que  je  vous 
témoigne  le  déplaisir  que  j'ai  de  vous  avoir  causé 
tant  de  tristesse,  et  que  je  fasse  une  ferme  réso- 
lution de  ne  vous  offenser  jamais  ? 

Cœur  pénitent,  qui  avez  payé  la  rançon  de 
tous  les  captifs,  faites  que  je  rompe  mes  liens, 
que  je  combatte  mes  mauvaises  habitudes,  et 
que  je  répare  par  ma  pénitence  la  gloire  que  j'ai 
ravie  à  mon  Dieu. 

O  mon  doux  Sauveur  !  vous  ne  méprisez  pas 
un  cœur  contrit  et  humilié  :  je  vous  prie  de  bri- 
ser  le  mien  de  douleur,  afin  que  lui  ayant  accor- 
de sa  grâce,  vous  le  fassiez  entrer  dans  le  vôtre 
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et  que  de  deux  il  ne  s'en  fasse  qu'un. 

Diym  cote,  où  le  fer  et  Tamour  font  une  Î3rè- 
?e  J W""'^''  '''''''  "^"  ^--  -vec  cdui 

Que  s'il  ne  vous  semble  pas  assez  pur,  ôtez-le 
mo,  s'il  vous  plaît,  Seigneur,  afin  que  je  ne  vive 
plusamoi-mêrae:  donnez.m'en  un\ou veau,  afin 
que  je  vive  désormais  d'une  vie  nouvelle  :  accor" 

po'u-rTouÏ  ^^'"'  ^'"  ^"^  J^  "^  ^^-  P^-  <i- 
Ah  !  je  ne  veux  rien  plus  aimer  à  l'é^rard  de  ce 

grand  Cœur,  qm  m'a  aimé  plus  que  sa  propre  vie. 
Je  le  dis  en  la  présence  de  la  Majesté  divine 

qui  me  regarde  du  haut   du   Ciel,  comme    du 

siège  naturel  de  sa  gloire. 

Je  le  dis  en  la  présence  de  la  glorieuse  Vieree 

Marie,  qui  n'eut  jamais  de  cœur  que  pour  aimer 

celui  de  son  Fils. 

Je  le  dis  en  la  présence  de  tous  les  Saints, 
qui  ne  trouvent  de  délices  ni  de  plaisirs  que  dans 
ce  grand  Cœur. 

Je  dédie  et  je  consacre  mon  esprit,  ma  mé- 
moire, ma  volonté,  mon  corps,  mon  âme,  mon 
cœur,  et  tout  ce  que  je  suis,  à  son  honneur,  et  je 
renonce  a  tout  ce  qui  pourrait  m'en  empêcher. 

O  Cœur  de  Jésus,  Cœur  adorable,  Cœur  le 
plus  grand  et  le  plus  saint  de  tous  les  cœurs  !  je 
quitte  tout  pour  vous,  je  donne  tout  pour  vous, 
je  ne  fais  d'état  que  de  vous,  et  comme  vous  êtes 
tout  à  moi,  je  veux  être  éternellement  tout  à 
vous.     Ainsi  soit-il. 

Oraison  à  la  Sie,  Vierge, 
-  -  .^  «vo  ^x«^cs  Ci  uus  auraraes,  illustre  Ké- 
'  paiatrîce  da  genre  humain,  Mère  du  Fils 
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unique  du  Dieu  vivant,  qui  méritez,  en  cefte 
qualité,  rhommage  de  toutes  les  créatures,  je 
voua  révère  dans  toutes  vos  grandeurs,  dans  tou- 
tes vos  perfections,  dans  tous  vos  états,  et  dans 
tous  vos  Mystères  :  et  pour  suppléera  l'impuissance 
ou  je  suis  de  le  faire  d'une  manière  digne  de  vous, 
je  voi^  offre  tous  les  honneurs,  toutes  les  louan- 
ges, tout  l'amour  et  toutes  les  bénédictions  que 
vous  avez  jamais  reçus  de  la  très-sainte  Trinité, 
de  mon  Sauveur  Jésus-Christ  votre  Fils  bien- 
aimé,  de  tous  les  Ordres  Angéliques,  et  de  tous 
les  Saints. 

O  Vierge  singulière  en  puissance  et  en  bonté, 
serais-je  le  seul  de  qui  vous  ne  voudriez  pas  écou- 
ter les  voeux  ?  Commenceriez-vous  aujourd'hui  à 
rejetterles  pécheurs,  et  à  vous  départir  de  cette 
tendresse,  qui  vous  est  si  naturelle  pour  tous  ceux 
qui  ont  été  rachetés  par  le  Sang  de  votre  Fils  ? 
]^a  confiance  dont  je  me  sens  animé,  me  fait  es- 
pérer que  vous  serez  touchée  des  gémissemens 
de  mon  cœur  ;  voyez  mes  larmes,  et  le  désir  sin- 
cère que  j'ai  de  vous  être  désormais  un  serviteur 
fidèle.  Regardez-moi,  ô  Mère  de  bonté,  comme 
l'objet  do  vos  miséricordes  ;  regardez-moi  comme 
un  enfant  prodigue,  qui  a  dissipé  toutes  les  ri- 
chesses de  la  maison  de  son  Père,  mais  qui  veut 
rentrer  dans  son  amitié.  O  Vierge  miraculeuse, 
opérez  aujourd'lmi  le  miracle  de  ma  parfaite  con- 
version, vous  qui  avez  fait  voir  si  souvent  en  ce 
eamt  lieu  les  merveilles  de  votre  toute-puissance, 
et  qui  les  continuez  tous  les  jours  à  nos  yeux,  à 
la  gloire  de  votre  Nom.  en  favr^ir  rlr>c  nnnvroe  n< 
des  humbles  ;  accordez-moi  encore  telles  et  tel- 
le» faveurs^  N.  N.  Je  vous  les  demande^  ces  fa- 
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veursj  par  le  sacré  Cœur  de  votre  Fils  que  je 
vous  otFre  avec  tout  l'amour  dont  il  brûle  pour 
nous.  Après  une  telle  offrande,  il  n'est  point  de 
bienfait  que  je  ne  puisse  attendre  de  votre  libé- 
ralité. Accordez-moi  celui  de  m'attacher  si  in- 
violablement  à  votre  service,  que  je  ne  passe  au- 
cun jour  de  ma  vie,  sans  vous  rendre  quelque  té- 
moignage de  mon  amour,  de  ma  dépendance  et 
de  ma  servitude,  dans  laquelle  je  désire  vivre  et 
mourir.  Ainsi  soit-il. 

Offrande, 

OLE  Dieu  de  mon  cœur  !  unissez,  s'il  vous 
plaît,  ma  foible   Oraison  à  l'ardeur   de  la 
vôtre,  afin  qu'elle  soit  pure  et  élevée  vers  nous. 

Offrez  d  votre  divin  Père  les  saintes  disposi- 
tions de  votre  Cœur  adorable,  pour  suppléer  à 
l'impuissance  où  je  suis  de  l'honorer  d'un  culte 
digne  de  sa  souveraine  grandeur. 

J'entre,  ô  mon  Dieu  !  dans  tous  les  devoirs 
Inconnus  que  vous  rend  votre  Ffls,  et  qu'il  se 
rend  à  lui-même  dans  le  secret  éminent  de  son 
Cœur,  et  dans  le  sanctuaire  de  son  âme. 

Je  renonce  à  tout  ce  qui  est  de  moi,  pour  en- 
trer dans  toutes  ses  saintes  dispositions  et  dans 
toutes  ses  intentions  divines. 

ui  la  Sainte  Vierge, 

TRES-piGNj:  Mère  de  mon  Dieu,  Mère  de 
miséricoMe,  ouvrez-moi  le  Cœur  de  votre 
Fils  ;  c'est  à  vous  seule  à  m'introduire  dans  co 
Paradis  vivant,  et  à  me  découvrir  le  ileuve  sacré 
qui  réjouit  la  cité  de  Dieu. 

Faites  que  ma  pauvre  âm^  étant  arrosée  du 
précieux  Sang  qui  en  découle,  et  qu'étant  puri- 
fiée  de  toutes  ses  taches,  elle  puisse  être  admise 
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a  la  participation  des  faveurs  que  votre  Fils  ne 
refuse  jamais  à  ceux  que  vous  honorez  de  votre 
protection, 

Aux  saints  Anges. 

ESPRITS  bienheureux,  qui  assistez  avec  tant 
de  révérence  autour  de  cet  Autel,  obte- 
nez-moi des  sentimens  si  humbles,  qu'ils  me  ré- 
duisent au-dessous  d'un  grain  de  poussière  de- 
vant cet  Etre  infini,  et  qu'ils  attirent  sa  grâce 
en  mon  âme,  puisqu'il  ne  la  donne  qu'aux 
humbles. 

Oraison  universelle, 

MON  Dieu,  je  crois  en  vous,  mais  fortifiez  ma 
foi  ;  j'espère  en  vous,  mais  assurez  mon 
espérance  ;  je  vous  aime,  mais  redoublez  mon 
amour  ;  je  me  repens  d'avoir  péché,  mais  aug- 
mentez mon  repentir. 

Je  vous  adore  comme  mon  premier  principe  ; 
je  vous  désire  comme  ma  dernière  fin  ;  je  vous 
remercie  comme  mon  bienfaiteur  perpétuel  ;  je 
vous  invoque  comme  mon  souverain  défenseur. 

Mon  Dieu,  daignez  me  régler  par  votre  sa- 
gesse, me  contenir  par  votre  justice,  me  conso- 
ler par  votre  miséricorde,  et  me  protéger  par 
votre  puissance. 

Pour  être  à  vous,  selon  mon  Baptême,  je  ^  j- 


Je  vous  consacre  mes  pensées,  mes  paroles, 
mes  actions,  mes  souffrances,  afin  que  désor- 
mais je  pense  à  vous,  je  parle  de  vous,  j'agisse 
selon  vous,  et  je  souffre  pour  vous. 


universelle. 
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Seigneur ,  je  veux  ce  que  voa<i  vnni^, 
que   vous  le  voulez,  comme  vou^T' .  P'""'''' 
autant  que  vous  le  vôule"  '  ^  ^'*"''^'  "*■ 

dire:  ^^Z  pu^fi    ^''**"'^^'"-*' 
de  sanctifier  mon  âme!'       P""^^^'»»»  ->rp^  et 

Mon  Dieu,  animez-moi  à  exnier  mo.  „«• 
passées,  à  surmonter  mes  tentât' ons Tl-avS'l 
co  nger  les  passions  qui  me  dominent  Ttl 
t.quer  les  vertus  qui  me  conviennent.  '         ^ 

pour^  prochain,  e*'de  m^H,  %lt'J:.,7'' 
^»  Il  me  souvienne,  Seigneur,  d'être  soumit  à 

mes  supérieurs,  charitable  à  mes  inférieurr  fi 

dele  à  mes  amis,  et  indulgent  à  mes  e„3 
Venez  a  mon  secours,  pour  vaincre  la  volupté 

par  la  mortification,  l'avarice  par  l'aumône     ! 

colère  par  la  douceur,  et  la  tiéSeur  "%!! 

Mon  Dieu,  rendez-moi  prudent  dans  les  en 
♦reprises    courageux  dans  les  danger",  patieni 
dans  les  traverses,  et  humble  dans  les  succès 

Ne  me  laissez  jamais  oublier  de  joindre  ï'af 
tention  a  mes  prières,  la  tempérance  à  mes  re 

Seigneur,    inspirez-moi  le  soin  d'avoir   ton 
jours  une  conscience  dn,ite,  un  extérieur  mol 
deste,  une  conversation  édifiante  et  une  coh 
dmte  régulière.  ^^"- 

Que  je  m^applique  sans  cesse  à  domnf..  .- 
naiure,  a  seconder  la  grâce,  à  garder  laToi  et  à 
mériter  le  salut.  °       '     »  *«*  ^^h  et  à 
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Mon  Dieu,  découvrez-moi  quelle  est  la  peti- 
tesse de  la  Terre,  la  grandeur  du  Ciel,  la  briè- 
veté du  temps,  et  la  longueur  de  l'Eternité. 

Faites  que  je  me  prépare  à  la  mort,  que  je 
craigne  votre  jugement,  que  j'évitd  l'Enfer,  et 
que  j'obtienne  enfin  le  Paradis,  par  les  mérites 
de  Notre-Seigneur  Jésus-Christ.      Ainsi  soit-il. 

RENOUVELLEMENT 

des  promesses  du  Baptême^   (fiie  Von  peut  faire 
aux  Fonts  Baptismaux» 

MON  Seigneur  et  mon  Dieu,  très-sainte  et 
très-adorable  Trinitéj  Père,  Fils  et  Saint- 
Esprit,  puisque  (à  pareil  jour)  y  si  eu  l'honneur 
d'être  baptisé  en  votre  nom,  et  de  vous  être  eu 
même  temps  consacré,  je  vous  remercie  d'une 
grâce  qui  m'a  fait  enfant  adoptif  du  Père  éternel, 
membre  vivant  de  JésUs-Chri«t,  Fils  de  Dieu, 
temple  vivant  et  organe  du  Saint-Esprit.  Je  suis 
Chrétien,  je  suis  à  vous,  divines  personnes,  par 
une  grâce  plus  grande  que  si  j'étais  né  avec  tous 
les  biens  du  mond-e,  et  roi  des  plus  belles  mo- 
narchies, par  une  grâce  que  je  ne  pouvais  mé- 
riter, et  dont  tant  d'autres  sont  privés. 

Mais,  hélas  !  comment  ai-je  répondu  â  cette 
faveur  par  la  suite  de  ma  vie  ?  J'ai  presque  vécu 
comme  un  enfant  de  Bétial  par  mon  orgueil  et 
ma  vie  presque  païenne  ;  j'ai  vécu  déréglé  com- 
rne  un  esclave  de  mon  corps,  par  un  attache- 
ment â  ses  plaisirs,  et  enfin  comme  un  ouvrier 
d'iniquité,  par  une  infinité  de  péchés  ;  comme 
un  disciple  formé  à  l'école  du  monde. 

J'avais,  il  est  vrai,  renoncé  â  de  si  mauvais 
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maîtres,  j'avais  promis  de  ne  plus  vivre  selon 
les  .>.cl.„at.o„s  du  vieil  homme  et  de  su'U  i^ 
v,olableme„t  les  maximes  de  Jésus-Chri  [et  d; 
son  tvangjle  ;  mais  je  me  suis  séparé  de  voul  ô 
mon  D.eu  !  par  la  dernière  des  ingratitudes  'ie 
vdus  a.  offensé,  en  violant  mes  vœux  pa"  un  hor 
nb  e  parjure,  en  déshonorant  la  profêsln  du 
Chris  lanisme  parune  espèce  d'apostasie,  en  pro" 
fanant  la  grâce  inestimable  de  mon  baptême  o^r 
autant  de  sacrilèges  que  j'ai  commis  de  Ks 
mortels,  en  souillant  les  Fonts  sacrée  per  les  Se! 
sordres  de  raa  vie.  '^ 

Joici,  mon  Dieu,  voici  un  enfant  prodi<.ue 
qm  revient  à  son  père  après  ses  égaremens 
C'est  un  membre  séparé  qui  se  réunit  à  so^hef 
un  sujet  rebelle  qui  revient  à  son  souverain!  un 
«liscple  infidèle  qui  retourne  à  son  maî^/  re- 
cevez, je  vous  en  conjure,  les  larmes  que  je  ré- 
pands  dans  l'amertume  de  mon  âme,^  pour  m^ 
servir  d'un  second  baptême  qui  puis'se^  effacer 
les  infidélités  que  j'ai  commises  depuis  le  pZ 

nh.ffi/.^"*'''^'  '^  protestation  que  je  fais  d'être 
plus  fidèle  aux  voeux  de  mon  baptême,  en  re- 
nonçant  derechef  au  démon,  au  monde  et  L 
peclie.  Je  renonce  en  effet  à  Satan,  pour  me 
donner  a  vous  par  la  pratique  d'un  amour  fidèle 
et  constant  ;  je  renonce  à  ses  œttvres,  c'est-à-di- 

vm,!"!/"  r'i"^  '""■'""'  '•''™*'^  P'-*"dre  contre 
vous  le  parti  de  vos  ennemis.  Je  renonce  à  ses 
pompes,  qui  sont  celles  du  monde  corrompu,  du 
monde  plongé  dans  les  ténèbres,  aveugle  dans 
s^  maximes  pernicieuses,  maudit  de  vous  ré- 
l>i*uve  sans  ressource  ;  encore  une  fois,  je  re- 
nonce a  Satan,  et  je  me  soustrais  à  son  empire 
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qui  n'est  autre  que  celui  de  la  mort.  Je  renonce 
à  ses  œuvres  ;  œuvres  d'iniquité,  œuvres  détes- 
tables, qui  ont  si  souvent  démenti  la  foi  et  les 
promésôés  que  j'avais  faites  à  mon  Dieu.  Je  re- 
nonce à  ses  polïipes,  dans  l'esprit  des  apôtres, 
qui  les  ont  combattues  de  paroles  et  d'effet  ;  dans 
l'esprit  dés  martyrs,  qui  sont  morts  en  les  reje- 
tant avec  dédain,  lorsque  les  tyrans  les  leur  of- 
fraient ;  dans  l'esprit  des  confesseurs  et  des 
sahîtk  pénîtëris'  crucifiés  au  monde  et  à  la  chair; 
dans  l'efrpHt  même  etifrh  des  saintes  vierges  qui 
les  ont  foulées  aux  pieds  pour  se  rendre  confor- 
més à  Jésus,  épotix  du  sang  et  couronné  d'é- 
pines. 

Père  tout-puissant,  je  vous  consacre  non-seu- 
lement mon  esprit  par  une  foi  humble  et  sou- 
mise, mais  encore  mon  cœur  et  mes  mains  pour 
voué  aimëi*'  et  vous  servir. 

Vert)e  éternel,  fait  homme  dans  le  temps, 
mort  et  ressuscité,  j'espère  par  vous  mon  salut, 
et  je  vous  prends  pour  modèle  et  pour  maître 
en  cette  vie. 

Esprit  saint,  je  m'abandonne  à  vous  :  soyez 
le  gardien  de  mes  promesses,  comme  vous  êtes 
l'auteur  de  ma  rénovation. 

Que  je  ne  cesse  jamais  d'être  à  vous.  Père, 
Fils  et  Saint-Esprit.  Que  je  vive  en  ce  monde 
en  véritable  enfant  de  votre  Eglise;  afin  que  je 
puisse  vous  posséder  un  jour  dans  la  gloire  du 
paradis,  pour  laquelle  vous  m'avez  créé  et  fait 
chrétien.     Ainsi  *)it-iK 
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PRIERK 

Pour  demander  ou  pour  renouteler  en  soi  la 
grâce  du  Sacrement  de  Confirmation. 

JE  confesse,  ô  mon  Diea  l  qu'après  avoir  si 
mal  usé  de  la  grâce  du  Baptême,  je  ne  mé- 
ritais pas  d'obtenir  celle  du  sacrement  de  Con- 
firmation ;  je  n'ai  été,  je  Tavoue,  chrétien  que  de 
nom,  et  vous  m'avez  confirmé  dans  la  glorieuse 
qualité  de  parfait  chrétien.  Je  viens  faire  hom- 
mage à  vos  bontés,  et  vous  remercier  d'avoir 
imprimé  dans  mon  âme,  comme  le  dit  l'Apôtre, 
votre  sceau,  en  me  donnant  pour  gage  le  Saint- 
Esprit  :  vous  m'avez  fait  la  même  faveur  qu'à 
vos  disciples  le  jour  de  la  Pentecôte,  lorsque  cet 
Esprit  descendant  visiblement  sur  eux,  les  con- 
firma dans  la  foi,  les  rendit  intrépides  pour  bra- 
ver les  supplices  et  la  mort  mêmp,  de  timides 
qu'ils  étaient  auparavant.  Rendez-moi,  Sei- 
gneur, comme  eux,  victorieux  du  monde  par  l'im- 
pression de  cette  force  divine  qui  les  a  fait  tri- 
ompher de  tout  ce  qu'un  adversaire  si  redoutable 
pouvait  opposer  à  leurs  desseins.  Inspirez-moî 
assez  ae  courage  pour  résister  à  vos  ennemis,  et 
pour  me  surmonter  moi-même.  Soutenez-moi 
dans  ces  combats,  si  longs  et  si  périlleux,  et  ar- 
mez-moi du  glaive  de  votre  justice  et  de^  votre 
vérité  ;  puisque  sans  vous,  il  est  inutile  de  com- 
battre et  impossible  de  vaincre. 

Je  vous  demande  la  prudence  et  le  zèle  qui 
me  sont  nécessaires  pour  m'opposer  à  l'irréligioq 
et  à  l'inrrréniilitn.  nuelnuefois  par  mpa   nnrnli»* 

souvent  par  mon  silence,  et  toujours  par  mes  bon» 
exemples.  li 
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^  Ja  HIC  pr€f4entc  aujourd'hui  aux  piedâ  de  vo» 
nutelg,  pour  vous  y  rendre  mes  très-humbles  ac- 
tions de  grâce?  ;  vous  avez  répandu  sur  ma  tète 
l'onction  de  l'huile  sainte,  Impingaasti  in  oleo 
c(iput  meutn  ;  vous  m'avez  donné  le  signal  du  doa 
d,^.  Siunt-Espritj  comme  parle  l'Eglise  d'Orient  : 
Si^nçculum  dqni  SpirUûs  Sancii  ;  qu'il  vienne  en 
VQ^i^  cet  Esprit  saint,  non  comme  un  hôte  qui 
passç^  mais  comme  un  maure  qui  réside  :  qu'il 
etèye  vers  vous  mon  esprit  par  le  don  de  Sagesse; 
q^'ill'éclaire  par  le  don  ô.^ Intelligence  ;  qu'il  l'ins- 
truisçdela  Science  des  Saints  ;  qu'il  soit  mon  6^o;z- 
f^^7: dînâmes  doutos,  ma  Force  dans  mes  tentati- 
QU^^  une  source  de  Fiétê  et  de  Crainte  par  rap^ 
port  à  vous. 

Divin  Esprit,,  Dieu  de  bonté  et  de  miséricor- 
de^ source  inépuisable  de  grâces  et  de  bénédic- 
tions, pardonnez-moi  toutes  mes  infidélités  pas- 
sfe§;  ne  permettez  pas  que  j'endurcisse  mon 
cœur  en  résistant  désormais  à  vos  grâces,  et  que 
je  retombe  dans  le  péché  mortel,  votre  irréconçi- 


fiable 


ennemi^   seul  capable  de  vous  chasser  de 


mon  cœur  ;  ce  serait  pour  moi  1<*  plus  grand  des 
mallveurs.  Heureux  plutôt  si  je  ne  vous  contris- 
tais  jamais  par  des  fautes  de  malice  et  d'habitude, 
quoique  vénielles,  si  je  n'éteignais  point  sans  ces- 
se vos  divines  lumières  en  moi,  ?A  je  ne  mettajs 
point  d'obstacle  à  vos  largesses  et  à  vos  divines 
communications.  Répandez  maintenant  votre 
esprit  sur  votre  serviteur,  o  mon  Dieu  !  manifes- 
ter-vous  à  lui  par  la  plénitude  de  vos  grâces,  par 
la  communication  de  vos  lumières  et  par  l'impres- 
sion de  cette  divme  force,  qui  le  fera  triompher 
de  tous  les  ennemis  qui  s'opposent  a  son  salut  ; 
renouvelez-en  moi  les  merveilles  que  vous  y  avez 
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opérées  par  le  sacrement  de  la  Confirmation. 

Kl  '^\f^?^^^}'^^  o  ïnon  l^iett,  devant  votre  adora- 

ble  Majesté,  en  présence  des  Esprits  bienfeeq. 

reux  et  de  tous  les  Saints  et  Saintes  du  Paradia. 

qu'avec  le  secours  du  ciel  je  soutiendrai  courftî 
geusemcnt  vos  intérêts  et  les  vérités  de  l»Ev*n. 
giie  ;  je  défendrai  jusqu'à  l'effusion  de  moBsanff 
h  créance  de  l'Eglise  Catholique,  Apostolique  et 
Romaine,  que  je  reconnais  pour  la  seule  et  vraie 
Eglise  et  l'unique  épouse  de  Jésus-Christ  ;  dési- 
rant vivre  selon  la  sainteté  de  ses  lois,  et  mourir 
dans  son  sein.     Ainsi  soit-il. 

PRIERES 

En  mémoire  de  la  Passion  de  Notre  Seigneur 

Jésus-Christ, 
A  trois  heures  après  midi^  dites  chaque  jour  : 

PERE  éternel,  souvenez-vous  en  ma  faveur 
que  votre  adorable  Fils  est  mort  à  cette 
heure  pour  moi.  Pardonnez  à  vos  serviteurs  et  à 
des  esclaves  rachetés  au  prix  d'un  tel  sang.  Ô 
Dieu  î  convertissez-nous,  appliquez-nous  les  mé- 
rites de  la  sainte  passion  de  ce  divin  Sauveur,  et 


jivic  cuiie  les  mams  ues  raecnans,  ae  sounrir  le 
cruel  supplice  de  la  croix,  Jésus,  attirez-maîà 
vous.  Vous  expirez  pour  moi,  que  je  ne  viv« 
plus  que  pour  vous, 

Puis^  en  baisant  la  terre^  on  dit: 
Jésus-Christ  s'est  rendu  pour  l'amour  4e  nous 
obéissant  jusqu'à  la  mort;  et  jusqu'à  ia  mart 
la  Croix. 


■•  '\ 
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Nous  vous  sHppUons,  Seigneur,  d'avoir  pitie 
de  cette  famille,  pour  laquelle  J.  L,  a  bien 
voulu  8e  livrer  entre  les  mains  des  impies,  et  en- 
durer  le  supplice  de  la  Croix  :  lui  qui  vit  et  qui  re. 
gne  avec  vous  dans  les  siècles  des  siècles. 
,    Ainsi  soit-il. 

Prière  pour  le  Tonnerre, 

4  RBîTRE  souverain  de  la  vie  et  de  la  mort, 
A.  qui  fixez  à  la  foudre,  comme  aux  flots  de 
la  mer,  des  bornes  qu'elle  ne  passe  jamais  ;  com- 
mandez au  tonnerre  qui  gronde  sur  nos  têtes 
coupables,  de  ne  point  exercer  contre  nous  des 
châtimens  que  nous  ne  méritons  que  trop  par  nos 
infidélités  et  nos  ingratitudes  ;  que  son  bruit 
éclatant  et  terrible  ne  serve  qu'a  nous  faire  ren- 
trer  en  nous-mêmes,  implorer  votre  miséricorde, 
et  porter  de  dignes  fruits  de  pénitence,  pour 
éviter  d'entendre  prenoncer  contre  nous  cet  ar- 
rêt  mille  fois   plus  redoutable  que  le  tonnerre  : 

RETIREZ-VOUS,    MAUDITS  ;  ALLEZ     DANS    UN    FEU 
QUI  NE  s'ETlilNDRA  JAMAIS. 


LITANIES 

En  rhonneur  du  Saint  Enfant  Jésus 

KYRIE,  eleison.    Christe,  eleison. 
Kyrie,  eleison, 
j'esu  infaus,  audi  no». 
Jesu  infans,  cxaudi  nos, 
Pater  de  cœlis  Deus,  mi!*rerc  nobis. 
Fili  redçmptor  mundi  Deus, 
Sï)iritus  Sancti  Deus, 
Stncta  Trinitas,  unus  Deus, 
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Tnfviiis  ,frsu  ChristOj 

liifans  J)oiis  verc, 

Jiifaîis  Fili  DiM  \ivi, 

Jiifuns  I^'ili  M;irlai  V^iri^iniq, 

Inf  1113  auto  luciferiun  geiiite, 

Itifairs  vf'rl)iii.ï)  caro  f.ictuin, 

Irifaiis  huiùcntia  l'atris, 

Jurfiiis  intogritus  Miitri.s, 

Infaîîs  Vairh  uni^cuiU', 

in  fans  Mcitiis  piiiu():it'iii(p, 

Jnf.ins  iiniv^o  J 'ut ris, 

Jrifan»  oric-o  Mutrirs, 

liitaiis  Putris  splondor^ 

iiifahs  IMatris  lionor, 

IiilaM?:  Luqualis  l\'itri, 

liifaiis  siibdiie  Matii, 

Jiifans  Dcus  no^ttr, 

Irifan.r  i'viAvr  uoriter, 
iiiiaîi.s  v'ator  iî]  glojl.i, 

Irifaas  coniprt'hoiisor  in  via, 

lipïfan.s  vir  ub  utero, 
infaiis  *;('ncx  à  puero, 
lijfans  fulguraiis  in  cœli?, 
infatis  vagicns  in  cunis, 
In  fans  torror  infenn*, 
Infans  ju])iîus  Paradir;i, 
JnHins  tyrannie  (brmidabllig, 
Inlans  niants  dosid.'rabibr:;, 
Inf^ns  i'ij^ionim  fvorsor, 
intaa>;  i>ioria»  Patris  zt^lator, 
IntiUin  tortiH  in  (U'bilitale, 
Intanrs  maiçnus  in  vxditatCj 
infans  thésaurus  graîiu'j   . 
Inllms  luccnia  gloriuB^ 
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InfaiiB  fons  araoris, 

Infans  origo  sanctitutis, 

Jnfans  instaurator  cœl^stiiim, 

Infans  reparator  tenestriunij 

Infans  caput  Angt^loruni, 

Infans /adix  J\«criareliarum, 

Infans  serino  IVophetaïuiii, 

Infans  dcisideriuiii  i^jentium, 

Infand  gaudium  Pastoruin, 

In  fans  lumen  Ma^oruni, 

Infans  salus  infantiuin, 

Infans  expectutio  justonim, 

Infans  doctor  sapientium, 

Infans  primitiaî  sanctoruin  omnium, 

Propitius  este,  parce  nobis,  Infans  Jcsu. 

Propitius  esto,  exaudî  nos,  Infans  Jesu. 

A  jugo  servitutls  tiiiorum  Adœ,  libéra  nos  infans 

A  captivitate  diubolioâ,  [Jesu. 

A  nequitiâ  sœculi, 

A  concupisrt  ntià  carnis, 

A  superbia  vica*, 

Ab  inordinatâ  scieiidi  cupiditatr, 

A  caecitate  mentis, 

A  peccatis  nostris, 

A  neglectu  ius[)iratiomim  fuarum, 

Per  purissimani  conceptionern  tuam, 

ÎPer  humilliniaui  nativitatem  tuam, 

Per  durissimam  circumcisioneni  tuam, 

Per  lacriraas  tuas, 

Per  gloriosissimam  manifestationem  tuam, 

Per  innocentissimani  conversationem  tuam, 

per  divinissimam  vitam  tuam^ 

Per  paupertatem  tuam, 

Per  passiones  tuas, 

Per  peregrinationes  &  laborcs  tuos. 
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Agnus  Dci,  qui  tollis  peccata  mtrndi,  parce  no- 
bis.  Infans  Jesu. 

Agnus  Dei,  qui  tollis  peccnta  mundi,    exaudi 
nos,  Infans  Jesu.  [bis,  Infans  Jesu» 

Agnus  Dei,  qui  tollis  peccata  mundi,  iniserei'e  no- 

Jesua  Infans,  audi  nos. 

Jesu  Infans,  ex;tudi  nos. 

O11EMU8. 

DOMINE  Jesu  Curiste,  qui  cùm  sis  Fiîius 
Dei,  usque  ad  humillinuim  nativitatis  & 
infuntia;  statum  te  pro  nobis  exinanire  dignatus 
es,  da  nobis  ut  divinam  in  infantiâ  sapienliam, 
in  debilitate  potentiam,  in  exilitatc  majesiatem 
agnoscentes,  te  parvulum  adorcmus  in  terris,  te 
magnum  intueamur  in  cœlis,  qui  vivis  &  régnai 
in  saecula  saeculorum.     Amen. 

REPONSES  DE  LA  MESSE. 
Le    "1" 

Pr^/re.  iNTàioiBO  ad  Altare  Dei. 

Le  Cierc.  .\d  Dcum  qui  laîtificat  juventuteixi 
meam. 

Pr.  Judica  me,  Deus,  &  discerné  causafn 
meam  de  ^ente  non  sanctâ  :  ab  homine  iniquo 
&  doloso  erue  me. 

67.  Quia  tu  es,  Deus,  fortitudo  mea  ;  quarft 
me  repulisti  ?  &  quare  tristis  incedo,  dùm  afiligit 
me  inimicus  ? 

Pr.  Emitte  lucem  tuam  &  vetîtatem  tuatn  ; 
ipsa  me  deduxerunt  &  adduxerunt  in  montem 
sanctum  tuum,  &  in  tabernacula  tua. 

67.  Et  introibo  ad  Aitare  Dei,  ad  DeUrti  ^ui 
laetificat  juv€htutcm  meam. 

jPa  Cofifitebor  tibi  in  citharâ,  Denn^  Deui 
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meus  :  quare  tristia  es  anima  moa,  &  quare  cou- 
turbas  me  ? 

CL  Spera  in  Dec,  quoniam  adhiic   confitebor 
illi  :  salutare  vultûs  niei  &  Deus  meus. 
.    Pr.  Gloria  Patri,  &  Filio,  &  Spiritui  Saiicto. 
CL  Sicut  erat  in  princîpio,  &  nunc,  &  semper, 
&  ia  gœcula  saîculonim.     Atiion. 
Pr.  Introibo  ad  A  Haro  ])c[, 
CL  Ad  Deum  qui  laUliicut  juventutem  meam. 
Pr,  Adjutorium  nostiuin  iii  iiomiiie  Domiiii. 
CL  Qui  fecit  cœîinn  k  tenam. 
,     Pr,  Confiteor  Dco,.  ^c, 

CL  Misereatur  tui  omnipotenis  Deus,  &  di^ 
missis  peccatis  tuis,  pcrducat  te  ad  vitam  aîtei-» 
iiam.     Pr,  Àmen. 

Cl,  Confiteor  I}eo    oniniî)otenti,  Beatîç   Ma- 
riae  semper  Virgiiii,  Beato  Micliaëli  Arcliatiçelo, 
Beato  Joanni  Baptistaî,   Sanctis  Apostolis  Felro 
&   Pauld,  omnibus   Sanctis  6c  tibi,  Pater,   quia 
peccavi  nimis  ço«jitcitione,  verbo  &  opère;  me^ 
çulpâ,   raeâ  culpà,  inoâ    maximà    culpà.     Idoo 
precor  Beatam  Mariam  semper    Virrrincni,  JJea- 
tum  Michaelem  Arcliangelum,  Beatum  Joannem 
Baptistam,  Sanctos  A[)ostolos    Petrum  6c  Paur 
lum,    omnes   Sancîos   bc  te,  Pater,  orare  pro  mo 
ad  Dominura  Deurii  nostrum. 
Pr,  Misereatur  vestri,  ô:c, 
CL  Amen. 

Pr,  Indulgentiam,  kc, 
'    CL  Amen. 

Pr.  Deus,  tu  convcrsus  vivificabis  nos» 
,    CL  Et  plebs  tua  lœtabitur  in  te. 

Pr,  Ostfnde  nobis,   Domine^  misciicordiaiïi 
uam. 
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CL  Et  ealutare  tnum  da  nobis. 

Pr,  Domine,  exaudi  orationem  mcam. 

CL  Et  clamor  meus  ad  te  veniat. 

Pr.  Dominus  vobissum. 

CL  Et  cum  gpiritu  tuo. 

Pr,  Kyrie,  eleison. 

Cl  Kyrie,  eleison, 

Pr.  Kyrie,  eleison. 

CL  Christé^  eleiî^n, 

Pr,  Christe,  eleison, 

CL  Christe,  eleisop. 

Pr,  Kyrie,  eleison. 

Cl,  Kyrie,  eleison. 

Pr,  Kyrie,  eleison. 

Pr,  Dominus  vobiscum. 

CL  Et  cum  spiritu  tuo. 

Pr.  Sequentia  Sancti  Evangelii,  &c. 

CL  Gloria  tibi,  Domine. 

CL  Laus  tibijphriste. 

Pr,  Orate,  fratres,  &c. 

CL  Suscipiat  Dominys  sacrificium  de  ma- 
nibus  tuis,  ad  laud^m  &  gloriam  nominis  sui,  ad 
utilitatem  quoquie  nostram,  totiusque  Ecclesiaî 
suas  sancta;. 

Pr.  Per  omnia  saecula  saeculorum, 

CL  Amen. 

Pr,  Dominus  vobiscunj. 

CL  Et  cum  spiritu  tuo. 

Pr,  Sursùm  corda. 

Cl,  Habemus  ad  Dominum. 

Pr,  Gratias  agamus  Domino  Deo  nostro« 

CL  Difirnum  &  iustum  ost. 

Pr,  Per  omnia  stecula  saBCuiorui^t 

CL  Amen,  . 
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Et  ne  nos  iftducias  in  tentationem. 
Sed  libéra  nos  à  mulo. 

Per  omnia  saectila  saeculonim. 
Amen. 

Pax  Doroînî  sit  semper  vobiscum. 
Et  cum  spiritu  tuo, 
Ite,  missa  est. 
Deo  a^ratias. 
Benedicamus  Dommo, 
Deo  gratias. 
Requiescant  in  pace. 
Amen. 

Dominus  vobiscura. 
Et  cum  spiritu  tuo. 
Initium  Sancti  Evangelii,  &c. 
Gloria  tibi,  Domine. 
In  principio  erat,  &c. 
Deo  gratias. 

FIN. 
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